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PRELIMINAIRES. 



Au milieu des calamites' et des terreurs qui 
marquerent la fin du x'' siecle et les premieres 
annees du xi^, les peuples, croyant* etre a leur 
dernier jour^ etaient tombes dans un decoura- 



■ Cf. Glabri Rodulph. Hist.y L. IV, c. 4- Recueil des Hist. de France, 
T. X, p. 47. — Hug. Flav., Chron. Virdun.y ibid., p. 209. — Longueval, 
Hist. de FEglise gallicane, 1782, in-ia, T. VFI, p. 206. 

* « Abusant... des versets 3 et 4 du xx chapitre de TApocalypse, 
qu'ils ^toient bien ^loign^ d'entendre, ils soi^tenoient qu'aussit6t que 
mille ans seroient revolus , a compter depuis la naissance de Jilsus- 
Christ, rAntechrtt parottroit , et viendroit le Jugement dernier. » Hist. 
Uttir. de la France, T. VI, p. 11. — Lebeuf, Recueil de dii^. ^crits, T. FI, 
p. 40. J^tat des sc. en Fr. depuis Charlem. jusqu'au RoiRobert. — Ro- 
bertson^ Introd. aChist. de Ch. VyT. I, p. 45« 

^ a Videbatur sane mundus declinasse ad vesperam; et Filii hominis 
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ir PR^LIMINAIRES. 

gemenl universel : comme sur un navire qui va 
couler bas, le silence et la priere avaient rem- 
place la manoeuvre et le travaiP. 

Mais lorsqu apr^s Fan looo de rincarnation , 
on reconnut que Ton pouvait esperer vivre en- 
core, chacun se sentit renaitre; une fievre de 
joie, de pieuse reconnaissance etde grande emu- 
lation, s^empara des esprits; on detruisit les an- 
ciens temples, pour en batir de plus vastes et de 
plus magnifiques; on renouvela les cathedrales. 



adventus secundus fore vicinior. » Willerm. Tyr., Hisi.j L. I, c. 8. ap. 
Bongars, Gesta Dei per Francos, T. I, p. 63/|. — Plusieurs chartes, rap- 
port^es parD.Vaissette, parmi les Prewes AeVHist de Languedoc,T. II, 
p. 86, 90, 1 57, et cit^es par M. Michaud,^/^/. des CroisadeSj T. I, p. 4?» 
commencent par ces mots : «Mundi terminum appropinquante... Ap- 
propinquante etenim mundi terminio... » — Cf. Martene, Veter. scripL 
et monum. ampliss. collectioy T. IV, p. 860. Gesta Episc. Leod. — Ba- 
ronius, Armales eccles.^ Coloniae, i6a4i T. XI, p. a. — M. Ampere, Hist. 
Uttir. de la France, T. iU ^ p. «a^S et suiv. — M. Michelet , Hist de 
France^ T. II, p. i3a et suiv. 

' M. Ch. Magnin, Causeries et meditations hisl. et litt^r.^ T. I, p. 27. 
De la statue de la reine Nantechild. — Cf. M. de Choiseul-d*AiIIecourt, 
De rinfluence des Croisades^ p. 8. 
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PR^LIMINAIRES. m 

les abbayes, les moindres chapelles des villages; 
le monde sembla secouer la vieille poussiere 
du linceul et revelir la robe blanche des 
eglises^ 

Des lors Fart reveill^ ne cessa de se developper 
et de fleurir; el, a leur retour, les Croises trou- 
verent le terrain tout prepare pour recevoir les 
semences nouvelles quils rapportaient de TO- 
rient. 

Une nation de niarchands calculateurs n'eut 
pas eleve les monuments qui couvrirent alors 



' « Igitur infra supradictum millesimum tertio jam fere imminente 
anno, con.tigit in universo pene terrarum Orbe, praecipue tamen in 
Italiaet in Gallii^, innovari Ecclesiarum Basilic^s, licet plerseque de* 
center locatse minime indiguissent. iEmulabatur tamen qu^que gens 
Christicolarum adversus alteram decentiore frui : erat enim instar ac 
si mundus ipse excutiendo semet, rejecta vetustate, passim candidam 
Ecclesiarum vestem indueret. »Glabri Rodulph., Hist.y ubi supra^L. 
III, c. 4- — Hist. litldr. de la Francei T. VII, p. iSg. — Lebeuf, .1. c. , 
p. 1 39. — Emeric-David , Disc. hist. sur la Peinture modeme. Magasin 
encycL, i8ia, T. IV, p. a4^; 107 de Ted. du bibliophile Jacob (P. La- 
croix),^Gosselin, i.84^. — Mazure, Philosophie des arts du dessin, p. 
338. — M. de Caumont, Cours dantiquitis monum.y P. IV, p. 1 1 1. 
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IV PRJ^LIMTNAIRES. 

le sol de FEurope'. Gardien vigilant des con- 
naissances humaines % le Ghristianisme fournit et 
dirigea les artistes. Ainsi que ces reservoirs sus- 
pendus au-dessus des cites et qui repandent sur 
les populations les flots de leurs eaux bienfai- 
santes , les monasteres devinrent les fabriques 
d'ou sortirent des chefs-d'oeuvre de genie et de 
foi. Des qu'il s^agissait de la maison de Dieu, le 
plus pauvre ne regardait plus a la depense ^ ; Fasce- 
tique simplicite des religieux de Citeaux passait 
meme chez leurs voisins pour une innovation, 



' Berington, Hist, littir. des XI^ et XII^ s., trad., p. iSg. 

^ «Constat enim libros, et literas monasteriorum ope fuisse conser- 
vatas. » Leibnitii ad Magliabechium epist. i4« Op. ed. Dytens, T. V, p. 98. 
— (c Sans doute le Christianisme ^tait dans le moyen &ge, et il y a fait tout 
ce qui s'y est fait de bon et de grand. » M. V. Cousin, Cours de Vhist. 
de la philosophie y XVIII* siecle, i84i , T. I, p. 6. — Cf. M. de Chateau- 
briand, ^. Pourrat, i835. ^tud. hisi.^ T. III , p. 65. Ginie du Christia- 
msmey P. IV, 1. 6, passim. — Et, dans les Armales de PhUosophie chr^- 
tienncy la serie des remarquables articles, oii, sous le pseudonyme 
Acheri, M. Tabbe Cahier examine si le Christianisme a nui au d^ve- 
loppement des connaissances humaines. 

^ Monteil, Hist. des Franpais des dii^ers etats, XIV* s., T. I, p. 333. 
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PRfiLTMINAIRES. v 

un schisme et im scandale \ Suger rassemblait a 
Saint-Denis les meilleurs ouvriers^; un abbe du 
Mont-Cassin, depuis Pape sous le nom de Vic- 
tor III, en envoyait chercher a Constantinople, 
et formait des ^leves^; un fiveque d'Elne 
( Perpignan ) dessinait a J^rusalem le plan 
de reglise qu^il devait faire exi^cuter^; a Auxerre , 



' a ... Ob haec aliaque id genus statuta Cistersienses ab omnibus 
vicinis monachis, tamquam novarum rerum inventores, et scandali 
schismatisque incentores reputabantur. » Mabillon, Armales ord. s, 
Bened.j L. LXXI, c. 77, ann. 1 109. Lucae, T. V, p. 498. 

^ « Artifices peritiores de diversis partibus convocavimus. » Sugerii 
abb. De rebus in administratione sua gestis lib.j c. 3a. ap. Duchesne , 
ffist. Fr. script.j T. IV, p. 345 ; Recueil des ffist. de France, T. XII, p. 98; 
Felibien, Hisl. de Vahhaye de St.-Denjs. Pieces justific. p. II. — Dou- 
blet, ffist. de Vahbaye de St.^Den/s^ L. I, c. 33, 34- 

^ «t Legatos interea Constantinopolim ad locandos artificesdestinat,... 
Ne sane id ultra Italiae deperiret, studuit vir totius prudentiae plerosque 
de monasterii pueris diligenter eisdem artibus erudiri. n De B. Vic- 
tore III, Papa. D*Achery, Mabillon, Acta ss. ord. s. Bened., S. VI, p. 
a, ann. 1087. Parisiis, T. IX, p. 600. — ffist. litt^r. de la Fr. , T. VII, 
p. \l\%. Atatdes lettresen France, XI* s. 

^ a Cum Bereugarius ad sanctam civitatem Jerusalem devotionis ei^o 
accessisset, formam hujusce ecclesise in pergameno descripsit, unde 
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VI PR^LIMINAIRES. 

sous le regne de Henri I**, un autre pontife , 
Geoffroy de Charap-Aleman , instituait des pre- 
bendes de saCathedrale, pour des ecclesiastiques, 
dont Tun serait peintre, fautre vitrier, le troi- 
sieme orfevre '. 

Sans son origine etrangere, on serait tente de 
s'imaginer que Theophile prelendit au triple 
benefice par les trois livres qui composent son 
EssAi suR DivERS ARTS, ct qui, bicn que depourvus 
de toute revelation d'une date precise, appartien- 
nent neanmoins aux beaux jours de Fart chretien, 
a un age hieratique, a une periode sacerdotaie. 

C*est cette oeuvre d'un moine artiste de ce 
temps, que nous publions aujourd^hui. 



reversus aedificavit in villa superiori HeleneDsi ecclesiam cathedralem. » 
Ann. 1019. GaUia chrisdana, T. VI, p. io4o. — HisL htler. dela Fr., 
ubi supra, p. 189. 

I « Aurifabrum mirabilem, pictorem doctum, vitrearium sagacem. » 
Uist. Episc. Jutiss., ap. Labbe, Nov. Biblioth. mss., T. I, p. 4^3. — 
Hist. Uttdr.de laFr., ubi supra, p. i^a^ — Lebeuf, Dissert. sur Vhist. 
ecclds. et civ. de Paris, T. II, p. a3i. J&tat des sc. en Fr., depuis le Roi 
Robert jusqu'a PhiUppe le Bel. 
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PRtoMINAIRES. VII 

Notre auteur a consider^ les arts particu- 
lierement dans leur application a rornement 
du lieu de la priere ', il a penetre dans le sanc- 
tuaire de la divine sagesse % il indique les moyens 
de fabriquer ce qui est necessaire aux instru- 
ments du culle, au service des autels, a Fusage 
de reglise'; et, pour unique prix de son labeur, 
il reclame une priere a la misericorde du Sei- 
gneur^Gerson aussi ne demandail aux enfants 
qu^il instruisait, d'autre recompense que cette 
simple invocalion : Mon Dieu, mon cr^ateur, 



' «OrDatum materialis domus Dei, quae locus est orationis.» L. 111 ^ 
ProLf p. I20. 

* a Apprebendi atrium agiae sophiae.» L. 11, ProLy p. 76. 

^ « Quae adhuc desunt in utensiliis doraus Domini ^ ad explendum 
aggredere toto mentis conamine, sine quibus divina mysteria et ofHcio* 
rum ministeria non vaient consistere. Sunt enim haec : Calices, Cande- 
labra, Thuribula, Ampullae, Urcei, sanctorum pignorum Scrinia, 
Cri^^s, Plenaria et caetera, quae in usum ecclesiastici ordinis poscit 
utililas necessaria. » L. III , ProLy p. 1 a3, la^* 

^MHsiC vicissitudine instructionis me recompensabis, ut, quoties la- 
bore mdowene usus fueris^ ores pro me apud misericordiam Dei omni- 
potentis. » L. 1, Prctf.y p. 9. 
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VIII PRELIMINAIRES. 

ayez pitie de votre pauvre serviteur Jean Gerson ' ! 

UEssAi suK DiYERS ARTS se rattache donc eini- 
nemment a une science pleine de mysteres et de 
religieuses harmonies%au materiePdelaLilurgie, 
qui «c seule a ie secrel de la constructiou des 
temples*» : rinter^t* qu'il presente a cet egard a 
determine surtout notre pref^rence et notre pu- 
blication. 

£n m^me temps qu^il se proposait la gloire 
de Dieu pour objet principal, Theophile son- 
geait encore aux besoins et aux progres de ses 
semblables^; cette inspiration de sa charite im- 



• /. Gersomi vita, inter Gersomana. Op. ed. Du Pin, T. I, p. clxix. 

* « Hec oniniasuntimbuta mysteriis et divinis gravida^sacramentis. » 
Innocent. III, Deoff. mxsse, L. I, c. 5i, Parisiis, i5i8, 8°, f. i3, v°. 

3 « Materia quidem sacrati Ordinis sanctus est panis , et sanctorum 
vasorum quantitas , et csetera uniuscujusque ordinis, ut fert consue- 
tudo. » Assemani, Codex liturgicus Eccles. univ., L. VIII, p. 5, T. XII, 
p. a44. 

^ D. Gu^ranger, Institutions iiturgiques, T. I, p. 14. 

' « In augmentum honoris et gloriae nominis ejus multorum necessi- 
tatibus succurrisse et profectibus consuluisse. « L. I, Prcef, p. 9. 
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PR^IMINAIRES. IX 

posait a Tediteur de soii livre la regle quMl avait 
a suivre. 

Nous donnons, avec les variantes des difFerents 
textes, une edition, aussi complete qu^il nous 
a ete possible, d'un ouvrage connu seulement 
par quelques extraits disperses, ou solitairement 
enseveli au fond d^un des volumes de Lessing; 
et toutefois, au dire d'un juge bien renseigne', 
plein de notions precieuses, sinon pour la 
theorie de Tart, du moins pour rhistoire de 
ses proced^s. Nous voulons faire connaitre. 
Theophile, nous ne serons peut-etre pas inu- 
tile a ceux qui s'occupent des antiquites eccle- 
siasliques et de celles du moyen age. £n tradui- 
sant, pour.la premiere fois, FEssai sur divers 
ARTS, nolre dessein a ^te de le metlre a la portee 
du plus grand nombre, multonim necessilatibus. 

Nous n'avons rien neglige pour nous environ- 



' Emeric- David, Disg. hist. sw la Peinture moderne. Mi^asin encycl., 
i8ia, T. IV, p. 59; 84 de Fed. du bibliophile Jacob. — Biogr. univ., \. 
Theophile. 
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X PR^IMINAIRES. 

ner de tous les elements qull nous etait permis 
de reunir; par Fobligeante entreniise du docte 
bibliothecaire du British Museum, M. Panizzi, 
nous avons obtenu la copie d^un manuscrit de 
Cambridge, qui est venu enrichir notre texte de 
lecons inedites. 

Hormis dans les Prologues, et quelques rares 
occftsions^ oii Theophile deploie Televation d'une 
intelligence superieure jointe a rhumilit^ du 
cloitre, nous n^avions a traduire ni un orateur, 
ni un poete, mais les formules froides et arides 
d'un auteur dont le devouement et la sollicitude 
semblent prcndre a tache d'en simplifier Fexpo- 
sition. Notre devoir le plus imperieux etait de 
conserver son esprit, sa physionomie, en le lais- 
sant a lui*m4me , et de nous renfermer dans une 
interpretation litt^rale. Les nomenclatures spe- 
ciales suppleeront aisement i^ rinsufHsauce et 
au respect du traducteur. Nous avons du ne 
pas aller au dela du mot a mot dans certaines 
circonstances, lorsque oous pouvions» en creusant 
la phrase, en la reduisant a un lit de Procruste, 
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PRJ^MINAIRES^ XI 

Dous exposer a tomber dans quelque cfaose d^ar^ 
bitraire) qtii neut plus ete le sens pnmitif. Les 
incertitudes, les hesitations que nous avons fre^ 
quemment eprouVees nous ont fait sentir la ue^ 
cessite de ne rien hasarder. ISous nous sommes 
reserve d'introduire parmi les notes nos raisons 
et nos doutes. 

11 faudrait un ouvrage entier pour commen- 
ter r^crit de Theophile , pour expliquer ce que 
nWt fait connaitre ni du Cange, ni Carpentier, 
ni ies autres lexicographes'. Nous publions une 
edition, et non une encyclopedie des arts; 
nous n'avons. point la pretention de faire, a 
propos de notre auteur, un cours compare et 



' L'imporUiDce de YESSki sub divers arts D'a pas ^chapp^ a Morelli, 
lorsque, resserre par les limites d'uDe notice et oblige de se borner a 
peu de fragments, il a dit : « Si quaecumque ad medii sevi res illustran- 
das apttssima hisce lihris continentur, subjicere vellem, opus fere 
totum esset mihi exscribendum; ipsseque dictiones a Cangio, Cai*pen> 
terio, aliisque sequioris latinitatis \^«Mr(pdifoui omnino nusquam declaratse, 
persxpe explicandx. » Codices mss. lat. Biblioth. Naniancey Vtenet., 1 776, 
p. 38. 
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exp^rimental. Nous abandoDQons ses recettes a 
Fexamen de ratelier, aux manipulations du 
laboratoire; a eux cette partie du travail, ifi^« 
tibi erunt artes\ Puissions-nous, provoquant des 
experiences, ou des resultats que nous appelons 
de tous nos voeux , avoir indique la voie aux an- 
tiquaires, aux artistes'; et signaler aux uns quel- 
que methode oubliee, aux autres quelque point 
encore ignore du pays des vieux souvenirs : en 
archeologie, cen'est pastoujours Apelles qu'il faut 
consuiter, mais parfois aussi le jeune enfant qui 
broyait ses couleurs^. 



' Virgil., jEneid., L. VI, v. 853. 

* En Angleterre , ou le Catholicisme fait des progres rapides , un 
architecte catholique, M. Pugin, a ^tabH des fabriques de tous 
les objets qui peuvent contribuer a la decoration et a la richesse des 
inonuments ecclesiastiques. On y confectionne, dans Tancien style, 
des caUces, des burettes, des ciboires, des ostensoirs, des lampes, des 
tabernacles en forme de tour, des reliquaires , des chisses , des croix 
processionnelles, etc. Lettre k M. Didron. Bulletin archdol. du Q>rnite 
hist. des arts et monitmens, T. II, p. 4o4 *t suiv. 

Nous empruntons ici Tidee de cetle allusion a un judicieux aca- 
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Afin de ne pas surcharger les pages et em- 
barrasser la lecture, nous rejetons, sous la forme 
alphabetique , nos notes a la fin du volume. 
Maigr^ une attentive etude du livre, nous 
sommes loin de presumer avoir reussi a eclair- 
cir, a surmonter tout ce qu'il presente d'obs- 
cur et de difficile. Certains renseignements 
ont fait defaut a nos recherches et a nos 
soins. Nous avons trouve peu de ressources daus 
Saint Isidore, Vincent de Beauvais, Glanvil, 
Corbichon : Tfiveque de Sevilie est ordinairement 
reproduit par rencyclopediste de Saint Louis et 
par le compilateur du Proprietaire des choses. Le 
Dictionnaire de Jean de Garlande , de la seconde 
moitie du xi* siecle, le Catholicon de Jean de 
Genes , ne nous ont pas ^te plus en aide. L'espece 
de Glossaire, place en tete du manuscrit de la 
Bibliotheque Royale , 6741» qui semblait nous 
promettre davantage, ne nous a ofFert qu'une 



demicien : Ameilhon, Recherches sur les couleurs des anciens. M^m. de 
rinstitut, LitUrature etbeoMx^arts, T. I, p. 545. 
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sorte de paraphrases , plutot que des indications 
didactiques. 

Si les documents ecrits n'ont pas toujours re- 
pondu a nos investigations, la bienveillance ne 
nousajamaismanque. Nous avons plus d^une fois 
eu recours a la vaste erudition de M. Tabbe 
Cahier; a la science de M. Diibner, Tun de 
nos philologues les plus distingues; aux lu- 
mieres du savant orientaliste M. Dubeux, de 
M. Danton, notre ancien condisciple, de nos 
collegues M. le chev' Amyot, M. Fr. Ra- 
vaisson, M. Grangeret de la Grange. Nous som- 
mes heureux des afTectueuses sympathies que 
nous avons rencontrees : le meilleur patronage 
d'un livre est un cortege d^hommes recomman- 
dables et eclaires. Pourquoi faut-ii que, dans ce 
tribut de notre gratitude , la mort de celui ' qui 
fit le phis pour les arts du moyen age, et qui 
nous encouragea souvent , nous force a de- 

' M. Du Sommerard. 
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poser un sterile souvenir sur un tombeau. 
M. Guichard, de la Bibliotheque Royale, a 
bien voulu se charger de Flntroduction et nous 
donner une histoire critique de Theophile; il a 
ete Farchitecte d'un bel edifice, dont nous n^a- 
vons que prepare les materiaux. 



Au moment de nous separer d'un auteur qui 
fut longtemps le compagnon de nos veiiles, nous 
ne ie quittons pas sans inquietudes pour nous ; 
nous ne nous sentons rassure que par la pensee 
qui nous guidait : 

Da veniam scriptis , quorum non gloria nobis 
Gausa, sed utilitas ofBciumque, fuit'. 

Nous esperons que l'on nous tiendra queique 
compte des difficultes qui accompagnerent une 
tentative laborieuse. Un cierc", chantanl un jour 



' Ovid., Ex Ponto, L. .111 , epist. 9. 

» Cf. Monach. Sangall. ap. D. Bouquet, Rec. des Hist. de Fr.,T. V, p. 1 09. 
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devant Charieraagne, muitipiiait ses efForts; 
l^Empereurle traita avec induigence, et lui sut 
gre de sa bonne volonte. 

CHARLES DE I.ESCALOPIER. 
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Pour apprecier avec une parfaite certitude et 
sous chacune de leurs faces les compositions di- 
verses de Tart, il ne suffit pas d'inventorier et 
de decrire les monuments, d'en determiner le 
style, ies excentricites et la filiation ; il faut aussi 
pen^trer dans Fatelier de Tartiste , le surprendre 
en quelque sorte au milieu de ses travaux, de- 
couvrir enfin ces procedes materiels , et pour 
ainsi dire grossiers, sans lesquels, apres tout, le 
plus sublime genie ne saurait donner un corps 
a la pens^e. Non compris de rares fragments 
qu'offrent ca et la les recits des chroniqueurs , 
la litterature du moyen age n'a fourni jusqu^a ce 
jour que quatre iivres d*ou la critique puisse 
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lirer les lumieres dont nous parlons. Ce sont : 
i"les Composidones ad tingenda musiva, pelles, etc. 
opuscule qui parait remonler au neuvieme sie- 
cle, et que Muratori a insere au tome II des 
Antiquitates Italicas medii asvi; 2® le traite d^Era- 
clius, de coloribus et artibus Romanorum, publie 
par Raspe ; 3" la Diversarum artium schedula, du 
moine Theophile, et 4** le Trattato della pittura, 
compose en 14^7, par Tltalien Cennino Cennini, 
et edite a Rome en 182 1 . Parmi ces ouvrages, celui 
de Theophile semble devoir appeler tout d^abord 
Tattention des antiquaires erudits; c'est un droit 
que lui donnent son etendue , le nombre et la 
variete des arts qu'il embrasse,et peut^etre aussi 
la date de sa redaction. 

Signaler et discuter les opinions des auteurs 
qui ont ecrit sur la Diversarum artium schedula, 
essayer de fixer Fepoque oii le livre parut , exa- 
miner quelques passages de la theorie du moine 
Theophile a propos de la peinture a Thuile, tei 
est en peu de mots le but qu'on se propose dans 
cette notice. 



Corn. Agrippa, le premier des critiques oii 
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nous trouvons mentionne le nom de Theophile, 
ne connaissait de la Diversarum artium schedula 
que le livre II , celui qui traite du tres-noble art 
(nobilissimum artificium) de la verrerie : « de qua 
Theophilus quidam pulcherrimum librum conscrip' 
sit\ 3> Conrad Gesner, Tauteur de la Bibliotheca 
universalis, transcrivit cette note imparfaite, et 
n^ajouta rien'; mais, en i555, Josias Simler, 
mieux renseigne que ses devanciers, disait : 
« Theophili monachi lib, III. Primus de tempera- 
mentis colorum , Secundus de ratione vitri , Ter- 
tius de fusoria et metallica. Extant apud Geor- 
gium Agricolam in pergamenis, et in Cella veteri 
monasterio, quoB bibliotheca Lipsiam translata est^ .y> 
Simler termine en faisant remarquer que Theo- 
phile est cite dans le Lumen animce, compilalion 
a laquelle nous reviendroiis plus loin. 

Vers la fin du siecle suivant, eri 1686, Joa- 
chim Feller rangeait au nombre des livres les 



' De Incert. et vanil. scientianun. Antv., i53o, in-4°, cap. xc, de 
Alcumistica, in fine. 

' Biblioth. univ. Tiguri, i545, fol. 6i4, recto. 

3 Epit. biblioth. C. Gesneri locupleta per J. Simierum. Tiguri, i555, 

fol. 173, verso. 

c. 
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pius remarquables de la bibliotheque Pauline a 
Leipsick, le manuscritde Theophile* deja signale 
par Simler; Bayie', et apres lui Morhof^ re- 
cueillirent Tindication de Feller; puis, dans les 
^cta eruditomm du mois d^aout 1690, un auteur 
anonyme (probablemenl ce m^me Feller *), de- 
crivit le manuscrit : « Tacere autem ^ dit le biblio- 
graphe, hoc loco non possumus , extare hodieque 
in Bibliotheca Paulina Lipsiensi codicem membra- 
neum manuscriptum Theophili Monachi de colo- 
ribus et arte colorandi vitra, qui et inter libros 
medicos n. 21. recensitus est a Fellero nostro in 
Catalogo codicum manuscnptorum Paulinorum p. 
255 , qui eundem codicem et inter rariora Paulince 
manuscripta in prcefatione ad Lectorem retulit. Est 



' Catal. cod, manuscrip. biblioth. Paulince in acad. lipsiensi, praefat. 
et p. a55. 

' Nouvelles de la ripub. des lettres, sept. 1686, p. loay. 

' Dan. Geoi^. Morhof, Poljrhistor sive de itot. auctor. et rer. com- 
ment. Lub., 1688, in-^, lib. I, cap. vii, p. 5^ et 60. 

♦ Gott. Ephr. Lessing, Fom Alter der Oelmalerey aus dem Theo- 
philus Presbyter. p. 353. Cet ouvrage de Lessing, qui parut en 1 774 
et que nous aurons souvent occasion de citer , a ^t^ ins^r^ dans le 
tome VIII de ses oeuvres diverses {vermischte Schriften), publiees a 
Berlin en 1771-1794. 3o vol. in-ia. Cest a celte ^ition que corres- 
pondent nos citations. 
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autem isthoc libri initium : Theophilus humilis 

presbyter, servus servorum Dei, indignus no- 

mine et professione monachi , etc. Ubri hujus 

Artis VitraruB sunt tres , I. de coloribus et eo- 

rum mixtura , XXXVIIl constans capitulis; II. de 

constructione furni ad operandum vitrum, et in- 

strumenlis hanc in rem necessariis , qui XXXIV 

capitulis absoivitur, quorum XIX est de vitro, 

quod Musinum (^ita enim semper in hoc libro le- 

gimus, non Musivum) opusdecorat; 111. de Hmis, 

de vasculis ad liquefaciendum aurum , et de ni- 

gello imponendo et poliendo, sed in quo reliqua 

capitula post septimum desiderantur, quemadmodum 

et in Ubro II capitula quinque, XII nempe, XIII, 

XIV, XV et XVI deesse deprehenduntur \ » Le vo- 

iume , si toutefois nous en croyons Lessing * et 

Leiste ^, date du qualorzieme ou du treizieme 

siecle. 

Un troisieme manuscrit de Theophile fut an- 

nonce en 1706 parmi les livres de la bibliothe- 



' ^cta eruditorum, aano MDCLXXXX, p. 419 et 430. 

• J^om Alter der Oelrnaler^, etc, p. 3o3. 

' Zur Geschichte und Litteratur aus den Schdtzen der hertzoglichen 
Bibliotek zu IVolfenbuttel, von Gott. Ephr. Lessing. Tom. VI , Forbe- 
richty p. 5. 
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que de Bigot"; reuiiie a d'autres opuscules, la 
Diversarum, artium schedula ne conlient ici que 
les vingt-neuf premiers chapitres du liv. I, et 
non pas Touvrage entier, comme Ta dit M. Eme- 
ric-David ". Le recueil de Bigot est tres-certaine- 
ment celui que possede aujourdliui la biblio- 
theque royale de Paris, car nous lisons dans 
les catalogues de cette bibliotheque , sous le 
n** 6741 '. <i.Codex chartaceus, olim Bi^otianus. 
Ibi continentur: i* Experimenta w^. de coloribus : 
prasmittitur tabula ordine alphabetico digesta de vo- 
cabulis sjnonymis et asquivocis colorum, eorumque 
accidentium, 2° Theophili liber de omni scientia 
picturas artis. 3° Petri de Sancto Audemaro liber 
de coloribus faciendis. 4° Heraclii libri tres de 
coloribus et de artibus Romanorum. 5" Libellus 
de compositione colorum, authore Joanne de Alce- 
rio. 6° differentes receptes sur les couleurs, recueil- 
lies par Jean le Begue, greffier de la Monnoje de 
Paris. Is codex anno 1 43 1 . exaratus est ^. » In-4". 
La date de i43i se rapporte sans doute aux 



' Biblioth. Bigotiana, part. V, p. a3, n" 3ii, 

* Biogr. univ., art. Theophile. 

^ Catal. cod. manuscript. bibUoth. Regice , tom. IV, p. a^S. 
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Receptes recueillies par Jean le Begue; le ma- 
nuscrit de Theophile iious parait de la derniere 
moitie du quinzieme siecle. 

Cependant un livre , comme la Diversarum 
artium schedula , devait sortir lot ou tard des li- 
mites restreintes d'une description bibliographi- 
que. Ayant retrouve a la bibliotheque ducale 
de Wolfenbiittel le manuscrit qui , d'apres Sim- 
ler ', appartenait en i555 a Georges Agricola % 
Lessing composa une dissertation oii, fort du 
temoignage de Theophile, il s'applique a de- 
montrer que Jean de Bruges nest point, ainsi 
qu*on le croyait communement, Tinventeur de 
la peinture a Fhuile ^ Puis , non content de ce 
premier efFort, Fillustre critique se disposait a 
mettre au jour roeuvre inedite de notre auteur 
sur les manuscrits de Wolfenbiittel et de 
Leipsick , lorsque la mort le surprit au milieu 
de son labeur. La Diversarum artium schedula 
parut en mai 1781, par les soins de Christian 



' Epil. biblioth. C. Gesneri. Loc. cit. 
' Lessing, Fom Alter tler Oelmalerey; p. 36 1. 
^ Fom Alter der Oelmale.rey aus dem Theophilus Presbyte.r. (Voy. 
ci-dessuft , p. xx , note 4)- 
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Leiste '. U^dition de Lessing est assez correcte, 
mais on regrette Tabsence totale de notes et de 
commentaires dans un texte qui, plus que tout 
autre, a besoin d^eclaircissements. 

Neanmoins reveil etait donne; et tandis que 
les trois livres de Theophile s'imprimaient dans 
le duche de Brunswick, un savant anglais, E. 
Raspe, publiait a Londres une partie du meme 
ouvrage % d'apres le manuscrit du Ireizieme sie- 
cle ', conserve a la bibliotheque du college de 
la Sainte-Trinite de Cambridge. Cette edition 
faite , on ne saurait le dissimuler , avec une 
extr^me negligence, contient le traite d'Era- 
clius de colojibus et artibus Romanorum , et les 
Irente-sept premiers chapitres du livre I de la 
Diversarum artium schedula ; elle est accompagn^e 



* Zw Geschichte und Littemtur aus den Schdtzen der hertzoglicken 
Bibliotek zu fFolfenbuttel , von Gott. Ephr. Lessing. Braunschweig , 
1781, in-8», tom. VI, p. aSg-^a^- 

* A critical essay on oil-painting; proving that the art of painting in 
oil tvas known before the pretended discovery of John arul Hubert Fan 
Ejrck; to which are added, Theopfailus de arte pingendi , Eraclius de 
artibus Romanoruni; and a review of Farinatot^s Lumen animse, by 
R. E. Raspe. London, 1781, in-^*** 

' Raspe, loc. cit. p. 4i- 
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d'uiie notice oii Fauteur a reproduit, en quelque 
sorte mot a mot , 1a dissertation de Lessing. 
Raspe decouvrit aussi a Cambridge, dans la bi- 
bliotheque de runiversite, un manuscrit ' qui 
renfermait tout le premier livre de Theophile 
moins les chapitres XXXIII, XXXIV, XXXV, 
XXXVI et XXXVII; il put en parcourlr rapi- 
dement les feuillets; mais, a son grand regret, 
on ne lui permit ni de transcrire, ni de colla- 
tionner '. 

Resumons : un manuscrit de la Dwersarum 
artium schedula est a Wolfenbiittel , un autre a 

Leipsick, deux a Cambridge, et enfin le cin- 
quieme a Paris. Nous joindrons a cette liste 
une copie recente de la bibliotheque Nani, et dont 
le litre presente une variante a recueillir; voici 
ce titre tel que Fa donne Morelli : Cod. chart.y 
iri'/^^^ Scec, XVII, Theophili monachi^ qui et ru- 
GERUS, libri tres : \. de Temperamentis colorum; 
II. de Arte vitriaria; III. de Arte fusili^. Selon 



■ In-4°, v^lin , cot^ 437- 
» A critical essay on oil-paindng, p. 4'- 

' Morelli, CocL manuscrip. Lat. biblioth. Nanianee. Venet., 1776, 
in-4*, p. 33 et seq. 
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le m^me Morelli, la bibliotheqiie imperiale de 
Vienne possederait aussi deiix manuscrits de 
rheophile « Alterum numero 23o signatum, sceculo 
duodecimo scriptum, neque tamen integrum; aUerum 
sub numero lyS positum, sceculo proxime elapso 
exaratum, antiquo illi perjiciendo aptissimum. Est e 
priore Nanianum fioc facile sumptum, suis et ipsum 
mendis maculatum, quas librarii vel imperitia, vel 
religio fudit ' ». Nous serions presque tentes de 
soupconner ici quelque meprise, car nous ne 
trouvons cites ies deux volumes de Vienne, ni 
par Lambecius, ni par aucun bibliographe. Quoi 
quil en soit, les manuscrits de Theophiie, pu- 
blies jusqu^a ce jour, se reduisent a trois: celui 
du college de la S. Triuite de Cambridge, et ceux 
de Woifenbuttel et de Leipsick. Plus heureux 
que Raspe, M. de TEscalopier a pu obtenir une 
transcription fidele du manuscrit de Tuniversite 
de Cambridge, manuscrit du treizieme siecle % re- 
marquable par rexceilente correction des textes, 
et qui a enrichi roeuvre de Theophile d'un cha- 



' Morelli, Cod. manuscrip. Lat. biblioth. Nan., p. 35. 
* Raspe, A critical essay on oil-painting, p. Sg ct 4o- 
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pitre inedit '. Maintenant que nous avons sous les 
yeux une edition de \^ Diversarum artiuw. schedula, 
augmentee de parties nouvelles, ^lucidee par des 
notes critiques , et oii les variantes des cinq codex 
de Wolfenbiittel , de Leipsick , de Cambridge et 
de Paris , ont ete soigneusement colligees , exa- 
minons Fouvrage; c'est une lache que le travaii 
du laborieux ^diteur n'a pas peu contribu^ a 
rendre facile. 



La Diversarum artium schedula ne porte pas de 
date; elle apparait, pour ainsi dire, tout a coup 
dans les nomenclatures bibliographiques du sei- 
zieme siecle, et ces nomenclatures ne donnent 
aucune lumiere sur Torigine du livre. Les ecri- 
vainsdu quinzieme siecle gardent lesilence. Sous 
le pontificatde JeanXXII(i3i6-i334), un moine, 
dontle nom est demeure inconnu, publia le Lumen 
animce , compilation precedee d'une preface oii 
Fauteur indique avec soin les nombreux volumes 
qu'il a consultes. Nous lisons, dans cette preface, 



Ub. I, cap. XLV. 

n. 
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le passage suivant : « De quodam monasterio 
Alemanie quidam mihi libri delati sunt, videlicet : 
Archita Tharentinus de eventibus in natura, Alka' 
bicius in perspectivis ^ Theophilus in breviario di- 
VERSARUM ARTiuM , Fontinus in descriptionibus uni- 
versi. » Ce Breviarium diversarum artium serait-il 
le m^me ouvrage que la Diversarum artium sche- 
DULA ? Simler raffirme ' ; Lessing', Raspe ^ et Leiste ^ 
le nient. Toutefois aucun de ces critiques n'a pris 
la peine d^appuyer une assertiou qui reclamait, 
a notre avis du moins, une recherche plus at- 
tentive. Mais ici nous sommes forces d'imposer a 
nos lecteurs une courte digression; Fhistoire de 
Theophile et de son livre est d'ailleurs si pleine 
d'obscurites, que nous serions coupables de 
laisser echapper les moindres indices. 

Le Lumen animas , aiiisi intitule par le pape 
Jean XXII '^, et vraisemblablement redige , comme 
la Biblia pauperum de saint Bonaventure, pour 



' EpU. biblioth. C. Gesneri., fol. 1 78, verso. 

• Vom Alter der Oelmalerey, p. 3o2 et 350. 
' A critical essajr on oil-paintingy p. 45. 

* Zur Gesckichte und Litteratur, elc, T. VI, Forbericht, p. 6. 
^ Voy. la seconde prtTace du Lumen animce. 
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venir ep aide aux predicateurs peu doctes, ne 
nous est pas parvenu dans sa forme originale. 
Vers la fin du quinzieme siecle, un religieux 
Garnie de Vienne en Autriche, Matthias Fari- 
nator , divisa Touvrage en LXXV chapitres , 
subdivisa les chapitres, et ajouta une preface 
et trois tables : la premiere, des chapitres; la 
seconde, des choses naturelles {rerum naturalium)\ 
la troisieme , des moralites ( moralitatum ) ; ces 
deux dernieres rangees selon Fordre alphabe- 
tique; puis il renvoya a la fin du volume un 
corps d'extraits formant CCLXVII chapitres, 
egalement precedes d'une table. Le livre ainsi 
reconstruit fut imprime pour la premiere fois, 
en i477> sous le titre de : <i Liber moralitatum 
elegahtissimus magnarum rerum rmturalium^ Lumen 
anime dictus , cum septem apparitoribus , necnon 
sanctorum doctorum orthodoxe Jidei professorum, 
poetarum etiam ac oratorum auctoritatibus per 
modum pharetre secundum ordinem alphabetici 
collectis \ 9 NotoDs , en passant, que Matthias 
Farinator vivait a la fin du quinzieme siecle et 



' Hain, Repertor. bibtiogr., n" loSag el io33o. 
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non au conimencement du quatorzieme ; quHl 
nest point Tauteur du Lumen animce, comme 
Tont pretendu Konig % Possevin % Launoy^, 
Colomies ^ , Fabricius ^ , Adrien Baillet ^ , la 
Monnoye^, Raspe^, etc-, mais seulement rediteur^. 

Nous avons compte dans le Lumen animm 
quarante-deux extraits inscrits sous le nom de 
Theophile; comparonsquelques-uns de cesextraits 
avec les textes de la Diversarum artium schedula. 

Au chapitre De incausto i^lib. I, cap. XLV), 
Theophile indique la raaniere de composer Fen- 



' Biblioih. vet. et no\f,, p. 296. 
\ * Apparatus sacri T. II. Edit. de 1608, p. gS. 

^ Dissert. contin. judicium de auctore lib. de Imitatione Christi. 
Edit. tert., p. 69. 

* Opera. Hamb., 1709, p. 707. 

* Biblioth. Lat.y T. V, p. 56. 

• Jug. des savans. fedit. in-4^ >*ev. par la Monnoye. T. I, p. 2 15. 
l Jbid.l. I,p. 3a3. 

• A criUcal essajr on oiUpainting, append. 

•Voyez sur le Jjjunen animce et Mattbias Farinator : D. Liron, 
Singul. hist.y T. I, p. 368 et suiv. — Biblioth. Carmelitana, T. II, 
col. 4«o et suiv. — Cbr. Gottl. von Murr, Journal zur Kunstgeschichte 
und zur aiigemeinen lAtteratur^ T. I , p. 58 et suiv. — Raspe, loc. cit., 
append., p. lai et suiv., etc. Le Ijimen animce nous a conserve 
quelques fragments d*ecrivains dont les productions ont disparu , c'est 
la assur^ment son plus grand m^rite aujourd'bui. 
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cre a ecrire. « Incaustum etiam facturus incide 

«c tibi ligna spinarum habeas malleolos ligneos 

a cum quibus super aliud lignum durum con- 
« tundas ipsas spinas, douec corticem omnino 
« evellas, quem statim mittes in dolium aqua 

<r plenum sine sic stare perocto dies, donec 

« aqua omnem corticis succum in se emordeat.,.. 
c quo facto coque residuam aquam usque ad 
« tertiam parlem, sicque ejiciens de ipso cacabo 
«c mitte in minorem, et tamdiu coque donec ni- 
« grescat ac incipiat densescere, hoc omnino ca- 
« vens ne ahquod addas aqu%, excepta illa quae 
« succo niixta est, etc. » D'autre part nous lisons 
au Titulus LIII. Litera C. du Lumen animce : 
« Spina nigredinem infert suo cortice et humore, 
« ut referl Theophilus in Tractatu diversarum 
« artium. » Quoiqu'ici le texte de la Diversarum 
« artium schedula soit tres-abrege , il y a nean- 
moins entre les deux fragments une relation si 
evidente , que la source ou le citateur a puise 
n'est pas douteuse. 

Poursuivons : au chapitre XXXVII , du livre I , 
de la Diversarum artium schedula, fauteur decrit 
un procede pour dissoudre Tor en poudre avec 
du vinaigre, du sel ou de \ aphronitrum ^ puis il 
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ajoute : « Similiter omnia metdlla solvuntur. » Cest 
saiis contredit ce passage qui a fourni au Lumen 
animas la citation du Tit. VII. Ut. F., ainsi concue : 
« Theophilus in Tractatu diversarum artium : om- 
« nia quidem metallorum genera ad acredinem 
< aHcujus amari et acetosi liquoris , penitus re- 
«c solvuntur, et in molHciem convertunlur. » 

Prenons un dernier exemple, et ouvrons le 
Lumen animas au Tit. XXXIV. Lit. E. « Basih'scus 
«c incineratus apparentem splendorem hahet in- 
« ducere omnihus metaUis, ut dicit Theophilus in 
« Breviario diversarum artiuui , cuprum enim 
<£ tingit in aurum, et ferrum in argentum, si 
cc spersus fuerit pulvis ejus super laminas caHdas 
ff et candentes. » 

Cette troisierae citation a ete empruntee au 
chapitre XLVII, de auro Hispanico, liv. III, de 
la Diversarum artium schedula. « Aurum Hispa- 
« nicum , dit Theophile , conficitur ex ruheo 
«c et pulvere hasilisci et sanguine humano atque 

<c aceto. Gentiles creant sihi basiliscos hoc 

« modo. Habent sub terra domum superius et 
cc inferius et ex omniparte lapidibus, cum duabus 

ff fenesteljis in quam ponunt duos gallos veteres 

« duodecim aut quindecim annorum, et dant eis 
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« suflficienter cibum/ Qui cum ingrassati fuerint, 
« ex calore pinguedinis conveniunt inter se et 
« ponunt ova. Quibus positis eiciunlur galli et 
« immittuntur bufones, qui ova foveant, quibus 
« datur panis in cibum. Fotis autem ovis egre- 
« diuntur pulli masculi sicut pulli gallinarum , 
« quibus post dies septem crescunt caudaeserpen- 

« tium magistri babent vasa aenea rotunda , 

« magnae amplitudinis, ex omni parte perforata , 
« quorum ora sunt constricta , quibus imponunt 
« ipsos pullos etobstruuntoracupreiscooperculis 
« atque sub terram infodiunt , et ingrediente 
« subtili terra per foraftiina nutriuntur sex men- 
« sibus. Posl hsec discooneriuntet copiosum ignem 
« apponunt, donec bestiae interius omnino com- 
« burantur. Quo facto cum refrigeratum fuerit , 
« eiciunt et diligenter terunt, addentes ei tertiam 

« partem sanguinis hominis rufi Haec duo 

« composita temperantur aceto acri in vase mun- 
« do; deinde accipiunt tenuissimas tabulas rubei 
« cupri purissimi, et super eas liniunt hanc con- 
« fectionem ex utraque parte atque mittunt in ' 
« ignem. Cumque canduerint, extrahunt et in 
« eadein confectione extingant et lavant, sicque 
« tamdiu faciunt donec ipsa coufectio cuprum 
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«c transmordeat^ et inde pondus et colorem auri 
« suscipiat. » 

Nous avons rapporte a dessein ces Jongs 
fragments,et nous prions les lecteurs de pardonner 
notre insistance sur ce point; mais il fallait bien 
pubiier les pieces justificatives du proces, mon- 
trer que, dans sa compilation d^extraits, Tau- 
teur du Lumen animce ne s^attachait pas a une 
reproduction textuelle ; que si , d'une part , cet 
auteur emprunte a Theophile ses preceptes et 
ses enseignements , de Fautre , il ne s'est jamais 
astreint a une transcription litterale; faire voir 
enfin que ces citations , quoique tronquees et 
parfois defigurees , portent neanmoins encore 
avec elles la marque de leur origine. Cela etabli, 
tout s'explique. Ainsi. la citation du Tit. III, Lit. 
Ka. : « Sanguis corpora exctllenter dura mollificat^ 
juxta illad quod refert Theophilus , etc. , se rap- 
porte a ce passage de la Diversarum artium 
schedula y [Lib. I, cap XXXVII) : « Sanguine 
[draconis] intinge aurum , et pone in asreo vase ; et 
circumda foris carbonibus , et statim solvitur. v La 
citation du Tit. VII, Lit. Pa. : « Cristallus dum 
comburitur et cum tinctura debita permiscetur , 
colorem prefert auri, ut dicit TheophHus, etc, me 
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semble tiree du paragraphe de la Dis^rsamm 
artium schedula , qui commeiice par ces mots : 
Tolle aurum etfac tenue, elc. (^Lib. I , cap. XXXVII). 
La citation du Tit. XLIX, Lit. Dg. « Vitrum qui- 
dem a parvo igne Jrangitur, in magno autem 
consolidatur valde et liquatur » correspond a toute 
la theorie du moine Theophile sur la fabrication 
du verre; etc. , etc. 

Nous ne pousserons pas plus loin ces investi- 
gations; en attachantaux formules: utrefert Theo- 
philus, utait TheophiluSy juxta illud quod dicit Theo- 
philus, uh sens trop rigoureux, Lessing et Raspe 
ont feuillete la Diversarum artium schedula, en 
cherehant, non pas rejryprrf descitations du JLu- 
m^n ojiimas , mais la lettre; c'etait demander a 
un moine du quatorzieme siecle, cette precision 
et eette methode queles erudits de la Renaissance 
ont, pour ainsi dire, creees et introduiles dans 
les travaux de la science. L'auteur du Jjumen 
animtB a cite un ouvrage deTheophile, intituJe: 
Breviarium ou Tractaius diversarum artium; et cet 
ouvrage, comme rindiquaient deja et son litre 
et le nom de Theophile, n'est autre que Ja Di- 
versarum artium schedula. Sans doute, la compi- 
lation redigee par Tordre- du pape Jean XXII 
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renfermedes passages qui portent le nom de Theo- 
phile et que nous ne rencontrons pas dans son 
traite; mais on doit faire la part des inexactitudes ' 
et des confusions inevitables de Tauteur ou de 
ses copistes; on se souvient d^ailleurs que le 
Lumen animce fut refondu et remanie d'un bout 
a Paulre, en 1477? P^i* Matthias Farinator; lequel 
Farinator n'avait tres-probablement pas sous les 
yeux lelivredu moineTll^ophile,soitpour eviter 
ses propres erreurs, soit pour corriger celles 
qui existaient avant lui. Cest ainsi qu^au 
Tit. LXXII, Lit. P. , nous lisons : « Quod ut re- 
citat Theophilus super III de anima dicens: qui- 
dam reperti sunt in turma philosophorum qui co- 
nati sunt dicere, etc. Evidemment Theophilus est 
la pour Themistius qui, comme on sait, a ecrit 
au quatrieme siecle un commentaire sur le traite 
de anima d'Aristote. Enfin, si parmi les citations 
du Lumen animas, echappees aux alteralions des 
scribes, de Tediteur et des lypographes , quel- 
ques-unes manquent a la Diversarum artium sche- 
duluy ceci, a notre avis, prouve seulement que 
le dernier de ces ouvrages ne nous est pas par- 
venu entier. Examinons : 

Le codex de Wolfenbiittel , le plus complet 
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parmi ceux que nous avons decrits , est nean- 
nioins imparfait de six chapitres (Cap, XXXIII- 
XXXVll et XLV lib, I). Les chapitres XXXIII- 
XXXVII proviennent du codex du college de la 
S. Trinite de Cambridge , et le chapitre XLV du 
codex de runiversite de la meme ville. Justement 
frapped\me certainedisparite destyleentrelescha- 
pitres XXXIII-XXXVII et le reste de Touvrage, 
M.derEscalopier a ditl^^a quinque capita non vi- 
dentur esseTheophili\Nous nous rangeons volon- 
tiers a Popinion du consciencieux editeur; toute- 
fois, nous ferons remarquer que Tinsertion de 
ces chapitres dans Foeuvre de Theophile remonte 
au moins au treizieme siecle, car $ans parler du 
manuscrit dc Cambridge d'ou Raspe les a tires , 
le compilateur du Lumen animce en a extrait des 
fragments *. Mais si rauthenticite des chapitres 
XXXIII-XXXVII parait fortement contestable, il 
nen saurait etre de m^me du chapitre XLV, 
qui, quoique porte aux tabies du manuscrit de 
Wolfenbiittel ', a ete omis lors de la transcription 



' lib. 1, cap. XXXIII. Note des Variantes. 

' Voy. ci-dessus, p. xxxi, xxxii, xxxiv et xxxv. 

^ l^dit. de Lessing , p. agS. 
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diitexle. Ainsi le codex de Wolfenbuttel n'ofFre 
qu^une copie, et, il feut bien ravouer, une copie 
defectueuse ; c'est ce que les lacunes qui suivent 
acheveront de deniontrer. Theophile commence 
le chapitre LXV du livre III par ces mots : Cumque 
canduerint (yasd), tolle calaminam, de qua supra 
dixiy etc Cependant nous nous sommes assur^s 
que la calamine n'etait nientionnee, ni au pre- 
mier livre,.ni au second, ni aux soixante-quatre 
premiers chapitres du troisieme. Ceci suppose 
donc une .lacune; caril serait difficile de voir 
dans ce de qua supra dixi , un oubli de Tauteur, 
ou une interpolation du copiste. Au prologuedu 
livre I", Theophile averlit ses eleves qu'ils appren- 
dront par la lecture de son traite « tout Tart de 
la glori^use Italie dans Papplication de For et de 
Targent a la decoration des differentes especes de 
vases, ou au travail des pierreries ou de Xivoire,-» 
Le moine tient sa promesse pour Tor , Targent, 
les vases et les pierreries; mais d'oii vient qu'il 
ne nomme pas une seule fois Pivoire } II a du 
neanmoins en parler quelque part, et rauteur du 
Lurnen animas avait note le passage, car on lit au 
Tit. X, Lit, La : « Theophilus in Tractatu diversarum 
artium dicit: Ebur quidemmoUificaturduplieiter, aut 
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infortiaceto vini^ aut in oleo benedicti. » Et au Tit. 
XLIX , Lit. Xe, flc Theophilus in Breviloqmo diven- 
sarum artium ; Ebur quidem moUescit quinque 
modisy videlicet : vino decoctum, oleo unctum, corio 
involutumy igne calefactum, aceto immersum.y> Que 
conclure? sinon que le fragment de la Diversarum 
artium schedula , oii il est parle de Tivoire , 
appartenait a cette partie du livre perdue au- 
jourd'hui pour nous '. 



' Nous avons cru devoir reunir ici les citations einpruntees par 
Tauteur du Lumen animce au moine Tb^ophile; d'une part^ elles com* 
pleteront, jusqu'a un certain point^ les textes de la Dwersamm artium 
schedula; et de Faulre, elles peuvent servir a demontrer Fauthenticite 
des fragments que nous regrettons, si toutefois ces fragments nous 
^taient jamais rendus. Nous suivons^ dans cette transcription, non. 
pas la liste incomplete donnee par Raspe (^ critical essajr^ etc^ 
p. 145-14B), mais r^dition du Lunien animoB publi^e en i479* 
i^ Tbeophilus in TracUUu diversarwn artiuni : Sonus exceliens duos 
efTectus in nobis efficit et relinquit; nam interiora precordia commo- 
vet, et cum cessaverit^ adhuc tamen sui fragoris in auribus signa ve- 
stigiaque relinquit ; quemadmodum videmus cum stamus circa cam|>a- 
nam grandem^ postquam enim campana quieverit adhuc tamen pre- 
cordia interiora nostra tremunt, et aures nostre tinnitum sentiunt 
(titulus II, litera H). a** Theophilus Tract. diversarum artium : Funis 
aut zona in longum pertensa semper terre in medio sui inclinatur, 
quantumcumque enim e\trema trahantur et distantur, in medio tamen^ 
instar arcus, inclinatur (tit. II, lit. N). 3^ Theopbilus in Brei^iloquio 
diversarum artium : Baculus aque immissus confractus per medium 
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La Dwersarum artium schedula , avons-nous dit 
plus haut, est sans date; cependant pour tirer 



estimatur (lit. III, lit. K). 4^ Theophilus in Bre\fiario dwersarum ar^ 
tiuni : Tria sunt que audaciam efBciunt et inducunt, videlicet : frigus 
exlerius, calor interius, sanguinisque aspectus ( tit. III, lit. S). 5** 
Sanguis corpora excellenter dura mollificat atque liquat, juxta 
illud quod refert Theophilus in Tractatu diversarum artium (tit. III, 
lit. Ka). 6° Theophilus in Tractatu diversarum artium : Virga cineri- 
bus calidis intincta facilius flectitur, et in restem transmutatur (lit. III, 
lit. Ra). 7® Theophilus in Tractatu diversarum artium : Omnia qui- 
dem metallorum genera ad acredinem alicujus amari et acetosi liquo- 
ris penitus resolvuntur, et in moUiciem convertuntur (tit. VII, lit. F). 
8® Cristallus dum comburitur, et cum tinctura debita permiscetur, co- 
lorem prefert auri, ut dicit Theophilus in Tractatu diversarum artium 
(tit. VII, lit. Pa). 9** Speculum occidit basiliscum cetera quoque ani- 
malia venenosa; testante Theophilo, in Breviloquio dii^ersarum artium^ 
qui dicit quod si ponatur speculum contra basiliscum seu quemcUnque 
serpentem, et hoc in ortu solis, mox splendor qui egreditur de spe- 
culo totam virtutem veneni extrahit et elicit de venenoso animali 
(tit. VII, lit. Ta). lo* Arbores infructuose fecundantur per fimi apposi- 
lionem, per aqueinfluxionem et perforationem, ut recitat Theophilus 
in Tractatu diversarum artium (tit. X, lit. K). ii° Theophilus in 
Tractatu diversarum artium dicit : Ebur quidem mollificatur duplici- 
ter, aut in forti aceto vini, aut in oleo benedicti (lit. X, lit. La). 
1 2^ Theophilus in Breviario diversarum artium : Ipsas aquas que pau- 
latim atque tarde fluunt, transnatant serpentes (lit. XIV, lit. D). 
i3** Theophilus in Bremloquio dii^ersarum artium : Canes ergo vena- 
tionis in tempore dum esuriunt, et voces insequentium se venatorum 
audiunt, mox tarditate sui motus deposita et torpore, feram velocius 
insecuntur (tit. XIV, lit. O). i4* Theophilus in Breviario dis^ersarum 
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des preceptes deTheophile des inductions applica- 
bles a rhistoire des arts, il faut d'abord s'enquerir 



artium : Equusaccingitur duplici de causa, videlicet propter insessorem, 
ut sic ipse equo fortius insedeat, et ut cui^sam velociorem faciat (tit. XV, 
lit. B). i5** Magnes ergo signat ipsum Christum; nam sicut sagaces 
insculptores magnetem per triduum terre immergunt, et in corio hyr- 
cino includunt, aut oleo lini liniunt; ob hoc, ut magnes eam quam 
interdum perdidit efficaciam, et \irtutem valeat rehabere, ut refert 
Theophilus in Brei^iario dii^ersarum artium (tit. XXV, lit. B). 16** Theo- 
philus, Lib, iliuersarum artium : Qualitercunque vitrum fuerit depi- 
ctiim, per quod videtur yel pannus ejusdem coloris omnia videntur 
esse, que per vitrum aut per pannum conspiciuntur (tit. XXVI, lit. C.) 
i^** Basiliscus incineratus apparentem splendorem habet inducere om- 
nibus metallis, ut dicit Theophilus in Brei^iario di\>ersarum artium, 
cuprum enim tingit in aurum, et ferrum in ai^entum, si spersus fuerit 
pulvis ejus super laminas calidas et candentes (lit. XXXI V, lit. E). 
18** Theophilus in Bres^iario diifersarum artium : Proprium est ceco- 
rum ut semper sint pinguiores, fetidiores et astuciores (tit. XXX VI, 
lit. H). 19** Theophilus in Trax;tatu diversarum artium : Hoc medico- 
rum esse solet proprium ut sint loquaces, celeriterque loquantur 
(tit. XXXVU, lit. h). '20° Theophilus in Brei^iaPio diversarum artium : 
Perfecta uniuscujusque rei lotio consistit in amaritudine et in cinero- 
sitate, in salsedine et calore (tit. XXXVII, lit. Va). ai** Theophilus in 
Brei^iario diversarum artium : NuIIum est adeo grave metallum , quin 
laminatum et subtiliatum natat super aquas, sed in aere minime 
(til. XXXVII, lit. Ab). 22** Sanguis non induratur in vitro, testante Theo- 
philo in Tractatu diifersarum artium (lit. XXXIX, lit. F). 23° Theo- 
philus in Breviario diversarum artium : Omnia metalla argento et auro 
commixta magis solito sonora efficiuntur et acuta; hoc apparet in 
cimbalis et in campanis (tit. XLI, lil. C). 2/1** Theophilus in Breviario 
diversarwn artium : Curoque aliquis oleum sumpserit ad os secure et 



Digitized by 



Google 



XLii INTRODUCTION. 

de repoque a laquelle ecrivait Tauteur. Cette 
question a ete diversement resolue par les criti- 



sine omni timore ad horam immergi poterit ipsis aquis, cujus ratio est 
quia oleum emissum in aquam ipsam continuo dividit, ut homo suffi- 
cienter respirare inlra aquam possit (tit. XLI, lit. J). aS* Theophilus 
in Tractatu diversarwn artium : Omne quidem metallum auro aut 
argento mixtum dulciorem efficit sonum (tit. XLII, lit. L). ^6^* Aqua 
ergo amara et salsa dulcescit quinque modis : pnmo, per cereum vas 
per triduum distillata, ut dicit philosophus (Aristoteles) ibidem; se- 
cundoy per intincturam immissuramque lapidis cristalli seu pulveris 
cristallini, testante Theophilo (tit. XLII, lit. R). 27® Theophilus in 
Tractatu diversarum artium : Natura venti atque flatus est accendere 
validius tpsum ignem (tit. XLVIIl, lit. M). aS*" Theophilus in Tractatu 
(Uversarum artium : Has nimirum emittendo oris flatum virtutes effi- 
cimus et eflectus; nam plumam sursum pellimus, pulverem abstei^- 
mus, dolorem sedamus, fetorem repellimus, cibum nimis calidum infri- 
gidamus, et manus calidas frigefacimus (tit. XLIX, lit. Ha). 29'' Theo- 
philus in Tractatu diversarum artium : Aurum igne liquatum natura- 
liter delectat aspicientes, visumque irradiat et illustrat (tit. XLIX, 
lit. Xb). 3o** Tlieophilus in Tractatu diversarum artium : Vii^a hu- 
mectata et in cineribus calidis implicata , denuo cum excepta fuerit, 
flectitur faciliter, el rumpitur difficulter (tit. XLIX, lit. Nc). 3r Theo- 
philus in Breviario diversarum artium : Panis quidem cum ad ignem 
incaluerit, mox intus mollescit, exterius vero durescit ; esibilior quidem 
fit, rubescit et fumescit (tit. XLIX, lit. Ge). 3^** Dulcis cibus potum 
insipidum apparere facit, juxta illud quod ait Theophilus in Tractatu 
diversarum artium (tit. XLIX, lit. Qe). 33** Theophilus in Breviloquio 
diversarum artium : Ebur quidem mollescit quinque modis, videlicet : 
vino decoctum , oleo unctum, corio involutum, igne calefactum , 
aceto immersum (tit. XLIX, lit. Xe). 34** Theophilus in Breviario di- 
oersanun artium : Vitrum quidem a parvo igne frangitur, in magno 
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ques. Toulefois nous pouvons deja affirmer que la 
Dwersarum artium schedula^ qui parait par extraits 



autem consolidatur valde et liqiiatur (lit. XLIX, lit. Dg). 35* Spina 
nigredinem infert suo cortice et humore, ut refert Theophilus in 
Tractatu diversamm artium (tit. LIII, lit. Cj. 36° Theophilus in Tra-- 
ctatu diifersarum artium: Ex distillatione aque et sonitu decidentis stille 
in pelvim velocissime obdormilur (tit. LVI, lit. M). 37° Theophilus 
in Brei^iario dii^ersarum artium : Cuicunque ergo manus abscisa fuerit , 
talis in eodem latere frigus intensum perpetuumque habebit (tit. LVII, 
lit. A). 38° Theophilus in Bret^iario dii^ersarum artium : Quilibet liquor 
in loco subterraneo, humido et frigido, optime constricto etcooperto, 
recens a corruptione immunis perpelualiter conservalur (tit. LXII, 
lit. G). 39° Theophilus in Tractatu diversarwn artium : Aurum liqua- 
tum naturaliter delectat aspicientem, visumque nostrum irradiat et 
illustrat; unde et idem ait : natura auri est magis quidem splendere in 
igne sub specie videlicet liquoris, quam sub forma duriciei et rigoris 
(tit. LXIII, lit. S). l^o"* Somnia signidcativa habent fieri hora qua ce- 
rebrum vaporibus et humoribus minus humectatum fuerit etrepletum, 
juxta illud quod aitTheophilusin Tractatu dis>ersarum artium :Somniaj 
inquit, que nobis in mane accidunt, magis quidem videntur significare, 
quam ea que aut in principio aut in medio noctis accidunt ; et hoc 
ideo quia capitalis regio, in principio et in medio noctis, multis vapo- 
ribus occupatur; quibuslitique vaporibus frustrata et non significativa 
somnia generantur; in fine autem noctis aut somni, jam digestis capi- 
talibus vaporibus et consumptis, regio capitis permanet libera penitus 
et evacuata ; quo quidem contingente, significativa accidunt somnia. 
Propter ergo quod somnia significativa habent fieri tali hora (tit. LXXII, 
lit. Aa). 4'** Theophilus in Tractatu dii^ersarurn artium : Sopor pre- 
stigiosus, prestigio incantatorum et furum impressus hominibus, difTi- 
culter ad actum vigilie restauratur; cujus causa est^ quia malefica et 
prestigia sagacitas totam virtutem partis sensitive immutat, et extr? 



Digitized by 



Google 



xLiv INTRODUCTION. 

daiis une compilation des premieres annees du 
quatorzieme siecle , nest pas posterieure a la fin 
du tpeizieme. 

Lessing, seduit par raffinite philologique des 
noms propres Theophilus et Tutilo, a attribue la 
Diversarum artium schedula a un certain moine 
du couvent de Saint-Gall , appele Tutilo , et qui 
vivait au neuvieme siecle '. Ainsi, dans cette 
hypothese , Pouvrage aurait ete redige avant 
Tan looo, et il aurait vu le jour en Allemagne. 

Si d'une part, nous sommes disposes a ac- 
cepter rorigine germanique du livre de Theo- 
phile ; de Tautre , les conjectures de Lessing sur 
Tutilo ne nous ont pas convaincus. La chro- 
nique de Saint-Gall dit bien que ce Tutilo etait 
musicien, peintre, et orateur * ; mais nulle part 
elle ne mentionne la Diversarum artium sche- 



rapit totaliterque, quantum ad organicas actiones, perimit et transmu- 
tat (tit. LXXIII , lit. C). ^a" Theophilus in Tractatu diversanun artiwn : 
Tria saltum grandem altumque efficiunt : primum est baculus in ma- 
nibus,secundum est inclinatio incurvatioque precedens in pedibus, ter- 
tium est flatus detentus in corpore et non expiratus (tit. LXXIV, Ht. S). 

' Vom Alter der Oelmalereyy p. 3a3 et 3o4, 36a et 363. 

* t' At Tuotilo longe aliter bonus erat et utilis. Homo lacertis et omni- 
bus membris, sicut Favius athletas eligere docet; erat eloquens, voce 



Digitized by 



Google 



INTRODUCTION. xlv 

clula ; et le silence du chroniqueur nous sem- 
ble la condamnation du systeme de Lessing. 
En efFet, peu de couvents ont eu plus d'histo- 
riens que le celebre monastere de Saiut-Gall ; 
ces nombreux historiens s'empressaient de consi- 
gner dans leurs annales les moindres evenements 
propres a illustrer la communaut^ , et ils n'au- 
raient certes pas manque , en vantant les ta- 
lents de Tutilo, de le proclamer Fauteur de la 
Diversarum artium schedula, si le fait eut ete 
veritable. Lessing , quoique fort habile ^rudit , 
n'a pu saisir dans le texte de Theophile un seul 
indice qui militat en faveur de la haute antiquite 
du livre ; et son argumentalion se reduit uni- 



clarus, celaturs elegans et picturae artifex, musicus sicut et socii ejus; 
sed in omnium genere fidium et fistularum prae omnibus. Nam et filios 
nobilium in loco ab Abbate destinato fidibus edocuit. Nuntius procul ct 
prope soUers; in structuris et ceteris artibus suis efficax, concinnandi 
in utraque linguapotens etpromtusnatura, serio^etjoco restivus,adeo 
ut Karolus noster aliquando ei maledixerit , qui talis naturae hominem 
monaclium fecerit. Sed inter haec omnia , quod prs aliis est , in choro 
strenuus , in latebris erat lacrimosus ; versus et melodias facere prae- 
potens; castus, ut Marcelli discipulus, qui feminis oculos clausit. » 
Cf. Ekkehardi IV casuum S. Galli cont. I. Apud Pertz, Monurn. 
Germ. hist. Script. T. II , p. 94. 
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quement a une analogie de noms propres. Or, 
ces noms etaient tres-repandus , et chacun con- 
viendra avec nous qu'il ne suffit pas de trouver 
dans une chronique un Tulilo qualifie de pein- 
tre (^picturce artifex), pour prouver que ce peintre 
a ecrit la Diversarum artium schedula. Aussi les 
critiques paraissent avoir abandonne le senti- 
ment de Lessing ; et Raspe ' , Morelli * , Lanzi % 
fimeric-David * , MM. P. de Montabert*, Le- 
clanche^ etc, s'accordent a dater Touvrage du 
dixieme ou du onzieme siecle. 

Mais ici j^avouerai mon embarras, car j'ignore 
oii les auteurs que je viens de nommer, ont 
puise le fondement de cette date; ni les uns, 
ui les autres , je crois pouvoir le certifier apres 
les avoir lus, ne se sont preoccupes le moins 
du monde de motiver une allegation qu^ils 
semblent tous considerer comnie d^montree, et 



' A critical essay on oil-painting, p. 45 et 64. 

" Notizia ctopere di ilisegno, elc. Bassano, 1800, p. 114. 

' Storia piltorica della Italia. Ediz. quarta, T. I, p. 66. 

* Discours hist. sur la peinture mod. Paris, 1 8 1 a, p. 1 Sg et 1 88. 

* Tmiti complet de la peinture. T. IX, p. 8. 

* Vies des peintres de Fasari, trad. et comnient. par L^pold Le- 
clanche et Jeanron. T. III, p. 10. 
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qui , iieanmoias n'est demonlree ntille part. En 
1774? lc manuscrit de Wolfenbuttel elait, selon 
Lessing, du XP siecle'; en 1781, Leiste le faisail 
remonler jusquVu X* '. Admettant sans controle 
une de ces estimations qui n^ont pour base que 
les lois souvent variables ou mal appiiquees <le 
la science paleographique, les critiques auraient- 
ils pris la date deja incertaine du manuscnt pour 
celle de la composition du livre? Oans ce cas, je 
dirai a ces critiques ; Lessing et Leiste ne desi- 
gnent pas les particularites a Taide desquelles ils 
ont fixe Tage du manuscrit; il faut que ces parti- 
cularites aient ele ires-legereraent observees puis- 
que pour celui-ci elles indiquaient le XPsijecle, 
et pour celui-la le X*; enfin Leiste a laisse echap- 
per une phrase qui infirme tout a la fois et sa 
propre opinion et celle de Lessing. Voici cette 
phrase, qu'on nous permettra de citer textuelle- 
ment : a Bejde (les tnanuscrils de Leipsick et de 
WolfenbiJltel ) sind in gross Quart auf Pergamen 
geschrieben^ undgleiciien svch sefir in den Schriftzih- 
gen, so dass man sie wahrscheinlich in ein Jahrhun- 



' Vom Mter der Oelmalerey, p. 3o4. 

' Zur Geschichte und Litteratur, rtc. T. VI, Forbericht, p. 4- 
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dert versetzen mtiss\T> Or, comme Lessing el Leiste 
datent le manuscrit de Leipsick du XI IP ou du 
XIV* siecle', il resulte de tout ceci une singu- 
larite impossible, c'est-a-dire, un livre (le ma- 
nuscrit de Wolfenbiittel), ecrit au X* siecle avec 
Tecriture du XIV'. Que resoudre au milieu de 
telles contradictions ? Le manuscrit de Wolfen- 
biittel appartient-il au X*ou au XIV' siecle? Nous 
penchons fort vers le dernier chifFre , cependant 
nous nous garderons de rien assurer, car nous 
n^avons pas vu le precieux codex; disons seu- 
lement queLeiste a suivi I^ssing a cent ans pres, 
el que nous soupconnons Lessing d'avoir ete 
influence, peut-^tre a son insu, par le souvenir 
de Tutilo. Le savant bibliothecaire manquait de 
preuves pour appuyer son attribution, et il devait 
chercher a Tetayer en rapprochant le manuscrit 
le plus possible du siecle oii vivait Tauteur 
pr^sume du livre. 

Ainsi , depuis Lessing et Leiste , on assigne a 
Touvrage de Theophile la date assignee par ces 



' Leiste, loc. cit., p. 5. 
' Voy. ci-dessiis, p. xxi. 
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deux critiques au manuscrit de Wolfenbiittel: ; 
et on oublie que cette date est elle-meme une 
appreciation non eclaircie et qui reste a prouver; 
il y a la , ou jamais, petition de principe. Laissons 
donc de cote les critiques avec les manuscrits 
dont Fage parait si problematique , et interro- 
geons la Diversamm artium schedula. Ce mode de 
recherches ofFre, je nen disconviens pas, des 
incertitudes et des difficultes ; aussi n'avons-nous 
point la pretentiou de preciser uu millesime , 
mais seulement de determiner une epoque; et 
nous croyons ne pas nous tromper de beaucoup 
en rapportant Touvrage au douzieme ou au 
treizieme siecle. 

La publication d'un traite oii le peintre, le ver- 
rier, le mosaiciste, le miniaturiste , le ciseleur et 
le fondeur de metaux , le calligraphe , le facteur 
dWgues, Forfevre, le joaillier, etc. , viennent 
chacun puiser des instructions , ne saurait etre , 
seloD moi, un fait isole; et elle n'a pu avoir 
lieu qu'a un periode de renouvellement et de 
renaissance. Tel est en effet, dans Thistoire 
moderne , le caractere des douzieme et trei- 
zieme siecles , qui ont donne aux sciences 
Roger Bacon , Raimond LuIIe et Vincent de 
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Beauvais ; a la poesie , Dante ; a la peiuture , 
Cimabue et Giotto; a la politique, saint Ber- 
nard , Louis IX et Pabb^ Suger. Les Croisades , 
comme on Ta souvent dit , ne furent point 
elrangeres a ce grand mouvement des esprits, 
et les arts de TEurope subirent , sous cette 
influence, une transformalion imm^diate , dont 
la substitution du style ogival au style roman 
marque en quelque sorte le debut. Toutefois, 
chose sur laquelle les archeologues n'ont peut- 
etre pas assez insiste, la transformation qui 
devait bientot s'etendre aux monuments les plus 
divers , fut d'abord limitee aux monuments 
chretiens. L'enthousiasme religieux avait pousse 
les fideles en Orient; ici du moins, la religion 
recueillit le fruit de son zele ; et c'est pour 
elle qu'architectes, peintres, sculpteurs, chang^- 
rent leur maniere et travaillerent a Fenvi; de 
sorte qu'un livre compose pour une generation 
d^artistes qui tendait vers un but unique, doit 
necessairement se faire remarquer par la specia- 
lite du sujet. Ouvrons la Diversamm ardum sche- 
dula: ccEnflamme-toi desormais , dit Theophile 
a son eleve (Prologue du liv» III), d\me ar- 
deur plus laborieuse ; ce qui manque encore 
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parmi les instrunients de ]a maison du Sei- 
gneur, viens le compl<^ter dans tout reffort de 
ta pensee; sans eux, les divins niysteres, ni le 
service des autels ne peuvent s'accomplir. Ce 
sont les calices, les candelabres, les encensoirs, 
'les vases des saintes huiles, les burettes, les 
chasses des reliques saintes, les croix , les mis- 
sels et autres objets qu'une utile liecessite r^- 
clame pour Fusage de FEglise. » En efFet, si 
Theophile montre a fondre For ou Targent, a les 
ciseler, a y enchasser des pierreries, cest pour 
qtie les joailliers fabriquent des calices, des en- 
censoirs et des reliquaires; s'il expose les moyens 
d'apposer les enluminures sur le velin , de 
broyer rericre d'or, c'est pour aider le calligraphe 
et le rubricateur a illustrer, comme on dirait au- 
jourd'hui, les missels et les livres saints; s'il con- 
duit son lecteur dans le laboratoire du verrier, 
c*est qu'il faut des verrieres historiees aux fenetres 
des basiliques ; s'il apprend aux peintres le melange 
des couleurs , c'est pour que ceux-ci couvrenl 
les parois de ces memes basiliques d'images de 
saints et de pieuses representations. « Qu'une 
ame fidele, s'ecrie le moine (Prologue du liv. III), 
voie la Passion de J. C. representee par le 
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dessin , elle est penetree de componclion ; 
quelle regarde les supplices que les saints ont 
supportes ici-bas , leur recompense dans reter- 
nite , elle revient aux pratiques d'une vie meil- 
leure ; qu'elle songe aux joies du ciel , aux tor- 
tures , au feu des enfers , elle est animee 
d'espoir pour ses bonnes actions, et frappee de 
terreur a l'aspect de ses peches. Courage donc 
maintenant , homme de bien , heureux devant 
Dieu et devant les hommes des le present, plus 
heureux pour Tavenir, toi dont le travail et le 
zele offrent a Dieu tant d'holocaustes. » Et 
ailleurs : « Ainsi , mon fils bien-aime , n^hesite 
pas , crois fermement que Tesprit de Dieu a 
rempli ton coeur quand tu as orne son sanc- 
tuaire de tant d'embellissements et de si riches 
travaux. » INous disions tout a Theure que la 
Dwersarum artium schedula n avait pu venir qu'a 
un periode de renaissance; maintenant nous ajou- 
terons , sans crainte d*etre dementis , que cette 
renaissance fut celle de Tart chretie.n. 

Des les premiers ages de Ffiglise, je le sais, 
Tusage de decorer le lieu Saint de tableaux , de 
vases somplueux et de riches tentures, etait 
connu; mais au douzieme siecle cette magnifi- 
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cence prit tout a coup une extension inusitee. 
Lemouvement fut si general qu*on tenait pour 
schismatiques les religieux de Giteaux qui reje- 
taient les calices d'or, les croix, les candelabres 
et les encensoirs d'argent, etc, corame des super- 
fluites peu en harmonie avec l'aust^rite du cloi- 
tre\ Or, il n'est pas possible que la Diversarum 
artium schedula, manuel destine a la foule des 
travailleurs, ait paru dans un temps oii ce luxe 
hieratique n'aurait ele qu'une exception. Bien 
plus, quand on compare les textes de Theophile 
avec les travaux des artistes aux douzieme et 
treizieme siecles, on apercoit bientot une con- 
formite parfaite entre la doctrine du maitre et 
les productions des eleves. Encourages paries 
papes, les pr^iats, les abbes de France, d'Alle- 
magne et dltalie, les peintres, non moins actifs 
que nombreux , se multiplient sensiblement 
pendaut les deux siecles dont nous parlons; 
aussi Theophile a-t-il ecrit un livre entier sur la 
peinture. Guillaume le Bon , roi de Sicile % con- 



' filabilloD , AnncU. ord. S. Benedicti, L. LXXI, T. V, p. 53i. 
* Guillaume II, dit le Bon, commeD^a a r^guer eD 1 166, il mounit 
en 1189. 
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fie a des artisles grecs le soin d'ex^cuter Jes 
mosaiques de reglise de Monreale * ; et au cha- 
pilre XV du livre II , Theophile engage les 
mosaicistes a entremeler leurs compositions 
d'une espece de verre employee par les Grecs. 
Le vitrail dont Suger enrichit rabbaye de 
Saint-Denis * temoigne , encore aujourd^hui ^ 
de rexlreme habilete des verriers de notre 
pays; et rauleur de la Diversarum artium sche- 
dula signale Faptitude des Francais pour Fagen- 
cement des fenetres « (in fenestrarum pretiosa 
varietaie "^^.yi Les orgues commencent a paraitre 
dans les cathedrales au dixieme et au onzieme 
siecle ; au douzieme et au treizieme , on en 
vojait jusque dans les chapelles des -couvents, 
et Theophile termine le livre III par un cha- 
pilre sur la construction des tuyaux d'orgues. 



\ D'Agincourt, Hist. de tart par les monumens , T. II. Peinture, 

p. 39- 

' Sugerii abb. S. Dionysii Lib. de rebus in administral. sua gestis. 

Voy. Rec. des hist. de France, T. XII, p. loi . 

' IjCs vitraux de Tabbaye de S. Denis viennent d'etre publi^s par 
M. Ferdinand de Lasteyrie , dans son histoire si avantageusement 
connue de la peinture sur verre. 

< Preefat. lib. I. 
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Cest en vain que les religieux de Citeaux vou- 
laient revenir a Tantique simplicite des croix 
de bois, des candelabres de fer, des encensoirs 
de cuivre, des caiices d'argent et des chasubles 
d^etoffes grossieres ' ; partout le bois , le fer , le 
cuivre etaient remplaces par Tor et les precieux 
metaux charges d'orfevreries ou incrustes de 
niellures; et la majeure partie de la Dwersarum 
artium schedula est consacree a ces splen- 
dides ouvrages. Jamais Fart du peintre-verrier 
ne fut plus florissant , d^une application en 
quelque sorte plus vulgaire, et le livre II de 
Theophile traite particulierement du coloriage 
du verre. Au livre III, chapitre LIX, le moine 
decrit, comme ferait un architecte d'un vaste 
edifice a elever, rencensoir battu {Thuribulum 
ductUe): «Tracez-y, dit-il, des tours, savoir ; en 
haut une octogone , avec un egal nombre de 
fenetres; au-dessous, quatre carrees, a chacune 
desquelies seront adaptees trois colonnettes , 
et, entre elles, deux fen^tres allongees (^fenestrce 
vroducUB)\ au milieu de celles-ci, sur la colonne 



' Mabillon , loc. cit. 
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cenlrale, sera une petite fenetre ronde (^fenestella 
rotanda) etc. » Ces fenestrce productce seraient- 
elles des fenetres en ogive, el cetle fenestella 
rotunda y une rosace? Nous livrons aux an- 
tiquaires cette conjecture tres-hasardee ; mais 
queile que soit leur decision sur ce point, rien , 
dans la Dwersarum artium schedula, ne trahit, a 
nos yeux , une date anterieure a celle que nous 
avons indiqu^e. 

Quel etait ce moine Theophile qui se qualifie 
de Servus servorum Dei\ formule fameuse intro- 
duite dans la chancellerie romaine par le pape 
Gregoire l*'? Nous Fignorons entierement. A la 
maniere dont notre auteur analyse les opera- 
lions des artistes grecs, on croirait qu'il les a 
vus a l'oeuvre a Constantinopie , ou mieux a 
Venise el en Sicile. Le moine semble avoir vi- 
site, ia piume a ia main, tous ies ateiiers du 
continent; il connait egaiement ies travaux des 
Fran^ais, des Aliemands, des Itaiiens, et ii 
enumere ies methodes de chacun dans ies 
pius minces details; aussi cette autre question 



' Prcefat. Ub. i . 
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de savoir si Theophile elait allemand ou italien, 
question vivement debattue par Cicognara % 
Morelli % Lessing et de nombreux critiques, 
ne nous a peut-etre pas paru meriter Timpor- 
tance considerable qu'on y attachait. Les par- 
tisans de rAllemagne s'appuyent sur quelques 
mots de la Diversarum artium schedida, dont la 
forme est allemande; et sur Rugerus , que ie 
manuscrit recent de la bibliotheque Nani accole 
au nom de Theophile ^, appellation qui , selon 
Morelli *, ne convient qu'a un Allemand. Les 
partisans de ITtalie fondent leur pretention 
sur repithele Lumbardicus qu'on lil au titre du 
manuscrit publie par Raspe ^ ; puis ils citent 
des mots de racine italienne. Ces interpreta- 
tions sont peu concluantes; Lumbardicus a pu 
tomber facilement de la plume d'un copiste ; il 
en est de meme de Rugerus ; enfin , Theophile , 



' Stor. della soultura, Vol. III, p. i48. 

* Cod. manuscrip. biblioth. Nan. p. 35. 
' Voy. ci-dessus, p. xxv. 

* Cod. manuscrip. biblioth. Nan., loc. cit. 

* Uic incipit Trdctatus Lumbardicus qualiter temperantur colores aa 
depingendum. [A critical essay on oil-painting, p. 76.) 
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familier avec les procedes des artistes de TAI- 
lemagne et de Tltalie, a du necessaireraent em- 
ployer les termes techniques dont usaient ces 
artistes'. N^anmoins nous nous rangeons dans 
cette polemique du cote de Lessing et de ses com- 
patriotes, en voici les motifs : le compilateur du 
Lumen animce r^pporte qu'il recut la Diversarum 
artium schedula d'un monastere d'Allemagne (de 
quodam monasterm Alemarde''^^ or, cette men- 
tion, la premiere qui soit faite du livre de 
Theophile, est assurement des plus favorables a 
Torigine germanique* Mais , hatons-nous de le 
dire, Touvrage n*a pas ete elabore pour FAIle- 
magne plutot que pour )a France ou Fltalie; et, 
bien qu'incomplete par certains cotes , la Diver- 
sarmn artium schedula peut passer a bon droit 
pour une encyclopedie qui resume a elle seule 
les arts de tout un siecle. Cherchons donc a defi- 
nir sommairement Tart que Tauteur a enseigne. 
Theophile a place trois prefaces en tete des trois 
livres de son iraile. Ces pages, oii parait une sin- 



' Voy. aux Notes de M, de 4'6scalopier le« inots : MpereUa, Foritis, 
Huso, Mdzel, Ziduar. 

* Voy. ci-dessus, p. xxviii. 
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guliere elevalion de pensees el de langage, sont 
doublement interessarites : elles mettent a decou- 
vert resprit qui animait alors les artistes, et les 
exigences du public auquel ils s'adressaient. L^e- 
tude et la meditation, dit le moine, decoulent des 
sept dons de rEspril-Saint : par le don de rintel- 
h*gence {intellectus), tu acquiers la faculte de Fin- 
venliori , de Tordre , de la variete et de la pro^ 
porlion dans tes oeuvres; par le don de force, 
tu secoues Pengourdissement de nonchalance, 
et, sans rien enlreprendre avec des essais pares- 
seux , tu menes vigoureusement toutes choses a 
ex^culion; par le don de science, ton gdnie de- 
borde et domine, tu en repands sur le public 

les tresors et les perfections * L'art emane de 

Dieu m^me; et, en se livrant a un labeur assidu 
et fruclueux, rhomme accomplit une tachedivine; 
que celui qui aura recu ce noble heritage ne s'en 
gloiifie pas en lui-meme; qu il n'enveIoppe pas ce 
bienfait d'un silence jaloux; mais qu'ecartant 
toute jactance, il en fasse parl aux disciples avec 
une gracieuse simplicite; qu'il craigne le juge* 
menl porte dans ffivangile contre cet intendant 

■ Prolog. Ub. III. 
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qui, n ayant pas fait en sorte de rendre avec inte- 
ret la sorame a lui confiee, fut prive de tout 
benefice et fletri par la bouche de son maitre % elc. 
La patience, cette grande verlu du moyen age, 
et le respect de la tradition , qui semble avoir 
ete si persistant depuis la decadence du stjle 
bjzantin jusqu^a la Renaissance, tels sont les 
coDseils deXheophile aux artisles; son but, nous 
le cOnnaissons deja , c'elail rornement des edi- 
fices sacres et la fabrication des objets necessaires 
aux pompes et aux solennites de Tfiglise. Ajou- 
tons que personne n'a rehausse le travail et la 
production avec une eloquence mieux sentie. 
Au prologue du liv. I, nous lisons : « Notre 
premier pere perdit, pour une faute de deso- 
beissance, le privilege de son immortaiite; mais 
il transmit a sa posterite la pr^rogative de la 
science et de IMnlelligence , a tel point que 
quiconque y joindra des soins et de 1'applica- 
tion, peut acqu^rir, comme par un droit here- 
dilaire, les capacites de toute espece d'art ou de 
talent. i» OiTrir aux hommes laborieux , en 



» Prasfat. Ub. I. 
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echange d'une vie immortelle, les prerogatives 
de rintelligence , est une image pleine de 
grandeur et d'encouragement qu^un ecrivain , 
comme Bossuet, n'eut pas desavouee. 

Si maintenant nous penetrons dans la Diversa- 
rum artium schedula, nous trouverons plutot un 
ouvrier habile et experimenle qu^un grand ar- 
tisle; Th^ophile, maitre toujours prevoyant, 
modeste et bien renseigne , se borne a constater 
fidelement les resultats de ses observations. En 
peinlure, ses preceples vont rarement au dela de 
la mixturedes substances coloranles. < Sachez d^a- 
bord composer les couleurs, puis apph'quez vos 
soins a les bienm^ler.»Voila le programme qu'il 
a trace lui-m^me en lete du premier iivre. 
Voulez-vous representer sur volre tableau une 
t^te de vieillard ou de jeune homme, une dra- 
perie , la chevelure d'un enfant , des arbres , 
des animaux , des fleurs , les colonnes d'un 
lemple , peu imporle.'' Theophile vous guidera 
dans le choix et la preparation des couleurs; 
il vous dira aussi ies ingredients necessaires aux 
peintures sur bois, sur mur, ou sur parchemin; 
mais ii ne vous apprendra ni les iois de ia com- 
position , ni ies regies de ia perspective. Au cha- 
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pitre XVII, noiis signalerons \e procede pour 
joindre les tables d^autels ( tabulce altarium ) , 
Vasari en a attribue rinvention a Margaritone *. 
Le livre II, inconnu a Neri et a le Viel, foumira 
aux antiquaires un curieux sujel d^etudes; ii 
facilitera aussi les recherehes auxquelles se 
livrent aujourd'hui les verriers , afin de re- 
couvrer un secret que le moyen age semble 
avoir emporte avec lui. Au livre III, on remar- 
quera les chapitres relatifs a la construction 
et a rapprovisionnement d'une fabriquC ou 
mieux d'une forge '; on remarquera la des- 
cription non moins detailiee de deux encen* 
soirs ^ description qui fait regrelter que Tauteur 
se soit trop souvent restreint a un simple expose 
d'op^rations arides. Enfin , la Dwersarum artium 
schedula oii ies philologues noteront des mots 
de basse latinite ^chappes a du Cange et a 
Carpenlier, embrasse les travaux les pius di- 
vers, a i'exception toutefois de l'architecture. 



' Vite de' piu eecellenti pittori, etc, Mil, 1 807-181 1. Vol. II, 
p a6o et suiv. 
' Cap. 1 et seqq. 
' Cap. LIX et LX. 
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de la slatuaire et des tapisseries, triple oinis- 
sion difKicile a expliquer dans un ouvrage 
que nous appellerions volontiers le Manuel de 
Vart chrdtien, Nul doute qu'en joignant, comme 
Theophile le prescril lui-meme ', Fapplication a 
la lecturede son traite, les artistes ne soient re- 
comp^nse;s de leurs efforts par l'acquisilion de 
quelques lumieres utiles et oubliees; et si de fa- 
buleuses legendes., telle que eelle de Tor espa- 
gnol *, se sont parfois glissees sous la .plume de 
nolre auteur; ces fables qui, au dix-neuvieme 
siecle sembJent ridicules, servironl du moins 
aux annalistes de la science. Ce serait ici le lieu 
de suivre Theophile dans ses experiences va- 
riees ; mais nous n'entreprendrons poi.nt une 
tache au-dessus de nos forces; car il f^udrait 
etre tout a la fois chimiste, metallurgiste, geo- 
logue, et posseder en outre des connaissances 
pratiques qui nous manquent absolument. Ce- 
pendant le premier livre de la Diversarum artium 
ichedula contient quelques ichapitFes, auxquels 



■ Prcpfat. Ub. I. 

; Ub. III, cap. XLV». 
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nolre auteur doit la renommee donl il jouil, 
et qu'on nous reprocherait peut-elre de passer 
sous silence. Une analyse succincte de ceschapi- 
tres , oii les uns ont vu la peinture a l^huile 
clairement exprimee , tandis que , selon les 
aulres, cette peinture est fort poslerieure a 
Theophile, ne sera pas d^ailleurs denu^e de 
toute espece d'interet. En effet , il s'agit des 
methodes qu^avait adoptees la generation d^ar- 
tistes d'ou sortit le fondateur de recole moderne, 
Cimabue. 



Yasari , dans la biographie d^Antonello de 
Messine, a donne sur rorigine de la peinture a 
rhuile des notions, sinon exactes, du moins tres- 
circonstanciees ; il nomme, sans hesiter, Jean de 
Bruges, Fauteur de rinvention; il dit comment 
celui-ci fit ses premiers essais et obtint, apres des 
tentatives sans nombre, un succes que lui et 
tous les peintres du monde avaient longtemps 
desire; enfin il raconle qu'AntonelIo de Messine, 
ayant oui' parle du procede nouveau , alla en 
Flandre, surprit le merveilleux secret, et le rap- 
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porta dans sa patrie*.TeJ est, en abrege, le docu- 
ment sur iequel on a attribue a Jean de Bruges, 
ou Van-Eyck, une decouverte que le Flamand 
CharlesVan-Mander, qui le premier a reproduit 
la narration de Vasari,fixe,un peu a Taventure, 
a Tann^e 1410'. 

Mais Lessing , Raspe , M. Leclanche ^, etc. , 
ont eleve, dans ces derniers temps, des objec- 
tions considerables contre ce quils appellent 
a la legende de Vasari. » Le biographe d'Anto- 
nello de Messine, a-t-on dil, ecrivail cent cin- 
quante ans apres revenement; il ne cite aucune 
autorite, et les hisloriens flamands ne rappor- 
tent la decouverte de Jean de Bruges que lors- 
que le livre de Vasari est tombe dans le do- 
maine public ; d^aulre part , Miraeus^, Horace 
Waipole *, Giuseppe Vernazza ^, etc. , ont signale 



' Fite de' jjtu eccellenti piOori, etc^ Blil., 1 807-181 1. Vol. V, 

.l>-97->09- 

* Bei Scfulder-Boeck , etc. door Carel van Mander. Amsterd. 161 7- 

1618, in-4^ fol. ia3etsuiv. 
' Loc. cit., p. 7-ao. 

* Aubertus Miraeus, Rer. Belgic. chronic. Antv., i635, in-fol., p. S^a 
«t 373. 

* Anecd. ofpainting in England, etc. 6dit. in-4% T. I, p. a3 et suiy. 

* IVot. spettanti alle arti del disegno. Tor., 179». 
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des tableaux peints a Thuile et dont la date e»t 
certainement anterieure aux freres Van-Ejck. 
Bien plus, Celano * et Tafuri ' ont reclame Tin- 
vention pour la ville de Naples; Auria et Mon- 
gitore^ pour ia Sicile; Malvasia *, pour Boiogne; 
tandis que le comte de Caylus ' semble vouloir 
la faire remonter jusqu'aux Grecs ou aux Ro- 
mains. Nous nous garderons bien d^entrainer 
nos lecteurs dans des debats si embarrasses, 
nous dirons seulement que la peinture a Fhuile 
etait connuedu moine Theophile, et,pourcouper 
court a toule contestation, nous emprunteronsa 
la Diversarum artium schedula le passage suivant : 
« Si vous voulez peindre des porles en rouge, ou 
« leur donner une aulre couleur, employez de 
a rhuile de lin que vous ferez ainsi : Prenez de la 
« graine de lin que vous secherez dans une 



' Delle not. del belh , delC antico e del curioso della citta di Napoii. 
Nap., 1692, in-ia. Giorn. Ottav. p. 54. 

' Intorno adalcune invenz. uscite del reg. di Napoli, ins^re dans le T. VI 
des Rac. dopusc. scienlif. etJUolog. an. i^Su. 

' La Sicilia inventrice... del D. V. Auria, con li diverl. geniali 
osservaz... di Ant. Mongitore. Palerm., 1704, in-4°, p. aSo-aSi. 

* Felsina pittrice vite de pitt. bolognesi, T. I, p. a6 et suiv. 

' Mem. de Cacad. des inscript. et belles-lettres yt . XXV, p. 188. 
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« poele, sur le feu, sans eau; mettez-la dans un 
« mortieiT^t triturez-la avec le pilon en poudre 
« tres-fine; puis, la remettant dans la poele et y 
« versant un peu d^eau, vous ferez ainsi chaufler 
« fortemenl. Apres cela, enveloppez-la dans un 
« linge neuf, placez-la dans un pressoir oii Ton 
« extrait habituellement Thuile d'olive,denoixou 
« de pavot, et exprimez de la m^me maniere Thuile 
« de lin. Avec celle-ci, broyez du vermillon ou du 
«cinabre, ou telle autre couleur que vous vou- 
« drez, sur une pierre, sans eau. Avec un pinceau, 
« vous en donnerez une couche aux portes ou aux 
«r tables que vous voudrez peindre en rouge', etc» 
On ne manquera pas de nous faire observer 
qu'enduire une porte d'une couche de cinabre 
ou de vermillon melange d^huile n'est pas pein- 
dre un tableau : d^accord. Citons donc un nou- 
veau fragment : « Prenez les couleurs que vous 
« voulez poser, les broyant avec rhuile de lin 
« sans eau, et faites les teinles des figures et des 
« draperies comme prec^demment vous les avez 
« faites a Teau. Vous pourrez a volonte donner 



■ Ub. \i cap. XX. 
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«c aux animaux , aux oiseaux ou aux feuillages 
<E les nuances qui ]es distinguent '. » 

A en croire certains critiques , Th^ophiie 
n^aurait propose Temploi des couleurs a Fhuile 
qu^aux badigeonneurs de boiseries ou de murai]- 
les, et non aux peintres de tableaux. D'aulres 
vont meme jusqu^a insinuer que les textes de 
la Diversarum artium schedula sont tellement 
obscurs qu'il est impossible d'y distinguer sure- 
ment si Tauteur a voulu parler des couleurs a 
J'huile ou des couleurs a la detrempe. Mais ii y a 
une chose bien plus etonnante que tout cela, 
c'est la peine qu'ont prise de judicieux ecrivains 
qui s'efForcent de refuter ces criliques. En 
verite il sufHsait, pour clore la discussion, 
d'extraire les deux fragments rapportes ci-des- 
sus , ou vingt autres dont les termes sont aussi 
formels. Avouons-le franchement, celte pole- 
mique, depuis Vasari, repose sur un malen- 
tendu ; et une troisieme et derniere citation 
ramenera , si je ne m^abuse, la question a ses 
justes limites. «On peut broyer, dit le moine 



» Ub. I , eap. XXVI. 
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« Theophile ', les couleurs de toute espece avec 
«la meme sorte d*huile (Thuile de Hn), el les 
a poser sur un travail de bois; mais seulement 
«pour les objets qui peuvent ^tre seches au 
« soieil : car, chaque fois que vous avez appiique 
« une couleur, vous ne pouvez en superposer 
« une autre, si la premiere n'est sechee; ce qui, 
«c dans les images et ies autres peintures , est 
« iong et trop ennuyeux (jQuod in imaginibus et 
« aliis pictaris diuturnum et tasdiosum nimis est^. 
Ainsi, au douzieme et au Ireizieme siecle, ia 
peinture a Fhuile etait praticable, mais avec des 
entraves qu'on n'avait pas encore su franchir. 
Quoique les artistes eussent depuis iongtemps 
reconnu la superiorile de Fhuile sur la detrempe 
ou le blanc d'oeuf, la plupart d^entre eux recu- 
laient devant la lenteur et Tennui du procede 
(^diuturnum et tcediosum nimis est). Que cher- 
chaient ces peinlres qui interrogeaient sans cesse 
les livres de la science, les maitres de l'arl , et 
dont Vasari a constate le decouragement? Ou, si 
Fon veut, que trouva Van-Eyck ? Est-ce la pein- 



• Lib. I, ca/>. XXVII. 
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ture a TliuiJe? .non, en verite. Van-E^^ck, avant 
sa decouverte, peignait des tableaux a Fhuik, 
etla preuve, c'est qu'il les exposait au soleil pour 
les secher ', comme le prescrit Theophile; le Fla- 
mand composa un vernts siccatif; et Vasari lut- 
meme, si on ie lil avec attention, ne dit pas 
autre chose : * Laonde veduto Giovanni il nocu^ 

mento che le avevafatto il caldo del Sole comin- 

cio a pensare di trovar modo di fare una sorta di 
vernicCy che seccasse all' ombrasenza mettere al Sole 
le sue pitture. Onde poiche ebbe molte cose speri- 
mentate e pure e mescolate insieme , allafme trovo 
che Polio di seme lino e quello delle npci , fra 
tantiche naveva provcUi, erano piii secccUivi di tutti 
gli altri. Questi dunque bolliti con altre sue misture 
gli fecero la vernice che egii, anzi tutti i pittori del 
Mundo avevano lungamente desideralo.s» Effacons 
donc de la biographie d'Antonelio de Messine 
les mols peinlure a 1'huile, que Tauteur y a si 
inconsiderement jetes ; mettons a leur place 
siccaiif; et toute obscurite disparaitra. En d'au- 
tres termes, rinvention de la peinture a Thuile 



Vasari , loc. cit. 
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n appartient ni aux freres VanrEyxik , ni- metnje 
a Thepphile; mais les deux Flamands, en ren- 
dant les preraiers cette peinture dune> execu- 
tion facile, ont, a. vrai dire, donne aux> artisles 
une faculte.nouvelle; et ceci a ete un.iminen»e 
bienfait. 



Les quelques pages qui nous ont ete suggerees 
par trois fragments de Theophile montrent, 
mieux que nous ne Tavons fait jusqu'ici, Pim- 
portance d'un livre oii le moindre des chapilres 
peut fournir a la critique du savant et de J'eru- 
dit des commenlaires amples et lumineux. Au- 
jourd^hui qu'obeissant a une reaction qui a 
commenc^ par les monuments, et s'est etendue 
peu a peu aux oeuvres des poetes et des roman- 
ciers , les esprits penetrent chaque jour plus 
avant dans Tetude du moyen age; quMls saisissent 
des tresors infinis d'elegance , de hardiesse et 
d'harmonie au milieu de ces debris de verrieres 
peintes, de miniatures rehaussees d'or, de ta- 
bleaux a demi effaces , de ferrures et d^orfevre* 
ries luxueuses, toutes choses que le siecle der- 
nierabandonnaitaux mepris; aujourd'hui, dis-je, 
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le trait^ du moine Theophile a en queique sorte 
le merite de Ta-propos; en effet, cest, dans son 
genre, Fouyrage le moins imparfait, sinon le seul, 
qui nous reste d^une epoque oii les artistesetaient 
nombreux et pleins de zele, mais oii Tart n^avait 
pas encore d'historien. 



i. MABIE GUICHARD. 
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SIGLORUM EXPLICATIO. 



Kd, G. — editio Lessingii, producta ex codice GuelpherbytaDo. 

C. L. codex LipsieDsis, a Lessingio coDatus. 

C. C, codex Bibliothecs Universitatis GantabrigieDsis, librum primum contineDs, optimus , quem ad 

usum nostrs editionis diligenti manu describendum curavimu». 

Ed. R. — editio Raspii, qui primum librum descripsit ex codioe coUegii SS. Trinitatis Cantabrigiae. 

C, R. codex Regius libri primi, olim Bigotianus, nunc Regie Bibliotheae Parisiensis , n» 6741. 

R, consensus hujus codicis cum editione Raspiana, qui est frequentissimus. 

M. specimina quse MoreUius dedit ex apographo Naniano codicis Bibliothecae Cesareae Yindobo- 
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Sensim per partes discuntur quaelibet artes. 

Artis pictorum prior est factura colorum. 

Post ad mixluras commitat mens tua curas. 

Hoc opus exerce, sed ad unguem cuncta coherce, 

Ut sit adornatum quod pinxeris et quasi natum. 

Postea multorum documentis ingeniorum 

Ars opus augebit, sicut liber iste docebit. 



' R. Incipit prefacio in Ubro Theophili admimbilis et doctissinu magistri de omni scientia artis pingeruh 
(picturce artis C R.). C. C Prologus primi Ubri Theophili monachi et presbyteri de diversis artibus, inprimis 
de coloribus. Ed. G. Theophiti presbyteri diversarum artium jchedula, quod ex pnBratlone sumptum 
neque exslare in codice ?idetur. M. : Theophiti monachi, ^ui et Rugerus, iibri tres, I. tle temperameniis 
colorum. ProGemio metrico , quod non exstat in ed. G. et C. C, pramittit C R., Incipit prohemittm 
metricum sequentis operis, ed. R., Hic incipit tractatus Lumbardieus, QuaUter iemperantur colores ad 
depingendum; et posl procemium : Incipit prefaeio^ etc. qu« supra posuimus. 



PREFACE. 



Les procedes des arts divers s'ap- 
prennent graduellement. Peintre , sa- 
chez d'abord composer les couleurs ; 
puis appliquez yos soins a les bien m^ 
ler. Exercez-vous a ce travail, et met- 
tez en tout la plus grande precision ; 



que vos peintures soient ornees sans 
s*eloigner du naturel ; etisuite les nom- 
breux enseignements des maitres eten* 
dront le domaine de Vart : ce livre en 
fournira la preuve. 
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Theophilus, humilis presbyter', servus servorum Dei, in- 
digiius nomine et professione monachi % omnibus mentis desi- 
diam animique Tagationem^ utili manuum occupatione, et 
delectabili novitatum meditatione declinare et calcarp volentibus , 
retributionem coelestis praemii * ! Legimus in exordio mundanae 
creationis hominem ad imaginem et similitudinem Dei con- 
ditum et inspiratione divini spiraculi animatum *, tantaeque digni- 
tatis excellentia caeteris animantibus praerogatum, ut rationis 
capax divinae prudentiae ^ , consilii ingeniique mereretur parti- 
cipium, arbitriique libertate donatus solius conditoris sui su- 
spiceret ' voluntatem et revereretur imperium. Qui * astu diabolico 
misere deceptus, licet propter inobedientiae culpam privilegium 
immortalitatis amiserit, tamen scientiae et intelligentiae ^ digni- 
tatem adeo in posteritatis propaginem transtulit , ut quicunque 
curam sollicitudinemque addiderit, totius artis ingeniique capa- 
citatem quasi haereditario jure adipisci possit. Hujusmodi "* in- 

> hum,pr, omittunt R. — > monachus C C. — ^ 'vacadonem C. L,jaction€m C. R. omissum in ed. R. 
— 4 voUntibus ctelestis preemii interventu C. R. — ^ terminatum, exceli. digft, ed. R. sine tantaq. — 
6 providenHce C. R. — 7 susciperet C. C. et R. — 8 qmmvis addit C. R., postea omittens licet, — 9 tamen 
intelligentice et naturas ed. R. — «o igitur addit C. R. 



Theophile, humble prdtre, serviteur 
desserviteurs de Dieu, indigne du nom 
et de la profession de moine^ k tous 
ceux qui veulent eviter ou dompter la 
paresse de Tesprit et Tegarement du 
coeur, en se livrant h Tutilite d*une oc- 
cupation manuelle et a la doucemedita- 
tion des choses nouvelles, je souhaite 
une recompense d'un prix celeste ! Nous 
lisons au commencement du recit de la 
creation du monde , que Thomme fut 
fait k Timage et ressemblance de Dieu, 
vivifie par Tinspiration du soufOe divin 
et eleve par rexcellence de sa nature 
au-dessus des autres ^tres animes. Doue 



de raison, il merita de participer au 
genie et aux conseils de la sagesse di- 
vine ; gratifie du libre arbitre , il ne vit 
au-dessus de lui que la seule volonte 
de son createur, il n*eut a respecter 
que son empire. Malheureusement , 
trompe par la ruse du diable,^il perdit 
pour une faute de desobeissance le pri- 
vilege de son immortalite; mais il trans- 
mit k sa posterite la prerogative de la 
science et de rintelligence^ a tel point 
que, quiconque y joindra des soins et 
de Tapplication, peut acquerir, comme 
par un droit hereditaire, les capacites 
de toute espece d*art ou de talent L'in- 
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tentionem humana suscipiens sollertia, et in diversis actibus 
suis insistens lucris et voluptatibus, per temporum incrementa, 
tandem ad prasdestinata christianae reHgionis'perduxittempora, 
factumque est, ut quod* ad laudem et gloriam nominis sui 
cohdidit dispositio divina^ in ejus obsequium converteret plebs 
Deo devota^ Quapropter quod* ad nostram usque aetatem 
sollers praedecessorum transtulit provisio , pia fidelium non ne- 
gligat devotio; quodque* haereditarium Deus contuHt homini, hoc 
homo omni aviditate amplectatur et laboret adipisci, Quo adepto 
nemo apud se, quasi ex se et non aliunde accepto glorietur ; sed 
in Domino, a quoet per quem omnia, et sine quo nihil , humiUter 
gratuletur% nec concessa invidiae sacculo recondat, aut tenacis 
armariolo cordis occultet, sed omni jactantia repulsa, hilari 
mente simpliciter quaerentibus eroget, metuatque evangelicam* 



> chrisL rel. omiUunt R. — *ut ^utB tunt C. C. ut quadam ed. R. — ^ ut quod soUertia eadem ad gloriam 
€t taudem nominis sui conditoris disposilione praordinavit divina C R. conditoris dispositio prteordinetur 
divina ed. R. — 4 dicata C. C — ^ dignum fore videtur quod id quod ad C. R. — ^ quodcunque M. 
atque ed. R. — 7 verba sed in Dom, ... gratuletur omissa in R., librariorum culpa. — ^ evangelici C. C. 



dustrie humaine s'einparant de cette 
faculte, et s'attachant dans ses actes di- 
vers au gain et au plaisir, 1a transmit, 
a travers le developpement des temps, 
jusqu'aux jours predetermines de la re- 
ligion chretienne. On vit alors un peu- 
ple consacre a Dieu , tourner au ser- 
vice de la providence ce qu'elle avait 
destine a la gloire de son nom. II est 
donc juste que la pieuse devotion des 
fideles ne laisse point perir dans Tou- 
bli le tresor legue k notre 4ge par la 
sage prevoyance de nos predecesseurs ; 
que rhomme embrasse de toute Tar- 
deur de ses desirs Vheritage que Dieu 



lui accorda ; qu'il s efforce de le pos- 
seder. Que celui qui Taura acquis, ne 
s'en glorifie pas en lui-mSme, puisque 
ce n'est point une conquSte , mais un 
don; qu'il s*en felicite au contraire 
humblement dans le Seigneur, de qui 
et par qui toutes choses yiennent , sans 
lequel il n'y a rien ; qu*il n'enveIoppe 
pas ce bienfait d'un silence jaloux ; 
qu'il ne le cache pas dans les replis 
d'un coeur avare ; roais qu'ecartant 
toute jactance, il en fesse part avec une 
gracieuse simplicite a ceux qui le cher- 
chent ; qu'il craigne le jugement porte 
dans r£vangile contre cet intendant , 
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illius negotiatoris ' sententiam, qui domino suo reconsignare 
dissimulans mnam^ foeneratam , omni beneficio privatus, oris sui 
judicio nequam servi^ promeruit notam. Quam sententiam incur- 
rere formidans^ ego indignus et pene nullius nominis homuncio, 
quod mihi gratis concessit , qnsd dat omnibus aflQuenter et non 
improperat^ divina dignatio^, cunctis humiliter discere deside- 
rantibus gratis offero , et ut in me benignitatem Dei recognoscant 
largitatemque mirentur, admoneo, etutidem^ siopera' addide- 
rint, sibi praesto esse, procul dubio credant, insinuo. Sicut enim* 
homini quodcunque vetitum autindebitum^cujuscunque modi" 
ambitione attemptare, sive rapina usurpare, iniquum est et 
detestabile : sic jure debitum et ex patre Deo hsereditarium 
intemptatum negligere aut contemptui ducere , ignaviae adscri- 
bitur ac stultitiae. Tu ergo quicunque es, fili carissime",cui Deus 

> mercatons ed. R. — > Sic Morellii apographum : accedit C. C, qui vivam, superscripto mnam; C. 
A. nam (sic), superscr. i.pecuniam, quse glossa iirepsit in C. L., qui habet desiderans pecimiam, et ed. 
R. Ed. G. mammonam, — ^ indicio nequicquam ed. R. indicio nequaquam C. R. nequam tm (sic , i. e. /on- 
dem) C. C, fortasse /<m, i. e. hominis. — 4 timens M. — & Sic omnes. Vitiose impauperat ed. G. — 
6 sua sed divina dignatione et misericordia C R. — 7 operam C R. — 8 et C C — ^ aut ind. omittit 
C C — «> malilk. — '< Hermanne ed. R., Raspius compendium kme male intellexisse videtur. 



qui , n*ayant pas fait eo sorte de rendre 
ayec interdt la somme a lui confiee, 
fut prive de tout benefice et fletri, par 
la bouche de son maitre , du nom de 
mauvais serviteur. Redoutant tfencou- 
rir un semblable reproche, moi, hom- 
me chetif, indigne et presque sans nom, 
j*offre gratuitement a ceux qui avec 
humiUte desirent Tapprendre , ce que 
m'a gratuitement accorde la miseri- 
corde divine, dont les faveurs, abon- 
dantes pour tous, ne se font attendre 
pour personne ; et afin que mes lec- 
teurs reconnaissent en moi la bonte de 
Dieu et admirent sa generosite , je les 



avertis, je les prie de croire qu en joi- 
gnant le travail k la lecture de mon 
ouvrage, sans nul doute, de semblables 
resultats sont a leur portee. £n effet , 
de mdme que pour Fhomme, il est ini- 
que et detestable de c6nvoiter par une 
ambition quelconque toute chose de- 
fendue ou immeritee, ou bien de s*en 
emparer par rapine; de mSme aussi 
negliger ou mepriser ce qui nous ap- 
partient a bon droit comme un heri- 
tage venant de Dieu notre pere , est 
chose digne d'^tre taxee de Uchete et 
de demence. Qui que tu sois donc , 6 
mon cher fils, toi a qui Dieu a mis au 
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misit in cor campum latissimum ' diversarum artium perscrutari , 
et ut exinde, quod libuerit,colligas, intellectum curamque' ap^ 
ponere, non vilipendas pretiosa et utilia quaeque^ quasi ea tibi 
sponte aut insperato domestica terra produxerit; quia stuhus 
negotiator est, qui^ thesaurum subito fossa humo repererit^ si 
illum coUigere et servare neglexerit. Quod si tibi^ arbusta vilia 
rayrrham^, thus et balsama producerent, seu fontes domestici 
oleum, lac et mella profunderent, sive pro' urtica et carduo 
caeterisque horti graminibus nardus et fistula diversorumque 
generum aromata^ crescerent, numquid his contemptis tanquam^ 
vilibus et domesticis ad extranea®, nec meliora, sed fbrtassis 
viliora comparanda circuires terras'* et maria? et hoe" te judice 
grandis foret stultitia. Quamvis enim soleant homines quaeque '* 
pretiosa multo sudore quaesita, sumptuumque nuraerositate '^ 
comparata , primo loco reponere , summaque tueri cautela : tamen 

X eognitionu et post perscrutari , non desinas addit C. R. — * intelUctunufue cura C. C — ^ ex quo 
addit C. R. — 4 reperit C. C, ed. R. — 5 tiU omittit C. C. — ^ et addimt R. — 7 ea: C. R., qui deinde 
et es ceteris hortorum gram. — ^ aromatum genera M. — 9 de vilibus et dom. non curans, ad extrema 
tendens atque ad alia C. R. externa ed. R. ^ »> circumquereres terram C R. — " numquid C R. et 
deinde foret in te grandis st. — >> queecumque C. C qucelibet ed. R, — <3 immensitaie C C 



coeur le desir d'explorer le Taste champ 
des arts diyers , et d'apporter intelli^ 
gence et soin a y recueillir ce qui te 
plaira, ne rejette pas des choses pre- 
cieuses et utiles comme si le sol pater- 
nel les produisait pour toi , de soi- 
mSme, ou contre ton attente. II serait 
un speculateur insense, cehii qui, trou- 
vant tout a coup un tresor en creutont 
la terre, negUgerait de le recueillir et 
de le garder. Si les vergers que tu de- 
daignes produisaient pour toi la myr- 
rhe, Tencens et lesbaumes; sitesfon- 
taines versaient Thuile , le lait et le 
miel ; si , au Ueu de Tortie, du char- 



don, ou autres herbes, le nard, la can- 
nelle et diverses especes de parfums 
croissaient dans tes jardins, irais-tu, 
meprisant ces productions comme or« 
dinaires et communes, parcourir les 
terreset les mers pour recueillir des pro- 
duits etrangers, qui, loin d*6tre meil- 
leursy vaudraient peut-Stre moins ? Ce se* 
rait, a tonpropre jugement, une grande 
foUe. En effet , quoique les honmies 
aient coutume de mettre a la premiere 
place, et de conserver avec les plus 
grandes precautions tout ce dont les 
sueiu^ et les recherches augmentent le 
prix, tout ce qui s^amasse a grands 
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si forte interdum gratis occurrerint ' aut inveniantur paria seu 
meliora, non dissimili, imo majori servantur custodia. Quapro- 
pter, fili dulcissime , quem Deus omnino beatum fecit in hac parte , 
qua tibi gratis offeruntur , quae multi marinos secantes fluctus cum 
summo periculo vitse, famis ac frigoris artati necessitate, aut 
diuturna' doctorum fessi servitute, omnimodeque fatigati^ di- 
scendi desiderio, intolerabili tamen* acquirunt labore; hanc 
Dwersarum artium schedulam^ avidis obtutibus concupisce*, 
tenaci memoria perlege , ardenti amore complectere \ Quam si 
diligentius^ perscruteris , illic invenies quicquid in^ diversorum 
colorum generibus et mixturis habet Graecia; quicquid in ele- 
ctrorum operositate, seu nigelli varietate novit Tuscia "*; quicquid 
ductili vel fusili, seu interrasili opere distinguit Arabia"; quicquid 
in vasorum diversitate , seu gemmarum ossiumve sculptura auro 



> occwrent quod habeantwr C. R. — * Verba viUs . . . diutuma omissa in C. C. — ^ Sic C. R., qui 
deinde discendi et sciendi, Ed. G., C. C, M. nec defatigati, Ed. R. nec fatigati, — 4 tandem C R. — 
s seriem addit C R. — ^ concup, omitttmt R. — 7 amplectere R. Paulo ante ardentique C. R. — ^ Quod 
si dHigenter R. — 9 in accesiit ex C. L., C C et C R. — ><> Sic R. Russia Morellii apographum. Russcia 
C C Rusca ed. G. Rutigia C L. — " Arabia omittit C. C Idem paulo post ossiumve omittit. Pro quo 
R. habent ossuumque (quanquam ed. R. ossiumque^ sed specimen codicis sri incisum pnebet quod retuli- 
mus), li. ossuunwe. 



firais; neanmom$, sHs en rencontrent 
aisement de pareilles ou de meiUeures, 
il les gardent avec un soin egal, et 
mSme plus grand. Ainsi, mon bien 
aime fils, toi que Dieu a rendu par- 
faitement heureux en ce sens qu*on 
t*offire ici gratuitement ce que beau- 
coup d'autres n'acquierent que par de 
penibles efForts, en fendant les flots de 
la mer au plus grand peril de leur yie, 
exposes aux rigueurs de la faim et du 
froid, ou bien assujettis au long escla- 
vage de Tecole, et tourmentes par Tin- 



satiable desir d*apprendre ; saisis avec 
des regards avides cet Essai sur divers 
arts; lis-le avec une memoire fidele; 
embrasse-le avec un amour ardent. Si tu 
Tapprofondis attentivement, tu trouve- 
ras \k tout ce que possede la Grece sur 
les especes et les melanges des diverses 
couleurs ; toute la science des Toscans 
sur les incrustations et sur la variete du 
niello; toutes les sortes d*omements 
que TArabie emploie dans les ouvra- 
ges faits au moyen de la malleabilite , 
de la fusion ou de la ciselure ; tout Tart 
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[et argento inclyta] ' decorat Italia ; quicquid in fenestrarum pre- 
tiosa varietate diligit Francia ; quicquid in auri , argenti , cupri 
et* ferri, lignorum lapidumque subtilitate ' sollers laudat^ Ger- 
mania. Quae cum saepe relegeris et tenaci memori^ commendave- 
ris, hac vicissitudine instructionis me recompensabis, ut ^ quoties 
labore meo bene usus fueris , ores pro me apud misericordiam * 
Dei omnipotentis , qui scit , me nec humanse laudis amore , nec 
temporalisprsemii cupiditate, quse digestasunt, conscripsisse, aut 
invidiae livore pretiosum quid aut rarum subtraxisse , seu mihi 
peculiariter' reservatum conticuisse, sed inaugmentum honoris 
et gloriae^ nominis ejus multorum necessitatibus succurrisse® et 
profectibus consuluisse. 

* ex C. R. — * e/ omittunt R. — ^ sublimitale R. Idein significare videlur compendium in C. C. — 4 In- 
vestigat C. L. — ^ Sic restituendus videtur locus duce nostro C C, qui sic : commendaperis hanc 
vicissitudinem instructioni me recompensabis m ( inde ? ). Ceteri sine sensu : ed. G. memoriee commenda- 
veris ut. R. memoria compensaveris, omisso ut. M. memoriae compressaBis, fac ut, — ^ gratiam C R. apud 
D. O. clementiam ed. R. — 7 modo (solito compendio scriptum) peculiarium C C reservaturum C. R. — 
* et gloriam C C omisso honoris. — 9 occurrisse R. 



de la glorieuse Italie dans rapplica- que d'adresser pour moi une priere a 

tion de Tor et de Targent k la decora- la misericorde du Dieu tout puissant. 

tion des differentes especes de yases, (1 sait que je n*ai ecrit mes observa- 

ou au traTail des pierreries ou de Ti- tions ni par Tamour d'une louange hu- 

voire; ce que la France recherche dans maine , ni par le desir dWe recom- 

Tagencement des precieux vitraux; les pense temporelle; que je n'ai soustrait 

ouvrages delicats d'or, d'argent, de cui- rien de precieux ou de rare par une 

vre, de fer^ de bois et de pierres qu'ho- malignite jalouse ; que je n'ai rien passe 

nore rindustrieuse Germanie. Lorsque sous silence, me le reservant pour moi 

tu auras souvent relu ces choses et que seul; mais que, pour Taccroissement 

tu les auras bien gravees dans ta me- de ITionneur et de la gloire de son 

moire; toutes les fois que tu te seras nom, j'ai voulu subvenir aux besoins 

utilement servi de mon oeuvre, en re- et aider aux progres d*un grand nom- 

tour de mes preceptes, je ne te demande bre d'hommes. 
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LIBER PRIMUS'. 



CAPUT I. 

DB TBMPBEAMBNTO GOLOEVM Ilf NCDIS GOEPOEniJS». 

Color qui dicitur membrana, quo pinguntur^ facies et nuda 
corpora, sic componitur. ToUe cerosam^ id estalbum, quod 
fit ex plumbo , et mitte ^ eam non tritam , sed ita ut est ^ siccam, 
in vas cupreum ' vel ferreum , et pone super prunas * ardentes, 



■ C. C. Incipit primus UberTheophUi monachi de diversis artihus, In R. primi capitis iBacri|itio«djuiicta 
est. — > //1 nud. eorp, om. ed. R. Incipit Uber predictus etprimo de temp, coiorum/aciendo in membrane 
(sic) C. R. Altemm titolum uterque habet in indice capitum. — ^ sic codioes. £d. G. pingitur, — 4 Ed. 
R. ttbiqae cerussam, C R. cerusam, £d. R. vel album. -~ ^ misee C. R. — ^ et addit ed. R. i. {id est) 
addit C R. — 7 terewn R. — 8 carbonos C C 



LIVRE PREMIER. 



CHAPITRE PREMIER. 

DU niUliaX DBS COULBOM $V% LU COEH «0«. 

La couleur appelee couleur de chair^ 
qui sert a peindre le visage et les corps 
nus, se compose ainsi : Prenez de la 



ceruse, c'est-a-dire, du blanc qui se fait 
avec du plomb ; mettez-la, sans ravoir 
broyee, mais seche comme elle est , 
dans un vase de cuivre ou de fer, |da* 
cez-Ia sur des charbons ardents et lais* 
sez-la brfiler, afin qu*elle se change en 
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et combure donec convertatur ' in flavum colorem [vel glaucum] '. 
Deinde tere eum , et admisce albam ei ^ cerosam et cenobrium 
[vel sinopidem] ^ donec carni similis fiat. Quorum colorum mix- 
tura in tuo sit arbitrio ; ut si , verbi gratia, rubeas facies habere 
vis% plus adde cenobrii ; sivero candidas*, plus appone' albi ; 
si autem' pallidas, apponeprocenobrio* modicum prasini. 



CAPUT 11. 



DB COLOEB PRASIlfO. 



Qui prasinus , est quasi confectio qu^dam habens "* similitu- 
dinem viridis coloris et nigri , cujus natura talis est , quod " non 
teritur super lapidem, sed missus in aquam resolvitur et per 
pannum diligenter colatur, cujus usus'* in recenti muro pro 
viridi colore satis utilis habetur. 



» ttertaiur R. — » Ex C. L. — 3 albim vel ed. R. album id est C. R. ei omitlit G. C — 4 Ex R. id 
est pro ve/ C. R. — 5 velis C R. — « candidiores ed. R. — 7 adde R. — 8 vero C. C — 9 pro cen. 
omiltit ed. R. •— *• habens omitlit C C — • • ii/ ed. R. — '» virttts ed. R. 



couleiir jaune ou verditre. Alors broyez- 
la, mSlez-y de la ceruse blanche et du 
cinabre ou du sinople , jusqu*a ce que 
cela devienne semblable a la chair. 
Que le melange de ces couleurs soit 4 
TOtre disposition: ainsi, Toulez-vous 
aToir des Tisages rouges, ajoutez plus 
de dnabre; des Tisages blancs, ajoutez 
plus de blanc ; des Tisages pMes, met- 
tez, au lieu de cinabre, un peu de Tert 
fonce. 



CHAPITRE 11. 



DB Uk OOOLBOE TBET PORci. 



Le Tert fonce est une espece de pre- 
paration qui tient du Tert et du noir. 
La nature en est telle, qu'il ne se broie 
pas sur la pierre, et que, mis dans de 
Teau, il se dissout; puis se passe soi- 
gneusement 4 traTers un linge. L*usage 
en est assez aTantageux pour senrir de 
Tert sur un mur neuf. 
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CAPUT III. 

DB POSGH < PEIMO. 

Cum * vero membranani miscueris et inde facies et nuda cor- 
pora impleveris , admisce ' prasinum et rubeum , qui comburitur 
ex ogra* , et modicum cenobrii , et confice posch , ex quo desi- 
gnabis^ supercilia et oculos, nares et os, mentum et fossulas 
circa iiares, et tempora , rugas in fronte et collo , et rotunditatem 
faciei , barbas juvenum et articulos manuum et pedum, et omnia 
membra, quae distinguuntur in nudo corpore*. 



CAPUT IV. 

DE EOSA PEIMA7. 

Deinde misce cum simplici membrana modicum cenobrii et ^ 



I Sic ubique R. Ed. G. posc, C. C. de coiore posc. sine primo. M. pose, nisi typographus peccavit. — 
> Quando C. C. — ^ « addit C. C. — 4 W ocro addit ed. R., id est ocro C. R. — 5 signabis R. — 6 /« 
mido corp. oroiltuDt R. — 1 De rosa tevi C. C. — ^ parum bic addit C. C. 



CHAPITRE III. 



DO pOtCk, rKBMliftB UPBCB. 



les tempes, les rides du front et du cou, 
le pourtour de la face , les barbes de 
jeunes gens, les articulations des mains 
et des pieds , enfin tous les membres 
qui ressOrtent dans un corps nu. 



Lorsque vous aiu*ez compose la cou- 
leur de chair, que vous en aurez cou- 
vert les visage^ et les corps nus, mSlez 
du vert fonce et du rouge, qui s'obtient 
par la combustion de Tocre , puis un 
peu de cinabre, et faites \eposch, avec 
lequel vous indiquerez les sourcils, les 
yeux, les narines, la bouche, le men- 
ton , les fossettes autour des narines, M^lez a la simple couleur de chair 



CHAPITRE IV. 



DV MOSB.rBBMliBB ESP&CB. 
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minii, et confice colorem, qui dicitur rosa, unde rubricabis 
utramque maxillam, os et mentum inferius, coUum' et rugas 
frontis modice, ipsam frontem super* tempora ex utraque parte, 
nasum in longitudine et supernares ex utraque parte ', articulos 
et caetera membra in isiido corpore. 



CAPUT V. 



DB LVMINA PEIMA. 



Post haec misce cum simplici membrana cerosam tritam , et 
compone colorem , qui diciturlumina, unde* illuminabis super- 
cilia , nasum in longitudine et super ^ foramina narium ex utra- 
que parte, subtiles tractus circa oculos et tempora inferius*, 



< et os et manus (ed. ma/ium) et inferius coUum R. — * secundum ed. R. — ^ Verba nasum ... parte 
omittuQt R. — 4 Sic codices. £d. G. inde, — ^ similiter ed. R. — 6 inferius omittunl R., iu quibus 
hoc ordiDe, circa tempora et oculos. 



iin peu de cinabre et de ▼ermillon; £ai- 
tes la oouleur qui est appelee rose. 
Vous en rougirez legerement les deux 
m&choires, la bouche , le bas du men* 
ton, le cou, les rides du front, le front 
mSme au-dessus des tempes des deux 
c6tes, le nez dans sa longueur, le des- 
sus des narines des deux c6tes, les ar- 
ticulations et les autres membres dans 
le corps nu. 



CHAPITRE V. 

DB LA limitgr*, rKBiaiMB urics. 

Apres cela, mdlez avec la simple cou- 
leur de chair de la ceruse broyee , et 
composez la couleur qui est appelee 
lumiere. Vous en eclairerezles sourcik, 
le nez dans sa longueur, le dessus des 
oovertures des narines des deux c6tes ; 
les traits fins autour des yeux , au-des- 
sous des tempes, au-dessus du menton, 
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et mentum superius , et juxta nares et os ex utraque parte , fron- 
tem superius, inter rugas frontis* modice, et collum in medio, 
et circa nares % ac articulos manuum et pedum exterius et omnem 
rotunditatem manuumetpedumetbrachiorum' in medio. 



CAPUT VI. 



DB TBNBDA^ Ilf 0€1JLIS PONBHDl. 



Deinde commisce * nigriim cum modico albo , qui color vo-. 
catur veneda, et inde imple pupillas oculorum. Adde ei* etiam 
de albo amplius, et impleoculos ex utraque parte [pupillae]', et 
album simplex linies inter pupillam et ipsum colorem , et cum 
aqua lavabis. 



^frontis omitlunt R. — * Sic R. Caeteri aurts» — 3 sic C. C. Ccteri nihil nisi haec babent : articulos 
manuum et pedum et brachiorum, — ^De colore ven. C. C. VerlM i/i oc. pon. omittunt R. — ^ misce R. 
— ^ «ff C. R., ei quo paulo post et addidimiis; in ed. R. eofue. — 7 Ex G. R. 



pres des narmes et de la boucbe, des 
deux cdtes , la partie supeiieure du 
front, un peu entre les rides du front, 
le milieu du cou , le tour des narines, 
ainsi que les articulations des mains et 
des pieds exterieurement, et toute ro- 
tondite des mains, des pieds et des 
bras au milieu. 



CHAPITRE VI. 



A rLACU DJklfS LBS HWOX. 



M^lez du noir avec im peu de blanc; 
cette couleur s'appelle veneda. Couvrez- 
en les prunelles des yeux. Ajoutezry 
encore du blanc, couvrez les yeux des 
deux c6tes de la prunelle; vous mettrez 
une couche de blanc simple entre la 
prunelle et la couleur mi^me , et vous 
laverez avec de Veau. 
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CAPUT VII. 

DB POSCH 8BC1JNDO. 

Postea accipe posch , de quo supra dictum est , et admisce ei 
amplius de prasino et rubeo ita , ut umbra sit anterioris coloris, 
et imple medium spatium intersuperciliaetoculos, et sub oculis 
medium , et juxta nasum , et inter os et mentum , et granos ' seu 
barbulas adolescentum , et* palmas dimidias versus poUicem , et 
pedes supra minores ^ articulos , et facies puerorum et mulierum 
a mento usque ad tempora. 



CAPUT VIII. 



DB EOSA SBCUHDA. 



Deinde misce cum rosa cenobrium, et linies inde in medio 



^ granones R. Paulo post C. C barhulas, csteri btarbiUas. — * et omittunt R. — ^ et super minutos R. 
minores omiltit C. G. 



CHAPITRE VII. 



DD pOt^, «BOfniDX awAGB. 



Prenez du posch dont il a ete parle 
plus haut, mdlez-y en plus grande quan- 
tite du vert fonce et du rouge, de ma- 
niere qu'il devienne rombre de la cou- 
leur precedente, couvrez Tespace inter- 
mediaire des sourcils et des yeux, le 
dessous des yeux au milieu et pres du 
nez, ce qui est entre la bouche et le 
menton, le duvet ou la barbe des ado- 
lescents ; la moitie des paumes de la 



main vers le pouce, les pieds au-dessus 
des petites articulations , les visages 
d'enfants et de femmes depuis le men- 
ton jusqu^aux tempes. 



CHAPITRE VIII. 

DO K0«B,UCO«DB BtflCB. 

Mdlez du cinabre avec du rose, vous 
en mettrez une couche au milieu de la 
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oris, ita ut antenor superius inferiusque pareat', et fac sub- 
tiles tractus super rosam in facie , in collo et fronte , et designa- 
bis inde articulos in palmis , et juncturas omnium membrorum 
et ungulas. 



CAPUT IX- 



DE LUMINA SBCUNDA. 



Et si facies tenebrosa ' fuerit ut ei non sufHciat una lumina, 
adde ei amplius de albo et super priorem linies subtiles tractus 
per omnia^ 



I Sic ed. R. et C C Caeteri pereat, G. R. cum eoinpendio. Paiilo posiC C et infronte, — > nimis te- 
nebrosa ed. R. tenebrosa nimis C R. — ^ Itanina, videlicet prima antedicta; adde ipsi primas amplius de 
albOf etfac seamdam luminam et superlinies subtites tractut per omnia convenientia loca men^rorum ei 
nudi corporis C R. 



bouche de maniere que la couileur pre- 
cedente ressorte au-dessus et au-des- 
sous. Faites des traits fins sur le rose 
dans la face , au cou et au front ; vous 
en niai*querez les articulations dans les 
paumes et les jointures de tous les 
raembres, ainsi que les ongles. 



CHAPITRE IX. 

M LA ImmCirw, sbcovdb uvici. 

Si la face est tellementsombre qu*une 
seule espece de lumiere ne lui suffise 
pas, ajoutez^y plus de blanc, et vous 
tracerez des traits fins partout sur la 
premiere lumiere. 
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CAPUT X. 

DB GAP1LL19 PITBROECM. ADOLBSCBNTUM BT JVYBIIIJM. 

Post hsec misce' modicum nigri' cum ogra et imple capillos 
puerorum, et discerne eos cum nigro. Adde amplius nigri cum 
ogra et imple capillos juvenum, et illumina cum secunda [lumina 
suprascripta^]. 



CAPUT XL 



DB BARBIS ADOLBSCBNTOM. 



Misce prasinum et rubeum et si vis rosae modicum , et imple 
barbas adolescentum^ Misce ogram et nigrum et rubeum, et 
imple capillos [juvenum*] et illumina ogra modico nigro mixta^, 
et ex eadem mixtura fac nigros tractus in barba. 

> per omnia addunt ed. G. et R., recte omissum in C. C, et C L. In titulo R. omiltunt adoi. et 
juv, — * nigrwn C. G. — ^ Ex C. R. In ed. G. et C C eum secundo, — 4 juvenum R. Totum comma, 
. misce.,, adolescentum, abest a C C. — ^ Ex R. Dein^e C R. «/ postea iliumina ex ogra, deinde modico. 
— 6 mixto R. Pergit C R. dictm misturm ex. 



CHAPITRE X. 

Bu cnrsn tfmww Awn, D*AiK)uacma«s n pb jxosm aBiit. 

MSlez un peu de noir avec de rocre, 
et couYTez-en les cheveux d*enfants en 
les divisant avec du noir. Ajoutez plus 
de noir 4 Tocre, couvrex-en les cheveux 
de jeunes gens , puis eclairez avec la 
seconde espece de lumiere decrite plus 
haut. 



CHAPITRE XI. 



DM BA&BBS D'ADOI.BSCm«. 



MSlez du vert fonce» du rouge, et si 
vous voulez, un peu de rose; couvrez-en 
les barbes d'adolescents. Mdlez de To- 
cre, du noir et du rouge , couvrez-en 
les cheveux des jeunes gens ; eclairez 
avec de Tocre mdlee k un peu de noir ; 
et de ce mSme melange faites des traits 
noirs dans la barbe. 
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CAPUT xn. 

DB tAFlLLlS RT BABBA MCBRnTOBVM BT SB1IVM<. 

Mbce «lodicum nigri cum cerosa , et imple capillos et barbas 
decrepitorum. Adde eidem colori amplius nigri et modicum ru- 
bei,etfac indetractus, fet illuminabis simplici cerosa. Gommisce 
rursumcerosse* amplius nigri, et imple capillos et barbas senum, 
et foc tractus ex eodem colore , admixto ei nigro amplius^ et 
modico rubeo , et illumina eo unde decrepitos impleveras. Eo 
ordine, si vis , adhuc nigriores capillos et barbas oompone [ad- 
dendonigrum^]. 

I etjuvtnum vitio«e C. R., qui recte scripsit in indice capitum. — > eeroste omittit C. C. Omnia quar 
hffer utraiKique irocem nigii leglnitiu', emistt iii &. ^ ^ ampUui omitlunt R. — 4 £x C R. 



CHAPITRE XII. 

vu oMTBOv n BB Uk ■AMX DU ■OMMaf Dic&irtTt 

Vr DU TIBII.LA&D9. 



MSIez un peu de iioir avec de la ce- 
ruse, et couvrez les cheveax et la barf>e 
des hommes decrepits. Ajoutez a la 
mdme couleur plus de noir et un peu 
derouge, faites>en destraits, et vous 
edairerez de simple c^use. M^lez de 



nouveau plus de noir k la ceruse, cou- 
vrez les cheveux et les barbes des vieiU 
lards, faites des traits de la mdme cou- 
leur, apres y avoir ajoute plus de noir 
et un peu de rouge ; puis eclairez avec 
la couleur dont vous aurez couvert les 
hommes decrepits. Dans cet ordre, fai- 
tes encore, si vous voulez, des cheveux 
et des barbes plus noirs , en ajoutant 
du nou*. 
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CAPUT xm. 

DE BXEDRA BT GBTBRIS COU>RIBVS TULTUUM [BT NVDORUM GORPORUMM- 

Deinde admisce rubeo modicum nigri , qui color vocatur exe- 
dra , et fac inde tractus circa pupillas oculorum , et in medio 
oris, et subtiles tractus inter os et mentum. Post haec cum sim- 
plici rubeo fac supercilia, et subtiles tractus inter oculos etsuper- 
cilia et * oculos inferius, et in plena ' facie nasum in dextera parte, 
[si ad dexteram partem respiciens peracta vel figurata sit facies ; 
autin sinistra, si ad sinistram vertatur^], et supernares ex utra- 
que parte, et os inferius, et circa frontem et maxillas senum 
interius, et circa digitos manuum et articulos pedum interius, 
et in conversa facie circa nares in anteriori parte [et foramina 
narium *]. Supercilia vero senum sive decrepitorum facies cum 
veneda, unde pupillas implesti^. Deinde cum simplici nigro ju- 



I Ex C. R. In ed. G., M. et C. C. ubique legitur exudra, in R. exettra, — > in addunt R. — ^ piana 
C. R. — 4ExC. R. — 5 ExCR. — ^ implecte C. C. 



CHAPITRE XIIL 

os v'*xt^ vr Du AOTEU oovLBvu Du vxueu 
n DU cou« «trt. 



MSlez au rouge un peu de noir; cette 
couleur s'appelle exedra : faites-en des 
traits autour des prunelles des yeux et 
au milieu de la bouche , et des traits 
delicats entre la bouche et le menton. 
Apres cela, avec du rouge simple, fai- 
tes les sourcils et des traits fins entre 
les yeux et les sourcils , et les yeux a 
la partie inferieure ; dans un portrait 
de face le nez du c6te droit , si le per- 
sonnage, acheye ou ebauche , regarde 



de ce c6te ; ou bien du cote gauche, 
s'il est tourne vers la gauche; le dessus 
des narines des deux c6tes , la partie 
inferieure de la bouche, le tour du front 
et des michoires des vieillards interieu- 
rement; enfin le tour interieur des 
doigts des mains et des articulations 
des pieds : dans un profil , le tour des 
narines a la partie qui est en vue , et 
les ouvertiu^es des narines. Quant aux 
sourcils des vieillards ou des hommes 
decrepits , vous les ferez avec la t/c- 
neda dont vous avez couvert les pru- 
nelles. Vous ferez ensuite avec du noir 
simple les sourcils des jeunes gens, de 
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venum supercilia facies , ita ut superius aliquantulum rubei ap- 
pareat, et oculos superius [in palpebris'] et foramina narium, 
et osex* utraque parte, et circa auriculas, manus' et digitos 
exterius, et articulos et caeteros corporis tractus. Omnes vero 
tractus circa nuda corpora fac cum^ rubeo , et ungues designabis 
cum exteriore rosa. 



CAPUT XIV. 

ftB HIXTVEA DrrBBSORVM COLOEUM llf TBSTIMBNTIS IMAfillf VM QUA FIVIIT IN PBEGAMENO^ 

Misce menesch* cum folio sive cum nigro, et modico' rubeo, 
et imple vestimentum. Admisce etiam* modicum nigri et fac tra- 
ctus [rugarum et plicationum vestimenti^]. Deinde misce lazur'* 
cum modico menesch , sive cum folio , sive cum eodem colore 
unde implesti , et illumina primum , et cum puro lazur illumina 



* Ex G. R. — * Sic codices. lu ed. G. ex omissiim. — 5 articulos manus R. '— 4 corpora sicul in R. 
— 5 Sic E. Id C. C. de mixtura,.., ceteris evanidis. lo ed. G. el M. de nuxtura -vestimentorum in ta- 
queari, — ^ Sic R. ubique. C. G. hoc loco meseno , in cieteris menesc, ut ed. G. — 7 Sic codices. Ed. G. 
modiamt. — « postea addit C R. — 9 Ex G. R. — »» misceatur R. 



maniere a laisser voir un peu de rouge 
aiMlessus ; les yeux k la partie supe- 
rieure dans les paupieres, rouveiture 
des narines, la bouche des deux c6tes, 
le tour des oreilles , des mains et des 
doigts a Fexterieur, les articulations 
et les autres lignes du corps. Pour ce 
qui est des traits autour des corps nus, 
faites-les tous avec du rouge ; vous in- 
diquerez les ongles avec du rose mis 
en dehors. 



CHAPITRE XIV. 

OD MiuVGK DBS DIFVisXimU CODLBOm* DA«S VM» D&ArUIBS 
DU TVAttU rAITU •»■ rAKCBBMni. 

MSlez du menesch avec A\xfoliuni ou 
du noir et un peu de rouge, et couvrez 
la draperie. Ajoutez un peu de noir, et 
faites les traits des plis et des ondula- 
tions de la draperie. M^lez de Tazur 
avec un peu de menesch^ ou A\ifoliumy 
ou bien la couleur dont vous avez fait 
le fond ; eclairez une premiere fois, et 
avec de Tazur sans melange , eclairez 
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superius. Post heec misce parum albi cum' lazur et fac subdles 
et raros tractus. Imple vestimentum cum rubea, etsi* rubeum 
palliduitisit^addcmodicummgri. Inde mtsce ampliusnigri oum 
eodem , et fac tractus. Deinde misce modicum nibei cum^ ceno- 
brio et illumina superius* primum. Post hsec adde modicum mi- 
nii cum cenobrio , et illumina superius. Imple vestimentum cum 
cenobrio , et misce cum eodem modicum rubei ^ , et fac tractus. 
Deinde misce primum^ modicum menesch' cum cenobrio , et 
illumina priinum. Post haec illumina cum simplici minio. Ad 
extremum misce modicum nigri cum rubeo , et fac exteriorem 
umbram, Misce purum viride cum ogra, ita ut de ogra plus sit, 
et imple vestimentum. Adde eidem* colori modicum desucco et 
parum rubei, et fac tractus. Misce eidem colori unde implestial- 
bum, et iHumina prinium. Ad^deplusalbi, 'et illnmina exterius. 
Misce etiam cum superiori iimbra [dequa fecisti tractus^] plus 



< r/ C. C. — * tit R. — 3 colore addit ed. G., omissum in codicibus. — 4 sup, additiun ex C. C, 
omissum in csteris. Quae inter duas voces cenobrio leguntury oniissa in C. R., quae inter duas voces 
illumna , omissa in ed. R. — 5 eodem de rubeo R. — ^ misce pr, omittit C. C. — 7 Sic R. Sed C. C. el 
ed. G. modicum minii, — • deinde C. R. — 9 Ex C. R. 



par dessus. MSlez un peu de blanc ayec 
Tazur, et faites des traits fins et peu 
nombreux. Gouvrez la draperie ayec du 
rouge ; s'il est p41e , ajoutez une petite 
dose de noir ; puis une plus forte ayec 
la m£me couleur, et faites des traits. 
MSIez un peu de rouge ayec du cina- 
bre, etedairezpar-dessus unepremiere 
fois. Ajoutez un. peu de yermillon au 
cinabre, et eclairez par-dessus. Couyrez 
la draperie ayec du cinabre , m^ez k 
cette mdme couleur une petite quantite 
de rouge, et faites des traits. Ensuite 
mSlez d'abord une petite quantite de 



menesch ayec du cinabre, eclairez une 
premiere fois; et apres cela ayec duyer- 
millon pur. Enfin mSlez un peu de noir 
ayec du rouge, et faites Tombre exte- 
rieure. MSlez du yert purayec de Tocre 
de fa^on qu*il y ait plus d'ocre, et cou- 
yrez la draperie. Ajoutez a la mdme 
couleur un peu de succus et un peu de 
rouge, et faites des traits ; m^Iez du 
blanc a la couleur du fond, et eclairez 
une premiere fois. Ajoutez plus de 
blanc, et eclairez exterieuremeni. Me- 
lez aussi ayec Tombre dont yous ayez 
precedemment fait des traits plus de 
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succiet rubei etparum viridis, etfacumbram/exteriorem. Misce 
su€cum folii cum cerosa^ etimplevestimentum. Addefolii plus, et 
fac tractus. Adde plus cerosdB^ etillumina'. Posthaec cum^simplici 
cerosa^ Ad extremum modicum folii triti et modicum cenobrii 
misce cum' prioreumbra, et fac exteriorem. Et eodem-colore 
imple aliud vestimentum. Adde ei^ plus folii et cenobrii, et fac 
tractus. Adde eidem unde implesti , cerosam et modicum ceno- 
brii , et illumina primum. Adde plus cerosae, et illumina superius. 
Ad extremum misce modicum rubei cum priori umbra, et fac 
exteriorem. Ex hac mixtura facies^ tria geoera vestimentorum, 
unum purpureum , aHud violaticum ^ tertium candidum. Misce 
viride cum succo, et adde modicum ogrse, et imple vestimentum. 
Adde phis de succo, et fac tractusx Adde etiam modicum nigri, et 
fac exteriorem*^ umbram. Adde cum impletione plus viridis et 
illumina primum. Cum puro viridi illumina exterius, et si opus 

* Verba AddefoUi ... iUwnina omittit ed. R., eadem verba et sequentia usque ad AdtU eiplus, omittit 
C. R. — » velfoiio umbram exteriorem addit ed. R. — ^ ineA.K, — 4 eidem C. C. Verba inler prflBcedens 
et sequens exieriorem omissa in ed. R. — ^facias C. C. — ^ exteriorem omittuut R. Sequentia usque ad 
allerum Adde cum impletione absunt a C R. ^ 



8UCCUS et de ronge, et un peu de yert , 
et faites rombre exterieure; nij^lez du 
suc de folium ayec de la ceruse , et 
couTrez la draperie. Ajoutez plus de 
foUim et faites des traits ; ajoutez plus 
de cenise, et eclairez : employez apres 
cela de la ceruse pure. Enfin mdlez un 
peu de folium broye et un peu de ci- 
nabre avec kt premiere ombre, et fai- 
tes Fombre exterieure. Avec la mdme 
couleur couvrez une autre draperie. 
Ajoutez-y plus AB/olium et de cinabre, 
et faites des traits. Ajoutez a la m^me 
couleur que vous avez employee de la 
ceruse et un peu de cinabre, et eclairez 



une premiere fois ; ajoutez plus de ce** 
ruse, et eclairez par^de^sus. Enfin md^ 
lez une petite quantite de rouge avec 
la premiere ono^e , et faites Tombre 
extmeure. De ce me^ange vousferez 
trois espeoes de drapmes, la premiere 
pourpre, la.seconde violette, la troi* 
sieme blanche. Melez du vert avec du 
suceus^ ajoutez un peu d'ocre , et cuu- 
vrez la draperie. Ajoutez plus de suc^ 
cus^ et faites des traits. Ajoutez aussi 
ime petite quantite de noir, et faites 
Tombre exterieure ; ajoutez avec la 
couleur du fond plus de vert, et eclai- 
rez une premiere fois; eclairez exterieu- 
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sit , adde ei modicum albi. Misce modicum cenobrii cum auri- 
pigmento , et imple vestimentum. Adde parum rubei , et fac tra- 
ctus. Cum simplici rubeo umbram exteriorem. Adde cum im- 
pletione plus syuiripigmenti , et illumina primum. Gum simplici 
auripigmento illumina exterius. Usus hujus vestimenti non est ' 
in muro. Misce auripigmentum cum indico , sive' cum menesch, 
sive cum succo sambuci, et imple vestimentum. Addeamplius^ 
de succo, sive menesch, sive^ de indico, et fac tractus. Adde 
modicum nigri , et fac umbram exteriorem, Deinde plus auripi- 
gmenti cum impletione, et illumina primum. Cum simplici auri- 
pigmento illumina superius. Auripigmentum et quicquid ex eo 
temperatur, nullam vim habet in muro^ Misce menesch cum 
folio, et imple vestimentum. Adde fohi plus, et fac tractus. Adde 
etiam parum nigri, et fac exteriorem umbram. Cum simplici me- 
nesch illumina primum. Adde parum albi, et illuminasuperius. 



t non fieri potest C. R. Qui deinde auripigmentwn quod in ipso est misce cum ind. Pro quo postremo 
vocabulo ed. R. modico. — * Sive vis et deinde si vis C. R. — ^ plus R. — 4 Sic codices. In cd. G. 
deest sive, — ^ quicquid ex eo totum operatur, non vaUt R. 



rement avec du vert pur : ajoutez-y, si 
besoin est, un peu de blanc. MSIez un 
peu de cinabre avec de Forpiment , et 
couvrez la draperie. Ajoutez une petite 
quantite de rouge , et faites des traits ; 
avec du rouge simple faites Tombre ex- 
terieure. Ajoutez a la couleur du fond 
plus d'orpiment , et eclairez une pre- 
miere fois ; eclairez exterieurement 
avec de Torpiment sans melange. Cette 
draperie ne s'emploie pas sur un mur. 
MSIez de Torpiment avec de Tindigo, 
ou du tnenesch ou du jus de sureau, et 
<;ouvrez la draperie. Ajoutez en plus 
grande quantite ou du jus de sureau, ou 



AMmenescb^ ou de Tindigo, et faites des 
traits; ajoutez un peu de noir, et faites 
Tombre exterieure. M^Iez plus d'orpi- 
ment a la couleur du fond, et eclairez 
une premiere fois; avec de !'orpiment 
sans melange eclairez par-dessus. L'or- 
piment et tout ce qui a cette substance 
pour base ne tiennent pas sur un mur. 
M^Iez du menesch avec du folium , et 
couvrez la draperie | ajoutez plus de 
Jolium , et faites des traits ; ajoutez 
aussi un peu de noir, et faites ]*ombre 
exterieure. Avec du menesch simple 
eclairez une premiere fois ; ajoutez un 
peu de blanc, et eclairez par-dessus. 
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Misce ogram cum nigro , et imple vestimentum. Adde nigri plus, 
et fac tractus. Adde etiam jJus, et fac umbram exteriorem. Adde 
ograe plus cum impletione, et illumina primum. Adde etiam plus ', 
et illumina superius. Cum ogra et rubeo fac similiter. Misce al- 
bum et viride , et imple vestimentum. Cum simplici viridi fac 
tractus. Adde parum succi , et fac umbram exteriorem. Adde 
plus albi cum impletione, et illumina primum. Cum simplici albo 
illumina superius. Misce modicum nigri et parum rubei* cum 
albo, et imple vestimentum. Adde plus rubei et parum nigri, et 
fac tractus. Adde etiam amplius nigri et rubei , et fac umbram 
exteriorem. Adde cum impletione plus albi, et illumina primum. 
Cum simplici albo, illumina superius^ Misce menesch cumalbo 
ordine quo supra^. Misce similiter nigrum cum albo. Eodem 
modo misce ogram cum albo , et in umbra ejus adde modicum 
rubei. 



> Cum impl.,.. plus omissa in C. C. — * et parum rubei omittuiil E., sed C. ^. deinde cum albo et 
rubeo, — ^ exterius C. C. — 4 albo et indico quo mperius R. 



MSIez de rocre avec du noir , et cou- 
vrez la draperie ; ajoutez plus de noir, 
et faites des traits ; ajoutez-en encore, 
et faites rombre exterieure; ajoutez 
plus d'ocre avec la couleur du fond, et 
eclairez une premiere fois ; ajoutez-en 
davantage, et eclairez par-dessus; faites 
de m£me avec de Tocre et du rouge. 
Melez du blanc et du vert, et couvrez 
la draperie ; avec du vert sans melange, 
faites des traits; ajoutez un peu de 
^uccus ^ et faites Tombre exterieure^ 
ajoutez plus de blanc au melange du 
fond , et eclairez une premiere fois ; 
avec du blanc pur eclairez par-dessus. 



Mdlez un peu de noir et de rouge avec 
du blanc, et couvrez la draperie. Ajou- 
tez plus de rouge et un peu de noir, et 
faiteis des traits. Ajoutez encore plus 
de noir et de rouge, et faites Tombre 
exterieure. Ajoutez a la couleur du 
fond plus de blanc, et edairez une pre- 
miere fois. Avec du blanc pur, eclairez 
par-dessus. M^Iez du menesch avec du 
blanc dans la m^me proportion que ci- 
dessus; m£Iez pareillement du noir avec 
du.blanc; m&lei de la m£me maniere 
de Tocre avec du blanc, et dans Tom- 
bre de cette couleur ajoutez un peu de 
rouge. 
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CAPUT XV. 

DB MIXTURA VBSTIMBNTORUM' 111 MUBO. 

In muro vero imple vestimentum cum ogra, addito ei modico 
calcis, propter fulgorem , et fac umbras' ejus sive cum simplici 
rubro, sive cum prasino, vel ex posch^ qui fiat ex ipsa ogra^ 
et viridi. Membrana in muro miscetur ex ogra.et cenobrio et 
calce, et posch ejuset rosa^ etluminaiiant utsupra. Cumimagi- 
nes vel aliarum rerum efBgies pertrahuntur ^ in muro sicco, sta^ 
tim aspergatur aqua, tam diu donec omnino madidus sit. £t in 
eodem humore* liniantur omnes colores, qui supponendi ^ sunt, 
qui omnes calce misceantur , et cum ipso muro siccentur ut hae- 
reant. In campo sub lazur et viridi, ponatur color, qui dicitur 
veneda , mixtus ex nigro et calce , super quem , cum siccus fue- 
rit , ponatur in suo loco lazur tenuis cum ovi mediolo * abun- 



> cobrum R. in Indice capitum ; in nibrica , quomodo pingautr in muro. — * tractu* R. Deinde rubeo 
iidem et C. C. — ^fitex ogra R. — 4 ejus et rosa omissa in R. — * protra/mntur C. C. et R. — * humore 
omiltimt R. — 7 superponendi R. — ^ modiolo et paulo post mijct<e C. R. 



chapitre: XV. 

Do MihAwaz Dn oooLsva* d&vs ut DaAruus <va lbs mou. 

Sur<unmttr,€ouvres.ia drap«rie avec 
de rocre, apccs y avoir ajoufte un peu 
de cbaux, a . cai»e de l'eclat ,, et faites- 
en les ond^res soit avec du rouge.pur, 
soit avec du . vert fonce , soit avec du 
posch qjtd dmt se faire avec l'ocre mdme 
et du vert. La coukur de cbair sur un 
mur.se compose docre, de.cinabre.et 
de chaux. Leposch , le rose et la lu- 
miere doivent ^tre prepares ici com- 
me plus baut. Lorsque l'on dessine des 



images ou des figures dautres objets 
sur un mur sec, il faut d-abord rarro* 
ser d'eau jusqu'a oe qu'il soit compl^ 
tement bumide. G est dans cet etat 
d^humidite que se donneot toutcs les 
coucbes qu'il doit recevoir i que toutes 
soient melangees de cbaux et secbent 
avec le mur m£me, afin qu*elles adhe* 
rent. Dans lecbamp , sous lazur et le 
vert, on posera lacouleurdite vemeda^ 
mdlee de noir et de cbaux. Sur cette 
couleur, quand elle est secbe, placez 
en son lieu une legere couche d'azur 
delaye dans un jaune d*oeuf m^le k une 
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danter aqua mixto temperatus, et «uper hunc iterum spissior 
propter decorem. Viride quoque misceatur cum suceo et 
nigro. 



CAPUT XVL 

DB TRAGTU QVl IMITATVR SPBGIBM PLCVULIS ABGVS'. 

Tractus qui imitatur speciem pluvialis arcus conjungitur diver- 
sis* coloribus, videlicet cenobrio et viridi; item cenobrio et 
menesch ; item viridi et ogra ; item viridi et folio ; item foho et 
ogra ; item menesch ^ et ogra ; item cenobrio et foho ; qui hoc 
modo componuntur. Fiunt duo tractus sequa latitudine ; unus 
ex rubeo, calce mixto, in muro, sub cenobrio, ita ut vix quarta 
pars sit rubei^; in laqueari vero ipsum cenobrium simiHter cum 



■ R. in rubrica De arcu pluviali et quomodo pingendo debemus eum imtari ; in indice C. R. de specie 
arcus pluviaiis et quom., etc, ed. R. ut supra. — * multis R. Paulo ante pluralem habet C. C, imitantur,,, 
conjunguntw. — ^ Verba inter hoc menesch et pnecedens omissa in ed. R. — 4 Verba in muro ... ruB^i 
omissa in R. 



grande quantite d*eau; puis sur cette 
couche une seconde plus epaisse, pour 
le rendre plus brillant : m^lez-y aussi 
du vert avec du succus et du noir. 



CHAPITRE XVI. 

DO TftAIT QDt MPKODIIfT L*IllAOB M L'MC-n-CUL. 

I^ trait qui reproduit Timage de 
l*arc-en-ciel se forme par la reunion 



de diyerses couleurs, savoir : du cina- 
bre et du vert ; item du cinabre et du 
menesch; item du vert et de Tocre ; 
item du vert et du folium; item du/b« 
lium et de Tocre; item du menesch et 
de Tocre ; item du cinabre et du /o- 
lium : oes couleurs se composent de la 
maniere suivante. On fiedt deux traits 
d'egale largeur, Tun de rouge m£le de 
chaux, sur im mur, sous le cinabre, de 
maniere qu il y ait k peine la quatrieme 
partie de rouge ; mais sur un plafond, 
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ereta mixtum. Alter vero viridis pari mK)do mixtus absque succo, 
et inter eos fiat albus tractus. Deinde misce ex cenobrio et albo 
quot colores volueris, ila ut primus sit modicum cenobrii, secun- 
dus plus, tertius amplius , quartus adhuc plus, donec pervenias 
ad simplex cenobrium. Deinde admisce ' eidem modicum rubeum*. 
Deinde simplex rubeum. Post haec rubeum nigro misce^ Ad 
ultimum nigrum. Simili modo commisce colores ex* viridi et 
albo, donec pervenias ad simplex viride. Deinde admisce ei mo- 
dicum succum^ Commisce iterum, et adde plus succi. Post 
haec misce^ modicum nigri; deinde plus; ad ultimum simplex 
nigrum. Umbras vero in ' ogra facies cum rubeo ; ad ultimum 
addito nigro. Umbras menesch cum folio ; ad ultimum addito 
nigro. Umbras folii cum rubeo , addito ad ultimum nigro. Qui 
colores ita ponendi sunt , ut ex medio pallidiores tractus* pro- 
cedant, et ita ascendant usque ad exterius nigrum. Horum 



' admisce additum ex C. L. ct C. C — » ru6ei R. — ^ mixto C. R. mijcto. Misce C, Q. — ^ de C^Q. — 
S succi C. C Pnecedens ei omittunt R. — ^ appone C. C — 7 ex C. R. Ed. &. ubique umbram. — ^ tractus 
omittunt R. 



ce cinabre sera semblablement mSle 
avec de la craie : le second trait sera 
vert melange de mSme sans succus; on 
fera entre les deux un trait blanc. 
Gomposez de cinabre et de blanc au- 
tant de couleurs que vous voudrex, de 
fa^on que, dans la premiere il y ait un 
peu de cinabre, plus dans la seconde, 
davantage dans la troisieme , encore 
davantage dans la quatrieme , jusqu a 
ce que vous arriviez au cinabre pur. 
MSlez a ce cinabre une petite quan- 
tite de rouge ; ensuite du rouge pur ; 
apres cela mSlez le rouge avec du noir ; 
en dernier lieu employez du noir. De 



la m£me maniere melangez les cou- 
leurs de vert et de blanc , jusqu'^ ce 
que vous arriviez au vert pur. Ensuite 
m£lez-y un peu de succus. MeTangez 
de nouveau et ajoutez plus de succus. 
Melez un peu de noir, puis davantage, 
enfin du noir pmr. Pour !es ombres , 
vous les ferez sur Tocre avec du rouge, 
ajoutant du noir ^ la fin ; sur le menesch 
avec du Jolium , ajoutant du noir a la 
fin ; sur le folium avec du rouge, ajou- 
tant du noir ^ la fin. Ces couleurs doi- 
vent 6tre distribuees de fa^on que les 
traits les plus p&les partent du milieu, 
et aillent ainsi en graduant jusqu'au 
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tractuum nunquain plus quam duodecim esse possunt in utro- 
que' colore. Et si tot volueris, sic temperai mixturas, ut sim- 
plex in octavo * loco ponas. Si volueris novem , in sexto loco 
simplex pone. Si volueris octo vel septem , in quinto loco 
simplex pone^ Si volueris sex, in quarto. Si quinque , in tertio. 
Si quatuor vel tres , non interponas ^ eis simplex , sed eum , qui 
ante simplicem poni deberet, habeas pro simplici, et eidem 
admisce umbram usque ad alterius* nigrum. Hoc opere fiunt 
throni rotundi et quadranguli, et tractus circa limbos^, et ar- 
borum stipites cum ramis , et columnae , et turres rotundae , et 
sedilia et quicquid rotundum apparere velis. Fiunt etiam arcus 
super columnas in domibus eodem opere; sed uno colore, ita 
ut interius album sit et exterius nigrum. Turres rotundae fiunt 
cum ogra, ita ut in medio sit albus tractus, et ex utraque parte 
procedat ogra omnino pallida et paulatim trahens croceum colo- 
rem usque antepenultimum ' tractum, cum quo misceatur mo- 

' nigro ed. R. — » VII* C-C, qui omiuit ponas, R. ponatur. — 3 Yerba deceiD Si ,..pone omittuni R. 
— 4 interpone C. C. — ^ exteritu C. C. — ^ Sic codices. Ed. G. lumbos. — 7 penultimum ed. R. ad pe- 
tmltimum C. R. 



noir exterieur. II ne peut jamais y aYoir 
plus de douze de €es traits dans chaque 
eouleur ; et si vous en youlez ce nom- 
bre, disposez les nuances de mftniere k 
placer au huitieme rang la couleur sim- 
ple ; si Yous en youlez neuf, au sixieme; 
au cinquieme , si vous en youlez huit 
ou sept ; au quatrieme , si yous en you- 
lez six ; si c*est cinq , au troisieme ; si 
c'est quatre ou trois , n'y mettez rien 
de simple; mais regardez comme sim- 
ple ce qui deyait £tre applique d*abord, 
en y m^lant de Tombre jusqu*a Tautre 
noir. Ainsi se font les tr6nes ronds et 
carres, les traits autour des bordures , 



les tiges d'arbres ayec les rameaux , les 
colonnes, les tours circulaires, les sie- 
ges et tout ce k quoi yous desirez don- 
ner une apparence de rondeur. On fait 
encore de m^me les arcs aurdessus des 
colonnes dans les maisons , mais d'une 
seule couleur, pour que la partie in- 
terieure soit blanche et la partie exte- 
rieure noire. Les tours se font ayec de 
Tocre, de tellesorte qu*au milieu soit 
un trait blanc, et que de chaque c6te 
se deploie une ocre tout k fait p^Ie, 
prenant peu a peu la couleur jaune-sa- 
fran, jusqu*a rantepenultieme trait, au- 
quel on m^Iera un peu de rouge ; en- 
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dicum rubeum' ; deinde modice amplius, sic tamen ut nec sim- 
plex ogra nec simplex rubevim appareat. Eodem modo et eadem 
mixtura fiunt turreset columnae ex nigro et albo". Stipites ar- 
borum commiscentur^ ex viridi et ogra, addito modico nigro et 
succo. Quo colore pinguntur etiam* terra et montes. Fiunt etiam 
terra et montes ex viridi et albo sine succo, ita ut interius sit 
pallidum, et exterius trahat umbras mixtas cum modico nigro. 
Omnes colores, qui aliis supponuntur ^ in muro , calce miscean* 
tur propter firmitatem *. Sub lazur et sub menesch et sub vi- 
ridi ponatur veneda ; sub cenobrio rubeum ; sub ogra et folio 
iidem colores calce ' mixti. 

» ru^ei R. — » alSo et Rtgro. R. — 3 misceantur R. — 4 etiam pinguntur R. pingitw etiam C. C. e^ 
ed. G. In C. C. sequentia verba et monles. Fiunt etiam terra et montes deleN^it librarius. — & superponun- 
tur ed. JH — ^ fortitudinem R. — 7 calce omitlunt R. 



suite un peu plus , de maniere cepen- 
dant que ni rocre , ni le rouge ne se 
montrent purs. On fait de la m^me ma- 
niere et avec le m^me melange de noir 
et de blanc les tours et les colonnes. 
Les tiges d'arbres se composent de vert 
et d'ocre, en y ajoutant un peu de noir 
et de succus, On peint encore avec cette 
couleur la terre et les montagnes. On 
les fait aussi de vert et de blanc sans 
succusj de fa^on que rinterieur en soit 



pale, et que rexterieiu: porte des ombres 
m^Iees d une petite quantite de noir. 
Toutes les couleiu^ qui en supportent 
d*autres sur un mur doivent ^tre melan- 
gees de chaux pour plus de solidite. 
Sous Tazur, sous le menesch^ et sous le 
vert, mettez de la Dcneda; sous le ci- 
nabre, du rouge; sous Tocre etle/b- 
liumj les mSmes couleurs mSIees de 
chaux. 
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CAPUT XVII. 

DB TABVLIS ALTABIUM BT OSTIOBUM, ET DB GLUTIIIB CA8B1'. 

Tabulfie altarium sive ostiorum [sic compoauntur ' :]primum 
particulatim diligenter conjungantur [asseres^], junctorio^ in- 
strumento, quo utuntur doliarii^ sive coxinarii^. Deinde com- 
ponantur glutine casei, quod hoc modo fit. Gaseus mollis [de 
vacca '] minutatim incidatur et aqua calida in mortario ^ cum pila 
tamdiu lavetur , donec aqua multotiens infusa pura inde exeat. 
Deinde idem caseus attenuatus^ manu mittatur in frigidam aquam 
donec indurescat. Post haec teratur minutissime super ligneam 
tabulam aequalem cum altero ligno , sicque rursum mittatur in 
mortarium'" et cum pila diligenter tundatur addita aqua cum 
viva calce mixta, donec sic spissum fiat, ut sunt feces". Hocglu- 

• 

■ Quomodo ostia et tabuUe pingantur, et de oleo lini C. R. in indice capitum, qus io ed. R. ad sequeus 
caput referuntur, pramisso : Quomodo tabui^e altarium tive osda prceparentur adpingendum; in rubrica , 
De tah. alt. et ostiorum quomodo pinguntur. — 2 Ex C. R., qui etiam et pro sipe. — ^ Ex C. R. — 4 tritorio 
C. C. — ^ dolarii R. dolearii C. C. — ^ Sic C. C. In ed. (>. tonnarii. In R. tornarii. Deinde ponan- 
tur C. C, glutino C. R. — 7 Ex R. — * mortariolo R. — 9 attenuatus omittunt R. — 'o mortariofo R. 
— »' w/ confices C. C. 



CHAPITRE XVII. 

DRS TABLU D'AVTaU KT DB K»mT», >T DB LA COLLI 
DB FKOMAftB» 



Les tables d*autels ou de portes se 
fabriquent ainsi. On joint d'abord des 
planches avec soin, piece a piece, et a 
Faide de rinstrument a joindre dont se 
servent les tonneliers ou les menuisiers. 
II faut les assujettir au.mojen.de la 
coUe de fromage quise fait de cette 
maniere. On coupe tres-menu du fro- 
mage de vacbe mou , on ie lave a Teau 



chaude dansiuamoptier-avec.uD piion, 
jusqu!a ce que Keau qu od^ y- verse a plu- 
sieursreprisesjeo 3orte pure. On met 
ensuitece mtoie.firoinage, oomprime a 
la main, dans de Feau froide juscpi^a ce 
qu'il se:-durcisse. On le broie bien me- 
nu sur une table de bois uni , avec un 
autremorceau de bois* Dans cet etat jon 
doit le remettre dans le mortier pour 
iy broyer soigjaevisemeoii avee le pilon, 
apres avoir ajoute de Teau m^ee avec 
de. la chaux vive, jusqu*4 ce qu il de- 
vienne epais, comme du marc. Les ta- 
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tine tabulae compaginatae, postquam siccantur , ita sibi inhaerent% 
ut nec humore nec calore disjungi possint. Postraodum sequari 
debent planatorio ferro% quod curvum et interius acutum habet 
duo manubria, ut ex' utraque manu trahatur, unde raduntur 
tabulae, ostia, et scuta, donecomnino fiant plana. Inde coope- 
riantur corio crudo equi, sive asini, sive bovis*, quod aqua 
madefactum , mox ut pili erasi * fuerint, aqua aliquantum * extor- 
queatur , et ita humidum cum glutine casei superponatur '. 



CAPUT XVIII. 

DB GLUTIIIB GORII BT COBNUUM CBBVI^. 

Quo diligenter exsiccato , [fiat aliud gluten isto modo^]: tolle 
incisuras ejusdem corii similiter exsiceatas et particulatim incide 



* compaginateB et strictorio Juncted siccentur ita ut sibi inhasreant C. R. sibi tra/ient C. C. — * ferreo 
C. R. — 3 ftc oDMUunt R. — 4 sive hovis ooiittit C. C. — * rasi R. — ^ aliquantulum R. — 7 supponatur 
R. Paulo ante C. R. vum dicto glutino. — ^ ffunc tilulum addidimus ex C C. — 9 Ex C. R. 



bles assemblees au moyen de cettecoUe, 
quand elles sont seches, adherent si so- 
lidement qu'elles -ne peuvent ^tre dis- 
jointes, ni par rhumidite ni par la 
chaleur. II faut ensiute les aplanir ayec 
un fer destine k cet usage. Ce fer, 
coiurbe et tranchant a la partie inte- 
rieiu^e, a deux manches, afin qu'il puisse 
^tre tire a deux mains. II sert a raboter 
les tables , les portes et les ecus, jus* 
qu'a ce que ces objets deyiennent par- 
faitement unis. U faut ensuite les cou- 
yrir de cuir non encore tanne de che- 
val , d'4ne ou de boeuf. A.pr^s Tayoir 



mouille et en avoir dLcle les poils, on 
en exprunera un peu Teau : dans cet 
etat d'humidite^ on rappliquera avec 
la oolle de fromage. 



CHAPITRE XVIIl. 

DB I^ OOLU DB 9%kV BT DB COBBBS DB CBBP. 

Apres Tavoir soigneusement desse- 
che, faites d'autre coUe de cette ma*- 
niere. Prenez des rogmures de ce meme 
cuir pareillement dessechees, taillez- 
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[et sunt etiam bonae incisurde aliorum pergamenorum'], el acci- 
piens cornua cervi minutatim confracta malleo ferrarii [vel ra- 
suram aut limaturam ipsorum'] super incudem, compone in 
ollam novam , donec sit dimidia , et imple eam aqua , sicque 
adhibe ignem donec excoquatur tertia pars ejusdem aquae , sic 
tamen ut non bulliat^; et ita probabis : fac digitos tuos humi- 
dos eadem aijua, et cum refrigerati fuerint^ si sibi adhaerent, 
bonum est gluten; sin autem, tamdiu coque donec sibi adhse- 
reant. Deinde effunde ipsum gluten in vas mundum , et rur- 
sum* imple ollam aqua, et coque sicut prius, sicque faciasusque 
quater. 



' Ex C. R. — * Ex C. R., qui ita pergit : et super etudem incisuras compone et mitte in oUam. — ^ ut 
non buWtat SGripsiiDus ex C. L. et C. C In ed. G. u/ conbuUiat, Ed. R. et combaiUai, Ptane aliter C. R. 
terlia pars ipsius aquce minuatur, et cum builiat, hoc modo probabis, quando scire volueris, si satis sit 
cocta : fac, — 4 refrigemtafuerit ed. R. Deinde adluereant C R. — ^ rursum omiltUDt R. 



les en petits morceaux; les rognures 
d'autre parchemin sont egalement 
bonnes. Prenez des cornes de cerf, 
broyees menu avec un marteau de for- 
geron sur une enclume , ou de la ra- 
clure , ou de la limaille de ces comes. 
Mettez dans une marmite neuve , jus- 
qu'a ce qu'elle soit a moitie pleine ; 
remplissez-lad'eau , etchauffez, jusqu*li 
ce que leau soit reduite d*un tiers, sans 



toutefois faire bouillir. Vous Teprou- 
yerez ainsi : trempez yos doigts dans 
cette eau ; si, lorsqu'ils seront refroidis, 
ils adherent entre eux , la coUe est 
bonne; sinon, faites cuire jusqu'a ce 
qu*ils adherent. Yersez cette colle dans 
un vase propre , remplissez une seconde 
fois la marmite d'eau, faites cuire com- 
me en premier lieu , et cela jusqu'a 
quatre fois. 
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CAPUT XIX. 

DB ALBATURA «TPSI SVPBR GOBlUai ET LieNUM'. 

Posthaec toUe gypsum more calcis combustum , sive cretam, 
qua pelles dealbantur , et tere diligenter super lapidem cum 
aqua : deinde mitte in vas testeum ^ , et infundens gluten corii, 
pone super carbones , ut gluten liquefiat y sicqne linies cum pin- 
cello super ipsum oorium tenuissime;. ac deinde, cum siccum 
fuerit j aliquantulum linies spissius^ ; et si opus fuerit , linies ter^ 
tio. Gumque omnino siccum fuerit , [deinde radendo cum ferro 
adaequa, postea^] tolle herbam, quae vocatur* asperella, quae 
crescit in simihtudinem junci et est nodosa; quam cum in 
aestate collegeris , siccabis in sole, et ex ea* fricabis ipsam' deal- 
baturam, donec omnino plana et lucida fiat*. [Si vero defuerit 
corium ad cooperiendum tabulas , eodem modo et eodem 



' Hunc titulum addidiaiu» ex C C. -^ * testttwm C. C Urrman C. R* qui pergit et infundet deinde gl, 
cor, etpone. — 3 fuerit, linies secundo ut sit aliquantidum spissius C. E. Verbii ^UquantnUm utque ad 
sequens toUe omiasa iu C, C. — 4 Ex C. R. — ^ Sic codioes. Ed. G. appeUsUur, — ^ et eseinde ed. R. et 
ipsa C. R. — 7 ipsam codices. Ed. G. ipsa, et paulo post piane^ vitio typograpbico. — ^ sit C R. 



CHAPITRE XIX. 

0o aLAVCBbiBVT Av M:.inB «cm ctn% n sob boi». 

Prenez du pUtre brillle comme de la 
chaux, ou de la craie avec laquelle on 
blanchit les peaux ; broyez soigneuse- 
ment sur une pierre avec de l'eau. 
Mettez dans un vase de terrecuite, puis 
y versant la coUe de peau, placez-la 
sur des charbons pour qu'elle devienne 
liquide ; dans cet etat , vous en donne- 
rez avec le pinceau une couche tres- 
legere aucuir. Lorsqu'iI sera sec , vous 



en donnerez une autre un peu plus 
epaisse, et une troisieme au besoin. 
Quand il sera parfeitement sec, polis- 
sez en raclant avee un fer; prenez en- 
suite de rherbe appelee prAIe, qui 
croit en forme de jonc et est noueuse : 
elle doit avoir ete cueillie en ete et se- 
chee au soleil. Vous enfrotterez Fobjet 
blanchi jusqu^a ce qu'il devienne par- 
faitement uni et brillant. Si vou»n avez 
pas de cuir pour couvrir les tables , 
couvrez-Ies de la mSme maniere avec 
une toile de lin ou de chanvre neuve 
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glutine coopepiantur cttin panno mediocri •novo lini vel ca- 
nabi'.] 



CAPUT XX. 



DB RUBRICANDIS OSTUS BT DB OLBO Lllfl*. 



Si autem volueris ostia rubricare [aut alio colore colorare ^] , 
tolle oleum lini, quod hoc modo compones. Accipesemen lini, 
et exsicca illud in sartagine^ super ignem sine aqua. Deinde 
mitte in mortarium, et contunde illud pila donec tenuissimus* 
pulvis fiat, rtirsumque mittens illud in sartaginem% et infun- 
dens modicnm aquae, sic calefacies fortiter. Postea involve illud 
in pannum novum, et pone in pressatorium % in quo solet 
oleum oKvae , vel nucum, vel papaveris exprimi , ut* eodem 



X Ex C. R. — * Vide notam ad titulum capitis xvii. C. R. iu rubrica, Quomodo osiia pingatUur es 
cohribus oleo temperatis. — 3 Ex C. R. — 4 patelia C. R. — 5 miautissimus C. R. — ^ paiellam C. R. — 
7 preilatorium C.C—^etK, 



de force moyenne, et en employant la 
m£me colle. 



CHAPITRE XX. 

DB LA MAVliaB DB rafVDmB I.BS POBTU BIT BOUaB BT DB L* 

BB Lni. 



Si Yous Toulez peindre des portes en 
rouge , ou leur donner une autre cou- 
leur, employez de rhiiile de lin que 



Tous ferez ainsi. Prenez de la graine de 
lin que Yous sedierez dans une poSle, 
sur le feu , sans eau ; mettez-la dans un 
mortier, et triturez-la avec le pilon en 
poudre tres-fine ; puis , la remettant 
dans la po^le et y yersant un peu 
d'eau , Yous ferez ainsi chauffer forte- 
ment. Apr^s cela, eUTeloppez-la dans 
un linge neuf ; placez-la dans un pres- 
soir ou Ton extrait habituellement 
rhuile d'olive , de noix ou de pavot ; 
et exprimez de la meme maniere Thuile 

5. 
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modo etiam istud' exprimatur\ Cum hoc oleo tere minium 
sive cenobrium [aut quem alium colorem vis'] super lapidem 
sine aqua , et cum * pincello linies super ostia , vel tabulas , quas 
rubricare* volueris, et ad solem siccabis. Deinde iterum linies, 
et rursum siccabis*. Ad ultimum vero superlinies ei gluten quod 
vernition dicitur, quodque hoc modo conficitur^. 



CAPUT XXI. 

DB «LIJTIIIB TBEIIlTlOlf '. 

Pone oleum lini in ollam novam par^^ulam , et adde gummi 
[Arabici^] quod vocatur fornis, minutissime tritum, quod ha- 
bet'° speciem lucidissimi thuris, sed cum frangitur fulgorem 
clariorem" reddit. Quod cum super carbones posueris'% coque 
diligenter sic ut non'^ buUiat, donec tertia pars consumatur, et 

' ei Ulud C. C, M., R. — > tf/ exiet oleum lini addit C. R. — ^ £x C. R. ~ 4 et prius ea cum C. R. — 

6 colorare C. R. — ^ Usc verba Deinde ... siccabis omittuiit R. Caput ita finitur in G. R. : Postea cum 
eoloribm ipso oleo temperatis adhuc pingtu imagines et aiia quce volueris, et adhuc ad soiem siccahis, — 

7 Hcc Terba, Ad idi, ... confidtur, addidimus ex C C, in ceteris omnibus omiisa, — * De ttemicio R. 
quibus addit C R., quomodofit, — 9 Ex C. R. — '» habeat C R. — ■' elariorem omittunt R. •— *' absque 
aqua addit C. R. — '3 non omittit C C Id C R. huiliat et stet donec. 



de lin. Avec celle-ci, broyez du ver- 
miUon ou du dnabre , ou telle autre 
couleur que tous youdrez, sur une 
pierre , sans eau. Avec un pinceau y 
vous en donnerez unecouche aux por- 
tes ou aux tables que vous voudrez 
peindre en rouge , et vous ferez secher 
au soleil. Vous donnerez une seconde 
couche , et ferez encore secher. Enfin 
votis y donnerez une couche de coUe 
appelee vemis, que Ton fait de la ma- 
niere suivante. 



CHAPITRE XXI. 



DB Vk OOI.LB AO ▼■«■». 



Mettez de Thuile de lin dans un petit 
potneuf ; ajoutez delagomme arabique 
appelee fomisy broyee tres-menu : 
cette gomme ressemble k de Tencens 
fort clair; mais quand on la casse, eile 
produit un eclat plus briUant. Apres 
avoir place sur des charbons, cuisez 
soigneusement , sans faire bouillir , 
jusqu'a reduction d*un tiers. Mettez- 
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cave a flamma, quia periculosum est nimis, et difficile' exstin- 
guitur si accendatur. Hoc glutine omnis pictura superlinita 
lucida fit et decora , ac omnino durabilis. Si vero defuerit co- 
rium ad cooperiendas tabulas , eodem modo et eodem glutine 
cooperiantur cum panno mediocri novo *. 

Item alio modo. Compone quatuor [vel tres ^] lapides , qui 
possint ignem sustinere, ka ut non resiliant [et boni sunt late* 
res*], et super ipsos pone ollam rudem % et in eam mitte supra 
dictum gummi fbrnis, quod Romane^ glassa dicitur, [aliter Ara- 
bicum ,'] et super os hujus ollae pone ollulam' minorem , quae 
habeat in fundo modicum foramen , et circumlinies ei pastam, 
ita ut nihil spiraminis inter ipsas ollas exeat. Deinde suppone 
ignem diligenter, donecipsum gummi liquefiat^. Habebisetiam 
ferrum gracile et '" manubrio impositum , unde commovebis 
ipsum gummi ", et cum quo '' sentire possis ut omnino liquidum 



> difficiliter C R. — * Hoc comma, Si vtro ... /iom>, non legitur in C. R. Habet mediocri et novo C. C, 
in quo seqiientia usque ad finem capitif non leguntur. — ^ Ex R. — 4 £x C. R. — ^ nopom C. R. — ^ iv- 
mana ed. R. romano C. R. Deinde vocatur R. — 7 Ex C. R. — ^ oUam R. — 9 Yerba Deinde ... liqueftae 
omissa in ed. R. Deinde C. R. haSeas, — ><^«/ omittunt R. — " commope6it per ipsum foramen idem 
gummiC. R. — "/«"«> *ddit C. R. 



vous en garde contre la flamme ; car 
cela est fort dangereux^ et la prepa- 
ration s'eteint difficilement si elle 
Tient a prendre feu. Toute peinture 
enduite de ce vernis devient eclatante , 
belle et tout a fait durable. Si Ton B*a 
pas de cuir pour couvrir les tables , on 
doit les couvrir de la mSme maniere et 
avec la mdme colle , en employant un 
linge neuf de force moyenne. 

AiUre methode, Disposez trois ou 
quatre pierres capables de supporter le 
feu sans se briser : on peut aussi em- 
ployer des briques. Sur ces pierres 



mettez un pot neuf , versez-y de la 
gonuney^m/j indiquee plus haut , ap- 
pelee chez les Romains glassa , autre- 
ment gomme arabique. A rouverture 
de ce pot superposez un pot plus petit, 
ayant au fond un petit trou ; vous lu- 
terez avec de la p4te , pour qu*il ne 
reste entre eux aucun vide. Placezavec 
soin du feusous Tappareil, jusqu*a ce 
que cette gomme se liquefie. Vous au- 
rez aussiun fer mince adapte aun man- 
che , qui vous servira a remuer la ^om* 
me et k reconnaitre le moment de la 
parfaite liquefaction. Ayezuntroisieme 
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fiat. Habeas quoque ollam tertiain juxta' super carbones posi- 
tam , in qua sit oleum lini ' cilidum ; et cum gummi penitus 
liquidum fiierit, ita ut extracto ferro quasi filum trahatur, 
in^nde ei oleum calidum et ferro commovej et sic insimuP co- 
que ut non bulliat, et interdum extrahe ferrum , et lini modice 
super lignum sive super lapidem, utprobes densitatem^ ejus. Et 
hoc caveas in pondere, ut sint duae partes olei, et tertia gummi. 
Cumque ad libitum tuum coxeris ^ diligenter, ab igne removens 
et disco operiens refrigerari sine. 



CAPUT XXII. 

DB BBLLIS BQUBSTEIBU8 BT OGTOFOEIS^. 

Sellas autem ' equestres et octoforos , item * sellas plicatorias, 



tjuxta omittiint R. — » Hni omittit ed. R. — 3 et insimiliter C. R. — 4 dtpersitatem R. — 5 miscueris 
C. R. — ^ et octoforis omittunt R. C. R. in rubrica, De pingendis seilii equestribiu et aliis operibus quee 
sculpunturet non possunt oorio necpanno cooperiri, — 7 vero C. R. — ^ item omittit ed. R. In C C. v, 
(vel), inC.R.i.(ide8t). 



poi aupres de vous sur des charbons , 
dans lequel il y ait de rhuile de lin 
diaude : lorsque la gomme sera entie- 
rement liquide, de fiacon qu'en retirant 
le fer on ramenecomme un fil, versez- 
y rhuile chaude , agitez aTec le fer ; 
et , dans cet etat , faites cuire ensemble 
sans laisser bouillir; retirez de temps 
en temps le fer, et etendez une petite 
couche d'essai sur bois ou sur pierre , 
pour eprouver la densit^ du m^lange. 
Relativement 4 la proportion, £Edtes 
attention k ce qu'il y ait deux tiers 



d'huile et un tiers de gomme. Lorsque, 
selon votre vouloir, vous atu^ fait 
cuire avec soin , retirez du feu , et , 
couvrant avec un plat, laissez refroi- 
dir. 



CHAPITRE XXII. 

0U •BU.U M CnVAL BT 99» UTliftBt A BVIT minOM. 

Les selles de cheval , les litieres k 
huit porteurs , les pliants, les escabel- 
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ac scabella et ceet^ra , quse sculpuntur, et non possunt corio vel 
panno cooperiri, mox ut [ea feceris et'] raseris ferro , fricabis 
asperella, sicque bis' dealbabis , et cum sicca fuerint, [adhuc ea 
cum ferro radendo adaequabis et^J rursum asperella [fricabis 
et^] phnabis. Posthaec in [^tylo *] circino et regula ^ metire , et 
dispone opus tuum , videlicet imagines aut bestias , vel ' aves et 
folia, sive quodoinque pertrahere* volueris. Quo facto si de- 
corare volueris* opus tuum, auri petulam impones, quam tali 
modo facies. 



CAPUT XXIII. 

DE PBTULA AUEI <<». 

Tolle pergamenam Graecam", quae fit ex lana ligni" et frica- 

» Ex C. R. — » ifene ed. R. — 3 Ex C. R. — 4 Ex R. In C. R- id est pro «/. — 5 Ex C. R. — « rota 
ed. R. Post metire C R. addil protrahe, — i et Bestias et R. Deinde et folia omittit C. C. — ' protra- 
here R. et C^ C. — 9 Haec quinque Terba omissa sunt in ed. R. In C. R. finis capitis ita scriptus, protra- 
here volueris et cwn coloribus pingere, Deinde operi tuo auri petulam in locis operis in quibus disposuisti 
ipsam impones, quam taU modo facies. — ><> C. R. in nibrica, De auri et argenti petula qiumodofit. Nullo 
titulo C C. — " gretam C C. — " Uni (sic) idestpapirum C R. 



les et autres ouvrages qui se sculptent 
et ne peuyent se couvrir de cuir ni 
cCetofTe , aussitot apres les ayoir faits 
et les avoir rades avec le fer , vous les 
firotterez de pr^le : dans cet etat , vous 
les blanchirez deux fois. Lorsqu'ils se- 
ront secs, vous les unirez encore en les 
raclant avec le fer , et les frotterez de 
nouveau de prSle, afin de les polir. 
Avec le poin^on , le compas et la regle, 
mesurez et disposez votre travail , 
c^estf^-dire les images , animaux , oi- 



seaux , feuillages , ou tout ce que vous 
voudrez j dessiner. Cela fait , si vous 
voulez om^r votre oeuvre , vous y ap- 
pliquerez de la feuille d'or, que vous 
ferez de la maniere suivante. 



CHAPITRE XXIII. 



Dl LA PBOtLLB D'Ot. 



Prenez du parchemin grec , qui se 
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bis eam ex utraque parte cum rubeo colore , qui comburitur ex 
ogra , minutissime trito et sicco , et polies eam ' dente castoris 
sive ursi, vel apri, diligentissime , donec lucida fiat, et idem 
color ipsa fricatione [et poiitione'] adhsereat. Deinde incide 
forcipe ^ ipsam pergamenam per partes quadras ad latitudinem 
quatuor digitorum , aequaliter latas et longas. Postmodum facies 
eadem mensura ex pergameno vituli ^ quasi marsupium , et for- 
titer consues , ita amplum , ut multas partes rubricatae perga- 
menae possis imponere. Quo facto, tolle aurum [vel argentum^] 
purum et fac illud attenuari malleo super incudem aequalem 
diligentissime ita, ut nulla sit in eo fractura , et incide illud per 
quadras^ partes ad mensuram duorum digitorum. Deinde mittes 
in illud marsupium unam partem rubricatae^ pergamenae, et 
supra* eam utiam partem auri [vel argenti'] in medio, sicque 
pergamenam et rursus aurum [seu argentum] ; atque ita facies 
donec impleatur marsupium , et aurum [seu argentum] semper 



t poUicies cum C. C. eum ed. R. Deinde R. castorL — > £x C R. — 3 forfice C C. — ^ Verba Postmo- 
dum ... vituli omissa in C. C. — ^ £x C. R., qui Titiose aurum W ogrum purum etjinissimum, — ^ quar- 
tasK. —7 rubigatce C R. — * super C. C, —•9 Ex C. R., cx quo sunt etiam sequentia supplementa 
ejusdem vocabuli. 



fait de coton de bois, et vous le frot^ 
terez de chaque c6te avec du rouge ({ui 
s obtient par la combustion de Tocre , 
broye fort menu etsec : vous le polirez 
tres-soigneusement avec une dent de 
castor, d*ours ou de sanglier, jusqu'a 
ce qu'il devienne glace , et que la cou- 
leuradherepar le frottement et le polL 
Coupez avec des ciseaux le parchemin 
en parties carrees , egalement longues 
et larges de quatre doigts. Puis, dans 
les mSmes dimensions , vousferez avec 
du velin une espece de bourse forte- 



ment cousue , et assez ample pour que 
vous puissiez y placer un grand nom- 
bre de morceaux du parchemin teint 
en rouge. Cela fait, prenez de Tor ou 
de Targent pur , faites-le amincir au 
marteau, sur une enclume d*un poli 
si parfait qu*elle n*ait aucune fracture, 
et coupez-Ie par morceaux carres , a la 
mesure de deux doigts. Yous mettrez 
dans la bourse un morceau de parche- 
min teint en rouge , et siu' le milieu 
un morceau d'or ou d'argent, et ainsi 
de suite du parchemin et de Tor ou de 
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sit in medio cominixtum '. Dehinc habeas malleum fusilem 
ex ' auricalco , juxta manubrium graeilem et in plana latum ^ , 
unde percuties ipsum marsupium super lapidem magnum 
etaequalem, non graviter, sed moderate; et cum saepius re- 
spexeris, eonsiderabis, utrumvelis ipsumaurum [velargentum] 
omnino tenue facere , vel mediocriter spissum. Si autem super- 
creverit^ aurum [vel argentum] in attenuando^ et marsupium 
excesserit, praecides illud* fordpe parvulo et levi, tantummodo 
ad hoe opus facto^ Hsec est ratio aurefie^ petulae. Quam cum 
secundum iibitum tuum attenuaveris , ex ea incides forcipe^ 
particulas quantas volueris, et inde omabis '"^ coronas circa capita 
imaginum, et stolas et oras vestimentorum , et caetera uf li- 
buerit. 



< eciutitmuun C. 1., qiiod rectki ndettir. Ed. R. ^oomminuitmt, — > ex •mittuBt R. In C. R. jutu 
auriceUco, — 3 gracile et implanatum R, — 4 creverit C C. — 5 extenuando sine in R. — 6 iUud oroittit 
C. C. DoDde C. R. parvo. — 7 parato R. — « cuirece omittunt R. — 9 forcipe omiltiint R. — '» ordina- 
bis C. C — " convenientet addit C R. Ex quocodice sequenlem titulum addidimus. 



Targent. Vous ferez de la sorte , jusqu*a 
ce que la bourse soit remplie ; et que Tor 
ou rargent se trouve toujours au mi- 
lieu. Prenez un marteau coule d*aiu*i- 
calque , etroit pres du manche et large 
dans son plat. Yous en battrez la bourfte 
sur une grande pierre unie, non k 
grands coups , mais a coups moderes. 
Regardant souvent, vous examinerez si 
votis voulez rendre Tor ou largent tout 
a fait mince ou mediocrement epais. 
Mais, s'il s*etendait trop en s'amincis- 



sant , et debordait la bourse , vous le 
couperiez avec des ciseaux petits et I*e- 
gers, faits setilement potir cet tisage. 
Telle est la maniere de fabriquer la 
feuille d'or. Lorsque vous Taurez amin- 
cie a votre gre, vous en couperez avec 
les ciseaux des morceaux de telle gran- 
deur que vous voudrez , et vous en 
ornerez ks aureoks autotir des tetes 
d'images , les etoles , les bords des dra- 
peries et autres choses , comme il vous 
plaira. 
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CAPUT XXIV. 

DB HODO FOIIBIIDI AVEUM BT AEOBIITUM >. 

Imponendo autem aurum [seu argentum*] tolle clarum, quod ^ 
percutitur ex^ albugine ovi sine aqua, et inde cum pihcello 
leniter* linies locum in quo ponendum est aurum [vel argen- 
tum], et cauda ejusdem* pincelli in ore tuo madefacta, con- 
tinges' unum cornu* incisse petulae, et ita elevans cum summa 
velocitate impones [loco linito*], et cum pincello [non made- 
facto sed sicco "**] aequabis. Ea hora oportet te a vento cavere, 
et ab halitu" continere, quia si" flaveris, petulam perdes et 
difficile reperies. Quae cum posita fiierit et siccata, ei, si volue- 
ris, eodem modo alteram superpone, et tertiam similiter, si 
opus fuerit , ut eo lucidius cum dente sive cum '^ lapide polire 
possis. Hancetiam petulam, si'* volueris, in nmro eV^ laqueari 



I Titulus ex. C. R. adjectus. — > <iwitm addimus ex R., seu arg, ex C. R. Qui pone habet pro tolie, — 
^ glarecm, qua ed. R. glaream quod vel quce C. R. — ^ ab C C — ^ leviter C. C, G. R. — ^ aiterius 
C R. — 7 contingens R. — * Sic codioes. C C cornum, Ed. G. coru, Deinde C R. ejusdem pro inciste, 
— 9 Ex C R. -— >o Ex C R. — " anhelitu R. — " cumflatu velanheUtu /uoaddit C R. — ^^cum 
omittit C C — «4 Sie codices. Ed. G. sive. — »5 w/ C C 



CHAPITRE XXIV. 

OS LA MAVlftAB DB MUK I.'OB BT L^ABOBBT. 

Pour poser For ou rargent , prenez 
du clair de blanc d^oeuf battu sans eau ; 
enduisezrcn avec un pinceau la place 
que doit occuper Tor ou Targent. Hu- 
mectant a votre bouche la queue du 
mSme pinceau, vous en toucherez un 
coin de la feuiUe coupee : renleyant 
alors ayec une extrdme rapidite, tous 
la poserez sur la place preparee , et Te- 



tendrez ayec un pinceau sec et non 
mouille. A ce moment, il faut vous 
precautionner contre Tair, il faut re- 
tenir votre respiration ; car, si tous 
soufHez, Tous perdrez la feuille, et la 
retrouverez difiicilement. Celle-la po- 
see et sechee , placez-en , si vous vou- 
lez , une autre dessus de la meme ma* 
niere , puis une troisieme , s'il en est 
besoin , afin que vous puissiez donner 
ainsi un poli plus luisant avec une dent 
ou une pierre. Vous pourrez , si vous 
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[super stagni petulam vernitiatam '] eodem modo ponere pote- 
ris. Quod si' aurum non habueris [nec argentum^], petulam 
stagni accipies , quam hoc modo facies. 



CAPUT XXV. 



DR PBTULA STAGNI^ 



Stagnum purissimum attenuabis diligenter super^ incude 
malleo, quantas^ et quam tenues partes volueris. Et cum ali- 
quantulum attenuari cceperint, purgabis eas in una parte panno ^ 
laneo, et carbonibus siccis minutissime tritis®, ac iterum per- 
cuties malleo , rursunique fricabis panno et carbonibus , sic- 
que singulis vicibus facies, donec omnino attenuaveris. Post 

( Ex R. Quorum ed. R. ubique scribit stagni, codex stanni, lidem omittunt prox.imum eodem modo. 
— > Si vero C. R. — ^ Ex C R., qui pergit tunc stannum puriss,, cum ed. R. omitteos verba petulam ... 
facies, — ^ De stanno attenuando R. Id nibrica C. R., De modo attenuandi tabulas stanni, utipsis uii 
possit non habendo argentum, — * juper accessit ex C. C, qui ^ncudem, — * per quantas C. R. — 7 li- 
neo bic scriptum delevit librarius C. R. — ^ siccis carbonibus puheritatis C. R., sequentia omlUens usque 
ad sicque, Eadem verba et minutissime fritis omiltit ed. R. 



voulez, appliquer cette feuille a un 
plafond ou un mur , de la meme fo- 
fon, sur une doublure de feuilled'etain 
yemie. % tous n*avez ni or ni argent, 
Yous emploierez lafeuille d*etain, que 
Yous ferez de la sorte. 



CHAPITRE XXV. 



SS LA rBOII.LB D'iTAI«. 



Vous amincirez soigneusement de 



letain tres-piu* sur une endtune avec 
un marteau , en parties aussi grandes et 
aussi fines que vous voudrez. Lorsqu el- 
les auront commence a s'amincir un 
peu, vous les nettoierez d'un cote avec 
un morceau de laine et du charbon sec 
impalpable. Vous les battrez de nou- 
veau avec le marteau, vous les frotterez 
encore avec Tetoffe et le charbon., et 
vous ferez ainsi altemativement jus- 
qu'a ce que vous les ayez parfaitement 
amincies. Ensuite vous les frotterez 

6. 
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hsec fricahis eas leniter ' dente apri soper ligneam tabalam sequa- 
lem% usque qno lucidae^ fiant [et deinde ipsis looo argenti 
utaris*]. 



CAPUT XXVI, 

'db modo golobandi tabolas stagnbas tbnuatas ut tahquam dbaubatjs tidbahtub, 
bt ipsis f08sit uti logo aubl quabdo aubum boh babbtub. 

Deinde conjunges easdem^ partes unam ad alteram super 
ipsam tabnlam^, et adhaerebis eas singulasad lignum^ eum cera, 
ne possint moveri, et^ saperhnies eas^ manu tua ex supradicto 
glutine vemition atque siccabis ad solem. Postmodum accipe 
virgas ligni pntridi "", quas cum in Aprili indderis, findes" per 
medium et saccabis super fumum ". Deinde auferes exteriorem 
corticem, et interiorem , qui est croceus , rades in patella munda, 

> ievUer C C. — »poiiUun C. R. — ^ et clant addk C. R. — 4 Ex C. R., ia quo vilioM d4 pro demde. 
Ex eodem codioe sequeDten titulum addidimus. — ^ easK, — ^ super ligtieam. tahuiam wquaUm R., 
editione aqualem omittente. — 7 tabulam C. R. — ^ adsolem hic addit C. R. — 9 singuias hic addit C. C, 
qui superHnias, C. R. addit ieniter, — ><> Sic codices. Ed. G. putidi. — ' ' seindes C. R. — ^* ad fitmum R. 



doucementavec une dent de sanglier , 
sur une tabk de bois unie , jusqu'^ ce 
qu*eUeft deviennent luisantes : et vous 
¥Ou» en servire^ pour remplac#9r Tar- 
gent. 



CHAPITRE XXVI. 

qii'Bi.Lw vAaAunrr ooaiM wt 90*0« mm «'■« ratrui 

QOUID o» «'a vas d^ob. 

YousjoindreaLlespartiesrunea l'au- 



tre sur cette tafale y vous les attacherea 
uoe k iwe au bois avec de la cire , de 
fa^ on qu*eUes^ ne puissent &Ute deran- 
gees , vous leiur donnerez avec la nHun 
uoe couche de la coUe de verais in<*> 
diquee plus haut, et vous les £erez se- 
cher au soleil. Apres cela, prenez des 
baguettes de bois pourri, coupees en 
avril , fendues en deux , et sechees a 
la fumee. Vous enleverez la premiere 
' ecorce , et la seconde, qui est couleur 
de safran , vous la raclerez dans uu va- 
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addens ei crocum ad quintam' partem; et perfunde haec' vino 
veteri sive cervisia^ abundanter, et cum ita per noctem steterit, 
in crastinum calefacies super ignem donec tepefiat; sicque im- 
pones* tabulas stagneas sigillatim , et frequenter elevabis, donec 
consideres , quod aureolum ^ colorem sufficienter trahant. Post- 
que rursum adhserebis eas lignese tabulae superliniens gluten*^ 
sicut prius, et cum siccatsB fuerint, jam habes^ stagneas petulas, 
quas impones * operi tuo secundum libitum tuum^ glutine corii. 
Ac deinceps accipe colores quos imponere "* volueri» ^ terens eos 
diligenter oleo lini sine aqua , et fac mixturas vultuum ac vesti- 
mentorum ^ut superius aqua feceras j et bestias sive aves aut " 
folia variabis suis coloribus, prout libuerit ". 



' croeenm ad quartamt^, K. — > hoc E. — ^ Sic codices. Ed. G. eerwuim, — 4 st^ addniil R. — 
& aureum R., qui deinde suffieienier onittunt — ^ superGniens eas dicto gbstine C. R. superlinitas gluiiae 
ed.K. — l/uerint, repone, Ita habes ed. R. fuerint repone, et cum expedieril, loco auri utere C. R., in 
quo sequitur noTUi titulus rubricatus : De modo ponendi stanneas petulas, et pingendi eas de coloribus 
eum oieo temperatis. Jam habes aureas et argenteas et stanneas petulas , quas., etc. — * pones R. — 9 tuum 
omittit C, C. Codex autem R. pergit , ar^tfiUeaj et aureas vuUlicet ut dictum est, stanneas -Oero giutine 
corii, — ^^ ponere R. Deiode C. R. et teres, — *' a« R. — " «/ conpeniens erit additnr in C R. 



se propre, j ajoutant la cinquieme par* 
tie de safran. Vous la macererez abon- 
damment dans du vin vieux ou de la 
cervoise : apres avoir laisse reposer 
pendant la nuit, le lendemain, vous 
ferez chaufTer jusqu*^ tiedeur. Dans 
cet etat, vous y ptacerez les feuilles 
d'etain separement, et les retirerez 
frequemment , jusqu'^ ce que vous re- 
connaissiez qn'elles prennent assez la 
nuance de Tor. Vous les attacherez de 
nouveau sur la table de bois , donnant 
une couche de colle conmie aupara- 



vant: quand elles sont seches, vous 
avez des feuilles d'etain que vous pou- 
vez employer dans votre oeuvre selon 
votre vouloir , avec de la coUe de peau. 
Prenez les couleurs que vous voulez 
poser, les broyant avec soin a rhuile 
de lin sans eau , et faites les teintes des 
figinres et des draperies comme prece- 
demment vous les avez faites a Teau. 
Vous pourrez a volonte donner aux 
animaux, amx oiseaux ou aux feuillages 
les nuances qui les distinguent. 
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€APUT XXVII. 

BB GOLOEWUS OLBO BT GITMMI TBEBHDM'. 

Omnia genera coloriim eodem genere olei * teri et poni pos- 
sunt in opere ligneo , in his tantum ^ rebus quae sole siccari pos- 
sunt j quia quotiescunque unum colorem imposuerisS alterum ei 
superponere non potes, nisi prior exsiccetur, quod in imaginibus 
[et aliis picturis ^] diuturnum et taediosum nimis est. Si autem 
volueris opus tuum festinare, sume gummi, quod exit de arbore 
ceraso sive^pruno, et concidens illud [minutissime vel ^] minu- 
tatim pone in vas fictile, et aquam abundanter* infunde, et 
pone ad solem, sive super^ carbones [lenti ignis'**] in hieme, 
donec gummi liquefiat , et ligno rotundo diligenter " commisce. 
Deinde cola per pannum, et inde tere colores et impone. Omnes 



' in iigno addit C. C. Rubrica in C. R., Dc colorihus cum gumma terendis etde modofaciendi aquam 
gummatam et de quodam generali documento totius artis, — » eodem oieo C. C. eo ordine R. — 3 tamem 

Q f^^ 4 posueris C R. — ^» Ex C. R. — ^ citro 'iHsl ed. R. cino vel C. R. Ceraso sive etiam MoreUii 

apographum. — 7 Ex R. — « abundantUume R. — 9 a</ R. omittit C. C. — "» Ex C. R. — " diiigen^ 
iius C. C 



CHAPITRE KXVII. 

■AVtiM VB BAOTU LU COOLBOU A I.*aOIM Kt k Xk OOKIIB. 

Onpeut broyerlescouleursdetoute 
espece Avec la mSme soite d'huile , et 
les poser sur un traTail de bois ^ mais 
seulement pour les objets qui peuvent 
Stre seches au soleil : car, chaque fois 
que vous avez applique une couleur , 
vous ne pouvez en superposer une au- 
tre , si la prenuere n'est sechee ; ce 
qui , dans les images et les autres pein- 



tures, est long et trop ennuyeux. Si 
vous voulez accelerer votre travail, 
prenez de la gomme qui decoule du 
cerisier ou du prunier ; et la coupant 
en tres-petites parcelles^ placezrla dans 
un vase d^aigile, versez de Teau abon- 
damment, puis exposez au soleil, ou 
bien , en hiver, sur des charbons bri!i- 
lant a petit feu , jusqu'4 ce que la 
gomme devienne liquide. Mdlez soi- 
gneusement au moyen d'un bois rond, 
passez k travers un linge , broyez les 
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colores et mixturae eorum hoc gummi teri et poni' possunt, 
praeter minium et cerosam et carmin , qui cum claro oyi terendi 
et ponendi sunt. Viride Hispanicum non misceatur succo sub 
glutine , sed per se cum gummi ponatur. Aliud vero miscere' 
potes% si volueris. 



CAPUT xxvra. 



^OTIBIIS HDBH GOLOEBS FONBIIDI SUNT^. 



Omnes colores sive oleo sive gummi tritos in ligno ^ ter debes 
ponere , et pictura perfecta et siccata , delato opere ad solem, 
diligenter linies glutine illud* vernition, et cum defluere coepe- 
rit a calore^ leniter manu fricabis, atque tertio sic facies, et 
tunc* sine donec penitus exsiccetur. 

> imponi ed. R. — > Sic codioes. Ed. G. miscere vero. — ^ voies C. C. — 4 Sk codices. Ed. G. omisit 
eolores. Ed. R. in rubrica tres colores. C. R. innibrica addit et de modo vemidendi opera depicta. — & in 
ligno omittuot R. — ^ illo translucido giutine C. R. — 7 Sic R., quonim C. R., addit solis. Ed. G. 
coiore, C. C. colarore (sic) leptter. — ^ /»/?« oinittunt R., qui lic : et srne penitus (codex addit ad solem) 
donee omnino exsiccetur. 



couleurs et posez-les. Toutes les cou- 
leurs et leurs nuances peurent Stre 
broyees et posees avec eette gomme , 
excepte le vermillon , la ceruse et le 
carmin , qui doivent se broyer et s'ap- 
pliquer avec du clair d'oeuf. Le yert 
d*Espague ne doit point se melanger 
de succus sous la colle , mais il se pose 
seul avec la gomme; vous pouvez en 
melanger un autre y si vous voulez. 



CHAPITRE XXVIII. 

comiu DB vott on Dorr pohb lbs mimsc oodlbub*. 

Vous devez donner sur bois trois 
ceuches des couleurs broyees soit a 
yhuile, soit ^la gomme.Votre peinture 
achevee et sechee, portez le travail 
au soleil , couvrez-le avec soin de la 
colle de vemis : lorsqu'elle commen- 
cera k couler par la chaleur, vous frot- 
terez legerement avec la main; vous 
ferez ainsi trois fois, et alors vous lais- 
serez entierement secher. 
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CAPUT XXIX. 

DB PIGTUBA TBANSLUCIDA. 

Fit etiam pictura in ligno , quae dicitur tramlucida , et apud 
quosdam vocatur aureola , quam hoc modo compones. Tolle 
petulam stagni non ' linitam gkitine nec coloratam croco ' , sed 
ita simplicem et diligenter politam , et inde cooperies locum, 
quem ita pingere volueris, Deinde [vernitiata petula^] tere co- 
lores imponendos diligentissime oleo lini , ac valde tenues trahe 
eos cum pincello, sicque permitte siccari \ 



CAPUT XXX. 

DB MOLBNDO AVBO III LIBBI8 BT DB PUHDBIIDO MOLBIIDIIIO ^. 

Cum pertraxeris imagines vel litteras in libris , tolle aurum 

> nee C. C. — * Sic codieei. Ed. 6. eoioratam ^iutime vel ereco^ et paalo poit, iteoi vitioie, poiitum, 
— 3 Ex R. — 4 Hic desinit codex R. — ^ Pofttrema verba quatuor addidimui ex C. C et iBdioe ed. G. In 
ed. R., De molendo auro et de molendino ejus. 



CHAPITRE XXIX. 

os i^ ranrTOSB T&AVcrABsirrx. 

On fait aassi sur bois une peinture 
dite transparente ^ et appelee aureola 
chez quelques-uns. Voici la mani^e 
de la composer. Prenez une feuille 
d*etain sans renduire de colle ni la 
colorer de safran, mais simple, comme 
elle est, et bien polie : vous en couvri- 
rez Tespace que yous yous proposez de 
peindre ainsL Puis , la feuille vemie , 



broyez tres-soigneusement a rhuile de 
lin les couleiu^ a poser ; quand elles 
sont bien fines, etendez-les avec un 
pinceau, et, dans cet etat, laissez s^ 
cher. 



CHA.PITRE XXX. 



KABrftBB DB KOVOBB t.'OB roOB US UTBB»BTOB VAIBB LB MOOUB. 



Quand vous aurez trace des images 
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purum ' et lima illud minutissime * in mundissima pelvi , sive bac- 
cina \ sicque lavabis illud cum pincello ^ in concha testudinis vel 
conchilii , quse de aqua toUitur. Deinde habeas molendinum cum 
pistillo suo, utraque fusilia ex metallo cupri et stagni ita commixto, 
ut tres partes sint cupri puri ' et quarta stagni mundi a plumbo. His 
ita compositis fundatur molendinum ad similitudinem mortarioli, 
etpistillum ejus circa ferrum quasi ^ nodus, ita ut ferrum inde pro- 
cedat grossitudine unius digiti, et longitudine modiceamplius pe- 
disdimidii ; cujus ferri tertia parsinfigatur ligno diligenter tornato 
ad longitudinem quasi unius ulnse, et rectissime forato , in cujus in- 
feriori parte tamen ^ a fine longitudine ^ quatuor digitorum, sit ro- 
tula sive lignea sive plumbea tornatilis , et in media parte superiori 
figatur corrigia qua* trahi et volvendo "" retrahi possit. Posthaec mit- 
tatur ipsum molendinum in foramensuper scamnum ad hocapta- 
tum inter duas columnellas " ligneas in ipso scamno firmiter fixas. 



I coctum addil ed. R. — * diligentutime ed. R. — ^ Sic (yaccina) C C Ed. G. bacina. Ed. R. baccino. 
-* 4 Sic G. C. et ed. R. Vidoie ed. G. binceUa, — & pwi addidimus ex C. C. et ed. R. — 6 qitaHtertA. R. 
^ 7 tantum C. C. — ^ longitudinem C C. longitudinis ed. R. — 9 qua ed. R. — m> volvendo omittit ed. 
R. et posl possit addit molendino. — '< eoUtmnas ed. R. 



ou des lettres sur des livres , prenez de 
For pur, et limez-le tres-fin dans une 
coupe tres-nette ou dans un bassin; 
puis, en cet etat, tous le laverez avec 
un pinceau dans une ecaille de tortue , 
ou dans une coquille que l'on tire de 
Teau. Ayez ensuiteunmoulin avec son 
pilon, Fun et Tautre faits d'un alliage de 
cuivre et d*etain, de telle fa^on qu'il y ait 
les trois quarts de cuivre pur et le reste 
d*etain sans melange de plomb. C*est 
avec un pareil alliage que le moulin doit 
£tre coule en forme de petit mortier. Le 
pilon sera coule comme un noeud autour 
d*un fer, de maniere que le Cer en sorte 



de la grosseur d*un doigt et de la lon- 
gueur d*un peu plus d*un demi-pied. Le 
tiersdecefer seraplante dans un bois 
toume avec soin, de la longueur d*en- 
vironune aune et perce tres-droit. Dans 
la partie mferieure de ce bois au bout et 
k la longueur de quatre doigts,sera une 
petite roue mobile deboisou deplomb, 
puis au milieu de la partie superieure 
sera attachee une courroie au moyen 
de laquelle il pourra toe tire eii 
tournant. Apres cela le moulin sera 
place dans une cavite, sur une base 
adaptee pour cela entre deux petites 
colonnes de bois solidement fixees 



Digitized by 



Google 



(5o) 

Sdper quas sit aliud lignum eis insertum, quod possit ejici et 
reponi, in cujus medio inferius sit foramen in quo volvatur pistil- 
luiQ molendini. His ita dispositis mittatur aurum diligenter pur- 
gatum in ' molendtnum, addita modica aqua, et imposito pistiUo 
atque superiori ligno coaptato trahatur corrigia et revolvi per- 
mittatur, rursumque trahatur et iterum* revolvatur, sicque fiat 
per duas vel tres horas. Tunc superius ^ lignum ejiciatur , et pi- 
stillum in eadem aqua cum pincello lavetur. Deindemolendinum 
elevetur , aurum cum aqua ^ usque ad fundum cum pincello mo- 
veatur et modice teneatur , donec quod grossius est resideat ; 
moxque aqua in baccinam mundissimam^ effundatur, et quic- 
quid auri cum aqua exierit , molitum est •. Rursumque imposita 
aqua, repositisque pistillo et superiori ligno, iterum' molatur 
eo ordine, quo prius, donec omnino exeat* cum aqua. Tali 
modo molendum est* argeiitum, auricalcum, et cuprum". Sed 



I Verba pistillum molendini ,^purgatwn in desuot in ed. R. — * Verba revolvi ... itenun desunl in ed. R. 
— ^per dueti velper /twwt tres. Superius C. C. — 4 lavetur ctim aqua. Aurum ed. R. Ante wtrum C. C. po- 
uit et. — 5 atque in baecino mundissimo ed. R. Cd. G. bacinam. — 6 moUtandum est ed. R. Detnde C C. 
rursum, sine que. — 7 tertium ed. R« — ^pereat ed. R. — 9 aurum hic addit ed. R. — ><> et euprum omittit C. C. 



dans cette base; sur ces colonnes 
sera un autre bois engage entre elles , 
de maniere a pouvoir £tre deplace et 
replace. Au milieu de ce dernier bois , 
a la partie inferieure, sera une ouver- 
ture dans laquelle toumera le pilpn du 
moulin. Ces choses ainsi arrangees, 
on jettera dans le moulin For soigneu- 
sement purifie, en- y ajoutant un pen 
d*eau. Le pilon place et le bms de dessus 
adapte, on tirera la courroie, puis on la 
laisseraretoumer, puis on la tirera de 
nouveau et de nouveau on la laissera re- 
touraer; ce que Fon ferapendantdeux 
ou trois heures. Alors on otera le bois 



de dessus, on lavera le pilon dans Feau 
qui aura ete dans le moulin , avec un 
pinceau. Ensijute on levera le moulin, 
on agilera Tor avec Teau jusqu*au 
fond avec le pinceau , puis on laiss»^ 
reposer un peu, jusqu*^ ce que les 
parties les plus grossieres soient depo- 
sees ; on versera Teau dans un bassin 
tres-propre et tout Tor qui sortira avec 
Veau est moulu. Repla^ant de nou- 
veau Feau, le pilon et le bois de dessus, 
on moudra enqore comme auparavant, 
jusqu'^ ce que For sorte entierement 
avec Teau. On moudra de la m£me 
mani^re Fargent, rauricalque et le cui- 
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aurum diligentias molendum est, et leniter' trahendum, 
piusque respiciendum quia mollius ceteris metallis est , ne forte 
adhaereat molendino vel pistillo et ccmglomeretur. Quod si per 
negligentiam contigerit, quod conglomeratum est eradatur et 
ejiciatur , et quod reliquum* est usque ad effectum molatur. Quo 
facto superiorem aquam cum sordibus de baccina effunde, inde ^ 
aurumdiligenter inconchammundam lava. Dehinc infundens ei ^ 
aquam cum pincello move , et cum per unam horam in manu 
tenueris ipsam aquam in alteram concham funde , et illud mi- 
nutissimum quod cum aqua exierit serva. Rursumque imposita 
aqua * super carbones calefac et move , ac sicut prius minutum 
cum aqua ejice , sicque facies donec omnino purgaveris ^. Post- 
hsec ipsum ^ minutum relava ordine eodem bis ® et tertio , et 
quicquid auri susceperis priori admisce. Eodem ordine lavabis 
argentum , auricalcum et cuprum. Deinceps tolle • vesicam pi- 



« Uvlter ed. R. — « reqtusum (sic) C. C. — ^ de baccino ejiciens , idem ed. R. effundens C. C — 4 ei el 
sequens in omittit ed. R. — 5 eum hic addit ed. R. -— ^ purgetur ed. R. — 7 ipsum omittit C C. — ^ et 
ordine bis ed. R. — "9 iolle omitlit C. C. 



vre. Mab Tor demande k dtre moulu 
avec plus de soin ; il faut tirer dou- 
cement et regarder plus souvent, de 
peur qu'il ne se forme des pelotons 
par radherence au raoulin ou au pin- 
ceau ; car il est moins dur que les au- 
tres m^taux. Si cela arriye par suite de 
negligence, on raclera ce qui sest 
agglom^, on Fotera, et on finira de 
moudre le reste. Cela fait, Tersez du 
bassin Feau qui y a ete roise ainsi que 
le depot, puis lavez For soigneuse- 
ment dans une ecaille propre. En- 
suite yersant de reau, renwez ayec 
le pinceau , et lorsque vous Faurez eu 
en roain pendant une heure, yersez 



Teau dans une autre ecaille , et met- 
tez* k part cette parde tr^-fine qui 
sera sortie avec Feau. Puis de nouveau 
ajant place Feau sur les charbons, 
chauffez et agitez; comme la pre- 
miere fois, otez la partie fine avec 
Teau; et vous ferez ainsi jusqu*i ce 
que vous ayez entiirement purifie. 
Apres cela , lavez encore cette partie 
fine de la mdme maiiiere , une seconde 
et une troisi^me fois; et, ce que vous 
recueillerez d*or, vous Tajouterez au 
premier. Yous laverez de la mdme 
fa^n Fai^ent , Fauricalque et le cui- 
vre. Ensuite prenez une vessie de 
poisson, appele huso; lavezrla ^ Feau 



Digitized by 



Google 



(52) 

scis, qui vocatur huso ' , et lavans ' aqua tepida tertio, incide par- 
ticulatim, ac mittens in ollam purissimam^ cum aqua, sine 
mollificari per noctem, et in crastinum coque super carbones 
ita ut non buUiat, donec probes digitis tuis, si adhaereat^, et 
cum fortiter adhaeserit, bonumest gluten. 



CAPUT XXXL 

QUOMODO AVEUM BT ARGBaTUM PON4TUE IN LIBE» ^. 

Postea tolle minium purum, et adde ei tertiam partem ceno- 
brii, terens super lapidem". Quo diligenter trito, percute cla- 
rum ex albugine ovi, in aestate cum aqua, in hieme sineaqua, 
et cum purum fuerit, mitte minium in comu et infunde cla- 
rum , impositoque ligno move modicum , et inde cum pincello 



< usa ed. R. — * lavabis eam G. C. — ^ Sic ed. R. Ed. G. C C. et M. parvissimam, — 4 adhtsreani 
C. C. Bf. — 5 ^gl argentum Ubris imponatur ed. R. in Ubrisponatur C. C, — ^ cum aqua addit C, C, ex 
sequentibus errore illatum. 



tiede trois fois, coupez-la en petits 
morceaux et la mettant dans une mar- 
mite tres-propre ayec de Teau, laissez 
amollir pendant la nuit^ et le lende- 
main cuisez sur les charbons sans faire 
bouiliir, jusqu^a ce que vous reconnais- 
siez avec vos doigts qu elle adhere, et 
quand elie adherera fortement, la colle 
est bonne. 



CHAPITRE XXXK 

coiiMBirT OB MMB l'ob >t l'abobiit oars lbs Lir%u 

Ensuite prenez du vermillon pur,^ 
et ajoutez-j un tiers de cinabre, le 
broyant sur une pierre. Apres Favoir 
soigneusement broye , battez un clair 
de blanc d^oeuf , en ete avec de Feau^ 
en hiver sans eau. Lorsqu*il sera 
pur, raettez le vermillon dans une 
cornue, et versez-y le clair;. puis y 
placant un bois, remuez un peu, et 
avec un pinceau', couvrez de cette pre- 
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imple omnia loca', in quibus aurum velis imponere*. Dehinc 
pone ollulam cum glutine super carbones, et cum liquefactum 
fiierit, funde in concham auri et lava illud inde. Quod cum 
effuderis in alteram ^ concham , in qua purgamentum servatur , 
rursus infunde gluten calidum , et tenens in palma manus sini- 
strae, move diligenter cum pincello , et poneutrum volueris spis- 
sum vel tenue , sic tamen ut glutinis modicum sit , quia si su- 
perabundaverit , nigrescit aurum et non recipit fulgorem. Post- 
quam ^tutem siccatum fuerit , polies illud dente vel lapide sangui- 
nario diligenter limato* et polito super tabulam corneam aequa- 
lem ac lucidam. Quod si contigerit per negligentiam glutinis non 
bene^ cocti , utaurum in fricando se pulveret^, vel prae nimia 
spissitudine se elevet , habeas penes te clarum vetus sine aqua per- 
cussum , et mox cum pincello de eo modicum ac leniter super 
aurum^ liniens^ cum siccum fuerit denuo* dente vel lapide 



« loca omitlit ed. R, — » pontre C C — ^ inftuUrU In aliam ed. R. — * linito ed. R. — 5 ^g/i^ omillit 
C. C. Deinde aut ed. R. pro ut, — ^ Sic recte C. Cpuluerit ed. G. pulveriret C. L. pulerit ed. R. — 7 suprr 
aurum addidimus ex C. C, qui leviter, Ed. R. linies, — ^ de uno C. C. et ed. R. 



paration toutes les places ou vous vou- 
lez appliquer de Vor. Mettez une petite 
niarmite sur des charbons avec de la 
colle; et lorsque cette colie sera lique- 
fiee, Yerse2>la dans la coquille ou est Tor 
et lavez-le avec. ApresFaYoir verse dans 
une autre coquiUe dans laquelle la la- 
vure a sejoume, versez de nouveau 
de la colle chaude, puis tenant la co- 
quille dans la paume de la main gau- 
che, remuez soigneusement avec un 
pinceau, et posezTor a volonteepais 
ou clair, de fa^on cependant qu il y ait 
peu de colle; car s'il y en a trop, Tor 



prend une teinte noire et ne recoit pas 
d*eclat. Puis lorsqu'il sera sec, vous le 
lustrerez avec une dent ou une pierre 
sanguine, soigneusement limee et po- 
lie, sur une table de come unie et bril- 
lante. Si vous n avez pas eu soin de bien 
cuire la colle et que Tor se reduise 
en poudre par le frottement, ou s il s'e- 
leve a cause de sa trop grande epais- 
seur, ayez k votre disposition du clair 
d'oeuf vieux, battu sans eau; et aus- 
sitot, avec un pinceau, mettez-en 
doucement une petite couchesur Tor; 
quand il sera sec, vous frotterez de 
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fricabis '. Hoc moda aurum , argentum , auricalcum et cuprum 
in suis locis pones et fricabis. 



CAPUT XXXII. 

QUOMODO DBOORBTUE PICTUEA LIBEOEUM STAGNO BT CEOCO \ 

Si vero neutrum habueris , et tamen opus tuum quoqiiomodo 
decorare volueris, toUe stagnum purum, et raso minutissime, 
mole^ et lava sicut aurum ^, et pone eodem glutine in litteris* 
vel aliis locis ^ , quae volueris auro vel argento ornare, et cum 
polieris dente , toUe crocum quo sericum coloratur ^ perfundens 
illum* claro sine aqua, et cum per noctem steterit, sequenti 
die cum pincello cooperies ea loca, quae volueris deaurare'; 
caetera habeto loco argenti ". Deinde facies subtiles tractus circa 

I fabricabis C. C, qui deinde omittit aurum, — *et cupro C. C Quomodo decoratw pietura cumstagno 
ed. R. — 3 e/ tamdiu minutissime mole ed. R. mola doq recte legitur in ed. G. et C. C — 4 coctum addit 
ed. R. — S tuis addit ed« R. — ^ locis omiltit C. C — 7 Verba et cum pol. ... coloratur omittit ed. R. In 
C. C colatur. — 8 Hlud ed. R. — 9 £d. R. decorare. — i» cetera loca argenti liabeto ed. R. 



nouveau avec la dent ou la pierre. 
Voila coininent vous poserez et frot- 
terez Tor, Targent, rauricalque et le 
cuivre dans les places convenables. 



CHAPITRE XXXII. 

coMttKiT o« norr okvb» a i.'Itii» rr kv sapkav i* PEnrTVAi 

OES LIVKU. 

Mab si Yous n*avez ni Tun , ni Tau- 
tre des metaux dont on a parle dans 
le chapitre precedent, et que cepen- 
dant Tous vouliez omer votre oeuvre 



d'une maniere quelconquei prmez de 
Fetain pur, et apres ravoir coupe tres- 
menu, il faut le moudre et le laver 
comme Vor, puis le placer ayeo la m&ne 
colle sur les lettres ou autres endroits 
que Yous voulez omer d'or ou d*ar- 
gent; apres avoir poli avec une dent, 
prenez du safran qui sert k tetndre la 
soie, le mdlant k du clair doeuf sans 
eau : lorsqu'il aura repose pendant une 
nuit, le jour suivant, avec le pinceau, 
couvrez les places que vous voudrez 
dorer. Gonsiderez les autres comme 
s*il devait y avoir de Targent. Ensuite 
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libros % literas et folia et nodos ex minio cum penna , et para- 
turas vestimentorum ac caetera ornamenta. 



[CAPUT xxxiir. 

DB MOLBNDO AURO SRCUNDUM FLANDBBIISBS. 

Si ipsum aurum molere nescimus, eundum est ad aurifices, 
ut illud molant sicut suam deauraturam molere consueverunt , 
sed tamen satis subtilius ad vestrum quam ad suum usum, et 
penitus cum vivo argento miscendum. Tunc deauratura illa 
cruda , vel aurum cum vivo argento , per coriiim cervi extor- 
quenda est. Vivum argentum exibit ; aurum remanebit , tamen 
vivo argento infectum adhuc omnino. Hoc ergo aurum cum 
vivo argento super testam ponendum est, testa sive levigata^ 
vel planissima , sine asperitate , sine cavernulis. Quae super car- 
bones leves ^ et lentissimos ponenda est. Sed hic opus est summa 

> Sk ed. R. Ed. G. iumbos. C. C. vocabulum oniittit. — * Hinc seqnuatur capita quinque qtue in sola 
ed. E. legantur, pesaina verboram dislinctioiie obscurata, quam taoite correKimus. Ea quiuque capita 
noQ TideDtmr etw Theophili. — ^ Editio lenigata, — 4 Uius legendum est. 



faites des traits fins autoiir des livres, 
passez du yermillon avec une plume sur 
Jes lettres, les feuilles, les noeuds, les pa- 
rements d'habits et autres ornements. 



CHAPITRE XXXIIl. 

M4!irii.kK OE MUUDBB L'uR SKIAJI LU FLAMA^DS. 

Si Yous ignorez la maniere de mou* 
dre For, allez trouver les orfevres. Ils 
vous le moudront comme leur propre 



dorure, mais cependant un peu plus 
fin qu'a leur usage, et en le melan- 
geant copieusement de merciure. Vous 
ferez passer a travers une peau de cerf 
ce genre de doriure ou cet or melange 
de mercure. Lre mercure partira et Tor 
restera, mais encore charge d'une forte 
dose de mercure. II faut ensuite le 
placer sur une piece de terre cuite , 
aplanie ou tres-unie, qui n'ait aucune 
rudesse ni cavite. On la posera sur des 
charbons doux brAlant a petit feu. II 
est ici besoin de beaucoup de precau- 
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diligentia : nam si parum acriori calore aurum torreatur, mox 
calescit , ita igne vivum argentum torrendo ' non effundatur. 
Sal ergo tritum et ustum subtilissimum auro miscendum est, ut 
pariter sine intermissione conteratur et spargatur. Et hoc fiat 
spargendo et conterendo, terendo et spargendo, donec vivum 
argentum evanescat super fumum. Quod tamen totum susci- 
pitur suspensa scutella desuper adipe inuncta. Tunc postea 
pulvis auri in bacinis lavatur diligenter, sicut minium lavari 
solet , excepto quod aurum sua dignitate tractandum est. Tunc 
pulvis lavatus et siccatus est et in glutine ponitur. Gluten au- 
tem de vitulina charta erit. Quod in testudine tenui positum , 
semper super aquam calidam erit , ut gluten sit solutum. Tunc 
penna intincta scribetur. 

« An torrente? 



tion ; car, si le feu est un peu trop ar- 
dent, Tor s^echaufTe bientot, et le mer- 
cure brftle ne s echappe point II faut 
donc mSler a Tor du sel broye et vo* 
latilise, de fa^on que sans interrup- 
tion on broye et on repande; repan- 
dant et brojant ensemble, brojant 
et repandant, jusqu a ce que le mer- 
cure s*en aille en vapeur au-dessus de 
la fumee; on suspendra pour le re- 
cevoir une coupelle dont les bords 



superieurs seront oints de graisse. On 
lave ensuite la poussiere d'or dans des 
bassins, comme le vermillon, excepte 
qu*il faut ti*aiter Vor comme il le me- 
rite. La poussiere lavee et sechee se 
met dans la coUe faite avec de la feuille 
de velin. Pour conserver cette colle 
continuellement liquide, afin que Ton 
puisse j tremper la plumepourecrire, 
il faut la tenir dans une ecaille fine 
sur de Teau chaude. 
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[CAPUT XXXIV. 

QCOHODO SGMBITVE DB 41JBO. 

Accipe massam auri et delicatissime cum lima ferrea limabis 
et pones in vase vitreo cum aqua ; deinde tolles et super mar- 
morem porphiriticum tere. Accipiesque duas partes false ' gemme 
et modicum sulphuris crocei ; et misces cum auro ; tamdiuque 
teres , quousque totum sit dissolutum. ToUesque et mittens in 
vase uno, abluesque in quarto vel quinto vasis diligenter de 
uno in alterum. Quando vero optime lotum fuerit, mittes in 
cornu ejus. Distemperaturam quae eum distemperabit , cum de 
eo scribere volueris, sic facies. Gummam Arabicam cum aqua 
in vase vitreo distemperabis , ponesque ad solem ut liquefiat. 
Liquefactam misces cum ea acetum tantum quantum sit aqua. 
Si non habes acetum , de optimo vino misces ; et iterum pones 
ad solem siccare , bulliesque aqua ad ignem in patellam ; acci- 

>Ed. taUa, 



€HAPITRE XXXrV. 

Prenez de ror massif que vous lime- 
rez tres-fin avec une lime de fer, vous 
mettrez la poudre avec de Teau dans 
un vase de verre, vous Ten retirerez 
pour la broyer sur un marbre de por- 
phyre. Ensuite vous prendrez deux 
morceaux de perle fausse et un peu 
de soufre jaune, vous m^lerez avec 
Tor; et vous broyerez le tout jusque 
k parfaite dissolution; vous Toterez 
et le jeterez dans un vase, puis dans 
un autre, jusqu'au quatrieme ou cin- 



quieme, en le lavant soigneusement 
par le passage de Fun ^ Fautre. Quand 
il sera parfaitement lav^, vous le met- 
trez dans sa comue. Voici la mani^ 
de le detremper pour ecrire. Vous de- 
tremperez dans un vase de verre de 
la gomme arabique avec de Teau, et 
vous Texposerez au soleil pour qu*elle 
se liquefie. Vous y mSlerez ensuite du 
vinaigre, en aussi grande quantite 
qu'il y a d'eau ; 4 defaut de vinaigre 
vous mSlerez d'excellent vin; vous 
ferez de nouveau secher au soleil , et 
bouillir sur le feu dans un vase avec 
de Teau ; vous prendrez du nto/iia- 
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piesque moniaculum et pones in aqua et statim liquefiet, na- 
tabitque desuper suscipiesque illud et misces cum Arabica ; 
movebisque eas insimiliter, reponesque in vase optimo ad ser- 
vandum , quanto tempore volueris. Et haec erit distemperatura 
ad scribendum de auro. Igitur quando de auro scribere volueris, 
pone aurum molitum ' in parvissima patella, ad hoc opus de 
aurichalco facta, et mitte super carbones, ut fulgorem modice 
recipiat. Tunc pones in cornu ut dictum est, accipiesque' de 
cotho parumper et misces cum auro ; in cornuque miscebis quo- 
tiens de eo scribere volueris. Cum autem scripseris de eo , 
dimitte siccare et de emate^ polies. Hoc solummodo de auro et 
aurichalco poteris facere. 



[CAPUT XXXV- 

ITEM DB BODBM. 

Aurum , vel argentum, vel cuprum aut aurichalcum cum cote 

« Editio moiutum. — » Editio acciesque. — 3 Scribendum videtur hic et c. 35 ematUe. 



cuhun que vous mettrez dans Teau, 
il se dissoudra tout de suite et suma- 
gera , vous le reeueillerez et le mSle- 
rez k la gomme Arabique, puis vous 
agiterez in^lement. Vous placerez 
dans un recipient choisi, pourconser- 
Ter aussi longtemps qucTOus voudrez. 
Gette composition vousservira ^tracer 
les lettres d*or. Quand donc voiis vou- 
drez ecrire, mettez la poudre d*or dan» 
une tasse tres-petite, faite d^auricalque 
pour cet usage, placez sur les cbar- 
bons pour donner un peu d'eclat, et 
vous la verserez dans lacomue, comme 



il a ete dit ; vous prendrez un peu de 
cothum que vous m^Ierez avec Tor, ce 
que vous ferez dans la cornue toutes 
les fois que vous voudrez ecrire. Apres 
avoir ecrit, faites secher; puis vous 
polirez avec un email. Vous ne pour- 
rez faire cela qu*avec de Tor et de 
lauricalque. 



CHAPITRE XXXV. 

■ImB •ViCT qOB DASS LB CBAMTBB PBKCBDBllT. 

VoTy Targent , le cuivre ou Tauri^ 
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teritur, et scipho excipitur vel bacino. Quee tante lavatur quod 
melius cum aqua interdum projicitur, etc. Ipsa aqua frequen- 
tius in diversis va&is recipitur. Postea procurato lucidissimo ex 
pergamenis glutine in hypogeis, aut in occultis locis convenit 
scribere. Deinde limpidissima petra vel onychino aut emate vel 
simili re convenit scripturam detergere , quod sic et soliditatem 
accipit et fulgorem vel colorem. 



[CAPUT XXXVI. 

DB BADBll 4ETB SIGUT SVPEA. 

Argentum aut cuprum vel aurichalcum tere super marmorem 
cum felle taurino etmodico sale spisso. Quandoscriberevolueris, 
cum supradicta distemperatura scribe et burni vel dente vel 
petra. 

Iterum. Si vis scribere de auro , accipe pulverem auri et distem- 
pera cum glutine ipsius pergameni, in quo debes scribere, et 



calque se broie avec une pierre dure, 
et se recueille dans une coupe ou dans 
un bassin; on Fy laTC $\ bien qu'on 
puisse le verser a differentes reprises 
avec de Feau, -etc. On transvase fire- 
quemment cette eau. On se procure 
ensuite une colle de parchemin tres- 
luisante , et on cboisit pour ecrire des 
hypogees ou des lieux fermes. II est 
bon ensuite de frotter l*ecriture avec 
une pierre tres-polie ou de la corna- 
line, ou bien de Temail, ou autre 
chose qui lui donne de la solidite, de 
l eclat ou de la couleur. 



CHAPITRE XXXVI. 

OD MflnB kM.r QVB »icii»BinmT. 

Broyez sur uu marbre l'argent, le 
cuivre ou rauricalgue avec du fiel 
de taureau et un peu de sel epais. 
Ecrivez quand vons voudrez avec 
la preparation indiquee plus haut ; 
puis brunissez avec une dent ou une 
pi^rre. 

Autre procede, Pour ecrire avec de 
Tor, prenez de la poudre d*or, detrem- 
pee dans de la colle faite avec le par- 
chemin sur lequel vous devez ecrire, 
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ad ignem de ipso auro cum glutine scribe; et quando littera 
sicca fuerit, burni de planissima petra aut de dente apri, 

Item ad idemJToMe vivum argentum et misce cum auro et terens 
bene mitte in caliculum, et pone ad ignem donec vivum argentum 
siccetur et remaneat aurum, quod mittens in mortariolo marmo- 
reo, cum pistello aereo teres donecpulvis fiat. Deinde tolles crocum 
et teres in unum. Si enim una fuerit auri, croci solidi sint duo. 
Mittes in aquam ; decoquant similiter. Similiter mittes in com- 
positione ejus aquam de gummi , teres diligenter, postea mitte in 
ampuUam et suspende ad solem, et toUens de sole quae volueris 
scribe. Similiter argentum et aeramentum compones. 



[CAPUT xxxvn. 

DB BADBM ABTB. 

Sume stagnum et confla cum argento vivo et mitte ut refrigeret. 



et ecriyez aupres du feu avec For 
m^le k la gomme ; quand la lettre sera 
seche, brunissez avec une pierre tres- 
unie ou avec une dent de sanglier. 

Autre procede, Prenez du mercure et 
m^lez avec deFor; puis, broyant bien, 
versez dans un petit vase et placez de- 
vant le feu jusqu'4 ce que le mercure 
soit seche, et que Tor reste. Jetez cet 
or dans un mortier de marbre, et, avec 
un pilon d'airain, vous broyerez jus. 
qu^ ce quil soit reduit en poudre. En- 
suite vous prendrez du safran et vous 
broyerez ensemble. S*il y avait une 
partie d*or, il en iaudrait deux de sa- 
fran , vous ferez cuire ensemble dans 



Teau, vous mettrez aussi dans la com* 
position de Feau de gomme; vous 
broyerez soigneusement, ensnite ver- 
sez dans un bocal et suspendez au so- 
leil; puis servez*vous en pour ecrire 
ce que vousvoudrez. Vous compose 
rez de la mSme maniere Fargeni et 
Tairain. 



CHAPITRE XXXVH. 

Prenez de Fetain, fondez-le avec 
du mercure, laissez refroidir ; et broyez 
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et tere in mortariolo cum alumine scissili et locio pueri. Fiet 
inde liquidum, et cum fecerit atramenti scriptoris pinguedinem, 
scribe ex eo. Cumque siccatum fuerit, separatim teres crocum 
cum glutino puro. Scribe ex eo quae jam scripseras et siccatum 
dente frica. 

Sicut dixL Sanguine draconis intinge aurum et pone in aereo 
vase ; et circumda foris carbonibus, et statim solvitur ; et in tan- 
tum erit liquidum ut ex eo possis scribere. 

Adhuc audi. Tolle aurum et fac tenue, postea incide minu- 
tatim, et toUe duodecim partes argenti vivi et misce cum eo in 
vasculo ligneo, et tamdiu misce cum digito, donec fiat totum 
argentei coloris. Postea mitte in conchula, et in prunas leniter 
calefac cum fabricio foUe. Tunc habeas ferrum bene politum et 
misce cum eo usque dum summitas illius ferri habeat aureuni 
colorem. Hoc autem facto projice illud'in aquam frigidam : 
tunc tractum de aqua pone super lapidem porphirii et commisce 
sulphur, et tamdiu tere cum lapide porphirii donec aurum et 



aTec de Falun de plume et de rurme 
d*enfant dans un petit mortier : il se 
liquefie, et quand il est ^ repaisseur 
d*encre 4 ecrire, ecrivez. Quand cela 
sera sec, broyez apart du safran avec 
de la colle pure, tracez avec ce melange 
les caracteres deja ecrits, et seche, 
frottez avec une dent. 

Meme sujet. Mettez dans un vase 
d'airain de Tor trempe de sang de dra- 
gon. Entourez de charbons la circon- 
ference exterieure du vase. Le melange 
se dissout aussitot, et devient assez li- 
quide pour que vous puissiez vous en 
servir pour ecrire. 

AiUre procede. Prenez de Tor et 



amincissez-Ie; cnsuite coupez-Ie en 
parcelles; prenez douze parties de mer- 
cure et m^lez ensemble dans un vase 
de bois, m^lez avec le doigt jusqu'a 
ce que le melange ait pris la coideur 
d*argent. Puis mettez dans une petite 
ecaille et faites chauffer legerement 
sur les charbons avec un soufflet d'a- 
telier. Ayez un fer bien poli pour re- 
muer jusqu*a ce que Textremite de 
ce fer ait la couleur d'or. Cela fait, 
versez le melange dans de Teaufroide; 
vous Ten retirerez et le deposerez sur 
une pierre de porphyre. Vous y m^Ierez 
du soufre et vous broyerez avec la 
pierre de porphyre jusqu i ce que For 
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sulphur veniant ad nigrum colorem; et iterum pone in conehula 
super caUdum cinerem, et tum dimitte donec aurei coloris efficia- 
tur, et sic pone in aUud vas et diligenter lava , donec omnis im- 
munditia recedat, et utere. 

Item. Aurum obrizum et bene coctum Hma lima tenui et in 
mortare marmoreo mittes et adjicies acetum acerrimum et teres 
pariter et lavabis tamdiu quamdiu nigrum fueritet efFundes. Tum 
demum mittes aut salis granum, aut affronitum ; et sic solvetur, 
et scribes. Postea htteras polito. Similiter omnia metalla sol- 
vuntur. 

Item. Plumbum confla et frequenter tinge in aqua, et tunc 
confla aurum et restingue in praedicta aqua, et fit fragile. Li- 
matum teres diligenter aurum cum argento vivo et purgabis di- 
ligenter, et misces gummam liquidam cum eo et scribes. Antea 
autem in alumine Hquido tinges calamum. Quod alumen cum 
sale et aceto optimo purgabis. 

Item. Sumes laminas argenteas vel aurefts et fceres in mortariolo 



et le soufre arrivent k la couleur noire. 
Placez de nouveau dans une petite co- 
quille sur la cendre chaude, et laissez 
jusqu a ce que cela soit de couleur 
d*or. Dans cet etat placez dans un 
autre vase, lavez soigneusement jus- 
jusqua ce que toute immondice en 
soit sortie , puis employez. 

Meme sujet. Limez avec une lime 
fine de For affine et bien cuit ; mettez- 
le dans un mortier de marbre avec du 
vinaigre tres-fort; broyez et lavez jus- 
qu a ceque cela soit noir, et vous ver- 
serez. Alors vous y mettrez ou un 
grain de sel ou de X aphronitrwn^ et 
il se dissoudra. Vous ecrirez et polirez 



les lettres. On peut de la m£me ma- 
niere dissoudre tous les metaux. 

Meme mjet, Mettez du plomb en 
fiision et trempez souvent dans de 
Teau; puis mettez de Tor en fiision, 
refroidissez dans la mSme eau, et il 
deviendra fragile. Vous broierez soi- 
gneusement Tor lime avec du mer- 
cure; puis vous purifierez avec soin, 
vous y melerez de la gomme liquide , 
et vous ecrirez. Mais auparavant vous 
tremperez votre plume dans de Taluo 
liquide, purifie avec du sel et d*excel- 
lent vinaigre. 

Meme sujet, Vous prendrez des feuil- 
les d'argent ou d*or, et vous les broie* 
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aureo cum sale graeco, vel nitro ', donec non compareat, deinde 
mittes in aquam et ablues. Et iterum mitte sal et ablue similiter , 
et ut purum remanserit , adjicies aeris florem modicum et fel 
taurinum et conteres pariter et scribes. Postea poli litteras. Si 
vero vis ut diffusum sit et abundantius litteras scribere, separatim 
auripiginenti quatuor partes scindes et electri * partera unam 
mittes, ettribulas et misces in tantum quantum sit aequale auro , 
et teres pariter et scribes, et cum siccaverit poli. Ex hoc autem 
et in muro et in marmore potes pulchre pingere. 

Huc usque de solutione auri et argenti et aliorum metallo- 
rum, quamvis multa sint alia documenta vel dicta, scd ad ununi 
intellectum redeunt. 



Dubilat Rasp. an vitro sit in codice^ — * Editto eledri. 



rez dans un mortier d*or avec du sel 
grec ou du nitre jusqu a ce qu*il n*ait 
plus apparence d'or ; ensuite vous 
mettrez dans Teau et vous laverez. 
Mettez de noureau du sel et lavez 
de m^me ; quand ce qui est pur sera 
reste, vous ajouterez un peu de fleur 
d*airain et du fiel de taureau; vous 
broierez pareillement et vous ecrirez. 
Ensuite polissez les caracteres. Mais 
si vous voulez donner de Tetendue et 
du corps a vos lettres , vous prendrez 
quatre parties d'orpin et une d'ambre 



jaune,voustroublerez cela ensemble et 
vous en m^lerez autant que d*or ; vous 
broierez egalement et ecrirez; et quand 
cela sera sec , polissez. Vous pouvez 
tres-biefi avec cette composition pein- 
dre et sur mur et sur marbre. 

Quoiqu il y ait sur Fart de dissou- 
dre Tor, Targent et les divers metaux, 
beaucoup d*autres documents ou d au- 
tres traditions, nous n'en dirons rien 
de plus : pour le fonds, les procedes 
sont tdentiques. 
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CAPUT XXXVIII '. 

OB Omil GBHBRB GLUTUflS III PlCniEA 41JEI. 

Si vesicam non habueris, pergamenum* vituli spissum eodem 
modo incide, lava, et coque. Follem^ quoque anguillae diligen- 
tissime rasum, incisum et lotum eodem modo coque. Ossa 
quoque* capitis lupi piscis sicci diligenter lota in calida aqua ter, 
ita coque. Qualecunque* horum coxeris, addeei tertiam partem 
gummi lucidissimi, et modice coque, poterisque servare quam- 
diu volueris. 



CAPUT XXXIX. 



QIJOIIODO GOLOEBS Ilf LIBEIS TBMPBEBNTIJB. 



His ita peractis fac temperamentum ex gummi lucidissimo et 



' Hic desioit editio Raspii ; sed usque ad finem libri habemus codicem Cantabrigiensem. — * ptrga- 
men codeii. — ^ felUm C L. PoUem habet etiam M. — 4 etiam codex noster. — ^ Quaiicuttque codex. 



CHAPITRE XXXVIII. 

DC TODTB BSricB DB COU.B DABS LA PBIBTOBB D'0B. 

Si Yous n ayez pas de vessie, coupez, 
lavez et cuisez de la m£me maniere 
du velin epais; faites cuire de m^me 
une peau d'anguille, soigneusement ra- 
clee^ coupee et lavee. Cuisez aussi pa- 
reillement des os de tlte de loup ma- 
rin sec, laves avec soin k Feau chaude 
par trois fois. A chacune de ces choses 
que vous aurez cuites, ajoutezun tiers 



de gonune tres-brillante, faites cuire un 
peu, et vous poiurez conserver aussi 
longtemps que vous voudrez. 



CHAPITRE XXXIX. 

COMMBBT LBt COOLBOB* %M HBLAVOBBT DAVI LBt t-nUM. 

Ces choses ainsi executees, faites 
un melangedegomme tr^-brillante et 
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aqua sicut supra, et tempera omnes colores, excepto viridi, et 
cerosa, et minio, et carmin. Viride salsum non valet in libro. 
Viride Hispanicum temperabis vino ' puro, et si volueris umbras 
facere, adde modicum sucum gladioli, vel caulae, vel porri. 
Minium et cerosam et carmin temperabis claro. Omnes mix- 
turas colorum*, si indigueris ad pingendas imagines, compone 
in libro ut supra. Omnes colores bis ^ ponendi sunt in libro , in 
primis tenuissime , deinde spissius ; in literis vero semel. 



CAPUT XL. 



DB GEHBRIBUS BT TBNPBBAMBBmS FOLIL 



Folii tria sunt genera, unum rubeum, aliud purpureum, ter- 
tium saphireum, quae sic temperabis. Tolle cineres et cribra eos 



in vlno codex. — * colorum «coessit ex codioe. — ^ 6is oniittit codei. 



d*eau, comine plus haut; m^lez-en 
toutes les couleurs exeepte le vert, la 
ceruse, le vermillon et le carmin, le 
vert sale ne vaut rien sur ies livres. 
Vous etendrez le vert espagnol de vin 
pur; et, si vous voulez faire des om- 
bres, vous ajouterez un peu de suc 
d*iris, de chou ou de poireau. Vous 
m^lerez le vermillon, la ceruse et le 
carmin avec du clair d^ceuf. Preparez 
dans les livres toutes les nuances de 
couleurs, si vous en avez besoin pour 
peindre des images, de la maniere in- 
diqueeci-dessus. Donnezdeux oouches 



de chaque couleur, la premi^re tres- 
fine, lasecondepIusepaisse;n'en don- 
nez qu'une seule sur les lettres. 



CHAPITRE XL. 

ou uricu BT MBLAVau DV foUum. 

II y a trois especes de foliwn : le 
premier rouge, le second pourpre, le 
troisieme couieur de saphir. Vous les 
pr^arerez ainsi : prenez des cendres 
et les passez a travers un linge; les 

9 
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pierpannum, et perfundens eos aqua frigida, fac inde tortulas 
in similitudinem panis, mittensque ' eas in ignem^, sine.' donee 
omnino candescant. Postquam ante^ diutissime canduerint, et 
postea friguerint^ mitte inde partem in vas fictile, perfundens 
urina, et move ligno. Cumque resederit lucide, perfunde inde 
rubeum folium, et terens illud modice super lapidem^.adde ei 
quartam partem vivse calcis , et cum tritum fuerit ac sufficienter 
perfusum, cola illud per pannum, et trahe cum pincello ubi 
volueris tenue, deinde spissius. Et si placet similitudinem pallii 
in pagina facere purpureo folio, eodem^ temperamento sine 
calce perfuso, pinge penna prius iii ipsa pagina nodos vel 
circulos , et interius ayes sive bestias aut folia ; et cum siccum 
fuerit, linies per omnia rubeum folium tenue, deinde spissius, 
et tertio si sit opus ; ac postmodum linies desuper tenue vetus 
clarum , sine aqua percussum. Purpureum folium et saphireum 

I mittesque codex. — * sine addidimus ex codice. — ^ ante uddidimus ex codice. — 4 eodem omittii 
codex. 



arrosant d*eau froide, faites-en des 
tourteaux en forme de pains, mettez- 
les au feu et les y laissez jusqu*^ ce 
qu'ils blanchissent Lorsqu ils auront 
d'abord br&le tres-longtemps et qu en- 
suite ils se seront refroidis, mettez-en 
une partie dans un vase d'argile, les 
arrosant d*urine, et remuez avec du 
bois. Lorsque cela aura depose et que 
ce sera clair, arrosez^eu le folium 
rouge et le broyant un peu sur une 
pierre, ajoutez-y un quart de chaux 
vive^ lorsqu'il sera broye et suffisam- 
ment imbibe, passez-le parun linge; 
puis , ilonnez avec le pinceau une 
couche legere ou vous voudrez; apres 
cela^ une plus epaisse. Si votre in- 



tention est de peindre un manteau, 
dans une page , avec du folium pour- 
pre, employant le mSme melange 
compose sans chaux, peignez d abord 
avec une plume, dans cette page, 
des noeuds ou des cercles , et dedans 
des oiseaux, des animaux ou des feuil- 
lages, et lorsque cela sera sec, vous 
mettrez sur le tout une legere cou- 
che Aa folium rouge, puis une plus 
epaisse, puis une troisieme, si besoin 
est, et un peu apres , vous mettrez par 
dessus une legere couche de vieux clair 
d'oeuf battu sans eau. Vous ne broierez 
point lefolium pourpre , ni celui cou- 
leur de saphir ; mais versezJes avec le 
meme melange dans une ecaille sans 
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iion teres, sed perfiinde eodem temperamento in concha sine 
ealee, et moveiMgno, et C3um per noctem steterit, incrastinum * 
pone quomodocumque volueris, liniens claro superius. Ve* 
stimenta quoque ' et omnia qu» folio et carmin pinxeris, claro 
superlinies. Cineres autem coctos, qui- remanserint , servarediu ^ 
poteris siccos. 



CAPUT XU. 



DB «XNOBEIO. 



Si desideras cenobrium componere , tolle sulphur, cujus tria 
sunt genera, album, nigrum et croceum, quod frangens super 
lapidem siccum, adde ei duas partes vivi argenti, aequo pondere 
staterae ; et cum diligentius miscueris , mitte in vitream ampul- 
lam, cooperiens eam* ex omni parte argilla, et os obstrue, ne 

I crastino codex. — * quoque addilum ex codice. — ^ diu omittit codex. — 4 eam omittil idem. 



chaux, remuez avec du bois ; et, lors- 
que cela aura depose une nuit, le 
lendemain employez-le comme vous 
Toudrez , mettant une couche de clair 
d'oeuf par-dessus. Vous donnerez aussi 
une couche de ciair aux draperies et k 
tout ce que vous aurez peint 2m fo^ 
lium et au carmin. Pour les cendres 
cuites qui resteront , vous pourrez les 
conserver longtemps seches. 



CHAPITRE XLI. 



DO cniAMB. 



Voulez-vous composer de la couleur 
de cinabre, prenez du soufre (il y en 
a de trois especes , du blanc , du noir 
et du jauue), et le brisant sur une pierre 
seche, ajoutez-y la moitiede mercure 
pese a equilibre de balances; apres 
avoir soigneusement m^le , mettez 
dans un flacon de verre, le couvrant 
de toutes parts d argile j fermez Tou- 
verture de crainte que la vapeur ne 

9- 
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fumus exeat, et pone eam ad ignem ut exsiccetur'. Deinde 
pone eam inter carbones ardentes, et mox cum coeperitcalefieri, 
audies fragorem interius, quomodo se vivum argentum com- 
miscet ardenti sulphuri ; et cum sonus cessaverit, statim ejice 
ampullam et aperiens tolle colorem. 



CAPUT XLIL 



DB TIEDII 8ALSO. 



Si autem viridem colorem velis conficere , sume lignum quer- 
cinum, quantae longitudinis et latitudinis volueris, et cava illud 
in modum scrinii. Deinde tolle cuprum, et fac illud attenuari 
in laminas, quantae latitudinis volueris', ut tamen longitudo 
ejus cooperiat latitudinem cavi ligni. Post haec accipe scutellam 
plenam salis, et comprimens eum fortiter mitte in ignem et 

' in ignem ui sicceiur oodei. — * veiii codex. 



sorte, et placez-le pres du feu, pour 
qu'il seche. Ensuite mettez-Ie au milieu 
de charbons ardents, et aussit6t qu'il 
commencera a chauffer vous enten- 
drez du bruit k rinterieur^ indice que 
le mercure sem^le au soufre enflamme : 
quand le son aura cesse, otez aussitot 
la bouteille, et TouTrant prenez la 
couleur. 



CHAPITRE XLII. 



Si vous Youlez faire de la couleur 
verte, prenez du bois de chdne de la 
longueur et de la largeur que vous 
voudrez, et creusez-le en forme d*ecrin. 
Ensuite faites amincir du cuivre en 
lames de la largeur que vous voudrez^ 
pourvu cependant que sa longueur 
couvre la largeur du bois creux. Apres 
cela, ayez une soucoupe pleine de sel, 
et le comprimant fortement, mettez 
au feu et recouvrez de cliarbons pen- 
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cooperi carbonibus per noctem, et in crastinum tere eum dili- 
gentissime super lapidem siccum. Cumque acceperis surculos 
graciles, colloca eos in praedictum cavum lignum, ita ut duae 
partes cavi sint inferius, et tertia superius, sicque linies laminas 
cupreas ex utraque parte melle puro, aspergens desuper sal ' tri- 
tutn , et collocabis super surculos * illos conjunctim , cooperiens 
diligenter alteroligno ad hocaptato, ita ut nihil spiraminis exire 
possit. Post fac foramen terebrari in angulo ipsius ligni per quod 
possis infundere acetum calefactum aut urinam calidam, ita ^ ut 
tertia pars ejus impleatur, et mox obstrue foramen. Hoc lignum 
in tali loco debes ponere, ubi possis illud sterquilinio ex omni 
parte cooperire. Post quatuor vero septimanas solve cooper- 
culum, et quicquid super cuprum inveneris, erade etserva, et 
iterum reponens cooperi ordine quo supra. 

1 sal omittit codex. — * sorcula* eodex. — ^ et codex. 



dant la nuit, le lendemaiu broyez-le 
tres-soigneusement sur- une pierre se- 
che. Lorsque vous aurez pris de pe- 
tites branches, placez-les dans le bois 
creux, dont on vient de parler, de 
mani^re k iaisser ies deux tiers du 
vide au-dessous et le reste au-dessus. 
Alors vous enduirez les lames de cui- 
vre de miel pur des deux cotes, re- 
pandant par-dessus du sel en poudre, 
et vous les placerez sur ces branches 
reunies, en couvrant soigneusement 
avec Tautre bois prepare pour cela, 



de fa^on qu*ii ne puisse sortir d'ain 
Faites creuser un trou de tariere a 
Tangle du morceau de bois , pour y 
faire couler du vinaigre chauffe ou 
de Turine chaude, de maniere k en 
remplir le tiers, aussitot fermez Tou- 
verture. Vous devez placer ce bois dans 
un lieu ou vous puissiez Yj couvrir de 
toutes.parts de fumier. Apres quatre 
semaines, enlevez le couvercle , raclez 
et conservez tout ce que vous trouve- 
rez sur le cuivre. Puis remettez et cou- 
vrez de nouveau, comme ci-dessus. 
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CAPUT XLm. 

DB TIEIDI HlSPAlf IGO. 

Si vero virideHispanicum componere velis ', tolle cupri tabulas 
attenuatas et radens eas diligenter ex utraque parte , perfunde 
aceto puro et calido absque melle et sale, componesque eas in 
ligno minori * cavo , ordine quo supra. Post duas septimanas 
respice ac rade, sicque facies^ donec tibi color sufficiat. 



CAPUT XLIV. 



DB GBBOSA BT MllflO ^- 



Cerosam autem compositurus fac tibi plumbeas tabulas atte- 
nuari , et componens eas siccas in cavo ligno sicut cuprum supra , 

■ voUierU oodex. — * ndnori ligno codex. — ^ facias codex. — 4 Postreroa verba addidimus ex codice. 



CHAPITRE XLIII. 

Si vous Youlez fabriquer du vert 
d'£spagne, prenez des feuilles de cui- 
vre amincies et les raclant soigneuse- 
ment des deux cotes, arrosei de 
vinaigre pur et chaud, sans miel ni 
sel, et vous les arrangerez ensemble 
dans un petit morceau de bois creux 
de la maniere indiquee plus haut. 
Apres deux semaines regardez et ra- 



clez : vous ferez ainsi jusqu a ce que 
vous ayez assez de couleur. 



CHAPITRE XLIV. 

DB I^ CEBUM n DO TBBIIILU»H. 

Pour fabriquer de la ceruse , faites- 
vous amincir des feuilles de plomb ; puis 
les deposant seches dans un bois creux, 
comme le cuivre plus haut , versez-y 
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infuso aceto calido sive urina cooperi. Deinde post mensem solve 
cooperculum, et quicquid album fuerit auferens, rursum repone 
sicut prius. Cumque tibi suffecerit, et minium inde facere pla- 
cuerit, eamdem cerosam tere super lapidem absque aqua, et 
deinde mittens in ollas novas duas vel tres , pone super carbones 
ardentes; habeas autem ferrum gracile curvum ex una parte 
ligno aptatum et in summitate latum, cum quo movere ac miscere 
ipsam cerosam interdum possis ; atque hoc tam diu facies ' donec 
minium omnino rubeum fiat. 



CAPUT XLV\ 



DB IlfCAUSTO. 



Incaustum etiam facturus incide tibi ligna spinarum in apriH , 
in maio , priusquam producant flores aut folia , et congregans 

' facias codex. — * Hic li6er primus explicit io ed. G. Novum caput edimus e& codice. 



(lu vinaigre chaud ou de Turine, et 
couvrez. Apres un mois , levez le cou- 
vercle, et enlevant tout ce qui sera 
blanc, replacez de nouveau conune 
auparavant. Quand vous en aurez as- 
sez et que vous en voudrez faire du 
vermillon, broyez la mSme ceruse sur 
une pierresans eau; mettantdansdeux 
ou trois vases neufs, placez sur les 
charbons ardents; ayez un fer mince 
recourbe, adapte par un bout a un bois 
et large au sommet, avec lequel vous 
puissiez remuer de temps en temps 
cette ceruse. Vous ferez cela jusquii 



ce que le vermillon devienne entiere- 
ment rouge. 



CHAPITRE XLV. 

Dl L'BBC»I. 

PouT faire de lencre, coupez des 
bois d'epine en avril, en mai avant 
qu ils ne produisent des fleurs ou des 
feuiiies, et les rassemblant en fais- 
ceaux, iaissez reposer a Fombre pen- 
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inde fasciculos, sine jacere in umbra duabus hebdomadibus 
vel tribus aut quatuor, donec aliquantulum exsiccentur. Deinde 
habeas malleolos ligneos cum quibus super aliud lignum durum 
contundas ipsas spinas, donec corticem omnino evellas, quem 
statim mittes in dolium aqua plenum ; cumque duo dolia vel 
tria seu quatuor aut quinque cortice et aqua repleveris, sine 
sic stare per octo dies , donec 'aqua omnem corticis succum in 
se emordeat. Post haec mitte ipsam aquam in cacabum mun- 
dissimum, vel in lebetem, et supposito igne coque; interdum 
etiam immitte de ipso cortice in cacabum , ut si quid succi 
in eo remanserit ' excoquatur. Quam cum coxeris , ejice , alium- 
que rursus immitte. Quo facto coque residuam aquam usque 
ad tertiam partem, sicque ^jiciens de ipso cacabo mitte in mi- 
norem , et tamdiu coque donec nigrescat ac incipiat densescere, 
hoc omnino cavens ne aliquod addas aquae, excepta illa quae 
succo mixta est. Cumque videris eam densescere , adde vini puri 
tertiam partem, et mittens in ollas novas duas vel tres , tamdiu 

< rcmofisU codex. 



dant deux , ou trois , ou quatre se- 
maines, jusqu*a ce quils soient un 
peu secs. Ayez de petits marteaux de 
bob , avec lesquels vous ecraserez les 
epines sur un autre bois dur, jusqua 
ce que vous ayez enleve entierement 
Fecorce. Vous la mettrez aussitot dans 
un tonneau rempli d*eau^ et quand 
vous aurez rempli d*eau et d'ecorce 
deux, trois, quatre^ ou cinq tonneaux, 
laissez sejoumer ainsi pendant huit 
jours jusqu a ce qiie Teau se soit em- 
parede tout le suc de Tecorce. En- 
suite mettez cette eau dans une mar- 
mite tres-propre ou dans un chandron, 
mettez du feu dessous, faites cuire; 



de temps en temps jetez aussi de Ye- 
corce dans la marmite, afin que s'il est 
reste quelque peu de suc il en sorte 
par la cuisson : quand vous aurez cuit 
celle-la, otez-la, et mettez-en d*autre. 
Cela termine, faites cuire Feau qui 
reste jusqu*a reduction d un tiers, puis 
passez de la premiere marmite dans 
une moindre, et faites cuire jusqu a ce 
que cela noircisse et commence a de- 
venir epais; prenant bien garde de ne 
point ajouter d*autre eau que celle qui 
est m61ee de suc. Quand vous la verrez 
epaissir, ajoutez un tiers de vin pur, et 
mettant dans deux ou trois vases neufs, 
faites cuire jusqu*ii ce que vous voyiez 
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coque donec videas quod in supremo quasi cutem trahat. Deinde 
tollens ipsas ollas ab igne pone ad solem donec se nigrum in- 
caustum a rubea ftece purificet. Postea toUe folliculos ex perga- 
meno diligenter consutos ' et vesicas, et infundens purum incau- 
stum suspende ad solem donec omnino siccetur. Cumque siccum 
fuerit, toUe inde quotiens volueris et tempera vino super car- 
bones, et addens modicum atramenti scribe. Quod si contigerit 
per negligentiam ut non satis nigrum sit incaustum , accipe 
frustum grossitudine unius digiti, et ponens in ignem, sine can- 
descere, mox et in incaustum projice. 

EXPLiaT LIBER PRIMUS. 
■ coruirtos codex ; quod possit etiam consertos esse. 

\ 

un€ espece de peau $e former k la ^cetteoperation,prenez-enquand vous 

surface. Alors enlevant les vases du voudrez, faites detremper dans du vin 

feu, placez au soleil jusqui ce que sur des charbons;et, ajoutant un peu 

Tencre se purifie de la lie rouge. Pre- de noir, ecrivez. S*il arrive par suite 

nez de petits sacs de parchemin cou- de negligence que Fencre ne soit pas 

sus avec soin et des vessies; versez- assez noire, prenez du noir la grosseur 

y Tencre pure et suspendez au soleil d*undoigt;puis, mettantaufeu, laissez 

pour qu'elle seche entierement. Apres chauffer, et jetez aussitot dans Tencre. 



FIN DU LTVRE PREMIER. 



lO 
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PROLOGUS UBRI SECUNDI. 



In praecedenti libello, frater carissime, sincerae dilectionis 
affectu non me piguit tuae indoli insinuare , quanti honoris quan- 
tumque perfectionis sit, otium declinare, et inertiam desidiamque 
calcare; quamque dulce ac delectabile, diversarum utilitatum 
exercitiis operam dare, juxta vocem oratoris cujusdam dicentis : 

Scire aliquid laus est; culpa est, nil discere velle. 

Nec pigritetur quispiam, eum , de quo Salomon ait , qui addit 
scientiamy addit laborem, apprehendere ; quia, quantus ex eo 



PROLOGUE DU SECOND LIVRE. 



Dans le precedent liyre, mon bien 
cher frere, guide par la tendresse d'une 
sincere aifection , je n'ai pas craint de 
chercher k faire entrer dans votre es- 
prit combien il est honorable, com- 
bien il estparfait d'eviter Toisivete, et 
de dompter la faineantise et Tindo- 
lence; combien encore il est doux et 
delectable de Se iivrerauxexercices des 



divers arts utiles, selon la parole d*un 
certain auteur qui dit : Saifoir quelque 
chose est digne cPelogey c*est une faute 
de ne vouloir rien apprendre, Que per- 
sonne ne tarde k suivre Favisque donne 
Salomon, par ces paroles : Quaaugmente 
sa sciencey augmente son tramil : parce 
que tout homme qui y reflechira s^- 
rieusement pourra reconnaitre quel 

10. 



Digitized by 



Google 



(76) 

procedat animae et corporis profectus, diligens meditator poterit 
advertere. Nam luce clarius constat, quia, quisquis otio studet ac 
levitati, fabulis quoque supervacuis operam dat, et scurrilitati , 
curiositati, potationi, ebrietati, rixae , pugnae , homicidio , luxu- 
riae, fiirtis,sacrilegiis, perjuriis et caeteris hujusmodi, quae con- 
traria sunt oculis Dei respicientis super humilem et quietum et 
operantem cum silentio in nomine Domini, et obedientem prae- 
cepto B. Pauli apostoli : Magis autem laJ)oret operando manihus 
suis , quodbonum est, ut habeat unde tribuat necessitatem pa- 
tienti. Hujus ergo imitator desiderans fore , apprehendi atrium ' 
agiae sophiae conspicorque cellulam diversorum colorum omni- 
moda varietate refertam et monstrantem singulorum utilitatem 
ac naturam. Quo mox inobservato pede ingressus, replevi ar- 
mariolum cordis mei sufficienter ex omnibus, quae diligenti 
experientia sigillatim perscrutatus , cuncta visu manibusque 
probata satis lucide tuo studio commendavi absque invidia. 

' Hoc ▼ocabulum additum ex C L. 



grand perfectionnement du corps et 
de r&me en resulte. En effet il est 
constant, il est plus clair que le jour 
que quiconque s'abandonne a Foisi- 
vete et a la legerete,soccupe ausside 
fables vaines, de fiitilites, de curiosites 
indiscretes, de boissons, d*orgies, de 
rixes, de combats, d*homicides, d'im- 
puretes, de larcins, de sacrileges, de 
parjures et d'autres actions de ce genre 
eloignant les regards de Dieu, qui se 
plait a considerer Thomme humble et 
tranquille travaillant en silence au nom 
du Seigneur et obeissant k ce precepte 
de Tapotre saint Paul : Mais que plutot 
il trat^aille faisant usage de ses mains, 



chose qui est bonne^ afin quHl ait de 
quoi fournir aux besoins de celui qui 
souffre. Dans le desir de suivre cet avis, 
je me suis approche du sejour de la 
sainte sagesse, je contemple la va- 
riete immense des diflerentes cou- 
leurs qui remplissent le saiictuaire, et 
je remarque Tutilite et la nature de 
chacune d'elles. A peine y suis-je entre 
d*un pied inapercu , que j ai suffisam- 
ment penetre les replis de mon coeur 
de toutes ces choses; les ayant sou- 
mises l'une apres Tautre a une scru- 
puleuse experimentation et aux in- 
vestigations de l^oeil et de la main, 
je les ai livrees a votre etude d'une 
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Verum quoniam hujusmodi picturae usus perspicax non valet 
esse, quasi curiosus explorator omnibus modis elaboravi co- 
gnoscere , quo artis ingenio et colorum varietas opus decoraret, 
et lucem diei solisque radios non repelleret. Huic exercitio dans 
operam vitri naturam comprehendo, ejusque solius usu et va- 
rietate id efBci posse considero, quod artificium, sicutvisum et 
auditum didici, studio tuo indagare curavi. 



facon assez lucide et sans jalousie. 
Mais comme Tusage de cette peinture 
ne peut se saisir au premier coup 
d^oeil , en explorateur curieux , je me 
suis efforce de toutes manieres de de- 
couvrir par quelle invention inge- 
nieuse les differentes couleurs ornent 
un travail sans repousser la lumiere du 
jour et les rayons du soleil. M'appli- 



quant a cet exercice, j*embrasse la 
naturc du verre et je considere que 
c'est seulement par i'emploi et la va- 
riete de cette matiere quon obtient ce 
resultat. Cet art, tel que me Tont ap- 
pris mes observations et mes souve- 
nirs, c'est par affection pour vous que 
j'ai cherche a le penetrer. 
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LIBER SECUNDUS. 



CAPUT I. 

DB GOaSTEUGTIONB FURNI AD OPBRAHDVll TITRVll. 

Si sederit animo tuo ut vitrum componas, primum incide 
ligna faginea multa et exsicca ea. Deinde combure ea pariter in 
loco mundo, et cineres diligenter colligens, cave ne quicquam 
terrae vel lapidis commisceas. Postmodum compone furnum ex 
lapidibus et argilla, longitudine pedum xv. et latitudine x, 
in hunc modum. Primum pone fundamenta in utroque longitu- 



LIVRE SECOND. 



CHAPITRE PREMIER. 

DB LA OOSSTAOCTIOir BO VOO&ITBAU rOOB VAIKB LB TKBaB. 

Si Yous avez forme le projet de fa- 
briquer du verre, d*abord coupez des 
morceaux de bois de h^tre en grande 
quantite et sechez-les. Ensuite brililez- 



les ensemble dans un Ueu propre; et , 
recueillant soigneusement les cendres, 
prenez garde de n y mfiler ni terre ni 
pierres. Puis faites un four de pierres 
et d'argile, long de quinze pieds, et 
lai^e de dix, de cette maniere. Po- 
sez, k chacun des cotes de la lon- 



i 
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dinis latere spissitudine pedis unius, faciens larem in medio fir- 
mum et aequalem lapidibus et argilla, dividens eum inter tres par- 
tes aequales, ita ut duae partes sint per se et tertia per se, divisa 
muro in latitudine posito. Deinde fac foramen in utraque fronte 
latitudinis, per quod possint ligna et ignis imponi, et aedifi- 
cans murum in circuitu usque ad latitudinem pene quatuor pe- 
dum , fac iterum larem firmum et aequalem per omnia, et sine 
murum divisionis aliquantulum ascendere. Post quae fac in ma- 
jorispatio quatuor foramina in uno latere longitudinis, etqua- 
tuor in altero per medium laris , in quibus ponantur vasa 
operis, duoque foramina in medio per quae flamma possit ascen- 
dere, et aedificans murum in circuitu, fac duas fenestras qua- 
dras longitudine et latitudine unius palmi , in utroque latere 
contra foramina unam, per quas vasa imponantur et ejiciantur 
cum his, quae in illis mittuntur. Fac etiam in minori spatio fo- 
ramen per medium laris juxta parietem medium , et fenestram 
ad mensuram palmi juxta parietem frontis exteriorem, perquam 



gueur, des fondements d'un pied d'e- 
paisseur, faisant au milieu un foyer 
solide et uni de pierre et d^argUe, 
le divisant en trois parties egales de 
facon que deux soient a part et la 
troisieme de m^me separee par un 
mur place en largeur. Pratiquez k 
chaque bout de la largeur une ouver- 
ture destinee a Fintroduction du bois 
et du feu, et b^tissant un mur alen- 
tour jusqu'a la largeur de quatre 
pieds environ, faites de nouveau un 
foyer solide et uni partout et laissez 
le mur de separation depasser un peu. 
Apres cela, pratiquez dans Tespace le 
plus etendu quatre ouvertures dans 



Fun des murs longitudinaux et quatre 
dans Tautre au milieu du foyer, par 
lesquelles on introduira les vases des- 
tines k roeuvre; et deux ouvertures 
au milieu par ou la flamme puisse 
monter; elevant un mur d'enceinte, 
etablissez deux fen^tres carrees, lon- 
gues et larges d'un palme, une de 
chaque cote, en face des ouvertures. 
Par l^ on introduira et Fon retirera 
les vases et leur contenu. Pratiquez 
aussi, au moindre espace, une ou- 
verture au milieu du foyer, aupres 
du mur de separation, et une fe- 
n^tre d*un palme aupres du mur ex- 
terieur de devant, par laquelle on 
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possit imponi et assumi quod necessarium est operi. Postquam 
hapc ita ordinaveris , fac partem interiorem cum muro exteriori 
in similitudinem fornacis arcuarii, interius altitudine modice 
amplius pedis dimidii, ita ut superius larem facias aequa- 
lem per omnia , cum labro altitudine trium digitorum in cir- 
cuitu posito, ut quicquid operis vel utensiliorum superponitur 
non possit cadere. Iste furnus dicitur clibanus operis. 



CAPUT IL 

DB FVENO KBFEIGBftll. 

Fac et alium furnum, longitudine pedum x et latitudine viii, 
altitudine vero i v. Hinc facies in una fronte foramen ad impo- 
nenda ligna et ignem, et in latere uno fenestram pedis unius 
ad imponendum et ejiciendum quod necessarium fiierit, et 
larem interius firmum et aequalem. Iste furnus dicitur clibanus 
refrigerii. 



puisse placer et prendre les choses 
necessaires a roperation. Ces dispo- 
sitions achevees, etablissez a Tinte- 
rieur, contre le mur exterieur, une 
espece de foumaise enformede voftte, 
dont la hauteur, dans oeuvre, soit 
d*un peu plus d*un demi-pied , de ma- 
niere a pouvoir etablir au-dessus un 
foyer uni partout, entoure d'un bord 
de trois doigts de hauteur, pour pre- 
venir la chiite des ouvrages et usten- 
siles qu'on y place. Ce four s'appelle 
fourneau de travaiL 



CHAPITRE II. 

oo *ooMXA.r BB Kmnos.DmMMnr. 

Faites un autre foumeau long de 
dix pieds, large de huit et haut de 
quatre. Vous pratiquerez sur Tune 
des faces une ouverture pour intro- 
duire le bois et le feu , et a Fun des 
cotes une fen^tre d'un pied pour in- 
troduire et retirer les choses neces- 
saires, puis, a Finterieur, un foyer 
solide et uni. Ce four s*appelle foumeau 
de refroidissement. 
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CAPUT III. 

DB FVRNO DILATANDI BT CTBNSILIIS OPBRI8. 

Facies etiam furnum tertium longitudine pedum sex, latitu- 
dine quatuor, altitudine trium, et foramen fenestramque et la- 
rem sicut superius. Hic furnus dicitur clibanus dilatandi et 
aequandi; utensilia vero ad hqc opus necessaria sunt fistula ferrea 
duarum ulnarum , grossitudine pollicis unius , forcipes duo in 
una parte ferri percussi, trullae ferreae duae atque alia lignea et 
ferrea , quae volueris. 



CAPUT IV. 



DB COMMIXTIORB CINBRUM ET SABCLI. 



His ita compositis accipe ligna faginea omnino in fumo ex- 
siccata , et accende ignem copiosum in majori furno ex utraque 



CHAPITRE III. 

DO rooaHRAO OB DILATATIOV «T DU tirST&OXniTS Dl TRATAIL. 

Vous ferez un troisieme four, long 
de six pieds, large de quatre, et haut 
de trois, puis une ouverture, une fe- 
n^tre et un foyer comme plus haut. 
Ge four s appelle fourneau de dilata' 
tion et de niifellement. Les instru- 
ments necessaires a ce travail , sont : 
un tube de fer de deux aunes, de la 
grosseur du pouce , deux tenailles de 
fer battu a Tune des extremites, deux 



cuillers de fer, et autres iDstruraents 
de fer et de bois a votre convenanee. 



CHAPITRE IV. 



DU nlLAirOB DBS CBVOKBS 



BT DU SABLB. 



Les choses ainsi preparees, prenez 
des morceaux de bois de h^e, parfai* 
tement seches a la fumee, et allumez 
du feu dans le plus grand foumeau des 
deux cotes. Ensuite prenant deux par- 
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parte. Deinde tollens duas partes cinerum de quibus supra 
diximus, et tertiam sabuli diligenter de terra et lapidibus pur- 
gati, quod deaqua tuleris, <5ommi8ce in loco mundo. Cumque 
diu et bene commixta fuerint , levans cum trulla ferrea pone in 
minori parte furni super larem superiorem ut coquantur, et 
cum coeperint calefieri , statim eadem move ne forte liquefiant 
a calore ignis et conglomerentur , sicque facies per spatium 
unius noctis et diei. 



CAPUT V. 

DR TASIS OPBKIS ET DB COQUBNDO TITRO ALBO. 

In quo spatio accipe lutum album , ex quo componuntur ollae, 
et exsiccans tere diligenter , et infusa aqua macera cum ligno 
fortiter , et compone vasa tua , quae sint superius lata, inferius 
vero stricta, habentia circa ora labium parvum interius recur- 
vum. Quae cum sicca fuerint , accipe cum forcipe ponens ea in 



des descendresdontnous avons parle 
ci-dessus, et une troisieme de sable de 
riviere , soigneusement purge de terre 
et de pierres^ melangez dans un lieu 
propre. Apres avoir bien et longtemps 
mSle, pTacez, avec une cuiller de fer, 
dans le plus petit compartiment du 
foumeau sur le foyer superieur, pour 
faire cuire ; quand le melange commen- 
cera a chaufrer,remuez aussitot de peur 
qu41 ne se liquefie a la chaleur et ne 
se forme en p^te : vous ferez ainsi 
lespace d*un jour et dune nuit. 



CHAPITRE V. 

DBs ynLit» OB TaAVAii. , MAiiiiaB ob cdi»b lb TuaB bi,aiic. 

Pendant ce temp prenez de la terre 
blanche, dont on fait les pots, et, 
faisant secher^ broyez avec soin ; puis 
versant de Teau, detrempez fortement 
avec un bois, et fabriquez vos vases. 
Ils doivent ^tre larges a la partie supe- 
rieure, etroits a la partie inferieure, et 
munis a Torifice d'une petite bordure 
interieurement recourbee. Lorsquils 
seront secs, prenez les avec des pin- 

II. 
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foramina furni candentis ad hoc aptata, et levans cuni truUa 
cineres coctos cum sabulo mixtos, imple omnia vasa vespere, 
et per totam noctem adde ligna sicca, ut vitrum ex cineribus et 
sabulo liquefactum pleniter coquatur. 



CAPUT VI. 

QUOMODO OPBRBNTrR TITRBJS TABVLJL 

Mane hora prima accipe fistulam ferream, et sitabulas vitreas 
facere volueris , pone summitatem ejus in vas unum vitro ple- 
num ; cui cum adhaeserit, volve ipsam fistulam in manu tua donec 
conglomeretur circa eam , quantum volueris ; moxque ejiciens 
appone ori tuo et suffla modicum, statimque removens ab ore 
tene juxta maxillam , ne forte, si retraxeris anhelitum , trahas 
flammam in os tuum. Habeas quoque lapidem aequalem ante 
fenestram super quem modice percuties ipsum candens vitrum, 



ces et les placez dans les ouverturet 
du four enflamme, preparees pour 
cela; retirantavec la cuiller les cen- 
dres cuites mSlees de sable, remplis- 
sez tous les vases le soir; et, pendant 
toutela nuit, ajoutez du bois sec, afin 
que le verre , produit de la fusion des 
cendreset du sabie, cuise entierement. 



CHAPITRE VI. 



MAVll»B DB PAIMt LU miI.LB9 DB TBBBB. 



Le matin k la premiere heure , pre- 



nez un tube de fer, et, si vous voulez 
faire des feuilles de verre, plongez Yex- 
tremite de ce tube dans un vase rem- 
pli de verre. Tournez le tube dans 
votre main jusqu a ce que le verre 
s'agglomere autour en aussi grande 
quantite que vous voudrez ; puis , le 
retirant, mettez-le a votre bouche, 
et soufflez un peu , et en Veioignant 
aussitot, tenezi^le pres de votre joue, 
pour ne point attirer ia ftamme dans 
votre bouche en reprenant haleine. 
Ayez aus^i une pierre unie devant la 
fenStre [du foumeau], sur laqueiie 
vous battrez un peu le verre brAlant 
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ut aequaliter ex omni parte pendeat, et statim cum festinatione 
crebro sufflans , totiens ab ore remove. Gumque videris illud 
dependere quasi vesicam longam, adhibe summitatem ejus ad 
flammam, et statim Hquefacto apparebit foramen, acceptoque li- 
gno ad hoc opus facto, fac foramen amplum sicut est in medio. 
Deinde conjunge oram ipsius, superiorem videlicet partem ad 
inferiorem , ita ut ex utraque parte conjunctionis foramen ap- 
pareat. Statimque cum huniido ligno continge ' ipsum vitrum 
juxta fistulam, et excute modicum et separabitur. Mox etiam ca- 
lefac ipsam fistulam in flamma fornacis, donec liquefiat vitrum 
quod ei jungitur, et cum festinatione pone super oras duas vitri 
conjunctas et adhaerebit. Quod continuo elevans mitte in flamma 
fomacis donec Hquefiat foramen unde prius fistulam separasti , 
et accepto Hgno rotundo dilata sicut alterum et complicans oram 
ejus in medio separansque a: fistula cum ligno humido, da puero, 
qui inducto ligno per foramen ejus portabit in furnum * refri- 

> Sic Gorrexiiuiis. Editio eonjunge. — * Edilio foramen, lapsu cadami , iit ipparet ex sequente qui. 



pour lui donner partout le mfinie 
volume; aussitot, avec rapidite, souf- 
flez et eioignez alternativement. Lors- 
qu'il presentera la forme d*une longue 
vessie pendante, approchez-en i*ex- 
tremite vers la flamme, le verre se 
liquefie bientot, et vous apercevez une 
ouverture. Prenant un bois destine a 
cet usage, donnez a Touverture la 
grandeur qu'a le volume de verre au 
milieu. Ensuite, joignez-en les bords, 
savoir la partie superieure a Finfe- 
rietire, de facon que de chaque cote 
de la r^union apparaisse une cmverture. 
Aussitdt, avec un bois hunnde, tou- 
chez ie verre pres du tube, secouez un 



peu , et ii se detachera. Faites chauf- 
fer le tube k la flammede la foumaise, 
jtisqu'a ce que le verre qui y est attache 
se liquefie , placez-le en h4te stur les 
deux bords du verre que vous avez unis 
et il adherera ; enlevez cela siur-le-champ 
pour iexposer k la flamme du four- 
neau jtisqua ce que l*ouverture dont 
vous avez retire le tube se liquefie. 
Prenant un morceau de bois rond, 
dilatez cette ouverture comme la pre- 
cedente ; et, en rapprochant les bords 
au miUeu et separant du tube avec 
un bois humide, donnez a un aide 
qui, introduisant un bois par l*ou- 
verture, portera dans le fourneau de 
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gerii , qui mediocriter calefactus sit. Hoc genus vitri purum est 
et album, Elodem modo atque eodem ordine operare similes 
partes vitri, donec vasa exhaurias '. 



CAPUT VII. 



DB CKOGBO TITRO. 



Quod si videris vas aliquod in croceum colorem mutari, sine 
illud coqui usque horam tertiam , et habebis croceum leve, et 
operare inde quantum volueris ordine quo supra. Si vis permitte 
coqui usque horam sextam et habebis croceum rubicundum ; fac 
etiam inde quod libuerit. 

I Sic codex L. Editio , donec tihi sex vasa hawias. 



refroidissement , qui devra 6tre me- 
diocrement chauffe. L espece de verre 
ainsi fabrique est pure et blanche. De 
la mSme maniere et d'apres les m^mes 
procedes, preparez de semblables mor- 
ceaux de verre jusqu a ce que vous ayez 
epuise vos vases. 



CHAPrrRE VII. 



DO TUag JHCVB. 



Si vous voyez quelqu'un des vases 
prendre une teinte de safran, laissez- 
le cuire jusqua la troisieme heure, 
et vous aurez du jaune clair ; employez- 
le autant que vous voudrez, d*apres 
les procedes indiques. Si vous voulez, 
laissez cuire jusqu a la sixieme heure , 
et vous aurez du jaune rougeAtre; 
faites^n aussi ce qu*il vous plaira. 
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CAPUT VIII. 

DB PURPIJRBO YITRO. 

Si vero perspexeris quod se forte vas aliquod in fulvum co- 
lorem convertat, qui carni similis est, hoc vitrum ppo membrana 
habeto, et auferens inde quantum volueris, reliquum coque per 
duas horas, videlicet a prima usque ad tertiam, et habebis pur- 
puream levem , et rursum coque a tertia usque ad sextam , erit 
purpurea rufa et perfecta. 



CAPUT IX. 



DE DILATAHDIS TITREIS TABULIS. 



Cum autem ex his coloribus operatus fueris quantum potue- 
ris, et vitrum in furno refrigeratum fuerit, expone opus tuum 
universum, et fac ignem copiosum accendi in furno in quo debet 



CHAPITRE VIII. 



Dv rKtma mvr»ab. 



Si vous reconnaiss^ que quelqu uu 
de vos vases tourne a une couleur 
fauve, qui se rapproche de la chair, 
gardez ce verre pour couleur de peau. 
En otant ce que vous voudrez , faites 
cuire le reste pendant deux heures, 
de la premiere a la troisieme, et vous 
aurez du pourpre clair; faites cuire 
de rechef, de la troisieme a la sixieme. 



vous aurez du pourpre roux et par- 
fait. 



CHAPITRE IX. 

D« LA DILA.TATtO>r DBS rSOXLLU DB .▼IKkK. 

Lorsque vous aurez fait autant que 
vous aurez pu du, verre de ces couleurs 
et qu*il se sera refroidi dans le four, 
exposez tout le produit de votretravail, 
et faites allumer un grand feu dans le 
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dilatari et aequari. Quo videlicet candente accipe ferrum cali- 
dum, et findens unam partem vitri, pone super larem candentis 
furni, et cum coeperit moUiri, tolle forcipem ferreum et lignum 
aequale , aperiensque in ea parte qua fissum est , dilatabis et 
cum forcipe secundum libitum aequabis. Cumque omnino aequa- 
tum fuerit, mox ejiciens inde mitte in furnum refrigerii modice 
calefactum , sic ut non jaceat, sed stet ad parietem ejus tabula, 
juxta quam statues et aliam pari modo aequatam, ac tertiam et 
reliquas omnes. Quae cum frigidae fuerint, utere eis in com- 
ponendis fenestris findendo particulatim qualiter volueris. 



CAPUT X. 

QrOMODO FIAKT TASA TITRBA. 

Vasa vero facturus compone vitrum ordine quo supra, et 



four ou doivent s^operer la dilatation 
et le nivellement. Quand il sera brft- 
lant, prenez un fer chaud , et fendant 
un morceau de verre, placez-le sur 
le foyer du four embrase. Des qu*il 
commencera k s'amoliir, prenez des 
tenailles de fer et un morceau de bois 
uni; et, Touyrant k Tendroit ou il a 
ete fendu, vous Tetendrez et Fega- 
liserez avec les tenailles autant qu'il 
vous plaira. Lorsqu'il sera partout 
egal , enlevez-le et le mettez dans le 
foumeau de refroidissement, un peu 
chauffe, sans quil soit pose a plat; 
mais appuyez une feuille contre le 



mur, puis une seconde aupres de 
celle-la, apres lavoir egalisee de la 
m^me maniere; et une troisieme, et 
toutes les autres. Quand elles seront 
froides, servez-vous-en pour compo- 
ser des fen^tres en coupant des mor- 
ceaux comme vous voudrez. 



CHAPITRE X. 

COMMBVT W POITT LBt VAlSt DB VBBBB- 

Pour fabriquer des vases , faites du 
verre d*apres les procedes indiques 
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cum sufQaveris secundum quantitatem quam volueris, non fa- 
cies foramen in fundo siciit superius, sed ita integrum sepa^ 
rabis a fistula cum ligno aquse intincto, quam fistulam mox 
calefactam adhaerere facies in ipso fundo. Elevans vero vas ca- 
lefacies in flamma, et cum ligno rotundo dilatabis foramen illud 
unde fistulam separasti , formans oram ejus ac dilatans secun- 
dum libitus tuos, amplificabisque circa fistulam fundum ut in- 
ferius cavum sit. Quod si volueris ansas in eo facere, quibus 
possit pendere, accipe gracile ferrum, mittens illud summo- 
tenus in vas vitri,et cum ei modicum adhaeserit, auferens pone 
super vas, in quo loco placuerit, et cum adhaeserit, calefacies ut 
firmiter haereat. Fac ex his ansas ' quot velis, interim tenens vas 
juxta flammam ut calidum sit nec tamen liquescat. Aufer etiam 
modicum vitri a furno ita ut filum post se trahat, et apponens 
vasi in quo loco volueris, circumvolve juxta flammam ut haereat. 
Quo facto secundum consuetudinem amovebis fistulam, mittens 



< E4itio vitiose ansis. 



plus haut; et, lorsque vous aurez souf- 
fle selon la quantite que vous desirez» 
vous ne ferez pas comme precedem-. 
ment une ouverture au fond, mais 
vous detacherez en entier du tube 
avec un bois trempe dans Veau ; puis 
chauffant le tube, vous le ferez adhe- 
rer au fond. Presentant le vase a la 
flamme, vous le chaufferez, etavec un 
bois rond, vous elargirez Touverture 
d*ou vous avez separe le tube, en tra- 
vaillant et dilatant a volonte les bords. 
Vous agrandirez le fond autour du 
tube en sorte qu il soit creux a la par- 
tie inferieure. Si vous voulez faire au 
vase des anses pour pouvoir le sus- 



pendre, prenez un fer mince, plon- 
gez-le jusqu'au bout dans le verre; 
quand il en aura pris un peu , enlevez 
et placez sur le vase ou vous vou- 
drez; lorsquil aura adhere, vous 
chaufferez pour consolider. Faites 
ainsi un tel nombre d'anses qu il vous 
plaira, tenant alors le vase pres de la 
flamme, de facon quil se conserve 
chaud sans se fondre. Prenez aussi 
un peu de verre dans le four, de ma- 
niere qu*il traine apres lui un fil , et, 
le placant sur la partie du vase que 
vous preferez, roulez autour pres de 
la flamme, pour quil adhere. Ceia 
fail, selon Tusage, vous 6terez le tube, 
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vas in furnum refrigecii ; atque hoc modo operaberis^ quantum 
velis. 

CAPUT XI. 

DB AmVLLIS Cra L01l«0 OOLL». 

Quodsivoluerisampullascum longo collo facere, sic age. Cum 
sufflaveris calidum vitrum quasi vesicam magnam, <^true fora- 
men fistulaB poUice tuo, ne forte ventus exeat, vibrans ipsam fi^ 
stulam cum Titro, quod ei appendet, ultra caput tuum, eo 
modoquasi velis eamtprojicere, et mox extenso coUo ejus in lon- 
gum,.elevata manu tua in altum, sine ipsam fistulam cum vase 
inferius dependere , ut coUum non curvetur, et sic separans cnm 
humido ligno mitte in fumum refrigerii. 



deposant le vase dans le fourneau de 
refroidissement. Yous opererez ainsi , 
tant que bon vous semblera. 



CHAPITRE XI. 

Pour fabriquer des flacons k long 
col, faites ainsi. Apres avoir souffie 
du verre cbaud, eti forme de grande 



vessie, fermex rouverture du tube 
avec votre pouce, de peur que Tair 
ne s*ecbappe, agitant le tube avec le 
verre qui y estsuspendu, par deniere 
votre t^te, comme si vous vouliez le 
jeter au loin. Le col s'etant developpe 
en longueur, levez votre main en haut, 
et laissez le tube avec le vase pencbe 
au-dessou6, de peur que le col ne se 
courbe; alors separant avec un bois 
humide , mettez dans le foumeau de 
refroidissement 
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CAPUT XIL 

M DI¥BMI8 TITEI OIUNUBIJS. 

Inyeniunturin antiquis aBdificiis paganorum in musiTO opere 
diversa genera. vitri; videlicet album, nigrum, viride, croceum, 
saphireum, rubicundum, purpureum^ et non est perspicax, sed 
densum in modum marmoris , et sunt quasi lapilli quadri, ex 
quibus fiunt elec^a in auro, argento et cupro , de quibus in 
suo loeo sufficienter dicemus. Inveniuntur etiam vascula diversa 
eorundem colorum, quse.coUigimt Franci in hoc opere peri- 
tissimi, et saphireum quidem fundunt in fumis suis, addentes 
ei modieum vitri clari et albi, et faciunt tabulassaphiri pretio- 
sas ac satis utiles in fenestris. Faciunt etiam ex purpura et vi- 
ridi similiten 



CHAPITRE XII. 



» BnrxuM OODUVM Dn vBaaa. 



On trouve dans les antiques edifices 
des Paiens, parmi les ouvrages de mo- 
saique, differentes especes de vare, 
savoir : du blanc, du noir, du vert, 
du jaune, du saphir, du rouge, du 
pourpre. II n*est pas transparent, 
mais opaque comme du marbre. Ge 
sont des especes de petites jnerres * 
carrees dont on fait des inorustattons 



dans l'or , Fargent et le cuivre : nous 
en parlerons avec detail k Farticle qui 
les conceme* On trouve aussi divers 
petits vases de ces m^mes couleurs, 
qui sont recueiliis par les Fran^ais^ 
tres-habiles dans ce travaiL Ik fon- 
dent dans leurs foumeaux le saphir^ 
en y ajoutant un peu de verre clair et 
blanc, et ik fobriquettt des feuilles de 
saphir pr^euses et assez utiies dans 
les fen^tres. Ils en fbnt Autant du 
pourpre et du vett. 



i-*. 
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CAPUT XIII. 

DB TITRBIS SGTPHIS , QUOS «RJBCI AIJBO BT ABGBRTO DBCOBART. 

Graeci vero faciunt ex eisdem saphireis lapidibus pretiosos 
scyphos ad potandum , decorantes eos auro hoc modo. Acci- 
pientes auri petulam, de qua superius diximus, formant ex ea 
efBgies hominum , aut avium , sive bestiarum , vel foUorum , et 
ponunt eas cum aqua super scyphum in quocumque loco vo- 
iuerint ; et haec petula debet aliquantulum spissior esse. Deinde 
accipiunt vitrum clarissimum , velut crystallum , quod ipsi 
componunt, quodque mox, ut senserit calorem ignis, solvitur, 
etterunt diligenter super lapidem porphiriticum ' cum aqua, 
ponentes cum pincello tenuissime super petulam per omnia, 
et cum siccatum fuerit, mittunt in furnum, in quo* fenestrae vi- 
trum pictum coquitur, de quo postea dicemus, supponentes 
ignem et ligna faginea in fumo omnino siccata. Cumque vide- 
rint flammam scyphum tandiu pertransire donec modicum ru- 

« porpkiretieum M. — * uii M. 



CHAPITRE XIII. 

on coorn db vtamB qttm us o&Bct oavMT D'oa bt d'aa60T. 

Les Grecs font avec les m^mes 
pierres de saphir des coupes precieu- 
ses pour boire. Voici comment ils les 
oment d*or. Prenant de la feuille d or, 
dont nous avons parle plus haut, ils 
en fabriquent des images d'hommes , 
d'oiseaux, d'animaux ou de feuillages, 
et ib les posent avec de Teau sur la 
coupe partout ou ils veulent. Gette 
feuiile doit ^tre un peu epaisse. En- 
suite ils prennent du verre tres-clair 



comme du cristal qu*ils composent 
eux-m£mes, et qui, en sentant la 
chaleur du feu, se dissout. lls le 
broient soigneusement sur une pierre 
de porphyre avec de Teau, et en appli- 
quent avec le pinceau une couche 
tres-fine sur toute la feuiile : lorsque 
cela est sec, ils le placent dans le 
foumeau dans lequel se cuit ie verre 
pour les vitraux peints dont nous par- 
lerons par la suite, et mettent dessous 
du feu avec des bois de h^tre parfaite- 
ment seches a la fumee. Quand ils 
voient la flamme penetrer ia coupe au 
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borem trahat, statim ejicientes ligna , obstruunt furnum, do- 
nee per se frigescat ; et aurum nunquam separabitur. 



CAPUT XIV. 



ITBM ALIO MODO. 



Faciunt etalio modo, accipientes aurumin molendino molitum^ 
cujus usus est in libris, temperant aqua , et argentum similiter , 
facientes inde circulos et in eis imagines , sive besdas, aut aves , 
opere variato , et liniunt haec vitro lucidissimo , de quo supra 
diximus. Deinde accipientes vitrum album et rubicundum ac 
viride , quorum usus est in electris , terunt super lapidem por- 
phiriticum unumquodque per se diligenter cum aqua, et inde 
pingunt flosculos et nodos, aliaque minuta, quae voluerint, opere 
vario inter circulos et nodos, et Umbum circa oram ; et hoc me- 
diocriter spissum, coquentes in furno ordine quo supra. Faciunt 



point qu elle prenne une legere rou- 
geur, aussitot, enlevant le bois, ils 
bouchent le foumeau jusqu*a ce qu il 
se soit refroidi, et Tor ne se detachera 
jamais. 



CHAPITRE XIV. 

mImB mJBT : AOTBB PKocioi. 

lls emploient aussi un autremoyen. 
Prenant de Tor moulu dans un mou- 
lin dont on se sert pour les livres, ils 
Tetendent d'e&u ; de m^me pour Tar- 
gent. lis en font des ronds, et dans ces 



ronds des images, des animaux ou des 
oiseaux d'un travail yarie; ils les en* 
duisent du verre tr^s-brillant dont nous 
avons parle. Ensuite, prenantduverre 
blanc, du rouge et du vert, en usage 
dans ies incrustations, ils broient sur 
une pierre de porphyre chacun de ces 
verres a part avec de Teau, ils en pei- 
gnent de petites fleurs , des noeuds et 
autres petits omements, a leur choix, 
avec un travail de differentes couleurs 
entre les ronds et les noeuds, et la 
broderie autour dubord; et cela, d^une 
epaisseur moyenne, cuisant dans le 
fourneau d'apres ies procedes deja in- 
diques. Ils font aussi des coupes de 
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quoque scyphos ex purpura sive levi saphiro, et fialas medio- 
criterextentocollocircumdantesfilis ex albo vitro factis, ex eo- 
dem ansas imponentes. £x aliis etiam coloribus variant diversa 
opera sua pro libitu suo. 



CAPUT XV. 

mC TITRO 6RJECO, QVOD MIJSITUII OP178 DBGDRAT. 

Vitreas etiam tabulas faciunt opere fenestrario ex albo vitro 
lucido, spissas ad mensuram unius digiti, findentes eas ealido 
ferro perquadras particulas minutas, et cooperientes eas in uno 
latere auri petuk, superliniunt vitrum lucidissimum tritum ut 
supra, et oomponunt eas conjunetim sijiper ferream tabulam, 
de quo pauloinferius dicemus, coopertam calce sive cineribus 
coquentes iniumo fenestmrum^ ut supra. Hujusmodi vitrum in- 
terpositum nmsivum opua onuiino deoorat. 



pourpre ou de sapkir leger, et des 
fioles k col mediocrement allonge, les 
entourant de fils faits avec du verre 
blanc, et j pla^ant des anses du mdme 
verre. Ils oment encore a volont^ 
leurs divers travaux d*autres couleun. 



CHAPITRE XV. 

.•« VnM «>JH «VI 0MM9 U VMVAffl, »■ MQUiQO». 

Ils font, de la m£me maniere que le 
verre k vitre, des feuilles d'un verre 



blanc^ brillant, de Tepaisseur d*un 
doigt. Us les coupent avec un fer 
chaud en petits morceaux carres, les 
couvrent, d*un c6te, de feuille d*or, 
puis d'uiie couche de verre tres-bril- 
lant, broye comme plus haut; ils les 
rejoignent ensemble sur une table de 
fer, dont nous parlerons un peu plus 
bas , couverte de chaux ou de cen-> 
dres, et les cuisent dans le foumeau 
du verre k vltre comme ci-dessus. Cette 
espece de verre, entremdlee k la mo- 
saique, j produit un tres-bel effet 
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CAPUT XVI. 

DB TA8I8 ncriLIBIJS MTBBBO GOLOBB TITBI PlCril. 

Scutellas quoqne fictdles et nayicula faciunt , aliaque vasa fi- 
Gtilia, pingentes ea hoc modo. Accipiunt omnium genera colo- 
rum , terentes ea singillatim cum aqua, et ad unumquemque 
colorem miscentes ejusdem coloris vitrum per se minutissime 
tritum cum aqua, quintam partem, inde pingunt circulos sive 
arcus vel quadrangulos, et in eis bestias, aut aves , sive folia vel 
aliud quodcumque voluerint. Postquam vero ipsa vasa tali modo 
depicta fuerint, mittunt ea in furnum fenestrarum , adhibentes 
inferius ignem atque ligna faginea sicca, donec a flammis cir- 
cumdata candescant, sicque extractis lignis furnum obstruunt. 
Possunt etiam eadem vasa per loca decorare auri petula, sive 
molito auro et argento, modo quo supra, si voluerint. 



CHAPITRE XVI. 

I VASU a^Amaiu ranm pb mFviAnra 

BB TSB»B. 



Ils font aussi des coupes, des na- 
yettes et autres vases d*argil€y quiU 
peignent de cette maniere. Ils pren- 
nmt des couleurs de toute espece, ik 
broientavec deFeau diacune separe"* 
ment ; k chaque oouleur, ils m^lent un 
cinquieme de verre de m£me couleur, 
broye a part avec de Teau; ils en pei- 
gnent des cercles, des arcs, des carres, 
ety dans ces figures, des animaux, de» 



oiseaux, des feuillages ou toute autre 
chose, k volont^. Apres avoir ainsi 
ome les vases de peintures, ils les 
mettent dans le foumeau du verre a 
vitre, y allumant un ttt de bois de 
hdtre sec jusqu*^ ce que , environnes 
par les flammes, ils soient chauffes 
au blane. Alors ils retirent le bois et 
bomhent le foumeam* Ils peuvent 
aussi k volont^ decorer i^ et Ik \es 
mdmes vases avec de la feuille d*or 
ou de la poudre d'or et d'argenty 
deia fa^on^ d^k indiquee. 
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CAPUT XVII. 

DB GOMPONBIIDIS PBRE8TRIS. 

Cum volueris fenestras componere vitreas, primum fac tibi ta- 
bulam ligneam aequalem tantae latitudinis et longitudinis, ut pos- 
sis unius cujusque fenestrae duas partes in ea operari, et acci- 
piens cretam atque radens cum cultello per totam tabulam, asper- 
ge desuper aquam per omnia, et frica cum panno per totum. 
Cumque siccata fuerit, accipe mensuram unius partis in fenestra 
longitudinem et latitudinem, pingens eam in tabula regula et 
circino cum plumbo vel stagno , et si vis limbum in ea habere, 
pertrahe cum latitudine qua tibi placuerit, et opere quo volue- 
ris. Quo facto pertrahe imagines quot volueris in primis plumbo 
vel stagno, sicque rubeo colore sive nigro, faciens omnes tractus 
studiose, quia necessarium erit cum vitrum pinxeris, utsecundum ' 
tabulam conjungens* umbras et lumina. Deinde disponens va- 



secundam ed. — » Coi^ungas f 



CHAPITRE XVII. 

DB I.A OOMMirriOV DBt mtTAU. 

Lorsque vous voudrez composer des 
fen^tres de verre, d*abord faites une 
table de bois unie, assez longue et as- 
sez large pour que vous puissiez y 
travailler deux panneaux de chaque 
fen^tre ; prenant de la craie et la ra- 
clant avec un couteau par toute la 
table, aspergez deau partout, etfrot- 
tez partout avec un linge. Quand cela 
sera sec, prenez mesure de la lon- 
gueur et de la largeur du panneau de 



la fen^tre, marquez-la sur la table a ia 
regle et au compas, avec du plomb 
ou de Fetain. Si vous voulez y faire 
un bord> tracez-le avec la largeur et 
rornement que vousjugerez convena" 
bles. Gela fait, tracez les images en 
aussi grand nombre que vous voudrez, 
d*abord avec du plomb ou de Tetain ^ 
ensuite avec de la couleur rouge ou 
de la noire, faisant tous les traits 
avec soin; car il faudra, lorsque vous 
aurez peint le verre, faire rencon- 
trer les ombres et la lumiere selon 
le plan de la table. Disposant les 
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rietates vestimentorum, nota uniuscujusque colorem in suo loco, 
et aliud quodcumque pingere volueris, littera colorem signabis. 
Post haec accipe vasculum plumbeum , et mittens in eo cretam 
cum aqua tritam , fac tibi pincellos duos vel tres ex pilo , vide- 
licet de cauda mardi , sive grisii , vel spirioli , aut catti , sive de 
coma asini ; et accipe unam partem vitri cujuscumque generis 
volueris, quae ex omni parte major sit loco in quo ponenda est, 
adhibens eam campo ipsius loci , et sicut consideraveris tractus 
in tabula per medium vitrum, ita pertrahe cum creta super vi- 
trum'exteriorestractustantum, et si vitrum illud densum fuerit 
sic ut non possis perspicere tractus qui sunt in tabula , accipiens 
album vitrum pertrahe super eum , utique cum siccum fuerit 
pone densum vitrum super album elevans contra lucem , et sicut 
perspexeris, ita pertrahe. Eodem modo designabis omnia genera 
vitri sive in facie, sive in vestimentis, in manibus, in pedibus, in 
hmbo, vel in quocumque loco colores ponere volueris. 



differentes draperies, marquez la cou- 
leur de chacune k sa place; et toute 
autre chose que vous vous proposez 
de peindre , indiquez - en la coiileur 
par une lettre. Apres cela, prenant 
un petit vase de plomb , et y mettant 
de la craie broyee dans de Teau, 
faites-vous deux ou trois pinceaux de 
poil, savoir de queue de martre, ou de 
vair, ou d'ecureuil, ou de chat, ou de 
criniere d*4ne; prenez un morceau de 
verre de Tespece que vous voudrez, 
.plus grand partout que Vespace qu'il 
doit occuper, le placant a plat sur cet 
espace. Alors, comme vous verrez les 



traits sur la table a travers le verre, 
tracez-y ainsi avec de la craie les traits 
exterieurs seulement; et si le verre est 
epais au point que vous ne puissiez 
apercevoir a travers les traits qui sont 
siur la table, prenant du verre blanc , 
tracez-les dessus; quand il sera sec, 
appliquez le verre epais contre le 
blanc, et, elevant k la lumiere,cal- 
quez-les comme vous les verrez. Vous 
marquerezde m£me tous les genres 
de verre , soit pour les figures , soit 
pour les draperies, les mains, les pieds, 
la bordure, ou tout ce que vous vou- 
drez colorier.- 
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CAPUT X¥iH. 

DS DITID9NDO TITM. 

Postea calefacies ia foco ferrum diyisoriuni , quod sit per em«* 
nia gracilie) sed in fine gnossins. Quod cum canduerit in grosaiad 
parte, apptone vitro, quod dividere volueria, et laox apparebit 
initiwn fracturae. Sir vero vitrum durum fuerit, madefac illud di- 
gito tuo ex saliva in loco, ubi ferrum posueras; quo statim fisso, 
secundum quod dividere volueris, trahe ferrum et fissura seque*- 
tur. Omnihus vero partibus ita divisis, accipe grosarium ferrum, 
quod sit longitudine uiwis palmi, utroque capite recurvum, cum 
quo aaquabis et conjunges omnes parte&, unamquamque in suo 
loco. His ita compositis accipe colorem cum quo vitrum pingere 
debes, quem tali modo componest. 



CHAPITRE XVUI. 

BB uk uunitM M oovfsa ls itsuib. 

Vous ferez chauffer au foyer le fer 
a couper. II devra fitrc mince par- 
tout, mais plus gros au bout. Quand il 
sera rouge, appliquez-en le gros bout 
sur le verre que vous voudrez diviser, 
et bientot apparaitra un commence- 
ment de f^lure. Si le verre resiste, hu- 
mectez-le de salive avec votre doigt k 
Fendroit ou vous aviez place le fer, 



il se fendra aussitot. Selon que vous 
voudrez couper, promenez le fer, et 
la fissure suivra. Toutes les parties 
ainsi divisees, prenez le gresoxr : ce 
fer sera de la longueur d*un palme et 
recourbe k chaque t^te ; avec lui vous 
egaliserez et joindrez tous les mor- 
ceaux, chacun a sa place. Ces cboses 
ainsi disposees, prenez la couleur avec 
laquelle vous devez peindre le verre; 
elle se compose de la maniere sui- 
vante. 
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CAPUT XIX. 

Tolle€uprum Mnue peroassum , comburens in p^rvula patella 
ferrea, donec pulvis omnilK) sit, et>acoipe partioulas yiridts vi- 
tm, et saphiri^raeoi^ terens^singulariterinterduoslaptdespdrfiri- 
ticos, et oommiscens^ haee tria simul ,.ita ut sit tertia pars pulTis, et 
tertia viride, tertiaque saphirum, teres pariter superipsum lapi- 
dem bum vino vel urinadiligentissinxe, et mittens ifi va^ ferreum 
ftiva plumbeum,pinge vitrum cumomni^cautela seonndamtraietus, 
qui sunt in tabula. Quod si iitteras in vttro £Roere fvohieni^, ^rtes 
iUas cooperies ooiaiBO ipso colore, scribens eas eauda pincelli. 



CHAPITRE XIX. 

«B I^ COOI.BD& ATBC ULQVBLLB OV m«T U VBMB. 

Prenez du cuivre mince battu , brA- 
lez-le dans un petit vase de fer, jus- 
qixk ce.qu*il soit reduit en poudre, puis 
des parcelles de yeire vert et de saphir 
greC) broyes Tun apres i'autre entre 
deux pierres de porphyre; m&lez cet 
trois choses ensemble de facon que l^ 
cuivre y soit a la dose d*un tiera, le 



vert d*un tiers et ie saphir d'un tiers. 
Vous broierez le tout soigneusement 
^ur la m^me pierre/avec du vin ou de 
Turine, et, mettant dans un vase de 
fer ou de plomb ^ peignez le verre en 
suivant scrttpuletsetiltBnt' les traits qui 
sont sur la table. Si vous voulez faire 
des lettres sur le verre, vous couvrirez 
ks miA-eemx emierettiettt de couleur 
et veuB i^rirez avec la queue du pin-^ 
ceau. 



Digitized by 



Google 



( loo ) 



CAPUT XX. 

DB GOLOSnVS TRIBCS AD LVMIIIA III TITRO '. 

Uinbras et lumina vestimentorum , si studiosus fueris in hoc 
opere, poteris eodem modo facere, sicut in pictura colorum , tali 
modo, Cum feceris tractus in vestimentis ex colore praedicto, 
sparge eum cum pincello ita ut vitrum fiat perspicax iri ea parte, 
qua luminam facere consuevisti in pictura, et idem tractus in 
una parte sit densus, in altera levis , atque levior cum tanta dili- 
gentia discretiis, quasi videantur tres colores appositi. Quem 
ordinetn etiam observare debes infra supercilia , et circa oculos 
atque nares et mentum , ac circa facies juvenum , circa pedes nu- 
dos et manus et reliqua membra nudi corporis, sitque species 
picturae composita colorum varietate. 

> HuDc titulum, io Ed. vitiose descriptum, posuimiis ex indice capitun. 



CH4PITRE XX. 

DU TAOn COVUDM rOOK LU LOMlftaU DAn LS VUKI. 

Yous pourrez faire, si tous le vou- 
lez ici , les ombres et les lumieres des 
draperies, comme dans la peinture, de 
la maniere suivante. Apres avoir fait 
les traits dans les draperies avec la 
couleiu* indiquee plus haut , etendez- 
la au moyen du pinceau, de facon que 
le verre devienne transparent k la par- 
tie ou vous avez couturoe de placer 
la lumiere dans la peinture; que le 



m^me trait soit epais d*une part et le- 
ger de Tautre, puis plus leger encore , 
et teilement distinct, qu'il semble que 
trois couleurs aient ete appliquees. 
Vous devez observer le m£me procede 
«au-dessous des sourcils, autour des 
yeux , des narines et du menton, au- 
toiu* des visages de jeunes gens, autour 
des pieds nus, des mains et des autres 
membres du corps nu. Que ce genre 
de peintiu*e soit nuance de diverses 
couleurs. 
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CAPUT XXI. 

DB ORNATC PIGTCRA III TITRC 

Sit etiam quidam ornatus in vitro, videlicet in vestibus, in se- 
dibus, et in campis, in saphiro, in viridi et albo, purpureoque 
colore claro. Cum fecerispriores umbrasin hujusmodi vestimen- 
tis, et siccae fuerint, quicquid reliquum est vitri, cooperi levi co- 
lore, qui non sit tam densus sicut secunda umbra, nec tam clarus 
sicut tertia, sed inter has medius. Quo exsiccato fac cum cauda 
pincelli juxta priores umbras, quas feceras, subtiles tractus ex 
utraque parte , ita ut inter hm tractus et priores umbras illius 
levis * coloris subtiles tractus remaneant. In reliquo autem fac 
circulos et ramos, et in eis flores ac folia eodem modo, quo fiunt 
in litteris pictis ; sed campos qui coloribus implentur in litteris, 
debes in vitro subtilissimis ramusculis pingere. Potes etiam in ip- 
sis circulis interdum bestiolas et avicolas et vermiculos ac nudas 

■ Ex ind. cap. sicut supra. — > Ed. levius. 



CHAPITRE XXI. 

DB L'0&>BMBlfT OB LA rBlVTnBB «DB ▼BBRB. 

II faut aussi un certain ornement 
sur ie verre, savoir dans les draperies, 
^ns les sieges et dans ies cliainps, 
sur ie sapiiir, le vert, le blanc et le 
pourpre clair. Lorsque vous aurez fait 
les premieres ombres dans les drape- 
ries de ce genre, et qu elies seront se- 
ches, couvrez tout ce qui reste de 
verre d*une couleur i^ere, qui ne soit. 
ni aussi fonc^e que la seconde ombre, 
ni aussi claire que la troisieme , mais 
qui tienne le milieu entre ies deux. 



Cela sec, afvec la queue du pinceau^ 
de chaque cote de vos premieres om- 
bres, faites des traits fins, de sorte 
qu'entre ces traits et les premieres 
ombres de cette legere couleur il reste 
des traits delicats. Dans le reste, 
faites des cercles et des rameaux, et 
dedans des fleurs et des feuilles de la 
m£me facon que dans les lettres pein- 
tes. Pour les champs qui se couvrent 
de couleurs dans les lettres, vous de- 
vez, sur le verre, les peindre avec 
des rameaux tres-delicats. Vous pou- 
vez aussi introduire quelquefois dans 
les cercles cle petits animaux , de pe- 
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imagines inserere. Eodem modo facies campos ex albo claris- 
simo, cujus campi imagines vesties cum saphiro, viridi, purpura, 
et rubicundo. In campis vero saphiri et viridis ' coloris eodem 
modo depictis, et rubicundi non picti , facies vestimenta ex albo 
^larissiiiio, quo vestimenti genere nuUum ^eciosius est. £x supra 
diotis tribus coloribus pinges in limbis ramos et folia , flores et 
ikmIos, ordinequo supra; et uteris eisdem in vultibus imaginum 
et Hiai^ibus ac pedibus et in nudis membiis per omnia pro eo 
colore, qui in prdeoedenti libro dicitur posc. Croceo vitro non 
multum uteris in vestimentis nisi in coronis et in ^is locis ubi au- 
rum ponendum esset in pictura. His omnibus compactis ac de- 
pictis coquendura est vitrum et color confirmaiidus in furno quem 
compones hoe modo. 

« Ed. virklL 



tits oiseaux, des insectes et des images 
nues. Vous ferez de la m^me maniere 
les champs de blanc tres-clair; vous 
en revStirez les images de saphir, de 
vert, de pourpre et de rouge. Pour 
les champs de saphir et de vert pareil- 
lement peints, et de rpnge sans des- 
sins, Yous y . £erez les dEapenes de blanc 
tres^dair : il n j a pas jd*espeoe de 
draperies plus helle que <^e-liu Avec 
les trois couleors deji design^, ydus 
peindrez, dans les bordurces, des ra^ 
meaux^ des CeuilleSy des fleurs et des 
Qoeuds d*apres le procede indique. 



Vous vous en servirez aussi partout 
dans les visages, les mains. les pieds 
et ies membres nus des images, au 
lieu de la couleur qui, au livre pre- 
cedent) est appelee posch. Vous ferez 
rarement nsage da vert jtune dans les 
draperies , si ce n*est pour les cou- 
ronnes et )es endroits ou l'on place* 
fttit de Tor en peintuffe. Tootes ces 
oboMs Mnpoaees et eoloii^ei) il^reitie 
ik < Affonnir la 'couleur, en cuisRBt \t 
verre :dftitt un ifeur que; wus febri* 
querez ainsi. 
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CAPUT xxn. 

ra FURNO Uf QOO T1TA1U& GOQIUTVR '. 

Acdpe virgas. flexibiles infigens^^as ter.r9et iaEbitiigtilodinius, 
utiroque capite aequaliter iu similitudinem areuum, qui arcus ha* 
beant altitudinem. pedis etdimidii, latitudinem quixjpiaaimikm, 
longitudinem vero modice amplius duorum pedum. Deifide ma- 
cerabis argillam fortiter cum aqua et fimo equi, tta ut tres parCes 
sint argilla, et quarta fimia. Qua optime macerata, miscebis ei 
foenum siccum, faclens ei pastillos longos et cooperies arcumvir-* 
garum interius et exterius ad spissitudinem uaiuspiig^ , et iir 
medio superius relinques fbramen rotundum per quod possis 
manum tuam imponere; facies etiam. tibi tres trabes ferreos gvros-' 
situdine unius digiti , et longitudine tanta ut possint transire la^ 
titudinem furni , quibus facies ex utraque parte tria fbramina, ut 
cum volueris possis imponere et eicere. Tuuc pones in furnum 
ignem et ligna donec exsiccetur. 

< Ex iod. cap. aicat supra. 



CHAPITRE XXII. 

DO TOVftSBAV DAK» LBQ«aL «B COIT LB TBBBB. 

Pr«BeB de» bagfuettefs^flexibteset les 
plantez en terre) ckins ttn angle de 
maison, par les deux bouts, egale* 
ment, en forme d*arcs. Ges-arcs doi- 
yent ^tre bauts d'un pied' et demi, 
larges d*autant, et longs d'un peu 
plus de deux pieds. Vous petrirez for- 
tement de Targile, avec de Veau et dti 
Siunier de cherral, a la proportion de 
ttt)is quarts d^argile sur un quart de 
fiimier. Ce m^ange bien petri, vous j 
mtiereE du foin sec, en faisant des 



tourteaux iongs; et vous couvrirez la 
▼oAte des baguettes interieurement 
et exterieurement, de l'epaisseur du 
poing. Au milieu de la partie supe> 
rieure, vous laisserez une ouverture 
ronde pour pouvoir introduire Totte 
main. Vous fabriquerez aussi trois 
barres de fer de la grosseur d*un 
doigt, assez longues pour traverser la 
largeur du four, et percees a chaque 
bout de trois trous, afin que vous 
puissiez, quand vous voudrez, les 
placer ou les retirer. Alors vous met- 
trez dans le four du feu et du bois 
jusqu'4 ce qu'il soit sec. 
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CAPUT XXIII. 

QCOMODO GOQUATIJR TITROBI. 

Interim fac tibi tabulam ferream ad mensuram furni interius, 
exceptis duobus di^tis in longitudine et duobus in latitudine, 
super quam cribrabis calcem vivum siccum , sive cineres spissi- 
tudine unius festucae, et cum aequali ligno compones eos ut fir- 
miter jaceant. Habebit eadem tabula caudam ferream , per quam 
possit portari et imponi ac extrahi. Pones autem super eam vi- 
trum pictum diligenter et conjunctum , ita ut in exteriore parte 
versus caudam ponas viride et saphirum , ac interius album et 
croceum et purpureum , quod durius est contra ignem , et sic 
immissis trabibus pones super eos tabulam. Deinde accipies ligna 
faginea in fumo valde sicca, et accendes ignem modicum in 
furno, postea majorem cum omni cautela, donec videas flam- 
mam retro, et ex utraque parte inter furnum et tabulam ascen- 
dere, et vitrum transiendo atque quasi lingendocooperire, tamdiu 



CHAPITRE XXIII. 

OOMMSirT 0« COIT LB TaKlB. 

Cependant, faites-YOus une table de 
fer k la mesure de rinterieur du four, 
diminuant deux doigts sur la iongueur 
et deux sur la largeur; vous y tamise- 
rez de la chaux viye seche ou des cen- 
dres, de Tepaisseur d'une paiile; vous 
les arrangerez avec un bois lisse, afin 
c[u*elies tiennent solidement. Cette 
m^me table aura une queue en fer 
pour la porter, Tintroduire ou la re- 
tirer. Vous y placerez ie verre, soigneu- 



«ement petnt et uni , de maniere que 
sur la partie exterieure, vers la queue, 
soient le vert et le saphir, sur ia par- 
tie interieure le blanc, ie jaune et le 
pourprei resistant davantage au feu. 
Alors, introduisant les barres, vous 
mettrez la table dessus. Vous prendrez 
du l)ois de hdtre bien seche a la fu- 
mee, vous allumerez dans le four^ 
neau un feu modere, ensuite plus 
fort, avec grande pi^caution. Lorsque 
vous verrez ia flamme ressortir, mon<-> 
ter, des deux cotes, entre le four et la 
table, et couvrir le verre en passant 
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donec modice candescat, et statim eimens ligitaobstrues os foi^ 
naeis diligtoter, ac siiperios fovamen per qnod Amius exibat 
usque dum per se refrigeret. Ad boc* Talet calix et einis super 
tabulam , ut senret vitrum , ne super nudum ferrum a^calore con- 
fritt^atur. Ejecto autem vitro proba, « 'possis cnmtunguetuo 
colorem erodere; » non,* sufficit ei, si autem, ^itefum repone. 
Tali modo partibus omnibus eootis, repooiesuper tabukm ein- 
gulas in suo toeo, deinde fonde caUmos ex puro plumbo hoo 
modo. 



CAPUT XXIV. 



HB FBEaSlS > 1NF1J80RI1S. 



Fac tibi duos ferros, qui habeant latitudinem digitorum duo- 
rum et spissitudinem unius digiti , longitudinemque unius ulnae. 



Ed,ferris. 



comme en le l^hant jusqn^ii ce qu'il 
blandiiase on peu, aussitot, dtez le 
hois. Veusfennerezla pone du Som* 
neau avec soin, ainsi que roureiture 
superieure par ou soitait la fumee, 
tandis qu*il se refroidirtt de lui«m^e. 
La diaux et la oendre sw la tabie 
seryent ii conserver le verre qui ne 
peut plus se briser par )a chaleur et 
le contact imm^diat avec le fer. En 
retirant le verre, essayez si vous pou- 
vcz gratter la couleur avec votre on- 
gle. Si elle ne s*enleve pas, il sufSt. 
Dans le cas contraire, mettez-le cuire 



dtreche^ Toutes les parties cuites 
ainsi, replaces sur ia table chaccme 
en-son lieu j enftuite fendez deicverges 
de plombpur de la mani^csttvmte. 



CHAPITRE XXIV. 

BU montM MM vu> 

Fabriquez deux fers qui aieut deux 
doigts de iargeur, un d'epaisseur et 
une aune de longueur.Yous les assem- 
blerez k Fune des extremites en ma- 

i4 
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Hos copulabis in una summitate in modum cardinum ut sibi ad- 
haereant , et uno clavo firmentur, ita ut possint claudi et aperiri , 
et in altero capite facies eos aliquantulum latiores et tenuiores 
ita, ut cum clauduntur, sit quasi initium foraminis interius, et 
exteriores costae aequaliter procedant ; sicque conjunges eos cum 
runcina et lima, ut nihil luminis inter eos perspicere possis. 
Post haec separabis eos ab invicem y acceptaque regula facies in 
medio unius partis duas lineas, et e contra in medio alterius 
duas, asummo usque deorsum parva latitudine, et fodies, ferro 
fossorio, quo candelabra fodiuntur ac cetera fusilia, quam pro- 
funde volueris, et rade interius inter duas regulas modicum in 
utroque ferro, ut cum plumbum in eis fuderis, una pars fiat. Os 
vero, in quod funditur, ita ordinabis, ut una parsferri jungatur 
in alteram, ne possit in fundendo vacillare. 



niere de gonds pour qu'ils se tiennent 
ensemble, assujettis par un clou^ afin 
de pouvoir s*ouvrir et se fermer. A 
Tautre t£te, vous les ferez un peu plus 
iarges et plus minces , de fa^on que, 
lorsqu*ils sont fermes, il y ait comme 
un commencement de cavite inte- 
rieure, et que les cotes exterieurs 
s avancent egalement : vous les join- 
drez au moyen du rabot et de la lime, 
si bien que vous ne puissiez aperce- 
voir de lumiere entre eux. Apres cela, 
vous ies separerez*i'un de Tautre, et 
prenant une regle, vous tracerez deux 
lignes au miiieu de Tun des morceaux, 
puis deux au milieu de Tautre sur la 



place correspondante, du haut jus« 
qu'en bas , de peu de largeur. Vous 
creuserez avec le fer dont on se sert 
pour creuser les chandeliers et autres 
ouvrages en metal fondu , aussi pro- 
fondement que vous voudrez : vous 
raclerez un peu int^eurement entre 
les lignes faites a la regle dans les 
deux branches, afin que, quand vous 
y aurez coule le plomb, il n'y ait 
qu*une partie. Quant a Fouverture ou 
Ton verse, vous Tarrangerez de sorte 
que Tune des pieces de fer s*adapte a 
Tautre, afin que pendant la fusion 
elle ne puisse vaciller. 
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CAPUT XXV. 

DB PCIIDBNDIS CALAMIS. 

Post hsec fac tibi larem ubi plumbum fundas, et in lare fossam 
in quo ponas testam ollae magnam, quam linies interius et exte- 
rius argilla cum fimo ' macerato ut firmior sit, et super eam ac- 
cendes ignem copiosum. Cumque siccata fuerit , pone plumbum 
super ignem intra testam ita, ut cum liquefactum fuerit fluat in 
eam. Iterum * aperiens ferrum calami pone super carbones, ut 
calidum fiat, et habeas lignum longitudinis uniusulnae, quod sit 
in uno capite, quo manu tenebitur, rotundum, in altero vero 
planum et latum ad mensuram quatuor digitorum, ubi incida- 
tur in transverso usque in medium secundum latitudinem ferri, 
in quam incisuram ipsum ferrum calidum et in se clausum po- 
nes, et ita in superiori parte manu modicum reflexa tenebis, ut 
inferiori parte super terram stet, acceptaque parvula patella 

■ Sic C. L. £d. fumo. — * interim legendum ▼idetur. 



CHAPITRE XXV. 

DB LA ranmi dw tbmu. 

Faites un foyer pour y fondre du 
plomb, et dans ce foyer, une fosse 
ou vous placerez un grand vase en 
terre. Vous Tenduirez k rinterieur et 
k Texterieur d'argile petrie avec du 
fumier, afin de lui donner de la soli- 
dite ; dessus, vous allumerez un grand 
feu. Quand il sera sec, placez du 
plomb sur le feu au milieu du vase 
en sorte qu il coule au fond lorsquil 
sera fondu. Alors, ouvrant le fer creux. 



placez sur les charbons pour qu il 
chauffe; ayez un bois d'une aune de 
longueur, qui soit rond au bout par 
lequel on le tient k la main , et k Vau- 
tre^ plat et large de quatre doigts; 
que Ik il y ait une entaille transversale 
jusqu au milieu selon la largeur du 
fer. Dans cette entaille vous placerez 
le fer chaud et ferme sur lui-m^me; 
en cet etat, vous ie tiendrez par la 
partie superieure , la main legerement 
pliee, pour que de la partie infe- 
rieure il repose sur la terre : prenant 
une petite cuiller en fer, chauffee, 

i4. 
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ferrea calefacta , hauri liquefactum plumbum et funde in fer- 
rum. £t statim depone patellam super ignem ut semper calida 
sit, ejectumque ferrum a ligno super terram aperi cum cultello, 
et eiciens calamum rursum claude et repone in lignum. Si autem 
non possit p}umbttm'iefro> fbiditiis.infliiieare) oaklaoto moUus 
ierro iterum funde; siccfaeitemperabisidoneoiplenuinefiatyquia, 
si^aequalit^rttempearartum fuerit) in unocalorefplusiquswi quadr^- 
ginta' calamos fundere potens. 



CAPUT XXVL 



ra Lieirao ihfusokio. 



Quod sifemimnon bftbuerisvpei^iriQ tibi Ugnum abie^um 
vel aliud, quod aequaliter findi possit, longitudinis, latitudinis et 
spissitudinis ut supra, quod fis$um incide exterius rotijindum. 



pui^e?^ U pjlomb fondu et versez dans 
le.fer. AuAsitot c[^po3QZ la cuiller 
sur le feu ppur qu*eUe soit toujours 
chwd^9 jete;^ k terre le fer degage 
d«i hoi$^ ouvrez. avec un CQuteau, 
Qtez.la yerge, feiinez derechef et 
replacez dans le |>ois. Mais, si le 
plopib ue peut couler jusqu*au fond 
du fer» ajant mieux chauffe ce fer, 
Terstfz.de nouveau^ et tous eleve- 
se0,:4W6i la . tea^eratui:^ jusqu'^ ce 
qtt*ii se. rempUsse : car» si.eUe est 
egale, avec une seule chaleur vous 



pourrez fondre plus de quarante ver- 
ges. 

CHAPITRE XXVI. 



Si Yous n*ayez pas de fer, cher- 
chez un bois de sapin ou autre qui 
puisse £tre fendu droit, de la lon- 
gueur^ 4^ la largeur et de Tepais- 
seur deja indiquees. Apres ravoir 
fendu, arrondissez-le exterieurement. 
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Deinde ordinabis> duo signa p»r¥ula exterius 'in> utraque utrius^ 
que4igra fronte^ secundumqiiod voliieiasrealamttnKesse lutam 
in medio^aecipiensque filum lineum retortum et gracile^ jnade^ 
fac illud in^rabeo colore^ diq^unebsepae lignisi sapeK/^un^ par^ 
tem interiusapponeipsum filumasignD, quod incidisti supenus^ 
usque ad signum inferius, ita ut fimuter extendatur^. et adjun^ 
gens illi alterum lignuol fortiter comprime, ita ut cum sepavave^ 
ris, color in utrisque partibus appareat. Ejectumque filum et 
rursum colore madidum affige in alterum signum, iterumque 
super pone alterum lignum et comprime. Gumque in utrisque 
partibus color apparuerit, incide cultello calamum, quam latum 
et profimdum volueris, sic tamen ut iiicisura finem non pertrans- 
eat, sed superius, ubi infundi debet, foramen habeat. Quo facto 
ligna conjunge, ligans cum corriga a summo usque deorsum, et 
tenens cum ligno infimde plumbum^ solutaque corriga eiceca- 
lamum. Rursumque ligans et infundens, hoe tam diu facies, 



Yous marquerez deux petits signes a 
rexterieur, k chaque bout de chacun 
des deux boisy^s^lon, la, i^ig^ur que 
Yous voudrez donner au milieu des 
Yerges. Plrenant du fil de iin tetors et 
fin, trempez-le dans de la couleur 
rouge; separant les bois, appliquez ce 
fil sur une des faces interieures, de- 
puis le signe marque k Textremite 
superieure jusqu a celui de Tautre 
extremite^ en sorte quil soit forte- 
ment tendu ; puis , appliquant Tautre 
bois, comprimez avec force de fa^on 
que, quand vous aurez separe, ia cou- 
leur paraisse sur les deux morceaux. 
Enlevez le fii, trempez-ie derechef 



dans la couleur, imprimez sur i'au- 
tre signe, replacez l'autre bois, et 
sme^ Loi^q^e. I^ x^ulniEAurapAru 
dftBs les deujXAnArcfaxvi^.faitfts aveos 
un cauieaiij le.ciei»r4#Tla.lj»ffgei)Mr.ei- 
de k pro&aiideyirvquajY€w^>voudtefk^ 
en isorte.^ependawlrque.la» raisune ue* 
trase^e.pas l^ bout,,^ qAi*e»,hattC, 
paff*ou Vou doit versei^„il/ytiait.une. 
ouvertuoek' Qeh faii; > |oigaez, les hok^^ 
liant: avec ime.cpuiToi^ du> haut eo 
ba8« Tenant avec. u» <m^ bois, yern. 
sez. le plomb etdeiian^ila. courroiA, 
otez la verge :. de vnkwveaurliny 
versez et continuez cela jusqu'a ce 
que la br&lure arrive k ia fin de la 
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donec ustura usque in finem incisurae perveniat; sicque postea 
leviter, quoties et quantum volueris, infundere poteris. Cumque 
tibi sufBcere calamos videris, incide lignum duobus digids latum 
et tam spissum sicut calamus latus est interius, dividens illud in 
medio ita, ut in una fronte integrum sit et in altera incisum ubi 
calamus inferatur. Quem impositum incide cum cultello ex utra- 
que parte, et plana et rade sicut placuerit. 



CAPUT XXVIL 

DB GONJCIIGBIIDIS BT SOLIDAIIDIS FBNBSTRIS. 

His ita completis accipe stagnum purum et commisce ei quin^ 
tam partem plumbi, et funde in supradicto ferro sive ligno quot 
calamos volueris, cum quibus opus tuum solidabis. Habeas quo- 
que clavos quadraginta longitudine digiti unius, qui sint in uno 
capite graciles et rotundi, in altero quadri et recurvi penitus, 



rainure. Alors tous pourrez verser 
legerement autant que tous Toudrez. 
Quand tous penserez aToir assez de 
Tei^es, coupez un bois large de deux 
doigts et epais comme la Terge est 
iarge interieureraent, le fendant par 
le milieu pour que d*un bout il soit 
entier, et presente de iautre une 
fente k placer la Terge. Apres l'y 
aToir mise, taillez aTCC un couteau 
des deux cotes; polissez et raclez, 
comme il tous plaira. 



CHAPITRE XXVII. 

DM i.'ambii>i^b n Ds LA tovDOKB DBi miinB». 

Ges choses ainsi executees, prenez 
de Vetain pur et m£lez-y un cinquieme 
de plomb, fondez dans le fer ou le 
bois decrit ci-dessus, autant de Ter* 
ges que tous Toudrez, aTec lesquelles 
Tous souderez Totre traTail. Ayez 
aussi quarante clous de la longueur 
d*un doigt, qui soient k Tun des 
bouts pointus et ronds, k Tautre 
carres et tout k fait recourbes de 
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ifa ut foramen appareat in medio. Deinde accipe vitrum pictum 
et coctum et pone secundum ordinem in altera parte tabulae ubi 
nulla pictura est. Post haec tolle caput unius imaginis, et cir- 
cumvolvens illud plumbo repone diligenter in suo loco, et cir- 
cumfige ei tres clavos cum malleo ad hoc opus apto, adjungens 
ei pectus et brachia ac reliqua vestimenta ; et quamcumque par- 
tem stabilieris, confirma eam exterius clavis, ne moveatur a suo 
loco. Tunc habeas ferrum solidatoriui]!, quod sit longum et gra- 
cile, in summitate vero grossum ac rotundum, et in summo ip- 
sius rotunditatis deductum et gracile, limatum et superstannatum, 
ponaturque in ignem. Interim accipe calamos stanneos quos fu- 
disti, et perfunde eos cera ex utraque parte, et radens plumbum 
in superficie per omnia loca , quae solidanda sunt. Accepto ferro 
calido appone ei stagnum, in quocumque loco duae partes 
plumbi conveniunt, et cum ferro linies donec sibi adhaereant. 
Statutis vero imaginibus eodem modo ordinabis campos cujus- 
cumque coloris volueris, et sic particulatim compones fene*- 
stram. Perfecta vero fenestra et in uno latere soHdata , conver- 



maniere a laisser paraitre une ouver- 
ture au miiieu. Prenez le verre peint 
et cuit, mettez-le en ordre sur Tautre 
partie de la table ou ii n y a aucun 
dessin. Apres cela, enveloppant de 
plomb la t^te d'une image, mettez-la 
soigneusement a sa piace et fichez 
a divers points de sa circonference 
trois clous avec un marteau propre a 
cette operation. Joignez-y la poitrine, 
les bras et autres parties v^tues : tout 
ce que vous attacherez, a£fermissez- 
le eiterieurement avec des clous, 
de peur de deplacement. Ayez alors 
un fer a souder qui soit long, mince, 
gros et rond au bout, puis a rextre- 



mite de ia rondeur, aminci, effile, 
lime et recouvert d'etain, et mettez- 
le au feu. Gependant prenez les vei^es 
d etain que vous avez fondues, cou- 
vrez-les de cire des deux cotes, ra- 
clant le plomb a la superficie a tous 
les endroits qui doivent dtre soudes. 
Avec le fer chaud, mettez de Tetain 
partout ou deux morceaux de plomb 
se rencontrent, vous promenerez le 
fer jusqu a ce qu*ils adherent entre 
eux. Les images posees, vous arran- 
gerez de la mSme fa^on les champs 
de la couleur que vous voudrez : 
vous composerez ainsi la fenStre par- 
tie par partie. Lorsqu elle est ache- 
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samnn aliud similimodo radendo et solidando eonfirmabts per 



omnia. 



CAPUT XXVIII. 



DB GBBIMIS NGTO ▼ITBO IMPONBNDIS. 



In imaginibus vero feneMrarum si yolueris in crucibus, et in 
libris, aut in omatuvestimentorum, super vitrum pictum gem- 
mas £iLcere alterius coloris absque plumbo, videlicet iacinctos' et 
smaragdos, hoc modo.agas- Gum feceris in suis locis cruees in 
capite majestatis, aut librum, sive ornamenta in^fine vestium, 
quse in ptetura fiunt exaurodive exauripigmento, hsee inifene^ 
stris fiant' ex croceo vitro daro. Quse^cum pinxeris opere fabrili , 
dispone loca in qiubus'UpideS'ponere volueris, acceptisque par- 



« Sic Ed. 



vee etsondde d'an c6te^ la toarnant 
de rautre, vous raffermirez partout 
de m£ine, en raclant et en soudant. 



CHAPITRE XXVIII. 

DB l^ Mn SU PIB&aM raiciBDtBS SVB 1.B VBBJUI VBtVT. 

Dans les figures des fen6tres, si 
sur les croiX| sur les livres ou sur 
les omements des draperies, Vous von- 
lez £aire sur le verre peint des pierres 



prMeuses dune autre couleur, sans 
plomb, par exemple des ' hyacinthes 
et des emeraudes, vous procederez 
ainsi. Qnand tous aurez dispose k 
leufs places des croix dans les gloi- 
res, ou un liyre, ou des omements 
au bord des v^tements, les choses 
qui en peinture se font d'or ou d'or- 
pin, dans les fenfttres doiveilt se faire 
en verre jaune dair» Lorsqu^elles se- 
ront peintes suivant les regles de Ta- 
telier, pr^parez les places ou vous 
voudrez poser des pierres ; et prenant 
des parcelies de saphir clair, formez- 



Digitized by 



Google 



( ii3) 

ticulis saphiri clari , forma inde iacinctos secundum quantitatem 
locorum suorum, et ex viridi vitro smaragdos, et sic age ut in- 
ter duos iacinctos semper smaragdus stet. Quibus diligenter in 
suis locis conjunctis et stabilitis, densum colorem trahe circa 
eos cum pincello, ita ut inter duo vitra nihil fluat, sicque cum 
reliquis partibus in furno coque et adhderebunt sibi ita ut nun- 
quam cadanL 



€APUT XXIX. 



DB SIMPLICIBV8 PBNBSTBIS. 



Si vero volueris simplices fenestras componere, mensuram 
iongitudinis et latitudinis primum fac in lignea tabula, deinde 
pertrahe jiodos vel aliud quod libuerit , distinctisque coloribus 
imponendis, findevitrum et grosa conjunge, adhibitisque clavis 
include plumbo, et solida ex utraque parte , circumpone ligna 
clavis firmata et confige ubi volueris. 



en des hyacinthes eo proportion avec 
le nombre des places auxquelles vous 
les destinez, puis avec du verre vert 
des emeraudes; faites en sorte qu il 7 
ait toujours une emeraude entre deux 
hyacinthes. Les ayant jointes et conso- 
lidees soigneusement a leurs places, 
entourez-les au moyen du pinceau d'une 
couleur epaisse, afin que rien ne puisse 
couier entre deux verres : dans cet 
etat^ cuisez avec les auti*es parties 
dans le fourneau , et elles adhereront 
entre elles au point de ne jamais tom- 
ber. 



CHAPITRE XXIX. 



Du tiMn,w» rnrftnis. 



Si vous voulez construire de simples 
fendtres, tracez d'abord la mesure de 
la longueur et de la largeur sur une 
table de bois; ensuite dessinez des 
noeuds et autres choses qu il vous 
plaira : disposant les couleurs k pla- 
cer, taillez le verre et joignez-le par 
la groisure. Au moyen de 'clous en- 
tourez de plomb , soudez des deux 
cotes , placez autour des bois assujettis 
par des clous et attachez ou vous 
Youdrez. 

i5 



Digitized by 



Google 



( ii4) 



CAPUT XXX. 

QVOMODO ftBromMBTIJB ¥Aft ▼ITBEOM rKACTIIM. 

Si forte vas vitreumeujuscumque generis cadit aut percutitur, 
ita ut frangatur vel findatur, hoc modo reparetur. Tolle cineres 
et cribra eos diligenter macerans cum aqua , et inde imple vas 
fractum et pone ad solem ut siccetur. Cumque omnino cineres 
sicci fuerint, adjunge vasi partem fractam, cavens ne in junctura 
quicquam cinerum vel aliquid sordis remaneat, et accipe saphi- 
rum ac viride vitrum quod a calore flammsB levissime liquefiat , 
terens diligenter cum aqua super lapidem porfiriticum, et cum 
pincello linies super fracturam subtilem tractum. Deinde pone 
super tabulam ferream , et eleva vas aliquantulum ex ea parte 
ubi fractura est , ut flamma super eam aequaliter transeat, sicque 
mitte in fumum fenestrarum , supponens ligna faginea sicca et 
ignem paulatim , donec vas calescat et cineres in eo , statimque 
auge ignem ut flamma crescat. Cumque videris quod vix ni- 



CHAPITRE XXX. 

coimmvT ov mipAkB w tasb db ▼■«»■ CAui. 

Si par hasard un vase de verre , de 
quelque genre que -ce aoit, tombe ou 
.bien est heurteveuaortequil aeferise 
ou se fende, voici la mtnierftide le d^ 
parer. Ayez de& cendres taniiseeatflOH- 
gneusement ^ petries- avec deJ*ean^ 
remplbsezren le vase caase ^et le met* 
tex au soleil pour qu'il secbd» Quand 
les cendres seronft. entiercaienl* se- 
ches, reunissez au vase la partie cast- 
see, vous. gardant de laisser ni oen- 
dres ni ordures dans. k jointure ; 
prenez du saphir et du verre vert, qui 



se liquefie legerement par la chaleur 
de la flainrae, broyez soigneusement 
avec de Teau' sur une pierre depoi^ 
phjre-^et avec le pinceau vous en 
etendrez 8ur la itacture un trait fin. 
£nsuile pose^ eur la table de fer, ele- 
vez uB.peu le vase du cote ou est la 
fraAtiire, afin que la flamme passe ega- 
iement desaus : dans cet etat, mettez 
dans le foumeau des fen^tres, pla^ant 
dessous des bois de hAtre sec» et du feu 
graduellement jusqu'i ceque le vase s'e- 
chauffe ainsi que les cendres qu*il con- 
tient; aussitot augmentez le feu pour 
que la flamme s'accroisse. Lorsqne 
vous verrez qu'il commence a rougir. 



Digitized by 



Google 



(ii5) 

bescat, ejectis lignis obstrue xliligenter os fornacis et foramen 
superius, donec penitus refrigeretur. Ablato vase eice cineres 
absque aqua, sicque lavabis illud et habebis ad quos usus vo- 
lueris. 



CAPUT XXXI. 



DB AHULn. 



£x vitro eUam fiunt anuli hoc modo. Gompone furnum par- 
vulum ordine quo supra, deinde acquire cineres, sal, pulverem 
cupri et pkmibum. Hisque eompositisdistingue colores vitri quos 
volueris, suppositoque igne et lignis coque. Interim acquure tibi 
lignum longitudine unius palmi , et grossitudine unius digiti , et 
m tertia ejus parte pone rotulam ligneam latitudine unius pal- 
msdj ita ut duas partes ligni teneas in manu , et rotula super 



dtez le bois, fermez avec soin la porte 
du fourneau et rouverture superieure 
jusqu a entier refroidissement. Reti- 
rez le vase, videz les cendres sans 
«au : alors vous le laverez et le gar- 
<lerez pour vous en servir k volont^. 



CHAPITRE XXXI. 

BIS Air«BA«X. 

Avec le verre, on fait aussi des an- 
neaux de ceite facon. R4tissez un 



petit foumeau d'apres le proc^e in- 
dique ; ensuite procurez-vous des cen« 
dres, du sel, de la poussiere de 
cuivre et du plomb. Ces choses ras- 
semblees , peignez separement les 
couleurs de verre que vous voudrez ; 
mettant dessous du bois et du feu, 
faites cuire. Cependant, procurez- 
vous un bois de la longueur d*un 
palme et de la grosseur d'un doigt : 
au tiers placez une roulette en bois 
de la largeur d une paume , de fa^on 
que vous teniez dans votre main les 
deux tiers du bob, que la roulette se 
trouve au-dessus de votre main for* 

i5. 
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manum jaceat firmiter ligno conjuncta, et tertia pars ligni super 
rotulam emineat. Quod lignum in summitate gracile incidatur, 
et ita in ferro jungatur sicut jungitur hasta in lancea ; quod fer- 
rum habeat longitudinem unius pedis; cui lignum ita inseratur, 
ut in junctura sequale sit ligno, et ab ipso loco gracilius sit edu- 
ctum usque in finem, ubi omnino sit acutum. Et juxta fenestram 
fomacis in dextra parte, hoc est in sinistra tua, stet lignum gros- 
situdine brachii unius in terra fossum , et pertingens usque ad 
summitatem fenestrae ; in sinistra vero fomacis, hoc est in dextra 
tua, juxta ipsam fenestram , stet fossula in argilla facta. Deinde 
cocto vitro, accipe lignum cum rotula et ferro, quod vocatur 
veru , et pone summitatem ejus in vas vitri , modicumque quod 
ei adhaeserit extrahens punge fortiter in lignum, ut vitrum trans- 
foretur, statimque calefac in flamma et percute ferram super 
lignum bis , ut vitmm dilatetur, atque cum festinatione volve 
manum tuam cum eodem ferro, ut anulus in rotundum am- 
plificetur; et ita volvendo fac eum descendere usque ad ro- 



tement unie au bois et que le tiers de 
celui-ci s*eleYe au-dessus de la rou- 
lette. II faut que ce bois soit aminci 
a Textremite et engage dans un fer , 
comme une lance dans sa pique; que 
ce fer- ait la longueur d'un pied; 
qu'il emboite le bois de telle sorte 
qu'egal k ce demier au point de 
jonction , depuis ce point il aille en 
s'effilant jusqu'au bout, ou il soit 
tout k fait aigu. Pr^s de la fendtre 
du foumeau , k sa droite c'est-ii-dire 
a votre gauche, sera un bois de la 
grosseur d'un bras, plante en terre 
et atteignant le haut de la fendtre ; 
k gauche du foumeau cest-^-dire 
k Yotre droite, pr^s de la fen^tre, 



il y aura une petite fosse creusee 
dans la terre. Le verre etant cuit, 
prenez le bois avec la roulette et le 
fer appele broche, placez-en Tex- 
tremite dans le vase du verre; enle- 
vant le peu qui s'y sera attache , en- 
foncez avec force la pointe dans le 
bois, pourque le verre soit perfore; 
aussitot chauffez a la flamme, firap- 
pez deux fois le fer sur le bois 
pour que le verre se dilate, toumez 
rapidement votre main avec ce fer, 
afin que Tanneau s'agrandisse en 
rond. Toumant ainsi, faites-le des- 
cendre jusqu'^ la roulette pour qu'il 
devienne uni. Jetez-le aussitot dans la 
petite fosse : operez de m£me autant 
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tulam , ut aequalis fiat. Quo statim ejecto in fossulam , eodem 
modo operare quantum velis. Quod si volueris anulos aliis colo- 
ribus variare , cum acceperis vitrum et transpunxeris cum gracili 
ferro, eice de alio vase alterius coloris vitrum, in modum fili 
circumdans eo vitrum anuli, deinde calefactum in flamma, sicut 
superius, simili modo perfice. Potes etiam super anulum alterius 
generis vitrum ponere sicut gemmam , et calefac in flamma ut 
adhsereat. 

EXPLICrr LIBER SECUNDUS. 



que bon tous semblera. Si yous voulez; 
yarier les anneaux en couleurs, lorsque 
vous aurez pris et perfore le verre 
avec le fer effile, tirez d'un autre vase 
du verre dune autre couleur, appli* 
quez-en comme un fil autour du 
verre de Tanneau ; l'a jant chauffe a 



la flamme comme precedemment , 
achevez de la m£me maniere. You» 
pouvez aussi sur un anneau placer 
du verre d*espece differente comme 
pierre precieuse, et chauffer a la 
flamme pour qu'il adhere. 



FIN DU LIVRE SECOND. 
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PROLOGUS UBRI TERTII. 



Eximius Prophetarum David , quem Dominus Deus praesdvit 
ante tempora secularia et praedestinavit, quemque juxta simpli- 
citatem et humilitatem mentis illius, secundum cor suum elegit, 
et sibi dilectae plebi principem praeposuit, utque regimen tanti 
nominis nobiliter et prudenter disponeret , spiritu principali 
confirmavit, tota mentis intentione se colligens in amorem sui 
conditoris, haec inter alia protulit : Domine, dilexi decorem 
domus tuce. Et licet vir tantae auctoritatis tamque capacis in- 
tellectus, domum hanc diceret habitationem coelestis curiae, in 



PROLOGUE DU TROISIEME UVRE. 



Le grand jM^ophete Dayid, que Dieu 
dans sa prescienoe predestina avant 
le oommencenient des siecles; qne, 
pour sa simplieite et son hnmiKt^ in- 
tmeures, i) cheisit selon son coeur, 
qu*il placa comme prince k la tdte de 
son peuple ch^ri ; qu'il fortifia de son 
esprit- divin , pour' soutenir aTec no- 
blesse et prudence la splendeur d'une 



telle royaute, David, se recueillant de 
toute la force de son 4me dans Ta- 
mour de son createur, entre autres 
paroles, exhala celles-ci : Seigneur^ 
fai aimi la beautS de votre maison. 
Bien qu'un homme d*une autorite si 
grande , d*ime intelligence si vaste , 
ne pfft entendre par l^ que Thabita- 
tion de )a cour celeste , ou Dieu au 
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qua Deus hymnicis choris angelorum indBStimabih praesidet cla- 
ritate^ quam ipse totis visceribus anhelabat, dicens : Unam 
petii a Domino, karw requiram, ut inhabitem in domo Domini 
omnibus diebus vitce mece ; sive receptaculum devoti pectoris et 
purissimi cordis, cui vere Deus inhabitat, cujus hospitis desiderio 
idem flagrans orat : Spiritum rectum innova in visceribus meis, 
Domine : tamen ornatum materialis domus Dei , quae locus est 
orationis, constat eum concupivisse. Nam pene omnes impensas 
domus, cujus ipse auctor fieri ardentissime ' desiderio concupivit, 
sed pro humani sanguinis licet hostilis* crebra tamen eflftisione 
non meruit, in auro, argento, aere et ferro, Salomon filio dele- 
gavit. Legerat namque in Exodo, Dominum Moysi de constru- 
ctione tabernaculi mandatum dedisse , et openim magistros ex 
nomine elegisse , eosque spiritu sapientise et intelHgentise et 
scientidB in omni doctrina implesse ad exco^itandum et faciendum 



Ardendssimo? — • YA,humanU s, l. hostili. 



inilieude sagloire ineffable preside aux 
choeurs harmonieux des anges et vers 
laquelle lui-m^me il aspirait de toutes 
ses entrailles , s*ecriant : J'ai demande 
une seule chose au Seigneur^je la re- 
chercherai^ c'est cChaiiter dans sa maU 
son tous les jours de ma vie; ou qu'il 
▼ouIAt parler de la retraite dune 4rae 
£dele, d*un coeur sans tache, en qui Dieu 
demeure veritablement, divine hospi- 
talite dont le brAlant desir lui dictait 
encore cette priere : Seigneurj renou- 
ifeiez Ve$prit de droiture au dedans de 
moi : neanmoins il est incontestable 
qu'il desira romement du temple ma- 
teriel de Dieu , qui est le lieu de la 



priere. En effet, les depenses de ce 
temple dont ii souhaita si ardemment 
de devenir Tauteur, mais qu il ne me- 
rita point d'entreprendre ^ cause de 
la frequente efFusion du sang hu- 
main, quoique verse a la guerre, or, 
argent, airain, fer, il legua presque 
tout a son fils Salomon. 11 avait lu 
dans VExode que Dieu donna des or- 
dres a Moise pour la construction du 
tabernacle, quil designa par leurs 
noms les maitres de roeuvre, qu il les 
remplit du soufde de la sagesse, de 
rintelligence , de la science dans tout 
ce qu ils devaient connaitre pour ima- 
giner et executer les travaux d'or. 
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opus in auro et argento et aere, gemmis, ligno, et universi ge- 
neris arte , noveratque pia consideratione Deum hujusmodi or- 
natu delectari, quem construi disponebat magisterio et aucto- 
ritate Spiritus sancti , credebatque absque ejus instinctu nihil 
hujusmodi quemquam posse moliri. Quapropter, Fili dilectissime, 
non cuncteris , sed plena fide crede , spiritum Dei cor tuum im- 
plesse, cum ejus omasti domum tanto decore, tantaque operum 
varietate ; et ne forte diffidas, pandam evidenti ratione, quicquid 
discere , intelligere, vel excogitare possis artium , septiformis spi- 
ritus gratiam tibi ministrare. Per spiritum sapientisB cognoscis a 
Deo cuncta creata procedere , et sine ipso nihil esse ; per spiri- 
tum intellectus cepisti capacitatem ingenii, quo ordine, qua 
varietate, qua mensura valeas insistere diverso operi tuo; per 
spiritum consilii talentum a Deo tibi concessum non abscondis, 
sed cum humilitate palam operando et docendo , cognoscere cu- 
pientibus fideliter ostendis; per spiritum fortitudinis omnem 
segnitiei torporem excutis, et quicquid non lento conamine 



d^argent, tl'airain, de pierreries, de 
bois, de toute espece d'art. II avait 
compris par une pieuse reflexion que 
Dieu se plaisait k un ornement dont il 
confiait Texecution aux enseignements 
et k l*autorite du Saint-Esprit : il pen- 
sait que sans son inspiration personne 
ne pouvait rien elaborer de ce genre. 
Ainsi, mon fils bien aime, n*hesite 
pas, crois fermement que Tesprit de 
Dieu a rempli ton coeur quand tu as 
ome son sanctuaire de tant dembel- 
lissements, de si riches travaux. Afin 
de t'encourager , je te decouvrirai 
par des raisons evidentes que tout 
ce que tu peux etudier, compren- 



dre ou niediter dans les arts, decoule 
poxur toi des sept dons de TEsprit 
Saint. Par Tesprit de sagesse, tu con- 
nab que toutes les choses creees pro- 
cedent de Dieu, que sans lui il ny 
a rien ; par Tesprit d*intelligence , tu 
as acquis la faculte d'invention , Tor- 
dre» lavariete, la proportion que tu 
dois rechercher dans tes differentes 
oeuvres; par Vesprit de conseil, tu n en- 
fouis pas le talent que tu as recu de 
Dieu, mais travaillant et enseignantau 
grand jour avec humilite, tu le mon- 
tres fidelement k ceux qui desirent le 
connaitre; par Vcsprit de force, tu 
secoues tout engourdissement de non- 

16 
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incipis, plenis yiribus ad efiTectum perducis; per spiritum scien- 
tiae tibiconcessum, ex abundanticordeidominaris ingenio^ et qno 
perfecte abunctas plenee mentis audaoia uteris in publi^o; per 
spiritum pietatis, quid, cui, quandovC{uantum.Tel<|ualiterope- 
ris, et ne surrepat ayariba& seu cupiditatistvitium^, mercedispre- 
tium pia consideratione moderaris ; per spiritum timoris Doimni 
te nikil ex te posse oonsideras^ nihil indonoessum a Deo te habere 
seu velle cogitas, sed credendo, confitendo et gratias agendo, 
quicquid nosti, vel es, aut es^e piotes, divinae miserteordiae re^ 
putas. His virtutum stipulationibus animatusv caris^me Fili, 
domum Dei, fiducialiter aggressusy tanto lepore decorasti; et 
laquearia seu parietes diverso opere , diversisque coloribus dis- 
tinguens paradysi Dei specrem floribus variisTemantem, gramine 
foliisque virentem, et sanctorum animas diversi meriti coroiiis 
foventem, quodammodo aspicientibus ostendisti, quodque crea- 
torem Deum in creatura laudant, et mirabiiem in operibus 



chalance et, sans rien entreprendre 
avec des essais paresseux , tu menes 
vigoureusement touta execution; par 
l*esprit de science qui te fiit accorde, 
ton genie deborde et domine , tu en 
repands en toute confiance sur le pu- 
biic les tresors et les perfections; par 
Tesprit de piete, tu diriges, dans ta 
religieuse appreciation , Tespece, le 
but, letemps, la quantite ou la nature 
du travail , mdme le taux du salaire , 
de peur de laisser acces au d^mon de 
Favarice ou de la cupidite ; par Fes- 
prit de la crainte du Seigneur, tu re- 
connais que tu ne peux rien par toi , 
tu penses que, sans la permission 
de Dieu , tu n as ni volonte ni pou- 
voir, mais croyant, confessant, ren- 



dant gr&ces, tu reportes k sa miseri- 
corde tout ce que tu as appris, tout 
ce que tu es, tout ce que tu peux ^tre. 
Anime par les esperances de ces ver* 
tus, 6 mon cher fils, tu t*es approche 
avec foi de la maison de Dieu , tu Tas 
decoree avec magnificence : parse- 
mant les plafonds ou les murs de tra- 
vaux divers, de diverses couleurs, tu as 
en quelque sorte expose aux regards 
une image du paradis , et son prin- 
temps diapre de fleurs, verdoyant de 
gazons et de feuillages, et ses im- 
mortelles legions de Saints, et les 
couronnes qui les distinguent; tu as 
force la creature a louer Dieu son 
createur, a le proclamer admirabie 
dans ses oeuvres. L'oeil de Thomme 
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suis praedicant, effecisti. Nec enim perpendere humanus oculus, 
cui operi primum aciem infiget; si respicit laquearia, vemant 
quasi pallia; si considerat parietes, est paradysi species; si luminis 
abundantiam ex fenestris intuetur, inestimabilem vitri decorem 
et operis pretiosissimi varietatem miratur. Quod si forte Domi- 
nicae Passionis effigiem liniamentis expressam conspicatur fidelis 
anima, compungitur; si quanta sancti pertulerint in suis cor- 
poribus cruciamina , quantaque vitse aeternae perceperint praemia 
conspicit, vitae melioris observantiam accipit; si quanta sint 
in coelis gaudia , quantaque in tartareis flammis cruciamenta in- 
tuetur, spe de suis bonis actibus animatur, et de peccatorum 
suorum consideratione formidine concutitur. Age ergo nunc, vir 
bone, felix apud Deum et homines in hac vita , felicior in futura, 
cujus labore et studio Deo tot exhibentur holocausta , ampliori 
deinceps accendere sollertia, et quae adhuc desunt in utensiliis 
domus Domini , ad explendum aggredere toto mentis cona- 
mine , sine quibus divina mysteria et officiorum ministeria non 
valent.consistere. Sunt enim, haec : Calices, Candelabra, Thu- 



ne sait ou d'abord il fixera sa vue : 
s il releve vers les plafonds , ils fleu- 
rissent comme de brillantes draperies ; 
s'il considere les murailies, c*est un 
tableau du ciel ; s'il contemple les flots 
de lumiere verses par les fen^tres , il 
admire Tinestimable eclat du verre, 
la variete du travail le plus precieux. 
Qu une &me fidele voie la Passion de 
J. C. representee par le dessin, elle 
est penetree de componction ; qu'elle 
regarde les supplices que les saints 
ont supportes ici-bas, leurs recom- 
penses dans Teternite , elle revient 
aux pratiques d*une vie meilleure; 
quelle songe aux joies du ciel, aux 



tortures, au feu des enfers, elle est 
animee d'espoir pour ses bonnes ac- 
tions, et frappee de terreur a Taspect 
de ses peches. Courage donc mainte- 
nant, homme de bien, heureux devant 
Dieu et devant les hommes des le pre- 
sent, plus heureux pour Tavenir, dont 
le travail et le zele oflrent a Dieu tant 
d*holocaustes; enflamme-toi desormais 
d*une ardeur plus laborieuse : ce qui 
manque encore parmi les instruments 
de la maison du Seigneur, viens le 
completer dans tout Teffort de ta 
pensee; sans eux, les divins mysteres 
ni le service des autels ne peuvent 
s'accomplir. Ce sont : les Calices, les 
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ribula, Ampullae, Urcei , sanctorum pignorum Scrinia , Cruces, 
Plenaria et caetera, qax in usum ecclesiastici ordinis poscit uti- 
litas necessaria. Quae si vis componere, hoc incipias ordine. 



Candelabres , les Encensoirs , les vases 
des Saintes Huiles, les Burettes, les 
Chisses des Reliques Saintes, les 
Croix y les Missels et autres objets 



qu une utile necessite reclame pour 
Tusage de VEglise. Si tu veux les fa- 
briquer , commence de cette maniere. 






y 
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LIBER TERTIUS. 



CAPUT I. 



M 00M8TBUGT10MB FABftlGJL 



^difica tibi domum spatiosam et altam, cujus longitudo ad 
orientem tendatur, in cujus pariete meridiano facies fenestras 
quot Yolueris et possis, ita ut inter duas fenestras quinque 
pedes sint. Divide autem medietatem domus ad opus fusile 
faciendum, et cuprum ac stagnum et plumbum operandum, 
uno pariete usque ad summitatem altitudinis , et rursum 
divide quod reliquum est in duo uno pariete, ad operandum 



LIVRE TROISIEMK 



CHAPITRE PREMIER. 

SB UA COafTftVCTtOll DB Ul rABftlgVB. 

Construisez une maison spacieuse et 
haute, dont la longueur s'etende vers 
rOrient Dans son mur meridional, 
vous pratiquerez autant de fendtres 
que vous voudrez et pourrez , de ma- 



ni^re k laisser cinq pieds entre deux 
fenStres. Divisez la moitie de le- 
difice pour le travail de la fusion, 
les ouvrages de cuivre, d'etain et de 
plomb , par un mur atteignant le 
sommet : partagez ce qui reste en 
deux par un mur afin de travailler 
d'un cote Tor et de Tautre Targent. 
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in una parte aurum , in altera argentum. Fenestrae vero non emi- 
neant altius a terra quam uno pede, quorum altitudo sit trium 
pedum, latitudo duorum. 



CAPUT 11. 



DB SBDB OPBBAHTIVM. 



Deinde fode fossam ante fenestram , a pariete fenestrae pede 
et dimidio, quae stabit in transverso, habens longitudinis trium 
pedum, latitudinis duorum, quam texes lignis in ' circuitu , quo- 
rum lignorum duo in medio contra fenestram procedant a fossa 
altitudine dimidii pedis, super quae jungatur discus unus qui 
cooperiat genua sedentium in fossa, latitudine duorum pedum , 
longitudine trium , in transverso super fossam , ita aequalis , ut 
quicquid minutim auri vel argenti desuper ceciderit , possit dili- 
genter scopari. 



■ Ed. e/. 



Que les fen^tres ne s'elevent au-dessus 
du sol que d'un pied , qu'elles n'aient 
que trois pieds de hauteur sur deux 
de largeur. 



CHAPITRE II. 

Creusez devant la fendtre a un pied 
et demi du mur en travers un fosse 
de trois pieds de long , de deux de 



large; vous le couvrirez de bois a 
la circonference. Contre la fendtre au 
milieu deux de ces bois s*eleveront 
du fosse k la hauteur d'un demi-pied ; 
la-dessus transversalement au fosse on 
etablira une table arrondie de deux 
pieds de largeur sur trob de longueur, 
qui couvre les genoux de ceux qui 
seront assis dans le fosse , tellement 
unie que toutes .les parcelles d*or ou 
d'argent qui y tomberont, puissent 
6tre soigneusement ramassees. 
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CAPUT m. 

DE FOEHAGB OFBEI8. 

Juxta parietem vero prope fenestram in fflnistpafparte sedentis, 
figatur lignum in terram, longitudine trinm pedum^ latitudine 
duorum , spissitudine pene duorum digitorum , quod enm frr^ 
miter steterit, habeat foramen grossitudine unius digiti in medio, 
a terra altitudine quatuor digitorum. Habeat quoque in ante- 
riore parte lignum strictum sibi conjunctum, et clavis ligneis 
afHxum, latitudine quatuor digitorum, cujus longitudo sequetur 
majori ligno. Ante quod stabilies aliud lignum sequae latitudinis 
et longitudinis , ita ut inter duo haec ligna sit amplitudo trium 
digitorum , et affige illud exterius duobus aut tribus paxillis , et 
accepta argilla non macerata nec aqua mixta , sed noviter effossa, 
mitte in illud spatium in primis modicum, et compinge cum ligno 
rotundo fortiter, deinde amplius, et fbrtiter iterum percute, sic- 
que facies donec duae partes ipsius spatii impleantur; et tertiam 



CHAPITRE IIL 



»11 fOVaWKAO DB TUV&tL. 



Le l6ng da mur aapT€B*d« la fe- 
ntoe a gauche de r-ouvrier assis; on 
fiche en terre un bois long <de titns 
preds, lai|;e de deux, epais k peine de 
deux doigts. Apres ravpir eonsolid^, 
on y pratiquera <lans le mitiea k qua» 
tre doigts du niveau du sol une ou*^ 
vertufe d'un doigt. On y join<ira'4 la 
panie anterieure un bois ^troitement 
attache par des chevilles en bois , 
large de quatre doigts et egal en lon- 



gaeuF au plas grand*^ Devant' lui vou» 
en fixerez uir autred^autant de lon- 
gueur el de lai^eur, de fa^on qu en- 
^e ces deuxbois i\ j ait un «sp^ de 
trois doigts. Assujettisseft <^e demier a 
Texterieur au moyen <de deux ou trois 
pieux, et, prenant de Targile ni petrie 
ni m^l^ d'«au , mais nouvellement exn 
traite, raette«-en d*abord ttn peu ddn» 
cet espace , pressez ' fortement avec 
unboisrond, pois clavantage et de^ 
rechef k coups redoubles : vous ferez 
ainsi jusqu a ce que les deut tiers soient 
remplis ; laissez-en le tiers vide. Alors 
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dimitte vacuam. Tunc aufer anterius lignum, et cum cultello 
longo incide argillam aequaliter ante et sursum, deinde gracili 
ligno percute fortiter. Post haec accipe argillam maceratam et 
fimo equi mixtam, et compone fornacem et larem ejus, tegens 
parietem , ne uratur igne , et cum gracili ligno perfora argillam 
trans foramen quod est retro ligno. Hoc modo compone omnes 
fornaces fabriles» 



CAPUT IV. 



DB FOLLIBUS. 



Deinde fac tibi folles de pellibus arietum ita. Cum occiduntur 
arietes, non incidantur pelles sub ventre, sed in posterioribus 
aperiantur, et ita eversentur ut integrae extrahantur, et impletae 
stramine modice exsiccentur. Postea jaceant in confectione faecis 
et salis una die et duabus noctibus, tertia vero trahantur in 



enleyez le bois qui est en a-vaDt; avec 
un loDg couteau taillez egalement 
Targile par-devant et par-dessus ; avec 
un bois mince battez fortement. Ayez 
de Fargile petrie et mSIee de iumier 
de cheyal, fabriquez le fourneau et 
son foyer , couvrant le mur de peur 
qu il ne soit brAle par le feu. Au 
mojen d*un bois efiBle, perforez Tar- 
gile a travers Touverture qui est der- 
riere le bois : faites ainsi tous les four" 
lieaux d*atelier. 



CHAPITRE IV. 



BM •ooyyi.BW. 



Fabriquez des soufflets en peau de 
belier de cette maniere. Lorsque les be^ 
liers sont tues, on ne fend pas les peaux 
sous le ventre, mais on les ouvre dans 
les parties posterieures , dans cet etat 
on les renverse afin de les arracher en- 
tieres; les remplissant de paille, on les 
fait un peu secher, et on les laisse dans 
une preparation de lie et de sei une 
journee et deux nuits : la troisieme, 
on les tire en les retoumant en lon- 
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retorta in longitudine , sed plus in latitudine. Deinde ungantur et 
iterum trahantur. Posthaec fiat folli caput ligneum, quod transeat 
per collum ejus et ibi ligetur, et in capite foramen ' per quod 
transeat fistula ferrea. Retro vero in latitudine follis ponantur 
quatuor ligna , quorum duo sibi conjungantur et coUigentur in 
medio , et duo sibi deinde suantur in foUe ita, ut juncturae in me- 
dio sint superius et inferius , ubi etiam duae ansae ex eadem pelle 
consuantur, una superius minor, in qua pollex imponatur, altera 
major inferius , ubi reliqui quatuor digiti immittantur. His com- 
pletis pone fistulam ferream in foramen fornacis , retro et ante 
fomacem carbones et ignem, et suffla ut fornax exsiccetur. 
Utensiliorum autem et ferramentorum nomina in fabrili opere 
sunt haec. 

» Ed. foraminu. 



gueur, mais plus en largeur; on les 
oint et on les tire de nouveau. Apres 
cela on fait au souflQet une t^te en 
bois, qui passe par le cou ou on Tat- 
tache, et dans cette t^te un trou par 
lequel passera un tube en fer. En de^a 
dans la largeur du sou£Qet on place 
quatre bois , dont deux sont unis en- 
tre eux et lies par le milieu , et deux 
cousus ensemble dans le soufflet , de 
fa^on que les joints soient dans le mi- 
lieu dessus et dessous. La, on coud 



deux anses de la mdme peau, Tune 
dessus plus petite dans laquelle on 
met le pouce , Fautre plus grande des* 
sous ou Ton introduit les quatre au- 
tres doigts. Ces choses acheyees, po- 
sez le tube en fer dans Touverture du 
foumeau ; devant et derriere le four* 
neau, des charbons et du feu ; soufflez 
pour que le foumeau seche. Yoici les 
noms des instruments en fer et des 
outils de fabrication. 
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CAPUT V. 

DK INGUDIBUS. 

Incudes latae, aequales et quadrae. Item incudes aequales et 
cornutde. Item incudes superius rotundae in simiiitudine dimidii 
pomi, una major, alia minor, tertia brevis, qui vocantur nodi. 
Item incudes superius longae et strictae quasi duo comua ab 
hastili praecedentia , quorum unum sit rotundum et deductum 
ita , ut in summitate sit gracile , aliud vero latius et in summi- 
tate modice recurvum in rotunda aequalitate ad similitudinem 
unius pollicis. Hae sint majores et minores. 



CAPUT VI- 

DE MALLBIS. 

Mallei multi, majores, minores et parvi , in una parte lati, in 



CHAPITRE V. 



DBS MMCtmUM». 



Enclumes larges, planes et carrees. 
Item, enclumes planes et cornues. 
Item, enclumes arrondies en-dessus 
comme une moitie de fruit, une plus 
grande , une plus petite, une courte ; 
elles s appellent noeuds. Item , enclu- 
mes allongees et etroites k la partie su- 
perieure , s^avan^ant du tronc comme 
deux comes, dont Tune soit ronde et 
assez effilee pour finir en pointe , 



Tautre plus large et a Textremite un 
peu recourbee en une rondeur lisse 
representant un pouce. II faut en avoir 
de difFerentes grosseurs. 



CHAPITRE VI. 

Grand nombre de marteaux , gros, 
moindres, petits, larges k un bout, 
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altera stricti. Item mallei longi et graciles in summitate rotundi, 
majores et minores. 



CAPUT VII. 



DB FOBCIPIBUS. 



Forcipes manuales fortes, habentes nodos in summitate, ma- 
jores et minores. Item forcipes mediocres, quibus liminanda 
quoque teneantur, quse sint in summitate unius caudae graciles , 
in altera pendeat ferrum tenue et latum , ac perforatum, cui cum 
posueris aliquid parvum liminandum, comprime fortiter, et mitte 
gracilem caudam in quod foramen volueris. Item forcipes par- 
vuli, in una summitate sibi adhaerentes, et in altera graciles, 
quibus grana et alia quseque minuta componantur. Item forcipes, 
qui dicuntur carponarii, et majores et minores, quse sint in una 
summitate integri et plicati, in altera aperti et modice curvi. 



etroits a rautre. Item , marteaux longs 
et minces arrondis au bout, gros et 
plus petits. 



CHAPITRE VII. 

DU TmAiLtBS. 

Tenailles fortes a main ayant des 
noeuds au bout , grandes et petites. 
Item tenailles mojennes pour tenir 
et arr^ter les metaux , effilees a Tex- 



tremite de Fune des branches; qua 
Tautre pende un fer mince, large et 
perfore a l*aide duquel , lorsque vous 
tiendrez quelque chose de petit, vous 
comprimerez avec force, en mettant 
la branche efl&lee dans le trou que 
vous voudrez. Item, tenailles tres-pe- 
tites adherant entre elles a Tun des 
bouts, legeres a Tautre, pour fabri- 
quer les grains et tous autres ouvrages 
delicats. Item, tenailles dites carpo- 
nariiy grandes et petites, entieres et 
repliees a une extremite, a Tautre 
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Item forcipes incisorii majores et minores , in duabus partibus 
compositi et clavo confixi. 



CAPUT VIIL 



DE FBBBI8 FBB QUA FILA TBABUNTUB. 



Ferri duo latitudine trium digitorum^ superius et inferius 
stricti , per omnia tenues , et tribus ordinibus aut quatuor per- 
forati, per quse foramina fila trahantur. 



CAPUT IX. 

DB INSTBUMBHTO QUOD OB6ABABIUM DIGITUB. 

Est autem instrumentum ferreum , quod dicitur organarium , 
quod constat duobus ferris, uno inferius, altero superius; sed 
pars inferior habet grossitudinem et longitudinem longioris di- 



ouvertes et un peu crochues. Item, te- 
nailles k couper , grandes et petites, 
composees de deux parties et fixees par 
un clou. 



trois ou quatre rangs perces de trous 
par ou se tirent les fils. 



CHAPITRE VIII. 



Deux fers larges de trois doigts 
etroits k la partie superieure et a la 
partie inferieure minces partout et sur 



CHAPITRE IX. 

OB L'iiiTBTrMnrr qvt mn appuI orgMmarum. 

II est un instrument appele orga- 
nariumy qui consiste en deux fers, 
Fun inferieur, Tautre superieur. Le 
bas a la grosseur et la longueur du 
grand doigt , il est un peu mince , 
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giti, et est aliquantulum tenuis, habens duo hastilia, quibus 
lignum infigitur inferius, supra quae in superiori parte emi- 
nent duo clavi grossi, qui suscipiunt superiorem partem ferri, 
quod ferrum habet grossitudinem et longitudinem inferioris, et 
habet duo foramina in utraque summitate, unum per quod duo 
clavi superiores inducantur, ut sibi conjungantur. Valde enim 
conjungi debent cum lima; in quibus utrisque fodiantur fossulae, 
ita ut per medium foramina appareant, ut cum in majori argen- 
tum vel aurum mittitur longum et «qualiter rotundum percus- 
sum , feriatur superior pars ferri fortiter cum malleo corneo , et 
altera manu rotetur aurum vel argentum , et fiant grana rotunda 
sicut fabde, in sequenti foramine fiant quasi in tertio quasi lentes, 
et sic minora. 




muni de deux tiges sur lesquelles 
s'enfonce un bois par la partie in- 
ferieure : au-dessus d'elles k la par- 
tie superieure sui^sent deux gros 
clous qui prennent le dessus du fer. 
Gelui-ci a la grosseur et la longueur 
de Tinferieur et deux trous k chaque 
bout , Tun pour recevoir les deux clous 
afin qu'ils soient unis entre eux. On 
doit les bien joindre avec la lime, et 
creuser dans tous les deux de petites 
cavites, de facon que les trous parais- 




sent par le milieu, afin que, en met- 
tant dans le plus grand de Tor ou de 
Targent battu long et egalement rond, 
on frappe fortement le morceau de fer 
superieur avec un marteau en come , 
que de Tautre main on toume Tor 
ou Targent, et qu'il se forme des 
grains ronds comme des feves, comme 
des lentilles dans le trou suivant aussi 
bien que dans le troisieme, et ainsi en 
diminuant. 
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CAPUT X. 

DB LIMIS INFBftlUS POSSIS. 

Fiunt etidm ferri graciles ut festuca, longitudine unius digiti, 
quadri; sed in uno latere latiores, quorum caudae, in quibus 
manubria ponuntur, sunt sursum curvse ; inferius autem per 
longitudinem est tractus fossus et limatus quasi sulcus , et ex 
utraque ejus parte sunt costse acutae limatae. His ferris limantur 
fila aurea et argentea grossa et subtilia , ita ut in eis grana ap- 
pareant. 



CAPUT XI. 



MB FBMn FOSSOUIS. 



Fiunt quoque ferri fossorii ad fodiendum hoc modo. Fit fer- 
rum ex chalybe puro, longitudine digiti majoris, et grossum ut 



CHAPITRE X. 

BM LtWU CKBVnc A. t.A VMTIB IHvfKimOKB. 

On fait aussi des fers effiles comme 
une paille, de la longueur d*un doigt, 
carres, mais plus larges d*un cote, 
dont les queues ou i*on place les 
manches sont recourbees en haut : a 
la partie inferieure dans la longueur 
est un trait creuse et lime comme un 
sillon de chaque cote duquel sont 
des ar£tes vives limees. Au moyen de 



ces fers on lime les fils d*or ou d*ar- 
gent gros et fins, de maniere a j lais- 
ser paraitre des grains. 



CHAPITRE XI. 

BB$ VBBS A. CBBOSBB. 

Les fers a creuser se fabriquent de 
cette maniere. Avec de Tacier pur on 
fait un fer de la longueur du grand 
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festuca , in medio vero grossius , et est quadrum ; una cauda po- 
natur in manubrium , et in altera summitate limetur una costa, 
quae est superior, usque ad inferiorem , sed inferior est longior, 
quae limata gracilis est in cuspide ; quod calidum temperatur in 
aqua. Ad hanc speciem fiunt plures majores et minores. Fit et 
aliud similiter quadrum , et est latius et tenue , cujus acumen sit 
in ipsa latitudine , ita ut duse costae sint superius et duae inferius 
longiores et aequales. Hoc quoque modo fiant plures parvi et 
magni. Fit etiam ferrum rotundum et grossum sicut festuca , cujus 
cuspis ita limetur, ut tractus, quem facit, sit rotundus. 



CAPUT xn. 



DB FWEIS BASOmilS. 



Fiunt etiam ferri rasorii graciles, sed in tine aliquantulum 



doigt, gros comine une paille, plus gros 
au milieu et carre. L'un des bouts 
se place dans un manche, k Tautre 
on lime Tun des angles, celui de des- 
sus jusqu ^ celui de dessous, mais ce- 
lui-ci est le plus long, et lime fin en 
pointe : ce fer se trempe chaud dans 
Teau. Sur ce modele on en fabrique 
plusieurs grands et petits. On en fait 
aussi un autre carre, plus large et 
mince, dont le tranchant soit dans ia 
iargeur mdme afin qu'il y ait deux c6- 
tes plus longues et unies par-dessus 
et deux par-dessous. De cette maniere 



on en fait aussi plusieurs petits et 
grands. On etablit encore un fcr rond 
et gros comme une paille, dont on 
lime la pointe de fa^on que le trait 
qu il creuse soit rond. 



CHAPITRE XII. 

DU rSM A KACLU. 

On fait des fers a racler minces 
mais un peu plus larges au bout, aigus 
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latiores, una parte acuti, parvi et magni , quorum aliqui recurvi, 
pro libitu secundum modum operis. Fiunt etiam ferri eodem 
modo formati, sed obtusi ad poliendum opus. 



CAPUT XIII. 



DR FESmiS AD DUCTILB. 



Fiunt quoque ferri ad exprimendas imagines, aves, bestias, 
sive flores, ductiles in auro et argento et cupro, longitudine 
unius palmi, superius lati et capitati, inferius vero graciles, 
rotundi, tenues, trianguli, quadranguli, recurvi, prout libue- 
rit varietas operis formati , qui malleo debent percuti. Fit vero 
ferrum eodem modo formatum, sed gracile in fine, in quo est 
foramen altero ferro graciliore ' inditum, et in circuitu limatum, 
quod cum percussum fuerit in auro vel argento sive cupro deau- 
rato , apparet quasi subtilissimus circulus. 

* Ed. graciliorem. 



d'un cote, petits et grands, quelques- 
uns recourbes k volonte selon le genre 
d'ouvrage. On en fabrique d'autres 
de la m^me maniere , mais emousses 
pour polir le trayail. 



CHAPITRE XIII. 

]>u VBM A. Am&vsa. 

On fait aussi des fers pour dessiner 
les images, les oiseaux, les animaux 
ou les tleurs qui se gravent sur l'or. 



l*argent, le cuivre : ces fers sont longs 
d'un palme, a la partie superieure 
larges et garnis d une t^te ; k la partie 
inferieure effiles, ronds, minces, trian- 
gulaires , carres , recourbes , selon 
qu'exige la variete du travail que Ton 
se propose : ils doivent supporter le 
marteau. On fait encore un fer forme 
de la m^me maniere mais effile au 
bout, auquel est un trou pratique 
par un autre fer plus fin , et lime 
autour. Lorsquon le frappe surVor, 
Targent ou le cuivre dore, on voit ap- 
paraitre comme un cercle tr&s-delicat. 
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CAPUT XIV. 

DB FUIBIS IHGISOBIIS. 

Fiunt quoque ferri incisorii talis magnitudinis , ut plena manu 
teneantur, et super manum emineant, lati et aequales, inferius 
etiam manum excedant , lati , tenues et acuti. Horum multi fiunt 
parvi et magni, quibus inciditur aurum et argentum sive cupnim 
spissum. 



CAPUT^XV. 



DB FBBBI8 AD FAGIBJIDOS GLATOS. 



Sunt et ferri tenues et stricti perforati , in quibus capitantur 
clavi , magni , mediocres et parvi. 



CHAPITRE XIV. 



BM VBM A OOOFU. 



On fait aussi des fers k couper de 
grandeur telle qu*en les tenant k pleine 
main , ils s elevent au-dessus larges et 
unis , et excedent le dessous , larges , 
minces et aigus. On en a beaucoup, 
de grands et de petits : on s'en sert 
pour couper Tor, Fargent ou le cuivre 
epais. 



CHAPITRE XV. 

Dss mc A rAMtlQOn tM ouw*. 

II 7 a aussi des fers minces , etroit- 
perces , dans lesquek on fait la t£te 
des ^ous, grands, moyens, petits. 
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CAPUT x;vi: 



Sunt etiam feni infusom, longi j rotundi et qaadri», in quibus 
funditur liquefactumt aurum^^ argentum vel ouprum. Smt» el 
drcini: ferreii duabus partibus ccmipositi'^ majm^si et minom, 
rect! et cunri. 



CAPUT XVII. 



DB UMIS'. 



Limse vero* fiunt ex puro chalybe , magnae et mediocres , ut 
quadrJae , trium costarum et rotundce. Fiunt * et aliae , fortiores 
sint in* «edioy intus eoLrniolli feriiOi, extenusj vero cooperiun- 
tur chalybe. Quae cum percuss»^ fuerintc seonndaiii.magnitU' 
dinem, quam eis auctor earum dare voluerit, aequantur super 

> Hasc ex ind. cap. addid. — * Sic £4« Omissa h»c videntur in codice , et infra ▼ocabulnm auctor. 
— 3 Sic C. L. Ed. pervema:,. 



CH4PlTftE' XVJ^ 



Dn MOOUt SH FBB. 



II y a aussi des moules en fer longs, 
rondsy carres , dans lesquels on fond 
Tor, Targent ou le cuivre. II y a en- 
core des compas en fer composes de 
deux pieces , grands et plus petits, 4 
branches droites ou recourbees. 



CHAPimE XVIL 



On fait. le&> limeis. en aci^ pux, 
grandes et moyeones, carrees, a. trois 
CQtess^rondes ;. daujUres. aufisi, plus 
lortes 4u.miUeu,.de fer doux.ende- 
dans , au dehors recouvertes d'acier. 
Apres les avoir battues selon la gran- 
deur que desire leur donner l*ouvrier, 
on les egalise sur le rabot , dans cet 
etat on les taille avec un marteau a 
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riincinam, sicqne incidnntnr icum 11181160 iexmraque parte 
acnto. • Inciduntur etiam'alis& oum fevro incisoriov de quo irapra 
diximus; cum qnibus^quari debet opu&j quod^cum aliis gros-- 
sioribus praelimatum fuerit. Gum ex omni papteanois$e^ fuerint, 
factemplerameiitumeorom hoc modo. 



CAPUT XVIIL 



DE TBMPBEAMBNTO LIBIABVM. 



Combure comu bovis in igne et rade, atque misce ei tertiam 
partem salis , et tere fortiter. Deinde mitte limam in ignem , et 
cum canduerit, salies illam confectionem super eam ex omni 
parte, aptisque carbonibus valde ardentibus cum festinatione 
sufflabis per omnia sic ut temperamentum non cadat , et statim 
eiciensextingueaequaliter in aqua, etinde eiciens siccabis modice 
super ignem. Hoc modotemperabis omnes quae sunt ex chalybe ' . 

' Post hmc in Ed. aliud caput incipit, inscriptum Item unde supra^ quod non est in indice. 



deux trancbants. On en taiUe aussi 
d'autres avec le fer a couperdont nous 
avons parle plus haut : au moyen de 
ces limes on doit unir le trayail prea- 
lablement lime avec de plus grosses. 
Lorsqu*elles auront ete taillees de tou- 
tes faces , £iites leor trempe de cette 
maniere. 

CHAPITRE XVIII. 

DX LA TKSHra DBI UMXS. 

Brftlez au feu de la corne de boeuf , 



raclez4a, inAlezrj un tiersde sel, et 
broyez iortenient. Mettez ensuite la 
lime au feu , lorsqu elle sera cbauffee 
au blanc, vous la saupoudrerez par- 
tout de cette preparation, tous appro- 
cherez des charbons bien ardents , 
▼ous soufflerez vivement de toutes 
parts , pour que la trempe ne tombe 
pas. Enlevant aussitot , eteignieB ega- 
lement dans Teau, retirez, puis vous 
secherez surile feu. Vous treBipeveB 
ainsi toutes celles qui sont d'acier. 
Vous en ferez semUableflnent de 
i8. 
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Facies et parvulas similker quadras , semirotundas , triangulas y 
tenues ex molli ferro , easque sic temperabis. Cum incisae fuerint 
cum malleo , sive cum incisorio ferro , aut cum cultello, unges eas 
veleri aruina porci, et circumdabis coriolis ex hircino corio 
incisis, ligabisque filo lino'. Posthaec cooperies eas argilla maee- 
rata singulariter, caudasque nudas dimittes. Cumque siccatae fue- 
rint, mittes in ignem, et sufHabis fortiter, comburaturque corium, 
et cum festinatione extrahens ab argilla extingues aequaliter in 
aqua , extractasque siccabis ad ignem. 



CAPUT XIX. 



DB TBMFBRAMENTO FBBRl. 



Ferri quoque fossorii temperantur hoc modo. Cum limati fue- 
rint et suis manubriis aptati, summitas eorum mittitur in ignem, 



Imo lineo. 



petites , carrees, demi-rondes , trian- 
gulaires , minces, de fer doux, et vous 
les tremperez ainsi. Apres les avoir 
taillees au marteau, ou avec le fer k 
couper, ou avec un couteau, yous les 
oindrez de yieille graisse de porc, yous 
les entourerez de bandelettes coupees 
^ un cuir de bouc , et tous lierez ayec 
un fil de lin. Vous les couyrirez en- 
suite une k une d*argile petrie , lais- 
sant les queues k nu. Lorsqu'elles se- 
ront seches , yous les mettrez au feu 
et soufflerez fortement, afin que le 
cuir brtde : yous les degagerez prom- 



ptement de Targile, vous eteindrez 
egalement dans Teau et retirant yous 
secherez au feu. 



CHAPITRE XIX. 



M hA TR.B1IVB OD nft. 



Les fers a creuser se trempent de 
cette maniere. Apres les avoir limes 
et adaptes a leurs manches, on en met 
Textremite au feu; aussitot qu*'eUe 
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et mox ut ooeperit candescere, extrahitur et in aqua extinguitur. 



CAPUT XX. 



rru DE BOHBM^ 



Fit etiam ferramentorum aliud temperamentum , quibus vi- 
trum inciditur et molliores lapides hoc modo. Tolle hircum 
triennem , et liga eum intus tribus diebus sine cibo , quarta da 
ei filicem comedere et nihil aliud. Quem cum diebus duobus 
comederit, sequenti nocte cooperi eum in dolio inferius per- 
forato, sub quibus foraminibus pone aliud vas integrum, in 
quo colligas urinam ejus. Qua duabus vel tribus noctibus tali 
modo sufficienter collecta, emitte hircum, etin ipsa urina ferra- 
menta tua tempera. In urina etiam rufi pueri parvuli tempe- 
rantur ferramenta ^ durius quam in aqua simplici. 

< Sic £d. Id ind. cftp. Uem unde mpra. 



commence a blanchir, on la retiFe et 
on Teteint dans Feau. 



CHAPITRE XX. 

mImb sojst. 

On fait de la mani^re suivante une 
autre trempe des instruments en fer 
avec lesquels on coupe le verre et les 
pierres tendres. Prenez un bouc de 
trois ans , attachez-le dans une etable 
durant trois jours sans nourriture; 



le quatrieme, donnez-lui de ia fou-^ 
gere a manger et rien autre. Quand 
ii s*en sera nourri deux jours, ia 
nuit suivante enfermez-Ie dans un 
tonneau qui ait a la partie inferieure 
des trous , sous lesquels vous placez 
un autre vase intact qui recevra son 
urine. Apres en avoir ainsi recueilli 
suffisamment pendant deux ou trois 
nuits, 14chez le bouc, et trempez vos 
instruments dans cette urine. Uurine 
d*un petit enfant roux donne aussi au 
fer une trempe plus ferme que Teau 
pure. 
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CAPUT XXI. 

DB TASGVLIS AD LIQUBPACIBNDUM, AOmVM BT AB6BHTUM. 

Hsec omnia prae manibus, habeas argillam albam, et tere eam 
minutissime, acceptisque vasis veteribus' in quibus aurum vel ar- 
gentum prius infusum fuit , comminue singulariter. Quse si non 
habeas, accipe partes albae ollae, et mitte eas in carbones donec 
incandescant, et si non resiliunt, sine refrigerari et tere singu- 
lariter. Deinde pone daas partes argillae tritae et tertiam coctae 
testae, et commisceas cum aqua tepida, macera fortiter, et inde 
compone vascula majora et minora, in quibus liquefacies aurum 
et argentum. Interim vero, dum siccatur, accepta statera, pon- 
dera aurum vel argentum , quod operari volueris. Quod si ar- 
gentum purum non fuerit , hoc modo purifica. 

I Sic C. L. Ed. vitribus. 



CHAPITRE XXI. 

OM OlBOtBTS A VOVSKB i;.'OB BT L'^0BBT. 

Toutes ces choses sous la main^ 
ayez de rargile blanche bien trituree; 
prenant de vieux vases qui ont deja 
contenu de Tor ou de rargent, brisez- 
les eii morceaux : si vous n en avez 
pas, preaez des tSts de pot blanc, 
placez-les sur des charbons jusqu ji 
ce qulls s*embrasent, et s'ils ne se 
resolvent pas , laissez refroidir pour 



broyer l'un apres Tautre. Mettez en- 
suite deux parties d*argile trituree et 
une de x&Xs cuits, mSlez avec de Teau 
tiede; petrissez fortement, et decela 
fabriquez des cveasets grands etpetits 
dans lesquels vous fondrez For ou 
Targent. Puis tandis qu*ils sechent, 
prenant une balance, pesez Tor ou 
Fargent que vous voulez mettre en 
oeuvre. Si Targent n est pas pur , pu- 
rifiez-le de cette maniere. 
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CAPUT XXII. 

DR P1JRIF1C4RDO AMBIITO. 

Crtbra cineres^, commisoens eos acpa, et accipe testam olla& 
in igne probatam,' quae tantae magnitudinis sit, in qua credas 
liquefieri posse ar^ntum, quod puiificari debet , ut non effun-* 
datur, et mitte cineresdn eam, in medio tenues.et circa oram 
spissos , et sicca ad carbones, Qua siccata * amoye carbones 
a fornace modicum , et pone ipsam testam cam cineribus sub 
foramine ante fornacem , sic ut ventus ex foUe in eam flet , super- 
positisque carbonibus suffla donec candescant. Deinde mitte 
argentum in eam, et superpone modicum plumbi, superquejectis 
carbonibus liquefac illud , et habeas juxta te virgam ex sepe 
vento siccatanfi, cum qua discooperies diligenter, et puritica ab 
argento quicquid immunditiae super illud videris, positoque super 
illud titione , hoc est ligno igne usto, sufflabis raediocriter longo 

■ Ed. quam siccatam. 



CHAPITRE XXII. 

MAViftAB DS roaiviBa l'aboxiit. 

Tamisez des cendres, les mdlant 
d'eau; prenez un vase en terre eprouve 
au feu , assez grand pour que vous 
pensiez pouvoir y fondre Fargent k 
purifier, sans qu*il se repande; met- 
tez-y les cendres , legeres «au milieu , 
epaisses autour du bord, et sechez 
aux charbons, Cela etant sec, eloignez 
un peu les charbons dii foumeau , 
posez le vase avec les cendres sous 
i'ouYerture devant le foumeau , k la 



portee du vent du souf&et ; et placant 
des charbons dessus , soufflez jusqu'a 
ce qu'ils s*enflamment. Mettez Targent 
et par-dessus un peu de plomb ; je- 
tant des charbons dessus, fondez. 
Ayez pres de vous une baguette cou- 
pee k une haie et sechee au vent avec 
laquelle vous decouvrirez soigneuse- 
ment , et enlevez de Targent tout ce 
que vous y verrez sumager de scorie ; 
puis y approchant un tison c'est-^-dire 
un bois hrikle par le feu, vous souffle- 
rez doucement a longs traits. Lorsque 
vous aurez par ce procede rejete le 
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tractu. Cumque plumbum hoc facto ejeceris, si videris argentum 
nondum purum esse , rursum pone plumbum , superpositisque 
carbonibus fac sicut prius. Quod si videris argentum ebullire 
et exsilire , scito stagnum vel aurichalcum ei admixtum , et con- 
fringe particulam vitri minute, et proice super argentum, plum- 
bumque adde, appositisque carbonibus fortiter sufHa. Deinde 
respice sicut prius , et cum virgula aufer immunditiam vitri et 
plumbi, superpositoque titione fac sicut prius, et hoc tamdiu 
donec purum fiat. 



CAPUT XXIIL 



DB DITIDBNDO AEfiBlfTO AD OP1J8 ' 



Quo purificato si calicem fabricare volueris, divide argeutum 
aequaliter in duo , et medietatem serva ad faciendum pedem et 
patenam; ex altera vero facies vas, cui adicies ex portione pa- 

* Bmc duo postremt Tocabula, in Ed. onmsa, ex ind. ctp. addid. 



plomb, si vous vous apercevez que Tar- 
gent n*est pas encore pur, remettez du 
plomb, et repla^ant vos charbons, 
faites comme dejL Si 1'argent rejaillit 
en ebuUition, sachez que de Fetain ou 
de Tauricalque s*y trouve mdle : cassez 
menu un petit morceau de Yerre, je- 
tez sur Targent, ajoutez du plomb, 
apportez des charbons et souffiez fort 
Regardez comme auparavant, enlevez 
avec la baguette les scories de verre et 
de plomby approchez un tison , faites 



comme ci-dessus, et cela jusqu*a ce 
qu'il soit pur. 



CHAPITRE XXIII. 

SB LA vnuaow si l*a»«b«t vovm u taateu.. 

Cette purification terminee, si vous 
voulez &briquer un calice, partagez 
l'argent en deux parties egales, con- 
servez la moitie pour faire le pied et 
la patene; avec Fautre vous ferez la 
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tenae partem; verbi gratia, si marca argenti fuerit, addemedie- 
tatem, pondus duodecim nummorum, quos postea inde limabis et 
rades ut reddas suae parti. Quod si plus fuerit argenti vel minus, 
secundum suam quantitatem addes , et post haec unicuique parti 
suum pondus reddes. 



CAPUT XXIV. 



DB FUNDBNDO AEfiBNTO. 



His ita dispositis mitte argentum in uno vasculorum , et cum 
liquefactum fuerit, proice modicum salis super illud, moxque 
eflfunde in infusorium rotundum quod sit calefactum super 
ignem, et sit in eo cera liquefacta. Et si per aliquam negligen- 
tiam contigerit, ut argentum fusum non sit sanum , iterum funde, 
donec sanum fiat. Deinde fac tibi confectionem ex fecibus claris 
et sale, in qua extingues argentum quotiens recoxeris. 



coupe, en y ajoutant une partie de la 
portion de la patene. Par exemple, 
y a-t-il un marc d'argent , ajoutez la 
moitie, le poids de douze ecus que 
▼ous limerez ensuite et raclerez pour 
les rendre k leur part. S'il y a plus ou 
moins d'argent, vous en ajouterez se- 
ion la quantite , et apres cela vous 
retablirez a chaque portion son poids. 



CHAPITRE XXIV. 

Ces choses ainsi prepar^, mettez 
Tai^ent dans I'un des creusets ; lors- 
qu'il sera liquefie, jetez dessus un 
peu de sel, versez aussitot dans un 
moule rond chauffe sur le feu et dans 
lequel il y ait de la cire fondue. S*il 
arrive par quelque negligence que Tar- 
gent ne soit pas sain, refondez jusqu'a 
ce qu'il soit irreprochable. Ensuite 
faites une preparation delieclaire et de 
sel, ou Yous eteindrez Targent chaque 
fois que vous Faurez recuit. 

»9 
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CAPUT XXV. 

DB FABRICARDO MUIORB CALIGB. 

Cumque cceperis percutere, quaere meditullium in eo, et fac 
centrum cum circino, et circa eum facies caudam quadram, in 
qua pedem configere debes. Cum vero sic attenuatumfuerit, ut 
manu plicari possit , fac interius circulos cum circino a centro 
usque in medium, et exterius a medio usque ad oram; et cum 
rotundo malleo percute interius secundum circulos, ut inde 
profunditatem capiat , et exterius cum mediocri super rotundam 
incudem secundum circulos usque ad oram, ut inde strictius 
fiat; et hoc tamdiu fac donec ei formam et amplitudinem secun- 
dum argenti quantitatem acquiras. Quo facto rade interius et 
exterius «que cum lima, et circa oram, donec sequale per omnia 
fiat. Deinde residuam medietatem argenti sicut supra divide in 
duo, et ab una parte aufer pondus sex nununorum, et adde 
alteri , in qua pedem facies , quod postea inde limando auferes 



CH4PITRE XXV. 

DB IiA VABKICATfOV SO rBTIT CaUCB. 

Apres avoir commence k battre , 
cherchez-en le milieu , marquez le 
centre au compas et autour de lui 
Tous ferez une queue carree dans la* 
quelle vous devrez engager le pied. 
Lorsqu*il aura ^te aminci au point de 
pouYoir dtre plie & la main, tracez au 
compas des cercles a 1'interieur de- 
puis le centre jusqu*au milieu , et k 
l'exterieur depuis le milieu jusqu'au 
bord. Battez avec Un marteau rond 
rinterieur suivant les cerdes pour qu'il 



prenne par I^ de la profondeur, et 
rcxterieur avec un moyen sur une 
enclume ronde suivant les cercles jus- 
qu*au bord, afin qu'il en devienne 
plus ^troit : faites cela jusqu'ji ce que 
Tous obteniez une forme et un deve* 
loppement proportionnes k la quantite 
d'argent. Cela fait , limez a Tinterieur 
et k rexterieur egalement ainsi qu'au<* 
tour du bord pour unir partout» 
Comme plus haut , divisez en deux 
la moitie du residu de Fai^gent, retran- 
chez de Tune des portions un poids 
de six ecus que vous ajoutez k Tau- 
tre dont vous ferez le pied, et que 
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et suae parti reddes- Sicque funde et percute pedem sicut vas, 
usque dum attenuetur, excepto quod caudam non facies in eo. 
Quo attenuato profunditatem dabis ei cum malleo rotundo inte- 
rius et exterius, incipiesque nodum facere cum mediocri malleo 
super rotundam incudem, et inde super longam ex utraque parte, 
donec collum tam gracile facies sicut volueris; hoc diligenter 
procurans, ne plus in uno loco percutias quam in altero, ne 
forte nodus se in aliquam partem inclinet , sed in medio stet, 
ex omni parte seque spissus et aeque latus. Deinde pone eum 
super carbones, et imple cera, et cum refrigerata fuerit, tene 
ipsum pedem in sinistra manu, et in dextera ferrum unum du- 
ctile ac tenue ; et fac puerum sedere juxta te , qui percutiat cum 
parvulo malleo super ferrum in quocunque loco illud posueris, 
et inde designabis anulum , qui inter nodum et pedem in circuitu 
debet esse. Quo designato effunde ceram et recocto pede iterum 
imple, ut anulum profundius percutias sicut prius; sicque facias 
donec eum sequaliter cum suis granis praeparabis. Deinde lima 



plus tard vous oterez en limant , pour 
le rendre k sa part. Alors fondez 
et battez le pied comme la coupe 
jusqu'a ce qu*il soit aminci, excepte- 
que vous n'y ferez point de queue. 
Uayant aminci , vous lui donnerez la 
profondeur k rinterieur et a Texterieur 
avec un marteau rond ; vous commen- 
cerez a faire le noeud avec un marteau 
moyen sur une enclume ronde, puis 
sur une allongee des deux c6tes , jus- 
qu'a ce que vous ayez un col aussi fin 
que Yous voudrez ; v^Uant bien a ne 
pas battre plus un endroit qu'un autre, 
de peur queT par hasard le noeud n'in- 
cline d'un c6te, mais de sorte qu'il 
se tienne bien au milieu, partoutega- 



lement epais et egalement large. Pla- 
cez-le sur les charbons, emplissez de 
cire , quand elle sera refroidie , tenez 
le pied de la main gauche, et de la 
droite un fer ductile et tenu ; faites as- 
seoir aupres de vous un enfant qui 
firappe avec un petit marteau sur le 
fer partout ou vous i'aurez pose : vous 
tracerez ranneau qui doit ^tre k la 
circonference entre le noeud et le pied. 
Apres Tavoir marque versez la cire et 
ayant recuit le pied, emplissez de nou- 
veau, afin de frapper ranneau plus pro- 
fondement comme auparavant : vous 
ferez de m^me jusqu'a ce que vous le 
prepariez egalement avec ses grains. 
Limez et raclez le noeud ainsi que le 

>9- 
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nodum et rade, et circa pedem interius et exterius , et oram ejus ; 
sicque facies in medio nodi foramen quadrangulum secundum 
quantitatem caudae superioris vasis, et in eo pones spissam par- 
tem argenti , rotundam , eodem modo perforatam. Facies quoque 
anulum singulariter, qui stare debet inter nodum et vas supe- 
rius , eadem quantitate et specie sicut est ille , quem ductili ferro 
formasti sub nodo, et accipiens ferrum obtusum fabricabis ' illud 
super cotem aequalem , deinde super lignum quercineum , impo- 
sito ei carbone trito, et cum eo polies ipsum vas interius et 
exterius, nodum et pedem et anulum, sicque fricabis cum panno 
et creta subtiliter rasa , donec omnino lucidum fiat opus. His ita 
peractis finde caudam vasis in quatuor usque in medium cum 
lima tenue, et eversa illud super incudem rotundam ita ut aequa- 
liter, et in dextera ferrum ductile mitte in nodum et fac superius 
percuti cum malleo mediocri donec configes fortiter. Postea funde 
argentum, quod limasti et rasisti cum eo quod residuum est , et 

* fricabis ? 



tour du pied k rinterieur ct k Texte* 
rieur^ et son bord ; vous ferez au mi- 
lieu du noeud une ouverture quadran- 
gulaire selon la proportion de la queue 
du vase superieur; vous y placerez un 
morceau d*argent epais, rond, perfore 
de m^me. Vous ferez aussi k part Tan- 
neau qui doit s*ajuster entre le noeud 
et la partie superieure du yase , arec 
les mdmes quantite et forme que celui 
que Yous avez fabrique sous le noeud 
k Taide du fer ductile; prenant un fer 
emousse , vous le fa^onnerez sur une 
pierre unie , ensuite sur un bois de 
chdne , apres y avoir mis du charbon 



pile, vous polirez le vase k rinterieur 
et a rexterieur, le noeud, le pied, Tan- 
neau ; vous firotterez ainsi avec un linge 
et de la craie finement pulverisee jus- 
qu*a ce que le travail devienne tout- 
4-fait brillant. Ces choses achev^, 
fendez la queue du vase en quatre jus* 
qu*au milieu, avec une lime fine , ren- 
versez-le sur une enclume ronde d'une 
maniere ^gale , de la main droite met- 
tez dans le noeud le fer ductile, et faites 
battre par-dessu^ avec un marteau 
moyen jusqu'^ ce que vous Tenfon- 
ciez solidement. Fondez Targent que 
vous avez lime et racl^ avec celui qui 
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percute rotulam cum circino sequatam tantse latitudinis quanta 
est altitudo calicis a pede inferius usque ad oram superius , et 
modice amplius, et sic percute cayum inferius secundum lati- 
tudinem vasis superius, ita ut aequaliter in eo possit jacere. £t si 
volueris, fac circulos duos interius cum circino, et pertrahe cum 
subula obtusa in medio similitudinem agni , sive dexteram quasi 
de coelo descendentem et signantem , et litteras inter illos duos 
circulos, atque cum ferro fossorio subtiliter fode, poliens ad 
effectum sicut calicem. 



CAPUT XXVL 



DB HAJOEB CALIGB BT BICS IRFVSOBlb. 



Quod si calicem magnum argenteum fabricare volueris, qua- 
tuor, autsex, seu decem marcarum, primo igne probabis et pur- 
gabistotum argentum, deinde divides ordine quo supra. Posthajc 



reste, et frappez une roulette arrondie 
au compas, aussi large que le calice a 
de hauteur depuis le bas du pied jus- 
(|u'au haut de la coupe et un peu plus ; 
battez«en la cavite k la partie infe- 
rieure selon la largeur du vase k la 
partie superieure, afin qu*U puisse y 
entrer egalement. Si vous voulez , tra- 
cez interieurement deuxcercles avec le 
compas, avec une alene emoussee des- 
sinez aumilieu Timage d*un agneau ou 
une main symbolique paraissant des- 
cendre du ciel, et des lettres entre ces 
deux cercles ; au moyen du fer a creu- 



ser, fouillez I^erement, donnant le 
m^me poli qu'au calice. 



CHAPITRE XXVI. 

•V «aAjro CAUCB ar sb aom moolb. 

Si Yous Youlez fabriquer un grand 
calice en argent, de quatre, de six ou 
de dix marcs, d'abord vous eprouve- 
rez et purifierez au feu tout Targent , 
ensuite vous diviserez d*apres le pro- 
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accipe duos ferros seque longos et latos, ad mensuram palmi, et 
sicut festuca spissos, sequaliter percussos et sanos et ad runcinam 
diligenter aequatos; inter quos facies corrigiam ferream sequaliter 
percussam ac mediocriter spissam, quam complicabis in modum 
circuli ea amplitudine, ut tibi videatur quod possit impleri 
illo argento, quod in eo fundere vis. Et cum plicayeris, non 
conjunges capita, sed modice separabis, ut foramen appareat, 
per quod infundere possis. Hunc circulum aptabis inter duos 
ferros aequaliter ita, ut capita ipsius extra ferros parum appa- 
reant , et constringes eos tribus curvis ferris fortibus in tribus 
locis, videlicet inferius et ex utraque parte juxta foramen, sicque 
linies argillam maceratam circa circulum inter ferros et circa 
foramen abundanter. Quam formam , cum siccata fuerit , cale- 
facies, et liquefactum argentum infunde. Omne argentum et 
aurum quod tali modo funditur, nisi contingat ex magna ne- 
gligentia , semper est sanum ad operandum in eo quodcumque 
volueris. Girculos autem secundum quantitatem, quam infundere 



cede deja indique. Prenez deux fers 
^ux en longueur et en largeur a la 
mesure d'un palme, epais comme une 
paille, egalement battus et sans defauts, 
soigneusement polis au rabo t : vous f erez 
entre eux une attache en fer, uniforme- 
mentbattue et mediocrement epaisse , 
que vous entrelacerez en maniere de 
cercle, de grandeur a vous paraitre 
pouvoir ^tre remplie par cet argent 
({ue vous voulez y fondre. Apres avoir 
replie , vous ne joindrez pas les bouts, 
mais vous separerez un peu afin d^ 
laisser ime ouverture par ou vous 
puissiez verser. Yous adapterez oe 



cercle entre les deux fers egalement de 
fa^on que ses bouts ressortent un peu 
hors des fers, vous les attacherez k trois 
fers recourbes forts en trois endroits, 
savoir : k la partie inferieure et de cha- 
que cote pres de Fouverture; vous en- 
duirez d'argile petrie le tour du cercle 
entre les fers et aupres de rouverture 
en abondance. Lorsqu^ cette forme 
sera seche, vous la chaufferez et j var- 
serez rargent fondu. Tout argent et 
or fondu ainsi, k moins d*une grave 
n^ligence, est toujours bon k quelque 
travaU que vous vouliez, Vous mesu- 
rerez les cercles selon la quantite que 
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volueris, mensurabis, et facies majores et minores, fusum vero 
argentum, postquam percusseris ut supra, et vasi formam de- 
deris, imple illud cera et percute in ventre, si volueris costas 
aequales sive rotundas , quae stent in circuitu sicut cochlearia , 
quod opus utrumque magnum omatum dat calici. Quas costas si 
volueris cum nigello parare , hoc procura ut argentum spissius 
sit, et sic age ut una costa deauretur et altera denigretur, quas 
semper oportet pares esse- Quas cum percusseris , lima aequaliter 
et rades in illis, quas denigrare volueris, pertrahe folia grseca 
et fode grosso tractu, camposque eodem fodies gracilibus circuUs 
et subtili opere, deinde compone nigellum hoc modo. 



vous voudrez couler , tous en ferez de 
grands et de petits. Quand vous aurez 
battu oomme ci-dessus Targent fondu, 
et que vous aurez donne la forme au 
vase, remplissez-le de cire et battez 
sur le ventre, selojn que vous desirerez 
des cotes planes ou rondes, qui se 
tiennent autour comme des cuillers : 
ces deux genres de travail donnent un 
grand omement aucalice. Si vous 
voulez enrichir ces cdtes de niello , 



ayez soin que Targent soit plus epais, 
et faites de maniere qu^une cdte soit 
doree et Tautre niellee : il faut tou- 
jours qu'elles soient pareiiles. Les 
ayant battues, limez egalement et 
raclez celles que vous voulez nieller ; 
tracez-y des feuillages grecs et creu- 
sez k gros traits ; vous creuserez aussi 
les champs en cercles delies et de tra- 
vaiidelicat : composez ensuite le niello 
de cette maniere. 
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CAPUT XXVIL 

DB RIGBLIiO. 

Accipe argentum purum, et aequo pondere divide in duo, 
addens ei tertiam partem cupri puri. Quas tres partes, cum 
miseris in fusile vasculum, pondera tantum plumbi, quantum 
appendit medietas ipsius cupri , quod argento miscuisti , acce- 
ptumque sulphur croceum frange minutatim , et mitte plumbum 
et partem sulphuris ipsius super vasculum cupreum , ac reliquum 
sulphuris mitteinaliud vas' fusile. Cumque Hquefeceris argentum 
cum cupro, move pariter cum carbone, statimque infunde ei 
plumbum et sulphur ex cupreo vasculo, et rursum commisce 
cum carbone fortiter, et cum festinatione funde in aliud vas 
fusile super sulphur quod in eo miseras, moxque deposito va- 
sculo , cum quo fuderas , accipe illud in quod fudisti , et mitte 
in ignem donec liquefiat , iterumque commovens funde in ferrum 
infusorium. Quod prius quam frigescat, percute modicum, et 



Ed./M. 



CHAPITRE XXVII. 



DO VIU.LO. 



Prenez de Fargent pur et divisez-le 
eii deux k poids egal, y ajoutant un tiers 
de cuivre pur. Quand yous aurez mis 
le tout dans un creuset k fondre, pesez 
autant de plomb que pese la moitie 
du cuivre m^le k Targent; prenant du 
sou&e jaune cassez-le menu , jetez le 
plomb et une partie de ce soufre sur 
un petit vase de cuivre et le reste du 
sou&e dans Fautre creuset a fondre. 
Lorsque vous aurez fondu Targent 



avec le cuivre, remuez egalement avec 
un charbon; aussitdt versez-y le plomb 
et le soufre du petit vase de cuivre, 
derechef m^lez fortement avec le 
charbon, et transvasez en h&te dans 
Tautre creuset k fondre sur le soufire 
que vous y avez mis. Deposant le petit 
vase avec lequel vous aviez verse, pre- 
nez celui dans lequel vous avez verse, 
et mettez au feu jusqu'^ liquefaction; 
remuant de nouveau coulez dans un 
moule en fer. Avant que cela ne se 
refroidisse, battez un peu, chauffez 
moderement , battez encore ; vous 
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calefac modicum, rursumque percute, sicque facies donec omnino 
attenuetur. Natura enim nigelli taHs est , ut si frigidum percu- 
titur, statim liquescit, frangitur et resilit, necdebetsiccalefieri, 
ut rubescat , quia statim liquescit et fluit in cineres. Attennatum 
vero nigellum mitte in vasculum profundum et spissum , et super- 
fundens aquam , confringens cum malleo rotundo , donec minu- 
tissimum fiat , ejectumque inde sicca, et quod minutum est mitte 
in pennam anseris atque obstrue , quod vero grossius est , mitte 
in vas et comminue , rursumque siccatum mitte in alteram 
pennam. 



CAPUT XXVIIL 



»B IMPORKRDO HI6BLLO. 



Cumque sic plures pennas impleveris , accipe gummi , quod 
vocatur barabas, et particulam ejus modicam tere cum aqua in 



continuerez jusqu*a ce qu^il s'aniin- 
cisse tout a fait. Car la nature du 
niello est telle, que si on le bat 
k froid, il se liquefie bientot, se 
brise et se reduit : il ne doit pas dtre 
chauffe au rouge , parce qu^aussitdt il 
se liquefie et coule en cendres. Quand 
vous avez aminci le niello , mettez- 
le dans un vase profond et epais, 
Tarrosant d eau , et le broyant avec 
un marteau rond, jusqu*a ce qu'il 
devienne tres-menu : 6te2-Ie , faites 
secher; mettez dans une plume d'oie 
ce qui est broye , et bouchez. Quant 



a ce qui est plus gros, mettez-Ie dans 
le vase et ecrasez; ayant fait secher 
de nouveau , mettez dans une autre 
plume. 



CHAPITRE XXVIII. 

ArrurATU» bo vibli.o. 

Lorsque vous aurez rempli plusieurs 
plumes, ayez de la gomme appelee 
barabas , broyez-en une parcelle avec 
de Teau dansle m^me vase, de maniere 
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eodem vase ita , ut ex ea aqua vix turbida fiat , et locum quem 
volueris denigrare cum ipsa aqua fac humidum prius, accipiens- 
que pennam cum levi ferro excute tritum nigellum super eum 
diligenterdonec totumcooperias, sicque peromnia facies. Deinde 
compone carbones copiose accensos, et in eos missum vas dili- 
genter cooperi sic, ut super nigellum nuUus carbo ponatur, ne 
cadat. Cumque liquefactum fuerit, tene vas cum forcipe, etverte 
ex omni parte , qua fluere videris, et ita convertendo cave ne in 
terram nigellum cadat. Quod si primo calore non fuerit plenum 
per omnia , denuo fac humidum, et superpone ut prius , et cave 
diligenter ne plus opus sit. 



que l*eau en devienne a peine trouble ; 
avec cette eau humectez d'abord la 
place que vous voudrez nieller; et pre- 
nant une des plumes h Taide d*un fer 
leger faites-y tomber avec soin le niello 
broye jusqu*a ce que vous couvriez 
entierement : vous ferez ainsi partout. 
Reunissez en abondance des charbons 
allumes, apres y avoir mis le vase 
avec precaution couvrez-le de sorte 
qu*aucun chnrbon ne touche le niello 



qu il ferait tomber. Lorsqu'il sera li- 
qu^fie, tenez le vase avec des tenailles 
et toumez de tous les cotes ou vous 
verrez couler , mais en toumant ainsi 
prenez garde que le niello ne tombe 
k terre. Si apres ce premier feu tout 
n*est pas rempli , humectez de nou- 
veau , replacez comme auparavant , et 
prenez bien garde qu*il n'y ait plus be- 
soin de recommencer 
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CAPUT XXIX. 

DB FUNDBNDIS AURICUUS CAL1CI8. 

Si vero volueris aures calici apponere , mox ut percusseris et 
raseris, priusquam aliud quid operis in eo facias , accepta cera 
forma inde aures, et scalpe in eis dracones vel bestias vel aves, 
sive folia quomodocumque volueris. In summitate vero utriusque 
auris pone parum cerae rotundae, sicut gracilis candela longi- 
tudine minimi digiti, sed in summitate sit aliquantulum grossior, 
quae eera voes^tur infusorium ; quam solidabis calido ferro. Deinde 
accipe argillam fortiter maceratam, etcooperi diligenterutrasque 
aures singillatim , ita ut omnia foramina sculpturae impleantur. 
Quae cum siccatae fuerint, iterum cooperi diligenter per omnia, 
excepta summitate infusorii , et tertio similiter facies. Postea 
mitte ipsas formas juxta carbones, et cum calefactae fuerint, ef- 
fundes ceram. QuaefTusa pone eas' omnino ad ignem, convertens 



Ed. ea. 



CHAPITRE XXIX. 

FOSTB BU O&SIUBa SB CAUCB. 

Si vous voulez appliquer des oreilles 
a un calice, sitdt que vous aurez battu 
etracle^ avant d'y faire aucun autre 
travail, prenant de la cire , formez-en 
des oreilles et modelez-y des dragons, 
des animaux, des oiseaux, ou des feuil- 
lages de quelque fa^on que vous vou- 
drez. Au haut de chaque oreille placez 
un peu de cire arrondie comme une 
chandelle effilee de la longueur du 
petit doigt, mab un peu plus grosse 



au sonunet ; cette cire s*appelle Ten- 
tonnoir : vous la souderez avec un fer 
chaud. Prenez de Targile fortement 
petrie, couvrez soigneusement les deux 
oreilles Tune apres Tautre , de maniere 
que tous les creux du modele soient 
remplis. Quand elles seront seches, 
couvrez de nouveau soigneusement 
partout, excepte le sommet de Ten- 
tonnoir, et vous ferez de mdme une 
troL^ieme fois. Mettez ensuite ces for- 
mes pres des charbons ; lorsqu elles 
seront chaudes , vous verserez la cire. 
Apres cette operation , placez-les tout 
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foramina' per quae cera exiit inferius, et sine donec candescat si- 
cut carbones, statimque liquefac argentum, addens ei modicum 
deauricalcoHispanico, utverbi gratia, sifuerit argenti dimidia 
marca, pondus duorum nummorum, si vero plus aut minus, e 
contra ; et eiciens formas ab igne siste eas firmiter, et infunde in 
eodem loco, unde ceram effudisti. Cumque refrigerata fuerint, 
aufer argillam , et cum lima et ferris fossoriis adjunge eas in 
suis loeis et subjuncturis ; facies duo foramina longa , unum su- 
perius et aliud inferius , quse foris non appareant, in quibus jun- 
ges singillatim duos clavos latos, quos facies transire vas per duo 
foramina ex utraque parte superius et inferius , et configes eos 
interius atque solidabis hoc modo. 

« YA, foramen. 



a fait au feu, tournant en bas les ou- 
vertures par lesquelles la cire est sor- 
tie , et laissez jusqu*^ ce que cela de- 
vienne bnilant comme les charbons. 
Aussitdt fondez Fargent, y ajoutant un 
peu d'auricalque d^Espagne, comme 
par exemple , s*il y a un demi-marc 
d'argent, le poids dedeux ecus; sil 7 
a plus ou moins, en suivant la pro- 
portion : retirez les formes du feu, 
affermissez<les solidement, et coulez a 
la mdme place d'ou vous avez verse la 



cire. Lorsque le tout sera refroidi, 
enlevez Targile , avec la lime et les 
fers a creuser ajustez a leurs places et 
jointures. Vous ferez deux longues ou- 
vertures Tune au-dessus et rautre au- 
dessous , qui ne paraissent pas en de- 
hors , dans lesquelles vous adapterez 
un a un deux larges clous que vous 
ferez traverser le vase par les deux ou- 
vertures des deux cotes en haut et en 
bas; vous les ficherez a rinterieur et 
les souderez de cette maniece. 
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CAPUT XXX. 

DB SOLIDATUKA AR6BNTI. 

Pondera duas partes argenti puri , et tertiam ciipTi rubri , et 
confunde atque subtiliter lima in vase mundo, et mitte in pen- 
nam. Deinde tolle vini petram, quae crescit interius circa vasa, 
in quibus optimum vinum diu jacet, et particulas ejus liga in 
panno, et mitte in ignem ut comburatur tamdiu donec nullus inde 
fumus procedat, Quo ab igne levato et refrigerato exsufflacineres ' 
panni et illud ustum tere in cupreo vase cum rotundo malleo , 
admixta aqua et sale ut sit spissum sicut fex ; quod cum ligno 
tenui linies circa clavos interius et exterius, et excuties cum brevi 
ferro limatum argentum desuper, sicque siccabis. Iterum linies 
mixturam illam desuper spissius quam ante, et mittes in ignem, 
adhibitisque carbonibus diligenter cooperies leniterque sufflabis 
longo flatu, donec solidatura liquefiat sufficienter, eductumque 

• Ed. einere. 



CHAPITRE XXX. 



DB LA •ODODBB DB L'ABGB«T. 



Pesez deux parties d*argent pur et 
une troisieme de cuivre roug^e , mSlez, 
limez fin dans un vase propre, et 
mettez dans une plume. Prenez de la 
pierre de vin qui s'amasse interieure- 
^ent autour des vases ou sejoume 
long-temps d excellent vin, liez-en des 
parcelles dans un linge, et mettez au 
feu afin qu'eile httXe jusqu'a ce que 
aucune fumee ne s'en echappe. Ayant 
retire du feu et laisse refroidir, souf- 
flez les cendres du linge , et broyez le 



produit dans un vase de cuivre avec 
un marteau rond , y m^lant de Teau 
et du sel pour qu'il soit epais comme 
de la lie : avec un bois mince vous en 
enduirez le tour des clous a Tinterieur 
et a rexterieur ; vous ferez tonAber 
dessus k Taide d'un petit fer de Tar- 
gent lime , et vous ferez secher. Vous 
mettrezpar-dessus une nouvelle couche 
du melange plus epaisse que la pre- 
miere, vous exposerez au feu, ayant 
approche des charbons vous couvrirez 
avec soin , vous soufflerez doucement 
k longue haleine, jusqu^ ce que la 
soudure soit suffisamment liquide ; 
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vas ab igne et modice refrigeratum lavabis, et' si firmi sunt clavi; 
sin autem, rursum fac eis, sicut prius. Gumque firmi fuerint, 
elima eos interius et rade aequaliter, ut nullus considerare queat 
in quo loco steterint , appositasque ' exterius auriculas rursum 
diligenter adjunge. Deinde fac per medium auricularum contra 
clavos subtilia foramiiia , et in eodem loco ultra clavos similiter, 
in quibus eos configes omni opere consummato^ sic ut nemo 
percipiat qualiter adhaereant. Post haec sculpe et fode ipsas 
auriculas studiose cum limis et ferramentis, et si quid volueris 
in eis denigrare , hoc modo facies. 



CAPUT XXXI. 

ITBM DB IHrONENDO IIIGBLLO. 

Cum miscueris et fuderis nigellum , partem unam inde tolies 

> Vel videSis addendum, ut ▼ertimus, vei legendum ei sic, > Ed. appositosque. 



YGUS oterez ie va^e du feu, yous }e lais* 
rez refroidir un peu, vous le laverez , 
et vous reg^arderez si les clous sont so- 
lides; sik oe le sont pas, faites-y 
comme auparavant. Lorsqu ib seront 
solides, retoudiez-les a la lime in- 
terieurement , raclez egalement de 
maniere que personne ne puisse re- 
oonnaitre a qudle place ils sont ; joi- 
gnez de nouveau soigneusement les 
oreilles appliquees a rexterieur. Faites 
dans leur milieu contre les clous des 
trous fins, et a la m^me place au-deU 
des clous de semblables, dans lesquels 
Tous ks ficherez tout le travail etant 



acheve , de telle fa^on que personne 
ne s*apercoiye comment ils adherent. 
Apres cela, ciselez et creusez ces 
oreilles attendyement ayec des limes 
et des instruments en fer ; et , si yous 
youlez y nieller quelque choae , yous 
ferez ainsi. 



CHAPITRE XXXI. 

BVCOaB DB K,*Am.lCATI<»V w aiBtu». 

Lorsque yous aurez m^le et fondu \e 
niello y yous en prendrez une partie et 
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et percuties quadrangulam, longam et gracilem. Deinde accipe 
auriculam cum forcipe, et calefac in igne donec rubescat, et cum 
altero forcipe longo et gracili tene nigellum et frica super omnia 
loca, quae denigrare volueris, donec tractus omnes pleni sint; 
ablatumque ab igne cum lima sequali diligenter {)lana, donec 
argentum sic appareat, ut vix tractus considerare possis, et sic 
cum rasorio ferro lima, rugas diligenter erade, et quod reli- 
quum est deaurabis. Quod deauratum hoc modo compones. 



CAPUT XXXIL 



DB OOQVBMDO AUBO. 



Tolle aurum qualecunque sit , et percute donec tenuis lamina 
fiat , latitudine trium digitorum et longitudine quantum possit. 
Deinde incide partes ut sint aeque longae et latae , et conjunges 



la battrez carree , longue et fine. En- 
suite prenez roreille avec des tenailles, 
chauffez au feu jusqu*a ce qu'elle rou- 
gisse ; avec dautres tenailles longues 
et l^geres tenez le niello , et frottez 
sur toutes les places que vous voudrez 
nieller jusqu'a ce que tous les traits 
soient pleins : Tayant retire du feu , 
aplanissez avec soin au moyen d*une 
lime plate, jusqu'4 ce que Targent 
paraisse de facon qu'^ peine vous 
pviissiez apercevoir les traits. Alors, 
avec le fer k couper raclez, enlevez 
soigneusement les rugosites, et vous 



dorerez ce qui reste : vous preparerez 
ainsi cette dorure. 



CHAPITRE XXXIl. 



Prenez de Tor quel qu il soit et 
battez jusqu'a ce qu'il devienne une 
lame fine de la largeur de trois doigts 
et d'autant de longueur que possible. 
Coupez des morceaux qui soient ega- 
lement longs et larges, vous les join- 
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eas' pariter atque perfora per omnia cum rasorio ferro tenui. 
Postea accipe duas testas olke igne probatas tantae magnitudinis 
ut aurum in eis possit jacere , et frange tegulam minutatim , 
sive argillam fornacis arsam et rubicundam , eamque commi- 
nutam pondera in duas partes aequales, et adde ei tertiam partem 
salis eqdem pondere , quse modice aspersa cum urin^i commi- 
sceatur ita , ut non adhaereant sibi , sed vix madida sint, et mitte 
inde parum super urinam testam juxta latitudinem auri, deinde 
ipsius auri unam partem, rursumque confectionem , et iterum 
aurum quod semper confectionem ita cooperiat, ne aurum auro 
tangatur, sicque imple testam usque ad summum, et desuper 
cooperi cum altera testa, quas diligenter circumlinies argilla 
mixta et macerata , ponesque ad ignem , ut siccetur. Interim 
compone furnum ex lapidibus et argilla , altitudine duorum 
pedum, et latitudine pedis et dimidii, inferius latum, superius 
vero strictum , ubi foramen sit in medio, in quo eminebunt tres 

< ed. eis. 



drez ensemble uniformement et les 
percerez partout avec un fer tranchant 
mince. Prenez deux vases en terre 
eprouves au feu, assez grands pour que 
Tor puisse y tenir; cassez menu de la 
tuile ou de Targile k four br{dee et 
rouge; apres Tavoir ecrasee pesez-la 
en deux parties egales, et ajoutez- 
en du m£me poids une troisieme de 
sel, qui, un peu arrosee Jurine, soit 
mSlee au reste de sorte que ces ma- 
tieres n'adherent pas entre elles, raais 
soient a peine humides. Mettez un peu 
sur Turine de la terre cuite propor- 
tionnellement k 1a largeur de Tor, en- 



suite un morceau de cet or, encore du 
melange, et derechef de Tor qui tou- 
jours couvre le melange pour que ror 
ne soit point en contact avec Tor: 
remplissez ainsi le vase jusqu'au hatit ; 
couvrez par-dessus avec un autre tet ; 
vous les entourerez soigneusement 
d'une couche d'argile m^lee et petrie, 
et vous placerez au feu pour faire se- 
cher. Pendant ce temps, b&tissez un 
foumeau de pierres et d*argile, de 
deux pieds de hauteur, d'un pied et 
demi de largeur, large en basyetroit 
en haut , ou dans le milieu sera unc 
ouverture; la s*eleveront trois pierres 
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lapides longiores et duri , qui possint flammam diu sustinere , 
super quos pones testas cum'auro, et cooperies cum aliis testis 
abundanter. Deinde suppone ignem et ligna, et cave ne deficiat 
ignis copiosus per spatium diei et noctis. Mane vero eiciens au- 
rum, rursum funde, percute et impone fumo sicut prius. Iterum 
autem post diem et noctem aufer, et admiscens ei modicum ru- 
bri cupri , funde sicut prius , et repone super fumum. Gumque 
tertio deposueris , lava diligenter et sicca ; sic ponderans vide 
quantum desit, deinde complica et serva. 



CAPUT xxxni. 



ITBM BODBM MODO. 



Si vero parum fiierit auri, quod coquere vis, ipsum percute, 
et compone in testas sicut superius. Postea accipe ollam novam et 
frange in fundo unum foramen , et circa latus quatuor, et fac 



longues, dures, pouyant resister long- 
temps a la flamme ; sur elles vous po- 
serez les vases avec Tor, et vous cou- 
vrirez d*autres tdts en abondance. 
Placez dessous du feu et du bois, et 
veillez a ce que la chaleur ne cesse 
d'£tre active pendant l'espace d'un 
jour et d*une nuit : le matin , otant 
Tor, refondez, battez, mettez au four- 
neau corame la premiere fois. Apres 
un jour et une nuit enlevez derechef, 
ajoutez un peu de cuivre rouge, fon- 
dez comme ci-dessus, remettez au four- 
neau ; lorsque vous aurez 6te une troi- 
sieme fois, lavez soigneusement, faites 



secher; pesez, examinez le dechet, 
enveioppez -et gardez. 



CHAPITRE XXXIII. 



Si i'or que vous voulez cuire est eii 
petite quantite , battez-le et disposez- 
le dans les vases comme auparavant. 
Prenez un pot de terre neuf , ouvrez 
au fond un trou et quatre autour des 
parois ; faites en argile un petit vase 
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in argilla breve vasculum cum tribus pedibus sic ab invicem 
separatis, ut possint stare super foramen, quod est in fundo 
ollae ; super quod cum siccatum fuerit pones testas cum auro et 
elevabis ollam super tres lapides a se aliquantulum remotos aeque 
spissos , et inmitte carbones ardentes , deinde extinctos , sicque 
quoties descenderint superpone frigidos, et nunquam patieris 
testas nudas esse ab igne. Interdum vero cum gracili ligno per 
foramina inmisso move carbones , et inferius similiter, ut cineres 
exeant et ventus aditus habeat. Sicque facies cum carbonibus in 
olla , sicut superius cum ligiiis in furno. 



avec trois pieds separes l'un de rautre 
pour pouvoir se tenir sur rouverture 
qui est au fond du pot : li-dessus , 
apres avoir seche, vous placerez les 
vases avec Tor , vous eleverez le pot 
sur trois pierres un peu ecartees entre 
elles et egalement epaisses ; mettez^y 
des charbons ardents, puis d*autres 
eteints, et ainsi k mesure qu'ils descen- 
dront remettez-en de froids par-dessus, 



sans jamais laisser les vases degarnis 
de feu. De temps en temps avec un pe- 
tit bois introduit par les ouvertures 
remuez les charbons, et en dessous 
semblablement , a6n que les cendres 
sortent et que Tair ait acces : vous fe- 
rez avec les charbons dans le pot de 
terre comme precedemment avec le 
bois dans le fourneau. 
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CAPUT XXXIV. 

DE MOLESDO AURO. 

Coctum vero pleniter si molere volueris, mitte inde in stateram 
pondus octo nummorum et pondera octies tantum vivi argenti , 
cui statim inmitte et frica donec album fiat , atque particulatim 
confringe. ToUe quoque unum vasculum ex his , in quibus au- 
rum vel argentum infunditur, quod tamen ad opus istud spissius 
illis esse debet, et mitte in ignem donec candescat; ferrum 
etiam gracile et curvum , in uno capite manubrio infixum , in 
altero vero habens nodum rotundum , mitte similiter in ignem, et 
cum utrumque canduerit, cum.forcipe tene vasculum super scu- 
tellam latam, siccam, et funde in illud vivum argentum cum 
auro, et festinanter cum ferro curvo et candente frica illud et 
mole , donec nihil sentias in vasculo , nisi humorem ; moxque 
effimde in aquam. Ejecta vero aqua illa , mitte aurum in manum 
sinistram, et lava diligenter, probans digito, si bene molitum sit; 



CHAPITRE XXXIV. 

UAHlkKM OB MODMB l'OB. 

Apres Tavoir cuit completement, si 
Yous Youlez le moudre, mettezr-en dans 
une balance le poids de huit ecus , 
pesez huit fois autant de vif-argent , 
que vous ajouterez aussit6t, frottez 
pour qull devienne blanc , et ecra- 
sez par parties. Prenez un petit vase 
de ceux dans lesquels on depose Tor 
ou Targent et qui neanmoins pour 
cette operation doit ^tre plus epais 
que ceux-l^ ; mettez au feu jusqu'a ce 



qu*il soit br(dant : ayez aussi pareille- 
ment au feu un fer efBle, recourbe, 
emmanche par un bout, ayant a Fautre 
un noeud rond ; quand Tun et Tautre 
seront chauffes, tenez avec des tenailles 
le petit vase sur une ecuelle large , se- 
che; versez-y le vif-argent et Tor; h4- 
tez-vous au moyen du fer recourbe et 
chaud de le frotter et de le moud^e, 
jusqu'a ce que vous ne sentiez plus 
dans le petit vase rien que du liquide , 
sur-le-champ versez dans de Teau. 
Ayant jete cette eau, prenez Tor dans 
votre main gauche , lavez avec soin , 
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et si est, pone super pannum lineum mundum, et jacta hac et 
illac, donec siccetur aqua. 



CAPUT XXXV. 



TTEM ALIO HODO. 



Quod si natura auri talis est, ut sic ncnpossis' molere, ac- 
cipe lapidem sabuleum , quadrum et aequalem, et in medio ejus 
fac foramen latitudine trium digitorum et simili profunditate. 
Deinde para tibi lapidem duriorem iUo, sicgracilem, ut possit 
in illo foramine converti, et sic longum, ut possit in lignum 
figi et firmari, quod lignum trium ulnarum et in inferiori parte, 
in qua lapis jungendus est , sit grossitudine unius tibiae. Super 
quem lapidem, altitudine dimidii pedis, transforetur ipsum li- 
gnum, cui jungatur aliud lignum tenue latitudine duarum pal- 
marum, in quo cauda fiat, quaa foramen longi ligni pertranseat, 

• Ed. possit. 



eprouvant du doigt s'il est bienmoulu ; 
dans oe cas , placez sur une toile de 
lin propre , et agitez en tout sens jus- 
qu*^ ce qu*il soit desseche. 



CHAPITRE XXXV. 

Mlm ovtiATiov vAm im actkb vRocivi. 

Si la nature de Tor est telle que 
vous ne puissiez le moudre ainsi , pre- 
nez ujie pierre sableuse, carree et unie; 
au milieu faites un creux de la largeur 



de trois doigts et de seoiblable pro* 
fondeur. Preparez une pierre plus dure 
que celle-14 , de dimension a pouvoir 
etre tournee dans cette cavite^ de lon- 
gueur k s'engager et s*assujettir dans 
un bois, lequel, de trois aunes, a la 
partie inferieure ou sera jointe la 
pierre , aura la grosseur de la jambe. 
Au-dessus de cette pierre, a la hauteur 
d'un demi-pied, on percera le bois 
auquel on en joindra un autre minoe 
large de deux mains, termine par une 
queue qui traverse Touverture du.bois 
long. Sur le bois mince on Uera une 
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superqiie ' tenue lignum ligetur lapis magnituelinis unius pedis, 
a quo lapide snrsum fiat lignum gracile «t rotunde incisum 
atque planum , ita ut inter manus possit voWi. His ita compo- 
atis pone majorem lapidem in pelvim, sive in vas ligneum aequale, 
et vide ut lapis firmiter jaceat , et vas firmiter stet, Gumque au- 
rum cum vivo argento in foramen ejus miseris, et sabulum 
desuper atque aquam, impone lapidem minorem, qui ligno 
junctus est, tenensque in superiori parte ipsum lignum , converte 
modicum inter manus tuas , et mox impulsu illius lapidis , qui 
ligatus est inferius, circumferetur, sicque circumferendo mole 
per tres vel quatuor boras. Interdum vero respice et proba digito, 
et rursum inmitte sabulum cum aqua. Gumque girando et re- 
girando ipsum sabulum cceperit ebullire et per lapidem diffundi, 
cum ligno gracili longo et tenue recollige semper et in foramen 
repone, ne forte aurum cum sabulo egeratur*et non molatur- 
Quod cum pleniter molitum fuerit', eiciatur et lavetur et siccetur 

< Ed super quem, — > Ed. egeretUr, 



pierre de la grandeur dun pled; de 
cette pierre en haut on fera le bois 
fin , taille en rond, et uni de maniere 
a ce qu*il puisse dtre tourne entre les 
mains. Ces choses disposees, placez la 
plus grande pierre dans un bassin ou 
dans vin^se en bois plat ; ayez «oin que 
la pierpe soit posee solidement et que 
le Tase «e tienne ferme. Lorsque vous 
aurez mis Tor aTec le yif-argent dans 
ie creux, puis par-dessus du sable et 
<le Teau, ptaoez dedims la petite pterre 
qui 68t jointe au bois ; tenant ce bois 
a la partie supenieure, toumez un peu 
entre yos.mains, et bientdt par Tim* 



pulsion de la pierre qui a ete attachee 
inferieurement, il suivra la rotation : 
par ce mouyement tous moudrez ainsi 
duranttrois ou quabre heures. De temps 
en temps examinez et eprouvez du 
doigt , dereehef ajoutez du sable et de 
Feau, Lorsque en toumant et retour- 
•nant le sable commencera « bouillon- 
ner et i^ se repandre sur lapierre , avec 
un petit bois kmg et mince ramassez 
toujours , replacez dans le creux , de 
peur qu*avec le sable Tor ne soit jete 
dehorf «t ne soit point moulu. Quand 
il le sera completement, on le retirera, 
on lavera, on fera secher comme plus 
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nt supra , ponaturque super libram. Si vero quicquam defiierit , 
laventur sordes qui fluunt ex lapide, et sic invenitur, quia id- 
circo idem lapis in vase ponitur. Hoc modo etiam argentum pii- 
rum tenuissime percussum et vivo argento admixtum moli debet, 
quia in calido vasculo cum calido ferro moli non valet. Sic auteni 
commisceatur ut vivi argenti sint quinque pondem, et sextum 
sit argentum purum. 



CAPUT XXXVI. 



ITBM ALIO MODO. 



Potes etiam aurum levius molere hoc modo. Accipe testam 
oUae capacem igne probatam, et pone in carbones donec omnino 
candescant, et mitte in eam aimim vivo argento mixtum ac minu- 
tatim confractum, tenensque cum forcipe vibra manum aequa- 
liter, et mox .videbis quomodo liquefiat aurum et commisceatur 
vivo argento. Cumque omnino liquidum fuerit, mox funde in 



haut , et on posera sur une balanee. 
S'il y a quelque dechet, on lavera le 
dep6t qui coule de la pierre ; on re- 
trouve ainsi le poids, car c*est par 
cette raison que Fon place cette pierre 
dans le vase. De cette maniere aussi 
doit se moudre Fargent pur battu tres* 
mince et mfile de vif-argent, parce 
qu'il ne peut ^lre moulu avec un fer 
chaud dans un vase chauffe. On le m£le 
de fa^on qu*il y ait cinq parties de 
vif-argent sur une sixieme d'argent 
pur. 



CHAPITRE XXXVI. 

AUTms MOYBv d'obtbm« lb h£mb buoltat. 

Vous pouvez encore moudre Tor 
plus facilement de la maniere sui- 
vante. Prenez un grand vase en terre 
eprouve au feu , placez aux charbons 
jusqu ^ ce qu'ils s*enflamment tout a 
fait , mettez-y For mfile au vif-aigent 
et casse menu ; tenant avec des tenail- 
les , agitez la main egalement : bient6t 
vous verrez comment For se liquefie 
et se m^le au vif-argent Aussitdt 
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aquam atque lava et sicca ut supra. Hoc omnino cave , ne jejunus 
molas aut deaures, quia foetor vivi.argenti magnum periculum 
est jejuno stomacho et infirmitates diversas generat , contra quas 
uti debes ziduar et baca lauri , pipere et allio atque vino. Post- 
haec appende ipsam deauraturam in statera, et divide in duo, et 
medietatem ejus rursum in duo, donec invenias singulos dena- 
rios, et mitte eos sigillatim in pennas anseris, ut sciasquantum 
unicuique loco deaurando superponas, Deinde percute partem 
cupri rubri in similitudinem fossorii ferri et infige manubrio, 
summitatemque ejus lima et rade rotundam et aliquantum te- 
nuem , quam fricabis cum vivo argento donec alba fiat, et inde 
possis deaurare. Postea facies confectionem ad innovandum opus 
deaurandum hoc modo. 



qu*il sera parfaitement liquide, versez 
dans de l'eau , lavez et sechez corarae 
plus haut. Evitez surtout de moudre 
ou de dorer k jeun , parce que les 
exhalaisons du Tif-argent sont un grand 
danger pour un estomac vide et en* 
gendrent diverses in6rmites contre les- 
quelles vous devez faire usage de ze* 
doaire et de baie de laurier, de poivre, 
d'ail et de vin. Pesez la dorure dans 
une balance, divisez en deux, et la 
moitie encore en deux, jusqu*a ce que 
vous trouviez un denier par chaque ; 



mettez-les separement dans des plumes 
d'oie , afin de savoir combien vous 
employez k dorer chaque place. Bat- 
tez ensuite une portion de cuivre rouge 
en forme de fer 4 creuser, emman- 
chez-la, limez et raclez son extremite 
ronde et un peu ef&lee, vous la frotte* 
rez avec le vif-argent jusqu'a ce qu'elle 
devienne blanche, et pourrez vous en 
servir pour dorer. Apres cela vous 
ferez ainsi une preparation propre a 
rafraichir le travail qui doit etre dore. 
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CAPUT XXXVII. 

DB 1N¥I¥AND1S BT DBAVRANDIS AUBIGULIS. 

Sume vini lapidem, de qua supra diximus^ et tere diligenter 
super lapidem siccum , addesque ei tertiam partem salis , et mitte 
in testam ollde capacem, infundens ei aquam illam, in quam 
projecisti aurum noviter molitum, atque imponens modicom 
vivi argenti, mitte super carbones donec calidum fiat, et cum 
ligno commove. Habeas etiam setas porci grossitudine trium di- 
gitorum aut quatuor, ferro colligatas in medio, duas mundas, 
cum qua lavabis aurum et argentum , et duas cum quibus deau- 
rabis, unam siccam et alteram humidam. His omnibus ex hoc 
ordine compositis, accipe auriculas argenteas ad manus, et pan- 
niculum lineum complicatum tinge in confectionem calidam, cum 
quo fricabis omnia loca , quae deaurare volueris in eis. Cumque 
coeperint invivari , calefac eas super carbones et cum setis ipsa 
confectione humidis frica illas fortiter, donec omnes fossur^ vivo 



CHAPITRE XXXVIl. 

HAVlfttB DB KAVlVia BT BB BOBBB I.B1 OBBILX.B9. 

Prenez de la pierre de yin dont nous 
aTons dej^ parle, et broyez avec soin 
sur une pierre seche , vous y ajoute- 
rez un ti^ de sel ; mettez dans un 
grand vase en terre , y versant i'eau 
dans laquelle vous avez jete i'or nou- 
vellement moulu; joignant un peu de 
vif-argent, placez sur les charbons jus- 
qu*^ ce que cela chauffe , et remuez 
avec un bois. Ayez aussi des soies de 
porc de la grosseur de trois ou quatre 



doigts attachees a un fer au niilieu , 
deux paquets propres, pour laver For 
et Fargent , deux pour dorer, Tun sec 
et rautre roouille. Toutes oes choses 
dbposees dans cet ordre, prenez en 
main les oreilles d*argenty trerapez 
dans la preparation chaude une petite 
toile de lin pliee , avec laqueile vous 
frotterez toutes les places que vous 
vouiez y dorer. Quand elles commen- 
ceront a se raviver, chauffte sur les 
charbons ; avec les soies imbibees de la 
preparation frottez fortement jusqu*a 
ce qu6 tous les creux soient blancs 
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argento fiant albae , interdum calefaciendo et interdum fricando, 
et ubi cum setis non potueris pertingere, cum cupro deauratorio 
et ligno gracili fricabis, faciens hoc super scutellam deaurato- 
riam ligneam , quae sit ad modicum opus tornatilis et capax , et 
ad magnum quadra, cava et aequalis. Deinde super ipsam scutel- 
lam incide deauraturam cum cultello minutatim , et cum cupro 
deauratorio pone diligenter per omnia ^ et humidis setis aequa , 
atque cum forcipe longo et gracili in anteriori parte duobus 
panniculis involuto levabis, et pones super carbones donec cale- 
fiat , et setis rursum aequabis, sicque tamdiu facies usque dum 
aurum per omnia adhaereat. Secundo incide aurum et cum cupro 
superpone , atque cum igne et setis fac sicut prius. Tertio vero 
similiter facies. Gumque tertia vice aurum coeperit siccari , cum 
siccis setis fricabis diligenter per omnia, rursumque calefacies, 
et iterum fricabis, donec incipiat pallescere. Si vero ex negle- 
gentia contigerit, ut aliqua macula appareat in argento, ubi 
aurum tenue sit et inaequaliter positum, cum cupro superpone, 



de yif-argent, tant6t chaufifant , tan- 
tot irottant ; oii les soies ne pourront 
atteindte , vous frotterez avec le cui- 
vre 4 dorer et un bois mince , faisant 
cela sur une ^cuelle en bois destinee 
k la dorure et qui pour un ouvrage 
peu considerable sera toumee etlarge, 
pour un grand carree , creuse et plate. 
Sur cette ^elle coupez la dorure en 
petits roorceaux avec un couteau, au 
moyen du cuivre k dorer posez soigneu- 
sement partout, etendez avec les soies 
humides ; k Taide de tenailles longues 
et fines enveloppees de deux petits lin- 
ges k la partie ant^rieure vous leverez 
et mettrez sur les charbons jusqu*^ ce 



que cela soit chaud; de nouveau vous 
etendrez avec les soies , et ferez ainsi 
jusqu*a ce que Tor adhere partout. 
Uneseconde fois coupez de i*or, appli- 
quez au moyen de rinstrument en cui* 
vre, puis avec le feu et les soies faites 
comme auparavant Vous ferez de 
mSme une troisieme fois. Quand alors 
la dorure commencera k secher, avec 
les soies s^ohes vous frotterez attenti- 
vement partout, vous chaufferez de- 
rechef , vous frotterez encore jusqu*^ 
ce qu'elie commence a p&lir. S*il ar- 
rivait par negligence que quelque tache 
parAt sur Fai^ent ou Tor serait mince 
et pos4 inegalement, remettez-en avec 



ai 
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et cum siccis setis dequa^ donec per oinnia a^uale sit. Quod cum 
videris, mitte in aquam et mundis seti» lava, rursumque ponens 
super carbones tamdiu ealefac^ donec omnino croceum fiat. 



CAPUT XXXVHL 



DB POLIBIIDA DBAVBATUBA. 



Tolle fila ex auricalco gracilia, complicans ea ita, ut plica* 
turae sint ad longitudinem minimi digiti ; et cum quadruplices 
fuerint, colliga eos filo lineo, ut sit quasi una pars. Ex his par- 
tibus fac quatuor aut quinque^ vel sex, ita ut una pars habeat 
tres plicaturas, alia quatuor, tertia quinque^ et sic ascendendo 
usque ad octo. Quibus omnibus sigillatim colligatis, fac modicum 
foramen in ligno , in quod pones ex his particulis unam , et in- 
funde plumbum, ita ut cum frigidum fuerit et extraxeris, ad- 
haereant sibi ipsae plicatune quasi plumbeo nodo infixae. Hoc 



rinstrument en cuiTre, etendez avec 
les soies seches jusqu ^ ce qu'il soit 
egal partout : ce qu*ayant reconnu 
mettez dans Veau, lavez avec des soies 
propres, et repla^ant sur les charbons 
chaufFez jusqu a ce qu^il devienne tout 
a fait jaune. 



CHAPITRE XXXVUI. 



MAVliAB DB VOUm Z^ DOKVmi. 



Prenez de fins fils d^auricakjue, les 



pliant de fa^on que les plis soient a la 
longueur du petit doigt; quand ils se- 
ront quadruples, liezrles avec un fil de 
lin, pour qu*ils soient comHie un seul 
tout. Faites-en quatre, cinq ou six, 
de telle sorte que l'un ait trois pli», un 
autre quatre, un troisienie cinq, el 
ainsi en montant jusqu*a huit. Les 
ayant attaches chacun s^>aremeDt, 
faites un petit trou dans un bois ou 
yous placerez un de ces petits paquets, 
yersez-y du plomb afin que, lorsqu^il 
sera froid et que vous aurez retire, 
Yos plis adherent entre eux comme 
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modo fac singulis partibus singulos nodos plumbeos, et incidens 
plicaturas omnes in altera parte , et lima et rade summitates 
earum , ut rotundae fiant et aequales ; cum quibus quasi scalpendo 
polieris. Pone super carbones donec calefactse in fulvum colorem 
convertantur, et [>erdant claritatem, quam poliendo acceperant, 
extinctasque in aqua rursum diligenter sealpendo polies , donec 
eximium fulgorem accipiant, sicque colorabis eas tali confe- 
ctione. 



CAPUT XXXIX. 



DB fXILORANDO AVBO. 



Sume atramentum, et mitte in testam ollae mundam et igne 
probatam, ponens super carbones, donec omnino liquefiat et 
indurescat. Deinde aufer a testa et mitte sub ipsos carbones, at- 



enlaces dans un noeud de plomb. 
De cette maniere faites de chaque 
paquet autant de noeuds de plomb ; 
coupant tous les plis a une extre- 
mite, limez et raclez-en les bouts 
pour qu*ils deviennent ronds et unis : 
avec eux yous polirez comme en bu- 
rinant. Placez sur les charbons jusqu a 
ce que par la chaleur ils prennent 
une teinte jaune et perdent le lustre 
qu'ils avaient recu du poli ; les ayant 
eteints dans reau, vous polirez soi- 
gneusement derechef en burinant jus- 
qu'ii ee qu'iU aequierent un ^okit bril- 



lant, et vous les colorerez avec la pre- 
paration suivante. 



CHAPITRE XXXIX. 

MAVliai DB COLOaBa i.'o«. 

P^nez du noir ; dans un vase en 
terre propre et eprouve au feu, placez 
sur les oharbons jusqu'i ce qu'il se 
liqu^&e entierement et se durcisse. 
Ensuite otez du vase, mettez sous ces 
ehftrbons, eouvre» soigneusement, ac- 

22. 
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que cooperi diligenter^ atque cum folle suffla, donec combu- 
ratur et in rubeum colorem convertatur. Statim ablatum ab igne 
cum refrigeratum fuerit, tere in^scutella lignea cum malleo fer- 
reo, addens ei tertiam partem salis, temperansque cum vino 
sive urina, rursum fortiter tere, donec spissum fiat sicut fex. 
Ex hac confectione cum penna cooperi quod deauratum est, sic 
ut nihil auri appareat , et pone super carbones , donec exsiccetur, 
et fumus ex omni parte modicum appareat, et mox auferens 
ab igne mitte in aquam , lavans diligenter cum setis porci mundis, 
rursumque siccabis super carbones, involve panno mundo donec 
refrigeretur. 



CAPUT XL. 

DB rOLnSNDO mGBLLO. 

Tenensveroillud ineodem panno, rade diligenter omnia loca , 



tivez avec un soufflet jusqu*^ ce qu'il 
briUe et se change en couleur rouge. 
Des que retire du feu il sera refroidi, 
broyez dans une ecuelle en bois avec 
un marteau de fer, y ajoutant le tiers 
de sel et detrempant de yin ou d'u- 
rine, derechef broyez fortement jusqu'4 
ce qu'il epaississe comme de la lie. De 
cette preparation, k Faide dune plume, 
couvrez ce qui a ete dore de fa^ on 
qu*il ne se decouvre plus d'or; placez 
sur les charbons pour faire secher, et 
que de la fumee paraisse un peu par- 



tout; enlevez alors du feu, mettez 
dans Feau , lavez attentivement avec 
des soies de porc propres, sechez en- 
core sur les charbons, enveloppez 
d*un linge propre jusqu*& refroidis- 
sement. 



CHAWTRE XL. 



MAVliu M rOLU u Hnuo. 



Tenant cela dans le m£me linge , 
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quae nigello denigrata sunt, cum ferro rasorio. Post haec habeas 
lapidem nigrum et moliem , qui leviter possit incidi et pene cum 
ungue radi , et cum illo fricabis nigellum cum saliva made- 
factum diligenter ac aequaUter per omnia, donec omnes tractus 
aperte videantur et omnino sequum sit. Habeas etiam lignum de 
arbore tilia, grossitudine et longitudine majoris digiti, siccum 
et sequaliter incisum ; super quod pones pulverem illum humi- 
dum y qui procedit de iapide et saliva in fricando , et cum ipso 
ligno ac eodem pulvere diutissime fricabis nigellum, et leviter 
semperque adde saHvam ut humidum sit, donec lucidum fiat per 
omnia. Deinde tblle sepum de auriculae tuae foramine , et cum 
exterseris nigellum lineo panno subtili, per omnia linies, et 
cum corio hircino sive cervino leniter fricabis, donec omnino 
clarum fiat. 



racle^ soigneusement avec un fer ii 
couper toutes les places qui ont ete 
noircies de niello. Ayez une pierre 
noire et tendre qui puisse £tre aise- 
ment taillee et presque gratt^ avec 
Tongle; tous en frotterez le niello 
humecte de saliye avec soin et egale- 
ment partout, jusqu ^ ce que tous les 
traits s^aper^oivent clairement, et que 
tout soit egalise. Ayez aussi un mor- 
ceau de bois de tilleul de la grosseur 
et de la longueur du grand doigt, sec 
et taille ^ plat, sur lequel vous place* 



rez de la pousaiere humide produite 
par le frottement de la pierre et de la 
saliye ; avec ce bois et cette poussiere 
vous frotterez longtemps le niello; 
legerement et toujours vous ajouterez 
de la salive pour maintenir humide^ 
jusqu'^ un brillant complet. Prenez de 
la matiere dans le trou de votre oreille, 
et apres avoir essuye le niello avec 
une fine toile de lin , vous en appli* 
querez partout; avec un cuir de bouc 
ou de cerf vous frotterez doucement 
afin d^obtenir un eclat parfait. 
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CAPUT XLI. 

Tali modo auriculis pleniter perfectis, aocipe va» ealicis, cu- 
jus costas superius denigrasti dimidias, et illas, quas inter bas 
absque nigello reliquisti, lima sequaliter et rade, ac pertrahe in 
eis opus quodcunque volueris, sic tamen ut aliquantulum dis- 
crepat' ab opere nigelli, atquecum fossorio ferrogracili subtiKter 
fode. Post haec deaurabis eas , totumque vas interius et exterius 
excepto nigello, et polies atque colorabis sicut auriculas. Deinde 
cooperies et circumligabis rotundam incudem cum pergamena 
aequali, supra quse pones vas, quod teneat puer ante te sedens 
utrisque manibus, coaptans unamquamque costam incudiaequa* 
liter, secundum quod ei jusseris. Interim toUe ferrum gracile , 
quod foramen habet in cuspide, cujus percussura subtilissimum 
circulum fftc> et cum iUo implebis omiies campos m deaurati& 



CHAPITRE XLI. 

Q9 |.*0««UII«T »« LA COVn VV CAblOS. 

Ayant ainsi entierement acheye , les 
oreilles, prenez la coupe du calice 
dont vous avez dej4 nielle la moitie 
des cotes ; et celles qu*altematiyement 
Yous avez laissees sans niello, limez- 
les egalement, raclez, tracez-y tel tra- 
vail que vous voudrez, de fe^on ce- 
pendant qu*il differe un peu de celui 
du niello, et avec un fer fin k creuser 
fouillez delicatement. Yous les dorerez 
ensuite ainsi que tout Tinterieur et Tex^ 



terieurde la coupe, exceptele niello, 
vous polirez et colorerez conune les 
oreilles. Vous couvrirez et enveloppe- 
rez une enclume ronde de parchemin 
uni; la-dessus vous placerez la coupe 
que tiendra k deux mains un enfant 
assis devant vous , appuyant chaque 
cdte sur renclume egalement selon 
que vous lui aurez ordonne. Cepen- 
dant prenez un fer efHIe, perfore k la 
pointe, dont la pression vous produira 
un cercle tres-fin; avec lui vous rem- 
plirez tous les champs dans les cotes 
dorees, frappant doucement dessus 
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costis, de^per cum malleo leniter percutiendo, et opere pun* 
ctorum unumquemque circulum alteri ordinatim conjungendo. 
Quo expleto mitte vas super carbones, donec illse percussurse 
interius fulvum colorem recipiant , nigellumque limabis et poli^ 
sicut supwius. Deinde conjunge auriculas unamquamque in suo 
loco, et trans foramina, quse in eis sunt, confige eas auteis clavis 
cum gracili ferreo malleo diesuper feriendo , et altero ferro sub- 
posito donec firmiter stent, et rade diligenter atque poli cum 
obtuso ferro ipsas percussuras, ut nemo percipere possit, qua- 
liter adhsereant. 



CAPUT XLIL 



DB PBDB GALI€I8. 



Post hsec sume quartam partem argenti , addens ei quicquid 
a vase Hmasti et rasisti; funde ordine quo supra; unde facies 



avec un marteau j et joignant syme^ 
triquement par un tfavaU de points 
chaque cercle a un autre. Cela ter- 
mine, mettez la coupe sur les char- 
bon8jusqu*a oe quevos gravurespren- 
nentinterieureiMnt une couleur jaune^ 
voua Umerez et polirez le niello comme 
precedemment* Assemblez les oreilles 
chacune k sa piace, k travers les trous 
qtu 7 sont, assujettissez^les par des 
cious d'or, frappant dessu» avec un 
marteau leger en fer, et soutenant en 
dessous avec un autre fer jusqu*^ ce 
qu*elles soient solides; raclez soigneu- 



sement et polissez avec un fer emousse 
lesendroitsfrappeSy afin qu«personne 
ne puisse recondaitre la jonction. 



CHAPITRE XLIL 

DV ritD oa eiLrcc. 

Apres cela prenez un quart d'argent, 
y ajoutant tout ce que vous avez Urae 
et racle de la coupe , fondez d*apres 
le procede indique plus haut; vous 
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pe^lem cum nodo sicut pedem minoris calicis, excepto quod in 
hoc majori formabis costas a latitudine pedis inferius ascendentes 
usque ad nodum, quas dimidias denigrabis, et alias fodies et 
deaurabis atque modis omnibus decorabis sicut in vase. Quo 
perfecto anulum quoque, qui ponendus est inter vas et nodum, 
deaurabis atque conjunges, et configes sicut minorem calicem. 



CAPUT XLffl. 



OB PATBHA GALIGI8. 



Deinde quicquid residui fuerit argenti , funde : unde facies 
patenam. Quam cum attenuaveris, fac in medio ejus circulum 
secundum latitudinem calicis, et infra hunc circulum metire 
octo spatia aequaliter divisa, et in unoquoqi)e spatio fac circulum 
dimidium , ut sint quasi octo arcus , quos cum rotundo malleo 
percuties donec cavi fiant, et inferius ductili opere percuties an- 



en fabriquerez le pied avec le noeud 
comme le pied du petit calice^ except^ 
que dans ce plus grand vous ferez 
monter les c6tes depuis le bas de la 
partie large du pied jusqu*au noeud ; 
vous en niellerez la moitie , et les au- 
tres yous les creuserez , dorerez et de- 
corerez de toute sorte d'ornements de 
m^me que sur la coupe. Cela acheve, 
¥ous dorerez, yous ajusterez aussi Tan- 
neau qui doit dtre entre la coupe et le 
noeud j et tous assujettirez comme au 
pedt calice. 



CHAPITRE XLIII. 

DB hA. rATi»« DV CAMCB. 

Toutcequi restera d'argent, fondez- 
le pour en faire la patene. Apres Ta- 
voir amincie, tracez-y dans le milieu 
un cercle selon la largeur du calice, et 
dessous ce cercle mesurez huit espaces 
egalement divises, dans chacun tra- 
cez un demi-cercle de fa^on qu'il y 
ait comme huit arcs que yous battrez 
avecun marteau rond jusqu'a ce qu'ils 
deyiennent creux ; plus bas au repousse 
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gulos inter ipsos arcus , et limbum circa eos latitudine minoris 
ungulde, qui superemineat sequalitatem totius patenae; qu^m 
fodies subtiliter et denigrabis, reliquamque patenam deaurabis, 
et polies utrumque sicut superius. 



CAPUT XUV. 



DB nSTVLA. 



Fistulam quoque facies in calice hoc modo. Fac tibi ferrum 
longitudine palmi unius et quatuor digitorum, quod in una 
summitate valde sit gracile, et inde procedat grossius et grossius 
usque ad alteram summitatem , quae sit sicut festuca ; sitque fer- 
rum rotundum et aequaliter limatum. Cumque attenuaveris ar- 
gentum purum, complica illud circa hoc ferrum, conjungens 
summitates aequaliter cum linea, ejectoque ferro mitte in ignem 
et solida. Rursum imposito ferro percute cum malleo a^qualiter 
per omnia tamdiu , donec junctura non appareat. Deinde fac 



vous battrez des angles entre les arcs , 
et autour un bord de la largeur d'un 
petit ongle^ qui s'eleye au-dessus du 
plat de toute la patene ; tous le creu- 
serez delicatement, yous le niellerez; 
vous dorerez le reste de ]a patene, et 
polirez le tout comme precedemment. 



CHAPITRE XUV. 



»0 cmkWMMAV. 



Vous ferez aussi au calice un cha«- 



lumeau de cette maniere. Fabriquez 
un fer de la longueur d'un palme et 
quatre doigts, tre&«ffi]e k Tun des 
bout^, et de la grossissant graduelle- 
ment jusqua Fautre qui sera conmie 
une paille; que ce fer soit rond et 
lime avec egalite. Apres avoir aminci 
de Targent pur, roulez-le autour de 
ce fer , unissant les extremites egale- 
ment au moyen d*un fil ; retirez le 
fer, mettez au feu et soudez. Ayant 
replace le fer, battez au marteau uni- 
formement partout jusqu'& ce que la 
jointure disparaisse. Faites k part un 

a3 
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nodum singulariter rotundum et cavum, sive quadrangulum et 
Bolidum , et fac in eo foramen , per quod inmittatur fistula ab 
inferiori parte , usque pene ad summum , sicque ejecto ferro rur- 
sum solidabis per omnia. Cumque firmum fuerit, denuo imposito 
percuties undique a nodo deorsum donec aequalis fiat et rigida , 
et a nodo sursum. Ea parte, quae latior et grossior est, impone 
tenue ferrum% latum secundum amplitudinem fistulae, atque 
cum malleolo percute incudem, ita ut foramen superius sit qua- 
drum et tenue, quod a nodo sursum super calicem eminere 
debet, et ore teneri , inferius vero sit rotundum et gracile. Quo 
fkcto , si volueris , nodum cum nigello variare poteris , et reliquam 
fistulam ordine quo supra deaurabis. Hoc omnino cave , ut omne 
argentum spissum quod deaurare volueris , sive in calice seu in 
^ypho, vel in scutella aut ampulla, fortiter radas, quia in per- 
eutiendo ab igne et malleo cutem ex se trahit , quse si abrasa non 
fiierit, cum deauratur et super ignem frequenter et diu colo- 

* Ed. tenue, et ferrum. 



noeud rond et creux, ou carre et mas- 
sif, pratiquez-y un trou pour intro- 
duire le chalumeau par la partie infe- 
rieure, presque jusqu^en haut; et ayant 
dte le fer de nouveau vous souderez 
parliont. Lorsque ce sera solide , le 
refnettant derechef vous battrez de 
tout cote depuis le noeud en bas pour 
unir et dresser, et depnis le noeud en 
haut. Dans la partie la plus large et 
la plus grosse, introduisez un fer mince 
d*une largeur proportionnee a hi ca- 
pacite du chalumeau, avec un petit 
marteau battez k l'enclume de maniere 
i rendre carre et fin le trou sup^eur, 
qui depuis le noeud doit s^elever en 



haut du calice, et £tre tenu k la bou- 
che; mais que le bas soit rond et deli- 
cat. Cela fait , si vous voulez , vous 
pourrez enrichir le noeud de niello , 
vous dorerez le reste du dialumeau 
d'apres le procede deja employe. Fai- 
tes bien attention a racler fortement 
tout argent epais qne vous voudrez 
dorer dans un calice, un vasfe, une 
coupe ou un flacon, parce que dans 
la percussion il se forme sous Tac- 
tion de la chaleur et du marteau une 
pellicule qui , si elle n*est enlevee , 
lorsque Ton dore et que Ton colore en 
mettant souvent et longtemps sur le 
feu , s'eleve par places en petites ves- 
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ratur, elevantur per loca subtiles vesicae , quae cum franguntur 
apparet argentum, et opus deturpatur, nec potest emendarinisi 
deauratura omnino eradatur, et denuo deaurabis. 



CAPUT XLV. 



DE ACEO TEE&£ E¥1LAT' 



Auri multa sunt genera, ex quibus praecipuum nascitur in 
terra Evilat, quam Gyon fluvius circuit secundum Genesin. 
Gujus venas , cum sub terra invenerint viri hujus artis periti , 
efTodiunt, et igne purificatum atque camino probatum in usus 
suos redigunt. 



I In iod. cap. male Evigilat. Ed. Evilat, ut Septiiaginta *EOiXdTy sed S. Hieronymus in Vulgata ex He- 
brso nb^in aspirate Heviiatk, Genes. II, 1 1, Fluvii nomeo v. i3, item a^pirate Geh^n, Gneds interprelibiis 
rewv. 



sies dont la rupture laisse voir rargent, 
et rouvrage defigure ne peut ^tre re- 
pare qu'en radant toute la dorure 
pour dorer de nouveau. 



CHAPITRE XLV. 

M !.*<» BS &A VSUB M mwnXJLTU. 

II y a un grand nombre d'especes 
d'or, entre lesquelles la meilleure nait 
dans la terre de Hevilath, qu*entoure 
le fleuve Gehon , suivant la Genese. 
Apres en avoir decouvert les veines 
sous terre, les hommes habiles dans 
cet art Textraient, le purifient au Ceu, 
reprouvent au fourneau et le prepa- 
rent a leurs usages. 



a3. 
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CAPUT XLVI. 

DB kVmO ABABIO». 

Est et aurum arabicum pretiosissimum et eximii ruboris, cujus 
usus in antiquissimis vasis frequenter reperitur, cujus specie ' mo- 
demi operarii utuntur, dum pallido auro quintam partem rubei 
cupri addunt, et multos incautos decipiunt. Quod hoc modo 
caveri potest, ut mittatur in ignem, et si purum aurum est, non 
amittit fulgorem, si vero ammixtum, omnino amittit fulgorem. 



CAPUT XLVIL 



M AUBO ■UPABIOO. 



Est etiam aurum, quod dicitur Hispanicum', quod conficitur 
ex rubeo cupro et pulvere basilisci et sanguine humano atque 



> Ed. speeiem, — * Hupanum M. 



CHAPITRE XLVI. 

L'or d* Arabie est encore fort pre- 
cieux et d'un rouge excellent : on le 
retrouve frecjuenunent employe dans 
les yases tres-anciens; les ouvriers 
modernes en pratiquent I'imitation en 
mSlant ayec de Tor plde uii cinquieme 
de cuivre rouge , et ils causent beau- 
coup d*erreurs. On peut se precau- 
tionner contre cette ruse de cette ma- 
niere : que Ton mette au feu , si Tor 



est pur, il ne perd pas son edat; 
mais s'il est melange , il le perd en- 
tierement. 



CHAPITRE XLVII. 



II y a aussi un or appele E^gnol, 
qui se compose de cuivre rouge, 
de poudre de basilic, de sang hu- 
main et de yinaigre. Les Gentils dont 
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aceto. Gentiles enim j quorum peritia in hac arte probabilis est , 
creant sibi basiliscos hoc modo. Habent sub terra domum supe- 
rius et inferius et ex omni parte lapidibus , cum duabus fene- 
stellis tam brevibus, ut vix aliquid appareat per eas; in quam' 
ponunt duos gallos veteres duodecim aut quindecim annorum , 
et dant eis sufficienter cibum. Qui cum ingrassati fuerint, ex 
calore pinguedinis conveniunt inter se et ponunt ova. Quibus 
positis eiciuntur galli et immittuntur bufones, qui ova foveant, 
quibus datur panis in cibum. Fotis autem ovis egrediuntur pulli 
masculi sicut pulli gallinarum, quibus post diesseptem crescunt 
caudse serpentium , statimque , si non esset pavimentum domus 
lapideum, terram intrarent. Quod caventes eorum magistri 
habent vasa aenea rotunda , magnae amplitudinis , ex omni parte 
perforata, quorum ora sunt constricta, quibus imponunt ipsos 
pullos et obstruunt ora cupreis cooperculis atque sub terram 
infodiunt, et ingrediente subtili terra per foramina nutriuntur 



Sic M., male Ed. appareat; per eas, inquam. 



rhabilete dans cet art est probable, 
se font des basilics de cette maniere. 
Ils ont sous terre une chambre dont 
le haut, le bas et toutes les parties sont 
en pierres, avec deux petites fen^tres 
si ^troites ({u'4 peine on voit quelque 
chose i travers. Ils y mettent deux 
vieux coqs de douze ou quinze ans , 
et leur donnent suffisamment k man- 
ger. Geux-ciy quand ils sont engraisses, 
par la chaleur de leur embonpoint 
s*accouplent et pondent des oeufs. 
Alors on dte les coqs , et Fon met, 
pour couver les oeu& , des crapauds, 
on leur donne du pain en nourri- 



ture. Les oeufs couves, il en sort des 
poulets m&les comme les poussins des 
poules, auxquels au bout de sept jours 
croissent des queues deserpents; aus- 
sit6t, si la chambre n'ayait un pave en 
pierre, ils entreraient dans ia terre. 
Pour prevenir cela , ceux^qui les ele- 
vent ont des vases d^airain ronds, de 
grande capacite, perfores de toutes 
parts j dont les orifices sont resserres , 
7 placent ces poulets, bouchent les 
ouvertures avec des couvercles en cui- 
vre, ies enfoubsent sous la terre; et 
ils se ijourrissent six mois de terre 
fine qui penetre par les trous. Apres 
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sex mensibus. Post haec discooperiunt' et copiosum ignemappo* 
nunt, donec bestise interius omnino comburantur. Quo facto cum 
refrigeratum fuerit, eiciunt et diligenter terunt, addentes ei 
tertiam partem sanguinis hominis ruii, qui sanguis exsiocatus tri- 
tus erit. Habc duo composita temperantur aceto acri * in vase 
mundo ; deinde accipiunt tenuissimas tabulas rubei cupri puris- 
simi , et super eas liniunt hanc confectionem ex utraque parte 
atque mittunt in ignem. Gumque canduerint, extrahunt et in 
eadem confectione extingunt et lavant, sicque tamdiu faciunt 
donec ipsa confecdo cuprum transmordeat, et inde pondus et 
colorem auri suscipiat. Hoc aurum omnibus operibus aptum est. 



CAPUT XLVIIL 

OB AUEO AEBNAEIO. 

i 

Est aurum arenarium quod reperitur in littoribus Rheni hoc 

s M. Ed. disco operiunt. — * M. acro. 



cela , ils decouvrent et allument au- 
pres un grand feu jusqu ^ ce que les 
animaux soient dedans entierement 
briiles. Lorsque c*est refroidi, ils re- 
tirent et bjoient soigneusement , y 
ajoutant un tiers de sang d*un bomme 
roux : ce sang desseche sera tritur^. 
Ces deux choses reunies sont deirem- 
pees de vinaigre fort dans un vase pro- 
pre. Ensuite on prend des lames tres- 
minces de cuivre rouge tres-pur, on 
y pose de chaque cote une coucbe de 
cette preparation , et Ton met au feu. 
Quand elles ont chauffe, on retire, on 



eteint et on lave dans la mftme prepa- 
ration ; on fait ainsi jusqu ll ce que la 
preparation rongele cuivre de part en 
part , et prenne de l^ le poids et la 
couleuc de Tor. Cet or est propre i 
tous les ouvrages. 



CHAPITRE XLVIII. 

II y a de Tor de sable que Ton ren- 
contre sur les rivages du Rhin de cette 
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modo. Fodiuntur arense in locis illis , ubi spes reperiendi fuerit , 
et ponuntur super ligneas tabulas. Deinde superfunditur aqua 
frequenter et diligenter, efHuentibusque arenis remanet aurum 
subtilissimum , quod singulariter in vasculo ponitur. Gumque 
vas dimidium fuerit, imponitur vivum argentum, et manu fortiter 
fricatur, donec omnino commisceatur, sicque positum subtile 
extorquetur vivum argentum ; quod vero remanserit ponitur in 
vas fusorium et funditur. 



CAPUT XLIX. 



DB FABEICANDO AUBRO GALICB. 



Igitur cujuscunque generis aurum habueris, si calicem inde 
componere volueris et ornare lapidibus et electris atque mar- 
garitis , hoc modo incipias. Primum proba singulas partes auri y 
si possint cum malleo percuti sic ut non findantur, et quicquid 
non finditur singulariter pone ; quod vero finditur, singulariter 



maiiiere. On tire du sable dans les 
endroits ou il y a espoir de trouver, 
on le pose sur des tables en bois. On 
repand dessus de Teau frequemment 
et avec soin; le sable secoulant, il 
reste de Tor tres-fin qu*on met k part 
dans un petit vase. Lorsqu'il est k 
moitierempli, on ajoute du yif-argent, 
on triture fortement avec la main jus- 
qua par£ait melange, on distille le 
vifHargent qu'on a mis : on depose le 
residu dans un creuset et Ton fond. 



CHAPITRE XLIX. 

FABmiCATIOV OO CAUCI XV OB. 

Quelle que soitdoncTespece dWque 
Tous ajez, si vous youlez en fairt* 
un caiice et rorner de pierreries, 
de cabochons, de perles, procedez 
de cette maniere. D'abord eprouvez 
si cfaaque partie d'or peut ^tre bat- 
tue au marteau sans se fendre; tout 
ce qui ne se fend pas , mettez-le a 
part , et ce qui se fend , d'un autre 
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ut coquatur. Deinde accipe partem lateris cocti, et secundum 
quantitatem auri coquendi, fodi in ea fossulam, quae illud capere 
possit ; et si non habeas laterem , in lapide sabuleo item ' quadro, 
facta fossula cum ferro, mitte in carbones et suffla. Gumque can- 
duerit , impone aurum , superjectisque carbonibus suffla diutis- 
sime atque ejectum percute cum malleo ; si non frangitur, sufficit 
ei; sivero frangitur, super alium iterum repone, et hoc tamdiu 
facies , donec percussum non frangatur. Quod si modice finditur, 
funde illud cum sulphure, et sic emendabitur. Quo facto aurum 
omne pariter funde, et in unam massam' redige, atque super 
stateram»eo modo, quo argentum superius divisisti , divide , 
parique ordine secundum formam quam volueris, sicque ut 
prolibuerit auriculas formabis. Quod si opere gemmato facere 
volueris, percute per duas partes auri tantum , ut vestigium un- 
gulae possit ei ^ leniter imprimi , et eas incide ea forma , qua 
volueris auriculas habere, quae partes utraeque ad unam perti- 
nent auriculam. 

' Ed. idem. — > Ed. mansam, — ^ Ed. ejtu. 



cote pour le cuire. Prenez un mor- 
ceau de brique cuite, selon la quan- 
tite d'or a cuire, creusez-y unecayite 
qui puisse le contenir; si vous na- 
vez pas de brique, ayant fait avec 
un fer une cayite dans une pierre sa- 
bleuse aussi carree, mettez aux char- 
bons et soufQez. Lorsqu*elle sera chauf* 
fee, placez Tor, ajoutez des charbons, 
soufQez longtemps , retirez, battez au 
marteau : s il ne se casse pas, cela lui 
suffit; s'il se casse , remettez sur un 
autre, vous ferez cela jusqu'a ce qu'il 
ne se brise plus sous la percussion. S'il 
se fend un peu, fondez-le avec du sou- 



fre, et il se bonifiera. Gela fait, fon- 
dez tout ]'or k la fois et reduisez en 
un seul lingot ; di^isez sur une ba- 
lance de la maniere dont ci-dessus 
vous avez divise Targent , d'apres les 
mdmes procedes selon la forme que 
vous voudrez, et comme il vous plaira 
vous ferez les oreiUes. Si vous voulez 
les omer d'un travail de pierreries , 
battez deux parties d'or tellement que 
la marque de Tongle puisse s'y im- 
primer legerement, taillez-les de la 
forme dont vous voulez avoir les 
oreilles : cesparties appartiennentl'une 
et Tautre a une seule oreille. 
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CAPUT L. 



DB SOLinATUEA AURI. 



Deinde compone solidaturam hoc modo. Tolle cineres fagi- 
neos , et fac inde laxivam , quam rursum colabis per eosdem ci- 
neres , ut spissa fiat. Rursum mitte in patellam et coque usque 
ad tertiam partem, et impone ei modicum smigmatis et parum 
arvinae suillae veteris. Cumque frigidum fuerit et resederit, cola 
diligenter per pannum et mitte in vas cupreum, quod sit ex omni 
solidum, excepto modico foramine, quod superius emineat, ro- 
tundum, ut possit digito obstrui. Post hsec tolle partem cupri 
tenuem , quem madefacies aqua , et fricabis super eum salem ex 
utraque parte , mittesque in ignem j et cum canduerit extingue 
in pelvi munda et aqua pura , in qua servetur quicquid ex cupro 
comburitur. Rursumque frica salem supra cuprum et fac sicut 
prius , et hoc tamdiu donec sufBciat. Deinde effunde aquam et 
exsicca pulverem in cupreo vase, et tere eum in eodem vase 



CHAPITRE L. 



DK LA MVDV&K SB I.'oa. 



Composez la soudure de cette ma- 
niere : prenez des cendres de h^tre, 
faites-en une lessive que vous coulerez 
une seconde fois a travers les m^mes 
cendres , afin quelle epaississe. Remet* 
tez dans la marmite, cuisez jusqu'a re- 
duction au tiers , ajoutez-y un peu de 
savon et de vieille graisse de porc. 
Lorsque ce sera froid et repose , pas- 
sez soigneusement a travers un linge, 
et mettez dans un vase en cuivre clos 



de toute part, k Texception d'un petit 
trou s'eleyant k la partie superieure , 
rond , qui puisse £tre bouche avec le 
doigt. Apres cela^ humectez d'eau un 
morceau de cuivre niince, vous frot- 
terez de sel le dessus des deux cotes , 
vous mettrez au feu; quand il sera 
chauffe eteignez dans un bassin pro- 
pre d'eau pure , ou vous conserverez 
tout le cuivre br(de. Derechef frottez 
du sel sur le cuivre , faites comme au- 
paravant, et cela jusqu*^ ce qu'il suf- 
fise. Versezreau, faitezsecherlapous- 
siere dans le vase en cuivre, broyez-la 

»4 
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cum ferreo malleo donec tenuissimus fiat , ponensque super car- 
bones rursum combure , atque ut prius tere. Cumque imposueris 
smigma, commisce diligenter, ponensque super prunas pariter 
combure ac deriuo tere, Postea ex anteriori vase funde laxivam 
in illud y in quo est pulvis , et commisce atque fac bullire diu , 
et cum frigidum fuerit refunde simul cum pulvere ubi prius 
erat, ubi etiam quatuor particulas cupri imponas , per quas com- 
misoeatur pulvis per omnia quoties movere volueris. Hac con- 
fectione solidatur aurum et argentum; sed in soiidando auro 
commoveatur pulvis, ut supra dictum est , in argento vero soli- 
dando non raoveatur. 



dans le meme vase avec un maiteau de 
ferjusqu ^ cequ'«lledeviennetre8-fine; 
repla^ant sur les cfaarbons, brAlez et 
triturez comme pregedemment. Apres 
avoir ajoute le savon, m^lez soigneu- 
sement , placez sur la braise , brAlez 
pareillement et broyez encore. Ensuite 
versez ia lessive du premier vase dans 
celui ou est la poussiere, mSlez, faites 
bouillir longtemps , et quand ce sera 



froid, reversez en mSme temps avec 
la ponssiere ou c'etait d*abord , en y 
ajoutant aossi quatre morceaux de 
cuivre^ au moyen desqueb la pous- 
siere sera mSlee partout toutes les fois 
que vous voudrez remuer. Par cette 
preparation on soude Tor et Targent; 
mais en soudant i*or, il faut agiter la 
poussiere comme il a ete ditci-dessus, 
et non dans la soudure de Targent. 
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CAPUT LI. 

DB IMFOSEIfDA SOLIDATVRA IN AURO. 

His ita compositis accipe illas duas partes auri , in quibus au- 
ticulam formasti, et pone coram te, gemmasque quas imponere 
volueris, colloca super eas, et margaritas, unamquamque in suo 
loco. Deinde percute aurum gracile et longum, et trahe inde fila 
grossa, mediocria et subtilia, et lima ea ferro supradicto , ita nt 
in eis grana formentur. Quibus recoctis, repositis et coUigatis 
singulariter gemmis, partem majoris fili aptabis cum forcipe 
subtili circa oram auris in superficie in utrisque partibus illis , 
et cum forcipe incisorio facies subtilissimas incisuras in circuitu , 
quibus confirmabis ipsa fila ne cadant, donec solidentur. Post- 
modum accipe partem auri tenuem et ligneo malleo sequatam , 
et colloca super eam fila mediocria multa ordinatim, ita ut non 
sibi adhaereant, sed habeant spatia inter se; in summitatibus 
eorum fiant subtiles incisurae in tenui auro, quibus ligentur. 



CHAPITRE LI. 

Ges choses ainsi preparees, prenez 
les deux morceaux d'or dont vous avez 
forme Toreille, placez-les devant vous ; 
etablissez-y les pierres precieuses que 
vous voudrez appiiquer, ainsi que les 
perles, chacune a sa place. Battez de 
l*or, long et efBle, tirez-en des fils 
gros, moyens et fins; limez-les avec 
le fer indique, de maniere qu'il sy 
forme des grains. Lies ayant recuits , 
les pierreries posees et attachees une 
k une, vous adapterez avec des te- 



nailles legeres un bout du plus gros fil 
autour du bord de Foreille, k la super- 
ficie dans ces deux morceaux; avec 
des tenailles tranchantes vous ferez 
autour des entailles tres-fines pour as- 
surer les fils et les empdcher de tom- 
ber^ en attendant qu*ils soient sou- 
des. Ayez une portion d*or mince. 
^galisee avec un maillet de bois, ran- 
gez-y en ordre beaucoup de fils 
moyens, de sorte qu ils ne se touchent 
pas, mais quil y ait entre eux des 



espaces 



a leurs extremites seront 



pratiquees dans For mince de petites 
incisions par lesquelles on les fixera. 

24. 
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Acceptoque vasculo in quo est solidatura, concute fortiter, ut 
commisceatur pulvis, et cum penna gracili linies ipsam solida- 
turam super aurum illud et super fila diligenter per omnia, 
mittesque in ignem atquesufHabisore et folle, donec videas ipsam 
solidaturam ita circumquaque discurrere, quasi aqua perftin- 
datur. Et mox asperges aqua modice atque eicies, et diligenter 
lavabis , rursumque linies solidaturam ac sicut prius solidabis , 
donec omnia fila firmiter stent. Post haec incide per particulas 
quasi corrigias ita , ut unaquaeque corrigia habeat filum unum , 
quasstatim complicabis et facies inde domunculas, quibus lapides 
claudantur, minores et majores ad mensuram uniuscujusque , 
ordinabisque eas in suis locis. Habebis quoque farinam de simila 
frumenti sive siliginis , quam miscebis in aqua parvulo vasculo , 
et pones super carbones, ut parum calefiat; in quam tinges mo- 
dice domunculas illas, unamquamque in inferiorem partem, sic- 
que stabilies in suo loco. Omnibus vero stabilitis pone super car- 
bones partem auri super quam stabilisti, donec exsiccetur hu- 



Prenant le petit vase ou est la sou- 
dure , secouez fortement pour que la 
poussiere soit mdlee ; avec une plume 
legere , vous etendrez la soudure sur 
cet or et sur les fils soigneusement 
partout; yous mettrez au feu, vous 
soufSerez avec la bouche et le soufflet 
jusqu'a ce que vous voyiez la soudure 
se repandre de toutes paris, comme si 
l'on versait de Teau. Aussitdt vous ar- 
roserez un peu d*eau, vous 6terez, vous 
laverez soigneusement; vous remettrez 
de la soudure et vous souderez comme 
auparavant, jusqu*a ce que tous les fils 
tiennent solidement. Coupez par peti- 



tes bandes comme des courroies , de 
fofon que chacune ait son fil ; vous les 
entrelacerez, vous en ferez des chatons 
pour ench^ser les pierres, grands et 
petits k la mesure de chacune, et vous 
les disposerez k leurs places. Vous 
aurez de la fleur de farine de froment 
ou de seigle que vous delayerez avec de 
Teau dans un petit vase, vous poserez 
sur les charbons pour qu'elle chauffe 
un peu ; vous y tremperez modere- 
ment vos chatons, chacun a la partie 
inferieure, et vous les fixerez k leur 
place. Alors mettez sur les charbons 
le morceau d*or sur lequel vous avez 
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mor farinae , et mox adhaerebunt. Tolle quoque fila subtilia, et 
percute ea modice super incudem, ita ut aliquantulum tenuia 
sint, et tamen grana superius et inferius non perdant formam 
suam, in quibus complicabis flosculos majores et minores ', unde 
complebis campos omnes inter domunculas ; quos cum formaveris 
subtili forcipe, intinges eos in humida farina, sicque collocabis 
unamquamque in suo loco. Quo facto pone carbones, ut farina 
siccetur, statimque superlinies solidaturam , et solidabis sicut 
superius. Hoc modo utrisque partibus unius auriculse solidatis 
ac firmatis, conjunge eas et interpone ejus fundum in circuitu 
juxta oram interiorem, videhcet unam tenuem partem auri, quse 
sit lata sicut festuca, et aequahs per omnia. Quam partem eiciunt* 
illas duas junxeris, complica tres particulas ferri tenues, et fac 
inde retinacula , quae teneant exteriores partes auri exterius in 
tribuslocis, uttertia, quae interius juxta oras circuit, non possit 
disjungi. Quo facto linies ex omni parte solidaturam, et siccabis 

I Ed. majorts et majores^ maDifesto lapsu catami. — > Sic £d. Senlentia postulal citm inter, vel lale 
quid , pro vilioso eiciunt. 



fixe, jusqu^a ce que rhumidite de la 
farine soit dessechee, et bientdt ils 
adhereront. Prenez aussi des fils de- 
lies, battez«les doucement sur une en- 
clume , de facon qu ils soient un peu 
minces, sans neanmoins que les grains 
superieurs et inferieurs perdent leur 
forme ; vous en ferez en les entrelacant 
des fleursgrandes et petites, dont vous 
remplirez tous les champs entre ies 
chatons; apres les avoir composees 
avec des tenailles fines,>vous les trenv 
perez dans la farine delayee, et vous 
poserez chacune k sa place. Placez des 
charbons pour que la farine seche, 



aussitdt vous enduirez de soudure et 
souderez comme plus haut. Les deux 
rooities d*utte oreille ainsi soudees et 
afifermies, reunissez-ies, et mettez en- 
tre le fond de celle-ci k l'entour pres 
du bord interieur, savoir un mince 
morceau d'or large comme une paille, 
uni partout. Ce morceau joint entre 
les deux, pliez trois minces portions 
de fer, faites-en des liens qui tiennent 
les parties exterieures de Tor exte- 
rieurement a trois points , pour que la 
troisieme qui tourne a Tinterieur pres 
des bords ne puisse se disjoindre. 
Vous etendrez partout de la soudure , 
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modice super ignem ; dispositisque carbonibus et accensis, facies 
inter eos fossulam^ in quam pones ipsam auriculam^ et circa eam 
collocabis carbones ita , ut non contingant aurum , sed in simili- 
tudinem muri ascendant in circuitu , donec emineant super au- 
rum ; et tunc collocabis desuper graciles ferros duos , vel tres, 
qui pertranseant , super quos collocabis per omnia carbones, et 
cooperies diligenter, sic tamen ut aliqua foramina inter ipsos 
carbones remaneant ^ per qu9e possis considerare , qualiter soli- 
datura circumfluat Quod cum videris, statim aspersa modice 
aquai eicies atque lavabis leniter et siccabis, circumspiciensque 
diligenter si quid corrigendum est, corrigas, rursumque liniens 
sicut prius, solidabis, sicque facies, donec per omnia firmum fiat. 
Hoc modo partem auriculam formabis et solidabis. Quo peracto 
junge eas utrasque ad vas calicis in suis locis, et circa eas facies 
duos tractus in ipso vase cum subula , per quos possis consi- 
derare, ut recte stent in solidando. Deinde funde purum aurum 



vous secherez un peu sur le feu; dis- 
posant et allumant des charbons, vous 
pratiquerez au milieu une cavit^ ou 
vous placerez roreillei et autour d'eUe 
Yous arrangerez les charbons de fa^on 
qu'ils ne soient pas en contact avec 
Tor, mais montent k Tentour en forme 
de mur, jusqu*^ ce qu'iis s^elevent 
au-dessus de Tor; vous placerez alors 
par-dessus deux ou trois fers legers qui 
traversent, sur lesquels yous di^ose» 
rez partout des charbons, et couyrirez 
soigneusement, en laissant toutefois 
entre les charbons quelques jour^ par 
ou vous puissiez examiner comment 
la soudure circule. Ce qu'ajant vu, ar- 



rosez sur-le-champ d*un peu d^eau; 
vous retirerez, vous laverez douce- 
ment, vous secherez; examinant avec 
attention s'il y a quelque defeut, cor» 
rigez; appliquez une nouvelle couche 
comme auparavant, soudez, et faites 
ainsi jusqu'a ce que tout soit solide : 
de cetie maniere vous fabriquerez et 
souderez la partie dune oreille. Cela 
acheve, joignez-les Tune et Fautre a 
la coupe du calice k leurs places ; au« 
tour d elles vous ferez sur la coupe 
avec une al^e deux traits , par 
lesquels vous pourrez veiller k ce 
qu'ellessetiennentdroites ensoudant. 
Fondez de Tor pur, m61ez-y un tiers 
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et misce ei tertiam partem cupri rubei et puri, quod pariter 
fusum et modice percussum limabis penitus et pones in pennam 
anseris. Post haec accumula ante fornacem magnum acervum car- 
bonum , et in eos pone vas calicis , ita ut medietas ejus omnino 
sub carbonibus sit, et illa pars desuper emineat, super quam una 
auris ponenda est; quam statim conjunges ei, et linies ipsum vas 
cum auricula interius et exterius cum solidatura, atque limatum 
aurum, quod in penna posueras, seminabis circa juncturas, qua 
auris vasi conjungitur, sicque circumposito igne aggerabis car- 
bones in circuitu, sicut superius fecisti, circa auriculam, et ferros' 
desuper carbones, quos carbonibus abundanter cooperies. In 
anteriori vero parte intra cavum vasis compone carbones in si- 
militudinem modici furni , ita ut carbones in circuitu densi ja- 
oeant , et foramen in medio appareat per quod possit sufflari , 
ut calor inferius et superius aequalis sit. Cumque videris solida- 
turam circumfluere, et quasi tertio inundare, asperge diligenter 

« fA.ferres. 



de cuivre rouge et pur; apres ravoir 
pareillement fondu et un peu battu, 
vous le limerez a fond et le mettrez 
dans une plume daie. Amassez de- 
vant l<e foumeftu uji grand tas de char- 
bons , placez^ la ooupe du calice, de 
sorte que toute kt nkoitie en soit sous 
les charbons, et qu*au-desaM^ res- 
sorte la partie sur laquelle doit ^re 
posee une oreille ; vous \j joindrez 
aussitat, vous enduirez de soudure la 
ooupe ainsi que l*ordlle en dedans et 
en dehors, et Tor lirae, que vous aviez 
mis dans une pkime, vous le seme- 
rez autour des jointures par ou To- 
reiUe s*unrt au vase ; entourant de feu 



vous amoncellerez des charbons a Ten- 
tour comme vous avez dej^ fait autour 
de Foreille , puis dessus les charbons, 
des fers que tous couvrirez abondam- 
mept de ckafi>ons. A la partie ante- 
rieure dans la cavite de la coupe ar- 
rangez des charbons en maniere de 
petit fourneau, de facon que les char- 
bons se trouvent epais a Tentour et 
qu*au milieu paraisse une ouverture 
par ou Ton puisse souffler , afin que 
la chaleur soit egale au-dessus et au- 
dessous. Lorsque vous aurez vu la 
«oudure couler 4 Tentour et comme 
iffionder une troisieme fois, arrosez 
soigneusement d'un peu d*eau ; otez ,• 
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modica aqua , eiciensque lava et sicca , rursumque simili modo 
solida, et tamdiu donec firmissime adhaereat. Conversumque vas 
in alteram partem , auriculam pariter eodem modo conjunge et 
solida. 



CAPUT LIL 



DE IMPONBNDIS 6EMMIS BT MARGAEITIS. 



Quo facto tolle partem auri tenuem et conjunge ad oram vasis 
superiorem, atque metire ab una auricula usque ad alteram, 
quae pars tantae latitudinis sit, quanta est grossitudo lapidum, 
quos imponere volueris; et collocans eos in suo ordine, sic dis- 
pone , ut in primis stet lapis unus cum quatuor margaritis in an- 
gulo positis , deinde electrum , juxta quem lapis cum margaritis, 
rursumque electrum , sicque ordinabis ut juxta auriculas semper 
lapides stent , quorum domunculas et campos, easque domun- 



lavez, sechez ; soudez encore de mSme 
et jusqu^ la solide adherence des pie- 
ces. Tournant le vase de Tautre cote, 
joignez et soudez pareillement To- 
reille de la mSme maniere. 



CHAPITRE LII. 

rt»n Du rutaE&zw bt obs rui.Bs. 

Cela fait , prenez un morceau d*or 
mince, joignez*ie au bord superieur 
de la coupe^ et mesurez d*une oreille 



a Fautre; cette piece doit etre d'une 
largeur egale k la grosseur des pierres 
que vous voudrez poser ; arrangeant 
celles-ci dans ieur ordre, disposez^les 
de fa^on que d'abord soit une pierre 
avec quatre perles placees en angle, en^ 
suite un cabochon, pres de ce demier 
une pierre avec des perles et encore un 
cabochon; vous ordonnerez ensorte 
que pres des oreilles soient toujours 
des pierres, dont vous composerez et 
souderez comme plus baut les chatons 
et les champs, ainsi que ies chatons 
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culas, in quibus electra ponenda sunt, compones et solidabis 
ordine quo supra. Et in altera parte vasis similiter facies. Si vero 
volueris in medio ventris gemmas vel margaritas ponere , eodem 
modo facies. Quo facto conjunges eas et solidabis sicut auriculas. 
Post hsec in omnibus domunculis, in quibus electra ponenda 
sunt, coaptabis singulas partes auri tenuis, conjunctasque dili- 
genter eicies, atque cum mensura et regula incides corriolam 
auri, quod aliquantulum sit spissius, et complicabis eas circa 
oram unius cujusque partis dupliciter, ita ut inter ipsas corriolas 
subtile spatium sit in circuitu, quod spatium vocatur limbus 
electri. Deinde eadem mensura atque riga incides corriolas om- 
nino subtilissimi auri, in quibus subtili forcipe complicabis et 
formabis opus quodcunque volueris in electris facere , sive cir- 
culos, sive nodos, sive flosculos, sive aves, sive bestias, sive 
imagines , et ordinabis particulas subtiliter et diligenter unam- 
quamque in suo loco , atque firmabis humida farina super car- 
bones. Gumque impleveris unam partem, solidabis eam cum 



dans lesquels les cabochons doivent 
4tre places : vous ferez de mSme de 
Fautre cote de la coupe. Si vous vou- 
lez au miiieu du renflement poser des 
pierres precieuses ou des peries, vous 
procederez de la mSme maniere. Cela 
fait , vous les ajusterez et souderez 
comme les oreilles. Ensuite dans tous 
les chatons ou des cabocbons doivent 
itre roontes, vous adapterez un k un 
des morceaux d'or mince, apres les 
avoir bien joints vous les oterez ; k la 
mesure et la regle vous taillerez une 
petite bande d*or qui soit un peu plus 
epais , vous plierez en deux autour du 
bord de chaque morceau , de facon 



qu^entre les bandelettes il y ait a la cir- 
conference un petit espace : cet espace 
s'appeile bordure du cabochon. A la 
rodme mesure et ia m^me ligne, vous 
taillerez des bandes d un or tout a fait 
mince, au moyen desquelles avec des 
tenailles delicates vous entrelacerez et 
composerez tout genre de travail que 
vous voudrez executer dans les cabo- 
chons, des cercles, des noeuds, des 
fleurs, des oiseaux, des animaux, des 
images ; vous rangerez les petites pie- 
ces finement et soigneusement chacune 
k sa place; vous affermirez sur les 
charbons avec la farine delayee. Lors- 
que vous aurez garni un cote, vous le 
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maxima cautela, ne opus gracile et aurum subtile disjungatur 
aut liquefiat , sicque bis aut ter facies , donec aliquantulum sin- 
gulae particulse adhsereant. 



CAPUT LIIL 



DB BLRCTRI8 > 



Hoc modo omnibus electris compositis et solidatis, accipe 
omnia genera vitri , quod ad hoc opus aptaveris , et de singulis 
partibus parum confringens, colloc^ omnes fracturas simul super 
unam partem cupri , unamquamque tamen partem per se ; mit- 
tens in ignem compone carbones in circuitu et desuper, sufflans- 
que diligenter considerabis si aequaliter liquefiant : si sic, omnibus 
utere; si vero aliqua particula durior est, singulariter repone. 
Accipiensque singulas probati vitri , mitte in ignem singillatim , 

> In ind. cap. De eUctro, 



souderez avec la plus grande precau- 
tion, de peur que le traTail delicat et. 
Tor mince ne se detachent ou ne se 
liquefient; vous ferez ainsi deux ou 
trois fois, jusqu*^ ce que chacune des 
pieces adhere un peu. 



CHAPITRE LIII. 



Tous les cabochons ainsi disposes 



et soudes , prenez toutes les especes 
du verre que tous aurez destine pour 
ce traTail ; brisez un peu de chaque 
morceau , placez tous les eclats en- 
semble sur un morceau de cuiTre, 
chacun cependant i part; mettez au 
feu , rangez des charbons autour et 
dessus; et soufiBant aTCC soin tous 
examinerez s*ils se liquefient egale- 
ment : dans ce cas, employez-les tous; 
mais si quelque parcelle est plus dure, 
remettez^la seule. Prenez une k une 
celles de Terre eprouTe , mettez au feu 
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et cum canduerit, proice in vas cupreum in quo sit aqua, et 
statim resiliet minutatim , quod mox confringas cum rotundo 
malleo donec subtile fiat, sicque lavabis et pones in concha 
munda, atque cooperies panno laneo. Hoc modo singulos colores 
dispones. Quo facto tolle unam partem auri solidati, et super 
tabulam aequalem adhaerebis cum cera in duobus locis, accipiens- 
que pennam anseris incisam gracile sicut ad scribendum, sed 
longiori rostro et non fisso, hauries cum ea unum ex coloribus 
vitri, qualem volueris, qui erit humidus, et cum longo cupro 
gracili et in summitate subtili rades a rostro pennae subtiliter 
et implebis quemcunque flosculum volueris^ et quantum volueris. 
Quod vero superfuerit repone in vasculum suum et cooperi, sic- 
que facies ex singulis coloribus , donec pars una impleatur, au^ 
ferensque ceram cui inhseserat , pone ipsam partem super ferrum 
tenue, quod habeat brevem caudam, et cooperies cum altero 
ferro quod sit cavum in similitudinem vasculi, sitque per omnia 
transforatum gracile, ita ut foramina sint interius plana et latiora, 



separement ; quand ce sera chauffe, 
jetei dans un vase de cuivre ou il y ait 
de Teau ; aussitot il eclatera de petits 
fragments: vous ies casserez alors avec 
un marteau rond jusqu*a ce quHls de- 
viennent fins; vous laverez, vous pla- 
cerez dans une coquille propre, et vous 
couvrirez d une etoffe de laine. Vous 
preparerez de cette maniere chaque 
couleur. Geia fait, prenez un morceau 
d*or soude, sur une table unie vous le 
fixerez avec de la cire en deux en- 
droits ; a jant une plume d'oie taillee 
en pointe comme pour ecrire, mais a 
bec plus iong et non fendu, vous pui- 
serez avec elle une des couleurs de 



verre, celle que vous voudrez, qui de- 
vra ^tre humide; avec un long cuivre 
effile et mince au bout vous raclerez 
delicatement du bec de la plume, vous 
couvrirez la fleur que vous voudrez, et 
autant que bon vous semblera. Ce qui 
restera , remettez-Ie dans son vase et 
couvrez; vous ferez ainsi de chaque 
couleur jusqu*a ce quune partie soit 
remplie ; enlevant la cire qui retenait, 
placez le morceau sur un fer mince 
termine par une queue courte, vous 
couvrirez dun autre fer concave en 
forme de petit vase, partout perfore 
finement de facon que les trous soient 
k rinterieur unis et plus larges, a 

25. 
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et exterius subtiliora et hispida, propter arcendos cineres, si 
fortesuperceciderint; habeatque ipsum ferrum in medio superius 
brevem annulum, cum quo superponatur et elevetur. Quo facto 
compone carbones magnos et longos, incendens illos valde ; inter 
quos facies locum et sequabis cum ligneo malleo, in quem ele- 
vetur ferrum per caudam cum forcipe; ita coopertum collocabis 
diligenter, atque carbones in circuitum compones et sursum ex 
omni parte , acceptoque folle utrisque manibus undique sufflabis 
donec carbones sequaliter ardeant. Habeas etiam alam integram 
anseris, sive alterius avis magnse, quse sit extensa et ligno ligata ; 
cum qua ventilabis et flabis fortiter ex omni parte, donec per- 
spicias inter carbones ut foramina ferri interius omnino can- 
deant , sicque flare cessabis. £xpectans vero quasi dimidiam 
horam discooperies paulatim donec omnes carbones amoveas, 
rursnmque expectabis donec foramina ferri interius nigrescant, 
sicque elevans ferrum per caudam , ita coopertum pones retro 
fornacem in angulo donec omnino frigidum fiat. Aperiens vero 



Texterieur plus etroits et herisses , 
pour arr^ter les cendres si par hasard 
ii en tombait dessus : ce fer aura k la 
partie superieure, au milieu, un petit 
anneau au moyen duquel on le po- 
sera et ie levera. Alors reunissez des 
cbarbons gros et longs, allumez-les 
fortement ; vous y ferez une place que 
Yous unirez avec un maiilet en bois 
et ou ie fer puisse dtre tenu par la 
queue a l*aide de tenailles ; ainsi cou- 
vert, vous le placerez avec soin, vous 
arrangerez les charbons a Tentour et 
dessus partout ; et prenant le soufHet 
des deux mains vous soufSerez de tous 
cotes jusqu a ce que les charbons bnV 



lent egalement. Ayez une aiie entiere 
d*oie ou d'autre gros oiseau, deployee 
et liee k un bois, avec laquelle vous 
produirez de l'air et du vent de toii- 
tes parts jusqu*^ ce que vous recon- 
naissiez entre les charbons que les 
trous du fer seront entierement chauf- 
fes au blanc a Tinterieur ; vous cesserez 
de souffler. Attendant une demi-heure 
euviron , vous decouvrirez peu a peu 
jusqu ^ ce que vous ayez ecarte tous les 
charbons; vous attendrez de nouveau 
que les trous du fer noircissent a Tin- 
terieur; et levant le fer par la queue 
vous le poserez ainsi couvert hors du 
foumeau dans un coin, jusqu*a ce qu'il 
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toUes electrum et lavabis, rursumque implebis et fundes sicut 
prius, sicque facies donec liquefactum aequaliter per omnia ple- 
num sit. Hoc modo reliquas partes compones. 



CAPUT LIV. 



DB-POLIBHDO KLBCTRO. 



Quo facto tolle partem cerae ad longitudinem dimidii pollicis , 
in quam aptabis electrum ita, ut cera ex omni parte sit, per quam 
tenebis, et fricabis ipsum electrum super lapidem sabuleum 
aequalem diligenter cum aqua, donec aurum aequaliter appareat 
per omnia. Deinde super duram cotem et aequalem fricabis diu- 
tissime donec claritatem accipiat; sicque super eandem cotem 
saliva humidam fricabis partem lateris , quae ex antiquis vasculis 



soit tout k fait refroidi. Ouvrant vous 
oterez le cabochon, vous laverez, vous 
emplirez derechef et fondrez comme 
auparavant; vous ferez ainsi jusqu'^ 
ce que liquefie egalement partout il 
soit rempli. Yous disposerez de la 
mSme facon les autres parties. 



CHAPITRE LIV. 



■AVlilB OB rO&U I.B OAaOOM». 



Geia fait , prenez un morceau de cire 



de la longueur d*un demi-pouce, ou 
vous placerez un cabochon de fa^on 
qu'il y ait de tout cdte de la cire , par 
iaquelle vous tiendrez , vous frotterez 
ce cabochon sur une pierre sableuse 
unie soigneusement avec de Teau, jus- 
qu'^ ce que Tor paraisse egalement par- 
tout. Ensuite sur une pierre a aiguiser 
dure et unie vous frotterez longtemps 
jusqu i ce qu'il prenne de Teclat; et 
sur cette mSme pierre mouillee de sa- 
live vous frotterez un morceau de t^t, 
que Fon trouve parmi les debris de 
vieux vases, jusqu ii ce que la salive de- 
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fractse inveniuntur, donec saliva spissa et rubea fiat ; quam linies 
super tabulam plumbeam aequalem, super quam leniter fricabis 
electrum usque dum colores translucidi et clari fiant; rursumque 
fricabis laterem cum saliva super cotem , et linies super coriwn 
hircinum , tabulae lignese «qualiter affixum ; super quod polies 
ipsum electrum donec omnino fulgeat , ita ut si dimidia parsejus 
humida fiat et dimidia sicca sit, nullus possit considerare, qu^ 
parssicca, quae humida sit. 



CAPUT LV. 

DE PATBMA GALIGIS BT PKDK ATQVE ' FISTULA 

Deinde funde aurum in quo formabis pedem cum nodo , in 
cujus nodi medio atque in ora pedis in circuitu dispones limbum 
cum lapidibus et electris ut supra. Patenam quoque cum for- 



In ind. cap. De pede calicis, de tt patena et. 



vienne epaisse et rouge : vous en en- 
duirez une tabiette de plomb unie, sur 
laquelle vous frotterez doucement le 
cabochon jusqu a ce que les couleurs 
en deviennent transparentes et claires. 
Derechef vous frotterez le tet avec la 
salive sur la pierre , vous etendrez sur 
un cuir de bouc attache egalement k 
une table de bois : 1^-dessus vous poli- 
rez le cabochon jusqu'a ce qu*il brille 
tout ^ f^it, en sorte que si une moitie 
en etait humide et Tautre seche, per- 



ftonne ne piit distinguer quel est le 
c6te sec ou le cote mouille. 



CHAPITRE LV. 

OB LA rATln S0 CALICB. DO PIBD ST DO CaiXOltBAtr. 

Fondez Tor dont vous fabriquerez 
le pied, avec le noeud; au milieu de ce 
noeud et au bord du pied a Fentour 
vous disposerez une bordure avec des 
pierreries et des cabochons comme 
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maveris mensura et forma , qua volueris, circa oram ejus eodem 
opere et ordine limbum operaberis, faciesque et fistulam auream 
ordine et modo quo superius argenteam. 

Gruces quoque et plenaria et sanctorum pignorum scrinia , 
simili opere cum lapidibus et margaritis atque electris ornabis. 



CAPUT LVI. 



DB GOLATORIO. 



Facies quoque colatorium aureum sive argenteum hoc modo. 
Percute vas parvulum ad similitudinem modicae pelvis, latitu- 
dinem modice ampliuspalmaemanusy cui impones caudam lon- 
gitudinis unius ulnae et latitudine unius pollicis, quae cauda 
habebit in summitate caput leonis fusile et decentissime scul- 
ptura, quod caput tenebit pelviculam in ore suo. Habebit etiam 



ci-dessus. Lorsque vous aurez aussi fa- 
brique la patene de ladimension et de 
la forme Toulues, que vous aurez au- 
tour de son bord faconne une bor- 
dure du mime traTail et par le m£me 
procede, tous ferez encore un chalu- 
meau en or, exactement comme plus 
haut celui d*argent. 

Les croix , les missels, les chisses 
des saintes reliques , vous les omerez 
sembiablement de pierreries, deperles 
et de cahochons. 



CHAPITRE LVI. 



Bs LA riaMnax. 



Vous ferez la passoire en or ou en 
argent de cette mani^re. Battez un 
petit vase en forme de petit bassin , 
un peu plus large que la paume de la 
main; vous j adapterez une queue 
de la longueur d*un bras, de la lar- 
ffeur d*un pouce ; cette queue aura a 
rextremite une t^te de lion fondue, 
conTenablement ciselee, qui tiendra 
la coupe dans sa gueule. Elle aura 
aussi k Tautre bout une t£te ciselee de 
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in altera summitate caput simili modo sculptum , in cujus.ore 
pendebit anulus , per quem inserto digito portari possit. Reliqua 
vero cauda inter duo capita deoorari debet nigello per tota , et 
per loca opere fusili et punctorio et litteris versuum exarari in 
suo loco. Pelvicula vero quae in summitate est , in medio fundo 
perforari debet, latitudine duoram digitorum in rotunditate, 
subtilissimis foraminibus per quae colari debet vinum et aqua in 
calice ponenda , per quae sacramentum Dominici sanguinis con- 
ficitur. 



CAPUT LVIL 



DB AMPVLLA. 



Si autem volueris componere" ad fundendum vinum, percute 
argentum eodem modo, quo percutitur nodus pedis in caliee. 



A scriba omissuin videtur ampuUam, 



meme, dans sa gueule sera suspendu 
un anneau k Taide duquel , en j in- 
troduisant le doigt, on pourra porter 
Tinstrument. Le reste de la queue 
entre les deux tStes doit Stre ome de 
niello partout, et c^ et Iksillonne d*un 
trayaii de fonte, de points, de lettres 
de versets ou il convient. La coupe 
qui est au bout sera au milieu du 
fond, sur une iargeur circulaire de 
deux doigts, perforee de trous tres- 
fins , pour couler le vin et Teau a 



mettre dans le calice, par iesquels 
s*accomplit le sacrement du sang du 
Seigneur. 



CHAPITRE LVU. 

DS IJL BOEITTS. 

Si vous voulez fabriquer de quoi 
verser le vin, battez de Targent de 
la maniere dont se bat le noeud 
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excepto quod venter ampullae multo latior debet formari, et 
oollum ejus super iucudem longam et gracilem malleo comeo et 
mediocri ferro debet constringi. Interdum etiam ampulla ipsa , 
cum coeperit formari , impleatur cera et malleo mediocri ferreo 
leniter percutiatur, ut ei rotunditas ventris et efBgies colli de- 
caitius et aequalius aptetur. Sicque ejecta cera super carbones 
iterum recoquatur, et denuo cera imponatur, ac sicut prius per« 
cutiatur, donec omnino formetur. Quo facto si volueris in ipsa 
ampulla imagines aut bestias sive flores opere ductili facere, 
compone in primis confectionem ex pice et cera et tegula. 



du pied dans le calice , excepte que le 
renflement de la burette doit 6tre fait 
beaucoup plus large, son col r^tr^ 
sur une enclume longue et ef&lee avec 
un marteau de come et un fer moyen. 
Quelquefois la burette, quand on 
a commence k la fabriquer, devra 6tre 
remplie de cire , et battue doucement 
avec un marteau de fer de moyenne 
grosseur, afin que la roudeur du ren- 
flement et la forme du col s*y adaptent 



d*une fa^on plus convenable et phis 
uniforme. Alors ayant ote la cire on 
re cuira sur des charbons , on remet- 
tra la cire et on battra conome aupa- 
rayantf jusqu'^ ce que ce soit comple- 
tement forme. Gela fait, si tous youlez 
sur la burette fa^onner au marteau 
des images, des animaux, des fleurs, 
composez d*abord un melange de poix, 
de cireet de tuile. 



16 
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CAPUT Lvin. 

: DB GOITFBCTIOIIB QUJB DIGITUB TBHAX. 

Tere partem lateris sive tegulae minutissime, et liquefac picem 
in testa ollae, modicumque cerae adde. Quibus pariter liquefactis 
commisce pulrerem tegulae et fortiter commove atque in aquam 
effunde. Cumque coeperit refrigerari, intinge manus utrasque in 
aquam et macera diu, donec possis ipsam confectionem extendere 
et trahere sicut pellem. Hanc confectionem statim liquefacies et 
implebis ampullam usque ad summum. Cumque refrigerata fuerit, 
pertrahe in ventre et in coUo quodcumque volueris , tollensque 
ferros ductorios graciles et parvulum malleum, et tu tene in 
sinistra manu ampullam , et dextera ferros unumquodque in suo 
loco, et fac puerum desuper percutere quocumque modo vo- 
lueris, leniteraut fortiter, ac depone campos, ut cavi sint, et 
opus elevetur. Cumque per omnia semel percusseris, apposita 
ampulla igni eice confectionem , recoctaque ampulla ejectaque 



CHAPITRE LVIII. 

DB L* coMfocmoii Atmitt ntnn. 

Broyez tres-menu de la brique ou 
de la tuile, fondez de la poix dans un 
vase en terre cuite, ajoutez un peu de 
cire : a ces subslances egalement fon- 
dues m£iez ia poussiere de tuile , re- 
muez fort et versez dans de l'eau. 
Lorsque cela commencera k refiroidir, 
plongez vos deux mains dans Teau, et 
petrissez longtemps jusqu*a ceque vous 
puissiez etendre et tirer la preparation 
comme une jiieau. Vous la fondrez aus- 



sitot et remplirez la burette jusqu au 
haut. Quand elle sera refroidie, tracez 
sur le renflement et le col tout ce que 
vous voudrez ; prenant des burins le- 
gers et un petit marteau , tenez vous- 
m£me ia burette de la main gauche, 
de la droite chaque outii k sa place; 
faites battre dessus par un enfant a 
votre volonte, doucement ou fort, 
abaissez les champs afin qu*ils soient 
creux , et le travail en saillie. Lorsque 
vous aurez battu une fois partout, 
approchant la burette du feu jetez le 
mastic; la burette recuite et retiree 
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ab igne, rursum imple eam, ac sicut prius percute eam, sicque 
facies donec omnes campos aequaliter deponas, et omne opusita 
conformes ut appareat quasi fusum sit. Hoc autem omnino 
procura ut argentum ampullae ita spissum sit, ut cum opus per- 
cutiendo formaveris, cum ferris fossoriis possis illud decenter 
incidere , fodere et radere, Quo peracto , si volueris , fac auri- 
culam fusilem eodem modo quo formasti auriculas argentei ca- 
licis, et in anteriori parte deductorium, unde vinum effundatur, 
quae confirmabis solidatura, argento et cupro mixto, ut supra. 
Deinde; ubicumque volueris, nigello ornabis , et reliquam deau- 
rabis ut supra. 

Eodem modo facies scyphos argenteos et aureos atque scu- 
tellas , et pixides ad oblatas imponendas et capsulas thymiamatis 
et manubria in cultellis , et imagines in crucibus et plenariis ex 
auro sive argento aut cupro. 



du feu, remplissez-la de nouveau, bat- 
tez-la comme auparavant; vous ferez 
ainsi jusqu'a ce que vous ayez egale- 
ment abaisse tous les champs , et fa- 
^onne tout le travail de sorte qu*il pa- 
raisse comme fondu. Ayez bien soin 
que Targent de la burette soit assez 
epais pour que, apres avoir opere au 
marteau, vous puissiez avec les fers k 
creuser le tailler, le fouiller, le racler 
convenablement. Cela acheve, si vous 
voulez, faites une oreille fondue de la 
m^me maniere que vous avez fabri- 
que les oreilles du calice d*argent, et 



gamissez la partie anterieure d'un 
goulot d*ou coule le vin : vous affer* 
mirez ces pieces par la soudure , en 
m£Iant de Targent et du cuivre , 
comme ci-dessus. Ensuite, partout ou 
vous voudrez, vous ornerez de niello; 
vous dorerez le reste comme plus 
haut. 

Voys fabriquerez de la m£me facon 
les vases d*argent et d or, les coupes, 
les boites a mettre les Hosties, les cas- 
solettes k encens, les manches de cou- 
teaux, les images sur les croix, sur 
les missels d'or, d argent ou de cuivre. 



16. 
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CAPUT LIX. 

DB nVEIBULO DUGTILI'. 

4 

Si vero thuribnla ductili opere componere volueris in auro vel 
argento sive cupro, primum purificabis ordine quo supra, atqae 
funde in fusoriis ferreis duas marcas vel tres sive quatuor, secun- 
dum quantitatem quam vis habere superiorem partem thuribuli. 
Deinde attenuabis in rotulam eo ordine quo superius calicem 
argenteum majorem, excepto quod hoc opus spissius et pro- 
fundius ducendum est interius , ut altius sit exterius , ita ut 
altitudo in se ipsius latitudinem totam habeat et ejus medietatem. 
Gujus altitudinem cum produxeris , priusquam latitudinem con- 
stringas , pertrahe in eo turres, videlicet ut supremo unam octo- 
angulatam , in qua fiant ejusdem numeri fenestrde , sub qua fiant 
quatuor quadratse , quibus singulis imponantur tres columnellae, 
et inter eas duae fenestrde productae, in quarum medio super 



' Iii ind. etp. Jucto. 



CHAPITRE LIX. 



DB ti'B]rcnrMi& batto. 



Si vous Toulez fabiiquer au maiteau 
des encensoin en or, en argent ou 
en cuivre y d*abord vous purifierez d*a- 
pres le procede indique; coulez dans 
des moules en fer deux, trois, qualre 
marcs, selon la quantite que vous 
voulez employer a la partie superieure 
de Vencensoir. Yous amincirez en 
roulette comme plus haut le grand 
calice d'argent, excepte qu*ici le tra- 



vail doit itre etendu interieurement 
plus epais et plus profond^ pour que 
Fexterieur soit plus haut| de sorte que 
la hauteur contienne en elle route la 
laigeur mdme et sa moitie. Quand 
voufl aurez developpe la hauteur, avant 
de limiter la largeur, tracez-jr des tours, 
savoir en haut une octogone avec un 
egal noojibre de fendtres, au-dessous 
quatre carrees, a chacune desquelles 
seront adaptees trois colonnettes, et 
entre elles deux fen£tres allongees; au 
milieu de celles-ci sur la colonne cen- 
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mediam Golumnam fiat fenestella rotunda ; sub quibus in tertio 
loco fbrmentur aliae turres octo ; qoatuor videlicet rotundae con- 
tra superiores quadras , in quibus fiant flosculi aut avicul» ve) 
bestiolae, seu fenestellae, et inter eas quatuor quadrse, quae et la- 
tiores sint, in quibus fiant dimidiae imagines angelorum , quasi 
in eis cum alis suis sedentium. Sub quibus in ipsa rotunditate vasis 
fiant quatuor arcus in supreipo modice producti , in quibus fiant 
quatuor evangelistae sive in specie angelorum , seu in figura ani- 
malium ; inter quos arcus super ipsam oram rotundita^is ponan*- 
tiir quatuor capita leonum sive hominum fusilia, per quae caten» 
transeant. His ita pertracds cum ferris ductoriis et malleis, in- 
terius et exterius percutiantur, donec omnino formentur, sicque 
limentur et radantur, ferrisque fossoriis fodiantur. Hqbc est supe^ 
rior pars thuribuli. Deinde percutiatur inferior cum suo pede, 
in quo fiant quatuor arcus , qui respondeant superioribus , in 
quibus sedeant quatuor flumina Paradysi humana specie cum 
suis amphoris, quibus eflundatur quasi species fluentis aquae. In 



ti^ale sera une pelite fen^tre ronde. 
Au-dessoQS en troisi^e Heu on fem 
hutt autres tours , c est*ji-dire quatre 
rondes r^pondant aux carr^ supe- 
rieures , on j representera des fleurs , 
des oiseaux, des animanx ou de pe- 
tites fenttres ; entre elles qnatre car- 
ries en outre plus larges , omees de 
bas-reliefs d'anges paraissant sy re- 
poser avec leurft aUes. Au-dessous , 
au point ou le yase s'arrondit, on 
executera quatre arcs un peu al- 
longes vers le haut; on y placera les 
quatre evangeiistes, soit sous la figure 
d'anges , soit sous le symbole d'ani- 
maux : entre ces arcs , sur le bord 
m^e de la rondeur , seront quatre 



tftes fondues de lions on d'hommes^ 
a trarers lesqueUes passeront les chai- 
nes. Ces choses dbpos^ an moyen 
des outils et des marteanx, en dedans 
et en dehors on les battra jusqu'^ ce 
qu'dles soient entierement form^; 
on lesfiraera, on ies mplera, on les 
fouillera aTec les fers k creuser. Cest 
la partie superieure de fencensoir. 
On battra la partie inf^rieure et son 
pied; on y fera quatre arcs qui re- 
pondent a ceux du haut , et dans 
lesquels seront assis les quatre fleuves 
du Paradis sous la forme humaine, 
avec leurs urnes, d'ou semblera se 
repandre une eau ruisselante. Dans 
les angles ou s'uni$sent les cercles , 
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angulis vero, quibus conjunguntur circuli, figantur capita leonum 
sive facies hominum de quibus supra diximus, ita ut in inferiori 
parte adhaereant facies in quibus firmentur catenae, et in supe- 
riori capilli vel comae, per quas transeant ipsae catenae- Quodsi 
pes cum ipsa inferiori parte nequeat percuti, fiat singulariter 
sive ductili sive fusili opere, et imponatur cum solidatura argento 
et cupro mixta , de qua supra diximus. Lilium vero cui anulus 
imponendus est, et cui catenae superius infigendae sunt, fiat si— 
militer ductili sive fusili opere , in quo formentur flores aut: 
aviculae sive bestiolae secundum quahtatem inferioris operis- 
Hoc thuribulum si fuerit argenteum aut cupreum , poterit deaiji.— 
rari ordine quo supra. Quod si quis voluerit laborem apponer» ^ 
ut thuribulum pretiosioris operis componat, simiHtudinem ci— 
vitatis, quam vidit propheta in monte, hoc modo poterit ex. — 
primere. 



seront attachees les tfites de l^ons 
ou les figures cfhoromes dont nous 
venons de parler, de facon qua la 
partie uiferieure adherent les figures 
dans lesqueiles seront fixees les chai- 
nes et a la partie superieure les cri- 
nieres ou les chevelures par ou pas- 
seront ces chaines. Si ie pied ne peut 
6tre battu avec la partie inferieure , 
on le fera a part, soit au marteau 
soit au moule; on le posera avec la 
soudure mSlee d'argent et de cuivre, 
que nous avons indiquee. Le lis au- 



quel on doit adapter Tanneau et att^ — 
cher ies chaines au-dessus, se fera senc»-' 
blablement au marteau ou au moule ^ 
on l*omera de fleurs, de petits oiseaux. 9 
d'animaux, suivant le genre de ce qi^ 
est au-dessous. Cet encensoir, s'il e»^ 
d'argent ou de cuivre, pourra itr^ 
dore d'apres le procede ci-dessus. S^ 
quelqu un veut par plus de soin com-* 
poser un encensoir d'un travail plu^ 
precieux , il pourra de la manier^ 
suivante exprimer l*image de la cit^ 
que vit le prophete sur la montagne. 



Digitized by 



Google 



( 207 ) 



CAPUT LX. 

DB THURIBVLO FUSILI. 

ToUe argillam fimo mixtam et bene maceratam , et fac siccari 
ad solem, siccatamque comminue et diligenter cribra. Deinde cri- 
bratam aqua commisce et fortiter macera, et exinde compone 
tibi duas massas ad magnitudinem quam vis thuribulum habere, 
unam inferiorem, alteram superiorem, quae altior erit; quae massae 
vocantur nuclei. Quos statim perforabis ligno in longitudine in 
quatuor costis sequaliter inciso , sicque siccabis ad solem. Post 
haec transduces eis ferrum, quod dicitur tornatile, longum et 
mediocriter gracile, quod sit in una summitate grossius et in tres 
costas percussum aequaliter, ac magis magisque gracile deductim 
usque in finem , in cujus grossiori parte imponetur aliud ferrum 
breve et curvum, sive lignum, cum quo possit circumverti. 
Deinde habebis duas columnellas ligneas super scamnum fixas 
et ab invicem sejunctas secundum longitudinem ferri, quae 



CHAPITRE LX. 



DB L*B1fCB«M>ia COOLi. 



Prenez de l'argile mdlee de famier 
et bien petrie, faites secher au soleil, 
triturez ensuite, tamisez soigneuse- 
ment; delayez dans de Teau, petris- 
sez fortement ; de cela faites-vous deux 
blocs de la grandeur que vous voulez 
donner k Tencensoir, Tun pour le 
dessous, Tautre pour le dessus, qui 
sera plus eleve : ces blocs s'appellent 
noyaux. Yous les percerez aussitot 
avec un bois dans la longueur egale- 



ment taille sur les quatre cdtes, et 
vous ferez secher au soleil. Apres cela 
vous y passerez k travers un ferappele 
fer a toumer, long, mediocrement 
efBle, a une extremite plus gros, 
battu uniformement k trois cotes, 
et s*effilant de plus en plus jusqu'^ 
la fin; a sa partie plus grosse sera 
adapte un autre fer court et recourbe, 
ou un bois au moyen duquel on puisse 
le toumer. Vous aurez deux colon- 
nettes de bois fixees sur unescabeau, 
eloignees Tune de Tautre suivant la 
longueur du fer ; elles auront cha- 
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singulse habeant in anteriori parte singulos clavos similiter li- 
gneos, ad mensuram palmi longos, et ad similitudinem gradus 
incisos ; super quos ponetur lignum aliud rotundum , ita ut possit 
propius et longius removeri , super quod requiescat manus tor- 
nantis. His ita compositis inter duas ipsas columnas.pone ferrum 
tomatile, quod nucleos continet, et coram te ad Isevam manum 
sedente adjutore, qui eircumvertat illud, tornabis ferris acutis 
et latioribus ex omni parte usque ad «jualitatem, sicque for- 
mabis nucleos illos ut sibi conjungantur aequali latitudine etspis- 
situdine in medio. Intercides vero inferiorem partem a medie^ 
tate inferius, ita, ut latitudo superior duabus mensuris inferiorem 
superet, in qua formabis et pedem. Eadem quoque mensura in- 
tercides superiorem partem , cujus tamen altitudo tanta erit, ut 
ter intercidatur ad similitudinem lignei campanarii , ita ^t qua^ 
iibet inci^ura sursum magis magisque gracilis sit. His ita tornatis 
eice ferrum, et cum cultello incide in latiori limbo superioris 
nuclei quatuor angulos usque ad incisuram , quse ei proxima est^ 



cune a la partie anterieure une cbe- 
rille ftemblablement de bois, longue 
d un palme , taillee en forme de de- 
gre; dessuft sera place un autre bois 
rond I de maniere k pouvoir itre rap* 
proche ou eloigne, gur lequel repose 
la main du toumeur. Les choses pre- 
parees , entre les deux colonnes raet- 
tea le fer a toumer qui retient les 
nojaux; ayant devant tous du c6te 
gauche un aide assis qui le tourae, 
Yous travaillerez avec des £ers tran- 
cbants et larges de toute part jusqu*a 
ce que vous ajez ^alise; vous fa* 
fonnerez vos noyaux de sorte qu*ils 



s*unissent 4 une largeur et une epais- 
seur egales au milieu. Yous taillerez la 
partie inferieure, depuis le milieu en 
bas, de fa^on que la largeur superieure 
depasse de deux mesures celle de des- 
sous ou vous ferez aussi le pied. Aux 
mftmes proportions vous taillerez bi 
partie du haut, dont n^moins la 
hauteur sera telle que, taillee en trois 
en forme d*un clocher de bois, diaque 
coupe en montant devienne de plus 
en plus pointue. Ces cboses toumees, 
&tea le fer, avec un couteau taillex 
sur le bord plus large dti noyau su* 
perieur quatre angles jusqu'i sacoupe 
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ita ut in crucis modum formetur, et unumquodque cornu sequales 
habeat latitudines in tribus parietibus , sed altitudo contineat 
mensuram et dimidiam latitudinis : in qua etiam pinnacula 
ad similitudinem tectorum formabis ; facies quoque in proxima 
turri octo costas , quatuor latiores , et quatuor strictiores, quas 
etiam rotundas facies , ita ut anguli latiorum promineant , et 
strietiorum cavi sint, ut sic rotunditas appareat; in quibus ad 
mensuram suam tecta convenientia formabis. Turrim vero penul- 
timam eodem modo fbrmabis, sic tamen ut rotundse costae super 
inferioris latas formentur, et inferioris rotundae sub superiorum 
latis aptentur. Superior vero turris octo costis aequaliter latis et 
absque tectis formetur. Haec erit superior pars thuribuli. 

Inferioris partis autem latior limbus, incisis angulis similiterin 
crucis modumformabis, utsuperiori coaptetur, et inferior limbus 
in rotundum finiatur. His taliter aptatis tolle duo ligna ad longi- 
tudinem pedis et grossitudinem unius digiti, et attenuabis ea ad 



la plus Yoisine, en forme de croix ; que 
chacun des bouts ait des largeurs ega- 
les sur ies trois parois , mais que la 
hauteur contienne une mesure et de- 
mie de la largeur : vous y formerez 
des failes k Fimitation de toits ; vous 
ferez dans la tour la plus prdche huit 
pans, quatre plus larges, quatre plus 
etroits , qui seronrt arrondis de fa^ on 
que les angies des plus larges soient 
en saiilie , ceux des plus etroits ren- 
trants, pour qu'ainsi la rondeur soit 
apparente; vous les surmonterez de 
toits en rapportavec leursdimensions. 
Vous farez de m£me ravant-derniere 
tour, de sorte cependant que les cd- 



tes rondessoient formees sur les larges 
de celie qui est au-dessous , et que les 
rondes de Vinferieure s'ajustent sous 
les larges des superieures. La tour du 
dessus sera faite k huit cdtes egale- 
ment larges et sans toits. Ce sera la 
partie superieure de i'encensoir. 

Dans la partie inferieure, le bord 
plus large sera fornie a angles tailles 
semblablement en espece de croix, 
pour s'adapter k ce qui est au-dessus, 
et pour que le bord inferieur se ter- 
mine en rond. Ces choses arrangees , 
prenez deux bois de la longueur d un 
pied et de la grosseur d*un doigt, amin- 
cissez^les k Fepaisseur dont vous vou- 
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spifiisitudinein, qud ceram' habere volueris, aUudque lignumtantie 
longitudinis rotundum eC grossum ut hasta lanceae; et habebis 
ijseellam latam longitudine pedis , et duabus ulnis longam et Talde 
«qualem , super quam configes praedicta duo ligna, ita ut a se 
spatio dimidii pedis disjuncta lignum contra lignum aequaliter 
aptetur. Deinde toUe ceram puram quam igni appositam fortiter 
macerabis, sicque consideranter * duo ligna superasceliam collo- 
cabis , prius aqua subposita ne adhaBreant , et illud rotundum 
lignum madefactum utrisque manibus fortiter superducens se- 
cundum ^pissitudinem lignorum attenuabis. Et cum multas partes 
sequales ceroB paraveris , sedens juxta ignem incide eas particu- 
latim secundum spatia , quae in argilla thuribuli incideras, et uni- 
euiquespatio suam particulam modice calefactam aptabis, atque 
cum ferro ad hoc opus apto et calefacto circumsolidabis. Gumque 
hoc modo totum nucleum exterius cooperueris, accipe ferrum 
tenue ex utraque parte acutum in modum gracilis sagittae, cum 



■ Ed. aeram, et infra aliquolies, sed inconslanter. 
bulum) inter. 



* Legendum fortasse concidens (vel simile voca- 



dre% ^TOir uq morcMu de cire, et un 
autre bpi9 d*%utanii d^ Imguaur , rond 
^% grQ# <?Qmme la tige d'un« knoo; 
VQu^ aur^ #n Qutr« un petit «ia large 
de la iQngueup d'un pied, lcmg df deux 
aunes, \nm uuii vous ; atlfKJ^cs^esi voa 
d^UX hois ^ d«. 80rte que, separ^ Tun 
de r^iutrD d« Ve^p^Q^ d*un demi*pied» 
ilt s*adapteot ^galement boiA <x>ntre 
bQi«« Fr^nez de la eire purQ, Tayant 
approqhe^ du f^u , yqu* p^trire* for* 
teiQ^at, vou* pQSber^ ain*i atten- 
tive^ien^ l^ d^ui^ bQia sgr la plan- 
cb<}U^> ayant aupan^Tant mia de Teau 
deA&ouft de peur d*adherence; pro- 



menant fortement des deux mains le 
boia rond humecte vous amindrez 
selon FepaiMeur dea boia. Loiaqae 
VOU9 aurez prepare beaucoup de mor- 
OMux egaux de are> aasia prea du feu, 
<K»ape««lea en pieces auivant lea eqpa* 
cea C[U0 voiis avie^ tailles dans Vargile 
de rencensoir ; k chaque espace vous 
adapterez sa pieee mod^^ent chauf- 
f(ie; a laide d*un far propre i ce tr»- 
vail et chaud, v^ soudereE k Ven- 
tour. Quand ainsi vous aures cowvert 
exlierieuremmt tout le nQ7«u> preoyex 
un fer mince, aigu des deux c6te6 en 
maniere de flk^he fine, avec une pedte 
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parvula cauda ligneo nanubrio infixa^ et curo illo ex omni paite 
circunickies , et cuin buxeo ligno eodeni modo £ormato planabis, 
et ut in nullo loeo cera spi^ior sit sive tenuior quam in alio , pro^ 
curabia^ Deinde pertrahe in singulis frontibus singulos arcus , et 
in obliquis parietibus similiter, et sub singulis arcubus ex utra* 
que singulas valyas, ita ut unaqu^que valva quartam partem 
spatii eontineat, et duae partes in medio reraaneant; in qtifl>lis 
spatiis pertrahes sub unoquoque arcu MUgvIas imagines aposto^ 
lorum, quae singuk^ teneant singvlos breves M manibus, effigie qua 
volueris, quorum nomina- scribeS' in limbo' circa arcus. In spatiis 
vevo triangulis^ qui tectorum pinnas sustinent, fotmabis simili- 
tudines duodecim lapidum , disponens unicuique aposfolo con- 
▼enientem lapidem ^ secundum significationemt nominis sui, quo- 
rum nomina scribes in inferiori limbo ejusdem spatii , et in sin* 
gulis angulis juxta lapides facies singulas fenestellas. Haec erit 
similitiKlo de qua propheta dicit : Ab Oriente port^ tres, et ab 
Occidente port« tres , et ab Meridiano portae tres , et a Septen- 



queue emaianehee d^un^ bois, vous 
¥oufl en servirez pour tailler aubour 
de tous cotes; au moyea d'un nioreeau 
de biiis fa^onne de mdme, voue apla« 
nirex; voua aurez soin qu'en aucune 
placela cire ne soit plus epaisse ou 
plus mince qu'en une autre. Tracez sur 
chaque Setce un arc, et semblablement 
sur les parois latevales ; sous cbacun 
des arcs de ehaque c6te une porte, de 
Cei^n que ehaque porte embrasse le 
quart de Tespace, et cpie deux quarts 
restent. au milieu. Dans* ces espaces 
vous tracerez sous chacun des arcs 
une image d'ap6tre qui tiendra daus 



la maifi une tablette, de la figure que 
vous voudrez , vous ecrirez son nom 
dans la bordure autour des arcs. Dans 
les ejlpaces triangulaires qui soutien- 
nent les fattes des toits, vous re- 
presenterez douze pierres, distribuant 
a chaque apdtre une pierre conve- 
nable, selon la signification de son 
nom; vous ecrirez leurs noms dans 
la bordure inferieure dii mdme es- 
pace; dans chaque angle pres des 
pierres vouS' ferez autanr de petites 
fen£tres. Ce sera \k le symbole dont 
le propbete dit : A rOrient trois 
portes, trois a TOccident, trois au 
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trione portae tres. In quatuor autem angulis, qui sunt inter divi- 
siones portarum, formabis in cera singulas turriculas rotundas , 
[)er quas catenae transibunt. His ita dispositis facies in proxima 
superiori turri singulas imagines angelorum integras in quadran- 
gulis spatiis, cum scudset lanceis suis, quasi ad custodiam muro- 
rum stantes , et in rotundis turriculis formabis columnellas cum 
capitellis suis et basibus. Eodem modo facies in penultima turri, 
quae brevior est, dimidias imagines angelorum et pari modo co- 
lumnellas. In superiori vero turri, quae graciiior erit, facies 
fenestras longas et rotundas, et in summitate turris propugna- 
cula in circuitu , in quorum medio formabis agnum , et in capite 
ejus coronam et cnicem , et circa dorsum ejus brevem arcum , in 
cujus summitate sit anulus, cui imponatur media catena. Haec est 
superior pars thuribuli cum opere suo. 

Inferiori vero parte simili modo cooperta cera , formabis in 
singulis spatiis singulas imagines prophetarum cum suis bre- 
vibus, et aptabis unicuique apostolo convenientem prophetam , 



Midi, trois au Septentiion. Aux qua- 
tre angles qui sont entre les divisions 
des portes, tous modelerez en cire 
autant de tourelles rondes, par ou les 
chaines passeront. Ces choses dispo- 
sees, Yous ferez, sur latour superieure 
la plus Yoisine dans chaque espace car- 
*re, une image entiere d'ange arme du 
bouclier et de la lance^ comme veiUant 
debout k la garde des murs ; dans les 
tourelles rondes vous formerez des co- 
lonnettes avec leurs chapitaux et leurs 
bases. De mdme vous placerez dans Fa- 
vant-demiere tour , qui est moins ele- 
vee, des reliefs d*anges, et de pareilles 
colonnettes. Dans la tour superieure. 



plus deiicate, vous ouvrirez des fen^ 
tres longues et arrondies; vous entou- 
rerez le sommet de la tour de forte- 
resses, au milieu de celles-ci vous ferez 
un agneau , sur sa tdte une couronne 
et une croix , autour de son dos un 
petit arc, au-dessus duquel sera un an- 
neau pour y attacher la chaine du mi- 
lieu. Telle est la partie superieure de 
i encensoir avec son travail. 

La partie inferieure semblablement 
couverte de cire, vous modelerez dans 
chaque espace une image de prophete 
avec sa tablette; vous assortirez a 
chaque apdtre un prophete qui s*j rap- 
porte, pour que leurs temoignages qui 
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ut testimonia eorum, quse brevibus sunt inscribenda, sibi 
concordent. Circa prophetas vero non facies portas , sed tan- 
tum spatia eorum sint quadrangula, et in limbos super capita 
scribantur eorum nomina. Facies quoque in angulis quatuor 
turres in quibus catenae firmentur ut superioribus coaptentur. 
In inferiori vero rotundo spatio facies circulos quot potueris, 
vel volueris, in quibus formabis singulas imagines virtutum, 
dimidias specie feminea, quorum nomina scribes in circulis. 
Ad postremum autem in fundo formabis pedem et tomabis, 
et omnia spatia circa imagines superius et inferius erant' trans- 
forata. Deinde unicuique parti suis infusoriis atque spiraculis 
impositis, circumlinies diligenter argillam tenuem et siccabis 
ad solem , rursumque et tertio facies similiter ; quse partes jam 
vocantur formae. Quas omnino siccatas pones ad ignem, et 
cum calefactae fuerint, ceram liquescentem funde in aquam, 
rursumque pone ad ignem , sicque facies donec ceram omnino 

' Erunt? 



dohrent 8*inscrire sur les tablettes s ac- 
cordent entre eux. Autour des pro- 
phetes il n'7 aura point de portes; 
roais seulement que leurs espaces soient 
quadrangulaires , et que leurs noms 
soient ecrits dans les bordures sur 
ieurs t^tes. Vous ferez aux angles 
quatre tours dans lesquelles seront 
&Lees les cbaines pour s*assujettir k 
celles du dessus. Dans i*espace circu- 
laire inferieur vous pratiquerez des cer- 
cles en aussi grand nombre que vous 
pourrez ou voudrez, tous 7 modelerez 
autant d'images de vertus, en demi- 
iigures de femmes, dont tous ecrirez 



les noms dans les cercles. En demier 
lieu sur le fond vous formerez et tour- 
nerez le pied ; tous les espaces autour 
des images au-dessus et au-dessous se 
trouvent transperces. Ajoutant k cha- 
que partie ses entonnoirs et ses soupi- 
raux, vous enduirez soigneusement 
autour d*argile legire, vous secherez 
au soleil ; vous ferez ainsi une seconde 
et une troisieme fois : ces parties s*ap- 
pellent alors formes. Quand elles se- 
ront entierement sech^es , mettez au 
feu, versez dans de Teau la cire lique^ 
fiee par la chaleur, replacez au feu; 
vous continuerez jusqu'a ce que vous 
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eicias. Post bdBc ih loco apto et aequali poneA carbones grossoe 
et frigidos, super quos stabilibis formas foraininibus iuferius 
conversis, et circumpones eis lapides duros, qui resilire non 
possunt ad calorem ignis, et ordinabis eos lapidem super lapidem 
in simiUtudinem muri absque t^nperamentd siecos, ita ut inter 
lapides multa foramina et parvula remaneant. Quibus ita com- 
positis, altius quam formar sint spatio dimidii pedis, circurafunde 
carbones ardentes, ae deinde frigidos usque ad summum, et cave 
ut tanti spatii sit inter formas et lapides, urt carbones capere 
possit. Curaque carbones oranes incanduerint , interdum cum 
gracili Kgno roovendi sunt eircumquoque per foramina inter 
lapides ut se conjungant , et calor ex omni parte aequalis »t. Et 
cum in tantum descenderint ut fbrmas videre possis, iterum imple 
frigidis carbonibus usque ad sununum , sicque tertio facies. £t 
cum videris formas exterius candescere , pone vas in ignem eum 
auricalco quod fiindere volueris, et prinmm modice, d«inde ma- 



ayez retire toute la cire. Apres cela, 
dans un lieu convenable et uni yous 
miettrez des charbons gros et froids , 
ro^ etablirez sur eux les formes les 
ouvertures touraees en bas , vous les 
enTironnerez de pierres dures qui ne 
peuvent eclater a ^intensite du feu , 
¥Ous les rangerez pictrre sur pierre 
comme un mur, sans mortier, seches, 
de sorte qu enlire le9 pi^rres il reste 
un grand nombre de petits trous. 
Cela dispose, plus baut que les for- 
mes d'un espace d un demi-pied , re- 
pandez' autour des charbons ardents, 
puis d*autres froids jusqu*au som- 
raet; yeillez k ce qu*il y ait assez 



d'espace entre les formes et les pier- 
res<, pour pouyoir contienir les char- 
bona. Lorsqu'ils seront toua enflam- 
mes, de temps en temps il fiaut avec 
un petit bois les remuer de tous cotas 
par les jours entre ies pi^rres, afin 
qu'ils se serrent et que la- chaleiu* 
soit egale partout Quand il» seroBt 
descendus au point que tous puis- 
siez yoir les formes , derechef rem- 
pUssez de charbons froids jusqu'au 
haut, et Youa ferez ainsi une troisieme 
fois» Lorsque yous aurez vu les formes 
blanchir a rexterieur, placez au &U 
le vase avec Tauricalque que yous^you- 
drez fondre , et yous soufflerez douce- 
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gis magisque sufflabis, donec omnino liquefiat. Quo facto eum 
curvo ferro et ligno infixo diligenter commove, et vas in latus 
aliud converte, rursumque auricalco imple et liqu^c, sicque 
fkcies donec vas plenum fiat. Quo facto cum ourvo ferro de^ 
nuo commovebis, et a carbonibus purgabis, et sufBatore for- 
titer flante cooperies magnis carbonibus. Deinde amotis lapi- 
dibus formas eicies ab igne, et argillam abundanter aqua per- 
fusam atque in modum fecis attenuatam ' cum panno diligenter 
circumlinies , sicque juxta fomacem, in quam fundis, fossa 
facta formas impone et terram circumquoque exaggera , et 
ligno inferius aequali crebrius inpingendo diligenter comprime. 
Statimque panniculum multipliciter complicatum et fisso ligno 
impositum prae manibus habeas , ejectoque vasculo ab igne cum 
forcipe curvato rostro , et panniculo apposito , qui sordes et fa- 
villas defendat, diligenter infunde. Hoc modo formis utrisque 
fusis sine sic stare, donec infusorium superius nigrescat; deinde 

' Ed., attenuatum. 



meut d*abord, puis de plus fort en 
plus fort , jusqu ^ parfaite liquefac- 
tion. Alors, a Taide d'un fer courbe et 
fixe dans un bois agitez soigneusement, 
toumez le vase d*un autre cote^ rem- 
plissez encore d'auricalque^ liquefiez; 
Youscontinuerezjusqu^a ce que le vase 
devienne plein. Avec le fer courbe 
yous remuerez de nouveau , vous en- 
leverez les ordures de charbons, et 
faisant soufBer fort vous couvrirez de 
gros charbons. Vous ecarterez les 
pierres, vous dterez les formes du 
feu; avec un iinge vous enduirez soi- 
gneusement autour d*argi)e abondam- 
ment detrempee d*eau, delayee a lacon- 



sistance de Ue| ayantcreuse une fosse 
aupres du foumeau daas lequel voiis 
fondez, placez-y les fomids^ amass^ 
de la terre tout autour; el foulafit sou- 
vent avec un bois aplati k sa partie in£e- 
rieure, comprimez attentivement. Aus- 
sit6t ayez en main un pedt linge plie 
en plusieurs doubles, engage dans un 
bois fendu, enlevez le vase du feu 
avec des tenaiUes a bec recourbe, 
appliquez le petit linge pour qu'ii 
ecarte les scories et les cendres, et 
covlez avec precaution. Les deut for- 
mes fbndues, laissez-les reposer dans 
cet etat jusqu*a ce que Tentonnoir de 
dessus noircisse ; degagez la terre, re- 
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remota terra et a fossis extractas repone in tuto loco, donec 
omnino frigeant, cavens summopere ne calidis formis aquam su- 
perjacias, quia interiores nuclei, si humorem persenserint, statim 
inflantur et omne opus disrumpetur. Gumque per se refrigeratis 
argillam removeris , diligenter circumspice , et si quid per negli- 
gentiam vel casu defuerit, locum illum circumlimando attenuabis, 
et apposita cera, nec non argilla superaddita, cum sicca fuerit, 
calefacies, sicque superfundes, donec rivo in partem decurrente, 
quod superfundis adhaereat. Quod cum respexeris, si minus 
fuerit firmum, cum combustione vinitreda petrae, et limatura ex 
mixtura argenti et cupri, sicut prdascripsimus , solidabis. Post 
hsec diversis limis quadrangulis , triangulis, atque rotundis cam- 
pos omnes primo translimabis, deinde ferris fossoriis fodies, et 
rasoriis rades ; ad ultimum sabulo cum lignis in summitate mo* 
dice conquassatis undique purgatum opus deaurabis. 



tirea>les des fosses, deposez-les en lieu 
s&Ty jusqu*a ce qu'eUes soient tout k 
fait froides, prenant bien garde de 
jeter de l*eau sur les formes chaudes, 
parce que les noyaux qui sont dedans, 
s*ils sentent rhumidite k travers, se 
gonflent sur-le-champ , et tout le tra- 
vail saute. Apres qu*ils se seront re- 
froidis d*eux-m6mes, que vous aurez 
6te Targile, examinez attentivement 
tout autour ; si par negiigence ou par 
hasard il y a quelque chose de man- 
que, yous en amincirez la place en li- 
mant, vous appliquerez de la cire, 
Tous ajouterez de Targile par-dessus; 
quand elle sera s^che, vous cfaauffe- 
rez, vous coulerezalors par-dessus, jus- 



qu 4 ce que le ruisseau de metal se 
repandant sur la partie, ce que vous y 
versez adhere. Ce quayant vu, s*il 
n*est pas assez solide, avec le produit 
de pierre de vin brdlee et de la 11- 
maille d'argent et de cuivre mdles, 
comme nous Tavons prescrit, vous 
souderez. Au moyen de differentes li- 
mes carrees , triangulaires , rondes , 
vous limerez d*abord en travers tous 
les champs, ensuite vous fouillerez 
avec les fers a creuser, vous raclerez 
avec les racloirs ; enfin , nettoyant de 
toute part votre ouvrage au sable a 
Faide de bois un peu concasses au 
bouty vous le dorerez. 
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CAPUT LXI. 

DB GATBHIS. 

Catenas iaeturus primum trahe fila subtilia sive grossiora in 
cupro sive argento , et circumflecte cum subula in tribus auri- 
culis, aut quatuor, vel quinque, sive sex, secundum grossitu- 
dinem quam volueris, ad mensuram uniuscujusque thuribuli 
minoris sive majoris. Et cum omnes catenas unius thuribuli in 
unam partem plexueris, tolle lignum tenue ex quercu sive fagi- 
neo, et fac in eo multa foramina cum gracili ferro rotundo et ca- 
lido , per qu» foranaina catenam igne recoctam et refrigeratam 
transduees et de^uo recoques, rursumque per aliud foramen 
transduces et recoques, sicque tam diu facies, donec per omnia 
dequaliter sit grossum et rotundum. Deinde incide ipsam ca- 
tenam per partes ad quantitatem thuribuli, mediam partem 
breviorem, et reliquas longiores, aptatisque foraminibus in 
summitatibus utrisque catenarum , obfirmabis eas , quse longiores 



CHAPITRE LXL 



Pour fabriquer les chatnes, tirez 
d'abord des fils fins ou gros soit en cui- 
vre soit en argent, tournez-les avec une 
aldne en trois, quatre, cinq, six oreil- 
les , selon la grosseur que vous vou- 
drez, a la mesure de chaque encen- 
«oir petit ou grand. Quand yous aiirez 
plie toutes les chaines d*un encensoir 
en une seule piece, prenez un bois 
jnince de ch^ne ou de h^tre , prati- 
quez-y beaucoup de trous avec un fer 



effile , rond et chaud : par ces trous 
vous ferez passer la chaine recuite au 
feu et refroidie , vous recuirez de nou- 
veau , Yous ferez repasser par un au- 
tre trou, vous recuirez; et vous con- 
tinuerez jusqu'a ce que partout ce 
soit egalement gros et arrondi. Cou- 
pez cette chaine en morceaux , selon 
les dimensions de Fencensoir, le mor- 
ceau du milieu plus court, les autres 
plus longs. Ayant adapte les ouvertu- 
res aux deux extremites des chaines, 
vous affermirez les plus longues dans 
la partie inferieure de l*encensoir par 
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sunt, in inferiore parte thuribuli clavis firmis et transductis, 
compositae per superiorem partem impones anulos parvulos, cum 
quibus aptabis et obfirmabis eas ad lilium inferius, per quod 
manu gestari debet cum magno anulo eidem superius impbsito. 
Mediam vero catenam, quae brevior est, obfirmabis clavo in 
superiori parte thuribuli in uno capite, et alterum imposito 
anulo aptabis inferius sub lilio ; et sic procurabis ut thuribulum 
ex omni parte aequaliter pendeat. 

Possunt etiam eodem modo et ordine , quo praediximus , thu- 
ribula diversae formae et diversi operis percuti et fundi in auro 
et argento atque auricalco. Sed magnopere cavendum est, ut 
auricalcum, quod deaurari debet, omnino purum sit et purga- 
tum a plumbo, propter diversa infortunia, quae deaurantibus 
evenire solent. Quod auricalcum si vis componere, primo natu- 
ram cupri , ex quo efficitur, disce. 



des clous solides et qui traTersent ; les 
ayant rassemblees a la partie supe- 
rieure, vous ajouterez de petits anneaux 
avec lesquels tous les ajusterez et fixe- 
rez en bas du lis, par ou Ton doit le 
porter a la main au moyen d un grand 
anneau qui le surmonte. La chaine 
du milieu, la phis courte, vous Tatta- 
cherez par un clou dans la partie su- 
perieure de rencensoir a un bout, vous 
adapterez Tautre a Taide d*un anneau 
en dessous du lis; vous aurez soin 
que Tencensoir pende egalement de 
tous cotes. 



On peut de la mdme maniere , par 
le procede que nous avons decrit, 
battre et fondre des encensoirs de 
formes diverses, de divers travail en 
or, en argent , en auricalque. Mais il 
faut prendre bien garde que raurical- 
que, qui doit Stre dore, soit tout a fait 
pur et purifiede plomb, a cause des 
accidents nombreux qui ont coutume 
d*arriver aux doreurs. Si vous voulez 
fabriquer cet auricalque, apprenez 
d^abord la nature du cuivre qui en^ 
est la base. 
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CAPUT LXII. 

DB CUPEO. 

Cuprum in terra nascitur. Cujus vena cum invenitur, summo 
labore fodiendo et frangendo acquiritur. Est enim lapis colore 
viridis ac durissimus et plumbo naturaliter mixtus. Qui lapis 
abundanter effossus imponitur rogo et comburitur in modum 
calcis, nec tamen mutat colorem, sed duritiam amittit ut con* 
frangi possit. Deinde minutatim confractus imponitur fornaci, 
et follibus atque carbonibus adhibitis incessanter die ac nocte 
conflatur. Quod ipsum diligenter et caute fieri debet; id est' ut 
in primo carbones imponantur, deinde lapidis minutiae super- 
fundantur, rursumque carbones et denuo lapides * ; sic fiat donec 
ad capacitatem fornacis sufficiat. Cumque lapis coeperit liquefieri, 
per cavernulas quasdam plumbum efBuit et cuprum intro re- 
manet. Quod cum diutissime conflatum fuerit, refrigeratur et 

' Ed. idem. — > £d. lapidis. 



CHAPITRE LXII. 



DO cvrvms. 



Le cuiTre nait dans la terre. Quand 
la veine en est decouverte, on Tob- 
tient par un grand trayail en creusant 
et brisant. Cest une pierre de couleur 
verte, tres-dure , naturellement melee 
de plomb. Tiree de terre en abondance, 
elle se place sur un bAcher , et se cal- 
cine en maniere de chaux , sans tou- 
tefois changer de couleur, mais en 
perdant assez sa durete pour devenir 
fragile. Cassee menu, elie se met au 



foumeau ; a Taide de charbons et de 
soufflets , on chauffe incessamment 
jour et nuit. Cela doit s'operer avec 
soin et precaution : c est-a-dire qu en 
premier lieu Ton placera les charbons, 
ensuite on repandra les parcelles de 
pierre , puis des charbons , encore de 
la pierre ; et ainsi de suite jusqu^a ce 
qu il suffise a la capacite du fourneau. 
Lorsque la pierre commencera k se 
Uquefier, le plomb s*ecoule par cer- 
tains petits conduits^ le cuivre reste 
a rinterieur. Apres Favoir fondu long- 
temps, on ie laisse refroidir, on le re- 

28. 
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eicitur ; rursum aliud imponitur eodem ordine. Huic cupro ta- 
liter fuso quinta pars stagni ' , et conficitur metallum , quo cam- 
panse funduntur. 

Invenitur etiam genus lapidis subcrocei coloris, et inter- 
dum rufus, qui calamina dicitur, qui non confractus, sed ita 
ut effoditur, lignis congestis et abundanter succensis impo- 
nitur, et donec omnino candeat comburitur. Qui lapis post 
haec refrigeratus et minutissime confractus miscetur carbonibus 
omnino comminutis, et supradicto cupro commiscetur in for- 
nace , quse hoc modo componitur. Stant quatuor lapides in mo- 
dum crucis , a se longitudine unius pedis separati * , partim in 
terra firmati , sed altitudine pedis unius super terram aequaliter 
prominentes, et omnes in superiori parte aequales. Super hos 
lapides ponuntur quatuor ferri quadranguli grossitudine unius 
digiti , et longitudine ut possint ab uno lapide ad alterum pro- 
tendi. Inter hos medii ponuntur alii ferri ejusdem mensurae, 
aequali spatio, id est^ latitudine trium digitorum a se separati : 

> Deest ▼erbom , ut additur vel liiiiile. — > Ed. separaiim. — 3 -g^ idem. 



tire; on en met de nouveau par le 
mSme procede. A ce cuivre ainsi 
fondu on ajoute im cinquieme d'etain, 
et Ton a le metal de cloches. 

On trouve une espece de pierre 
jaun&tre', quelquefois rousse, qui est 
appelee calamine. Sans Vavoir cassee , 
mais telle qu elle se tire , on la place 
sur un amas de bois yiyement embra« 
ses, on la brftle jusqu au blanc. Cette 
pierre ensuite refroidie et cassee tres- 
menu, se melange k des charbons 
puWerises, et s*amalgame au cuiyre 
dont nous avons parle , dans un four- 



neau qui se construit de cette mak 
niere. Ayez quatre pierres en forme de 
croix , eloignees Tune de Tautre de la 
longueur d*un pied , en partie fixees 
en terre, mais s'eleyant egalement a la 
bauteur d'un pied au-dessus du sol^ 
et toutes unies k la partie superieure. 
Sur ces pierres se posent quatre fers 
quadrangulaires de la grosseur d*un 
doigt, de longueur k pouyoir atteindre 
d*une pierre k Tautre. Entre eux, au 
milieu, se placent d*autres fers de m£me 
dimension, separes a egale distance, 
sayoir de la largeur de trois doigts : 
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super quos etiam in transverso ponuntur alii forma et mensura 
inferiorum sequali , ita ut foramina videantur esse quadrangula. 
His ita distinctis , super ipsos ferros ponatur argilla fortiter ma- 
cerata et fimo equi commixta, spissitudine trium digitorum , ita 
ut ipsis ferris atque lapidibus ex omni parte adhsereat, et ita sit, 
quasi lares rotunda super lapides jaceat. Deinde cum rotundo 
ligno in spatiis inter ferros foramina fiant per omnia quanto 
possint ampliora ; et sic diligenter siccetur. 



CAPUT LXIIL 



DB FORNACB. 



Deinde ab ipso lare sursum fiat munis cum minutis lapidibus, 
et eadem argilla in modum ollse , ita ut a medietate superius 
aliquantulum strictior sit, et fiat altior quam latitudo sit, atque 



sur ces fers en traters on en place aussi* 
(l'autres de m£me forme et de m£me 
dimension que ceux de dessous, en 
sorte que les jours paraissent carres. 
Ainsi croises, on appliquera sur ces 
fers de Targile fortement petrie, mfilee 
de fumier de cbeval, de Tepaisseur de 
trois doigts, de facon qu'elle ad- 
here aux fers et aux pierres de tous 
cotes , et que, en espece de foyers, elle 
repose circulairement sur les pierres. 
Avec un bois rond dans les espaces 
entre les fers on ouyrira des trous 



partout, les plus abondants possible; 
on sechera soigneusement. 



CHAPITRE LXIII. 

A partir du foyer vers le haut , on 
fera un mur avec des morceaux de 
pierres et la m£me argile en forme de 
pot, de facon que depuis le milieu 
au-dessus il soit un peu plus etroit^ 
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cum ligaminibus ferreis quinque aut quatuor circumligetur, et 
eadem argilla interius et exterius diligenter illinietur. Quo facto 
imponantur carbones ardentes commixti extinctis , et mox ventus 
per inferiora foramina ingrediens absque flatu follis educit flam* 
mas, et quicquid metalli imponitur statim per se liquescit. Deinde 
hoc modo componantur vascula huic operi necessaria. 



CAPUT LXIV. 



DB COMPOSITIOHB ¥ASORUM. 



Tolle fragmina veterum vasorum, in quibus ante cuprum sive 
auricalcum fusum fuerat , et super lapidem minutatim confringe. 
Deinde terram, ex qua fiunt ollae, cujus genera sunt duo; unum 
album, aliud grisium; ex quibus album valet ad colorandum 
aurum , aliud vero ad hsec vasa componenda ; et cum diutissime 



et devienne plus haut qu il n y a de 
largeur ; on le Uera avec quatre ou 
cinq cercles de fer, on crepira avec 
soin de la m^me ai^ile le dedans et 
le dehors. Cela fait, on mettra des char- 
bons ardents m^les d*autres eteints : 
bientdt , le vent penetrant par les ou- 
vertures de dessous, sans ie secours 
du soufflet, fait jaillir les flammes, et 
tout ce qu'on y place de metal se li- 
quefie sur-le-champ de lui-m6me. On 
fabrique de la maniere suivante les 
petits vases necessaires au travail. 



CHAPITRE LXIV. 

Ol Uk rAB&ICATtOir OU TiUU. 

Prenex des fragments de vieux vases 
dans lesquels deja du cuivre ou de lau- 
ricalque aura ete fondu, et cassez 
menu sur une pierre; ensuite de ia 
terre dont se font les pots : il y en a 
deux especes, Tune blanche, Tautre 
grise; la blanche sert a colorer Tor, 
la seconde a fabriquer ces vases. Apres 
avoir triture tres-longtemps, vous md- 
lerez cette terre crue avec mesure k 
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contriveris , hanc crudam terram in mensura commisces alteri , 
id est* combustae, quam primum triveras , hoc modo. Accipe va- 
sculum quodcunque et imple illud bis ex cruda terra , et ter ex 
cocta% ita ut duse partes sint crudae et tres coctse, et ponens simul 
in vas magnum perfunde aqua tepida, et malleis ac manibus 
fortiter macera, donec omnino in se tenax sit. Deinde accipe 
lignum rotundum et incide illud ad mensuram , quam volueris 
habere vas secundum quantitatem fornacis , et super illud for- 
mabis vasculum unum , et formatum mox circumlinies cineribus 
siccis, et sic juxta ignem pone donec siccetur. Hoc modo com- 
pone vasa quot volueris. Cumque diligenter siccata fuerint , pone 
in fornacem tria vel quatuor aut quinque, in quantum fornax 
capere possit , et circumfunde carbones. 



* Ed. idem. — » Ed. excocta. 



Fautre, savoir a la terre cuite que vous 
aviez prealablement broyee ; ce me- 
lange se fera de cette maniere. Ayez 
un petit vase quelconque, remplissez- 
le deux fois de terre crue et trois fois 
de cuite, de sorte qu'il y. ait trois par- 
ties de celle-ci sur deux de celle-ia; 
pla^ant ensembie dans un grand vase, 
arrosez d'eau tiede, petrissez forte- 
ment avec des marteaux et les mains 
jusqu'a ce que cela devienne une p4te 
ferme. Prenez un bois rond , taillez*le 



a la mesure dont vous voudrez avoir 
le vase selon la capacite du fourneau : 
dessus vous formerez un vase ; vous le 
couvrirez aussit6t de cendres seches, 
vous le placerez au feu jusqu a ce qu'il 
soit sec. Fabriquez de cette fa^on au- 
tant de vases que vous voudrez. Lors- 
qu'ils auront ete soigneusement se- 
ches, mettez-en dans le foumeau trois, 
quatre, cinq, tant que le fourneau 
en peut contenir, et entourez de char- 
bons. 
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CAPUT LXV. 

DB GOMFOSITIONB MIS. 

Gumque canduerint, tolle calaminam , de qua supra dixi , cum 
carbonibus minutissime tritam, et in singulis vasculis quasi ad 
sextam partem pone , et eam penitus cupro supradicto imple et 
carbonibus operi. Interdum etiam cum ligno gracili et recurvo 
foramina inferius inpinge, ne forte obstruantur, ut et favillae 
exeant ventusque magis ingrediatur. Gum vero cuprum omnino 
liquefactum fuerit, toUe ferrum gracile, longum et curvum, 
ligneoque manubrio infixum , et diligenter commove , ut cala- 
mina cupro commisceatur. Deinde forcipe longo vascula singula 
modicum eleva et a locis suis paululum remove, ne forte lari 
adhaereant, rursumque in omnibus ut prius calaminam pone, et 
cupro reple atque carbonibus operi. Gumque denuo penitus 
liquefactum fuerit, rursumque diligentissime commove, etcum 
forcipe vas unum eiciens , sulcis in terra fossis totum effunde , 



CHAPITRE LXV. 

BB ftA vAamicATaov u i.'AnAni. 

Lorsqu'ils seront chauffes au blanc, 
prenez de la calamine dont j'ai deja 
parle, trituree avec des charbons; dans 
chaque vase mettez-en environ jusqu'ii 
la sixieme partie, remplissez entie- 
rement du cuivre decrit plus haut, 
couvrez de charbons. De temps en 
temps au moyen d un bob fin et re- 
courbe, debouchez les ouvertures par- 
dessous , de peiu* que par hasard elles 
ne s*obstruent, et pour que les cen- 
dres tombant le vent y penetre da- 



vantage. Quand le cuivre sera tout a 
fait liquefie , ayez un fer mince , 
long, courbe, emmanche d'un bois, 
et remuez avec soin, afin que la cala- 
mine se m&\e au cuivre. A Taide de 
longues tenailles, levez moderement 
chaque vase, ecartez-les un peu de 
leiu* place, de crainte qu*ils nadherent 
au foyer ; derechef dans tous comme 
auparavant mettez de la calamine, 
rempUssez de cuivre, couvrez de char* 
bons. Lorsque cette fois encore ce 
sera completement liquefie, remuez 
de nouveau tres-soigneusement ; avec 
les tenailles 6tantun vase, verseztout 
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vasque in suo loco repone. Et mox calaminam ut prius impone, 
cuprumque quod efFudisti, quantum capere possit superpone. 
Eoque ut prius liquefacto commove et calaminam repone, at- 
que eflfuso cupro reple et sine liquefieri. Sic singulis vasis facito. 
Gumque per omnia penitus fuerit liquefactum atque diutissime 
commotum, effunde ut prius, et serva donec opus habueris. 
Haec commixtio vocatur aes, unde caldaria, lebetes et pelves 
funduntur, sed non potest deaurari, quando ante commixtionem 
cuprum non fuit penitus a plumbo purgatum. Deinde facturus 
auricalcum , quod possit deaurari , sic incipe. 



CAPUT LXVL 



DB PUEIPICATIONB CUPRI. 



Tolle patellam ferream cujus magnitudinis volueris, et lini 



dans des sillons creuses en terre, et 
remettez le vase a sa place. Aussit6t 
mettez de la calamine comme aupa- 
ravant, placez dessus le cuivre que 
vous avez verse en aussi grande cjuan- 
tite que le vase en pourra tenir. Etant 
comme la premiere fois liquefie, re- 
muez, remettez de la calamine ; ayant 
verse le cuivre , remplissez, laissez 
liquefier : faites ainsi pour chaque 
vase. Quand partout il y aura lique- 
faction parfaite, quand vous aurez 
tres-longtemps remue, versez comme 
dej^ , et gardez jusqu*a* ce que vous 
ayez besoin. Ce melange s appelle ai- 



rain : on en fond les chaudieres, les 
plats, les bassins; mais il ne peut se 
dorer lorsque, avant le melange, le 
cuivre n'a pas ete k fond purge de 
plomb. Ensuite, pour faire de rauri- 
calque qui puisse se dorer , procedez 



ainsi. 



CHA.PITRE LXVL 

DB LA POEinCATIOll VV OVIT&JI. 

Prenez un vase en fer de la grandeur 
que vous voudrez, enduisez-le en de- 

»9 
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eftm interius. et exterius argilla fortiter macerata et mixta , et 
diligenter exsicca. Deinde pone eam ante fomacem ferrarii super 
earbones, ita ut cum folles flaverint , ventus parthn intus partim 
soperius procedat et non inferius. £t circumpositis minutts car- 
bonibus, sequaliter impone cuprum , et superadde carbonum con«- 
geriem. Quod cum diu sufflando fuerit liquefactum, discooperi " 
et mox minutam carbonum favillam super illud proice, et cum 
gracili ligno et sicco quasi miscendd icominove , videbisque sta- 
tim plumbum combustum ipsi favillae quasi gluten adhaerere. Quo 
ejecto iterum carbones supef^ne, et ut primo diu sufflans, rui^ 
sumque discooperi', et tunc fac ut ante fecisti. Quod tam diu 
facies donec plumbum omnino excoquendo eicias. Deinde infunde 
super infusorium, quod ad hoc aptaveris, et sic probabis si bene 
purum sit. Tene illud cum forcipe prius quam refrigeretur, sed 
ita candens, et percute grandi malleo super incudem fortiter, et 
si frangitur aut finditur, denuo oportebit te illud liquefieri sicut 

« Ed. disco operi. — » Ed. disco operi. 



dans et en dehors d*argile fortement 
petrie et m^lee, faites secher avec soin. 
Placez=*le devant une forge sur des 
charbons, de fa^on que, quand les 
sou£flets seront en mouTement, le Tent 
aille, en partie; dedans , en partie au- 
dessus , et non au-dessous. Ayant en- 
toure de petits charbons , mettez du 
cuiTre egalement, et ajoutezpar-dessus 
un monceau de charbons. Lorsqu'en 
soufSant longtemps il se sera liquefie, 
decouTrez , jetez aussit6t dessus de la 
cendre fine de charbons, aTec un bois 
mince et sec remuez comme en iq£- 
lant, et tous Terrez bientot le plomb 



brilde s'attacher a la cendre comme 
une coUe. L^ayant jete , remettez des 
charbons dessus; spufflez longtemps 
comme en premier lieu, decouTrez 
de nouTeau ; faites alors comme tous 
aTez deja fait : et cela ]usqu*a ce 
que par la cuisson tous retiriez tout 
le plomb. Versez sur le moule que 
Tous aurez prepare a cet effet, tous 
eprouTerez s il est bien pur de eette 
maniere. Tenez-le aTec des tenaille» 
aTant qu'il refroidisse, mais brft- 
lant tel quil est, battez fortement 
aTcc un gros marteau sur une en- 
clume ; s il se casse ou se fend, U tous 
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prius. Si vero santiin permanserit , refHgerabis in aqua , et alkid 
eodem modo coques. Hoc cuprum Tt>catar torridum. £x hoc 
cupro quicquid facere volueria ductili opere, in imaginibus, 
bestiis et avibus, in thuribulis et diversis vasis, in limbis tabu* 
larum, in fi]is et catenis, ad deaurandum operari poteris. £x 
hoc cupro perfice auricalcum cum adjectione calamime, eed^» 
modo quo superius aes ealdariorum composuisti. Quod cum quar 
ter aut quinquies recoxeris in vasculis fiimo impositis, quicquid 
exinde in diversorum operam varietate fuderis , optime deau- 
rare poteris. 



CAPUT LXVIL 

QUALITBR DKAURETIIE AURIG4LCUM. 



Deauraturus igitur thuribulum ex auricalco , fac eodem modo 
sicut superius deaurasti auriculas argentei cahcis, sed cum majori 



&udTa le refondre comme aupara- 
Tant : s'il reste en bon etat , vous le 
refroidirez dans Teau, et en cuirez 
d'autre de la mime fa^on. Ce cuiyre 
s'appelle torrefie. Tout ce que vous 
Youdrez en fiure au moyen de la duc- 
tiHte, en images , animaux y oiseaux , 
sur les encensoirs, sur les divers vases, 
sur les bordures de tables, sur les fils, 
sur les chaines, tous pourrez le tra- 
vailler pour etre dore. De ce cuivre, 
fabriquez de Tauricalque avec im al- 
liage de calamine, de la maniere 
que yous avez precedemment com- 
pose Fairain des chaudieres. Quand 



Tous Taurez recuit quatre ou cinq fois 
dans des vases mis au foumeau, tout 
ce que vous en aurez fondu dans la va- 
riete de divers ouvrages, vous pourrez 
tres-bien le dorer. 



CHAPITRE LXVII. 

Donc, pour dorer un encensoir d'au- 
ricalque, faites de la m^me maniere 
que ci-dessus voils avez dore les oreil* 
les du calice d'argent, mais avec plus 

»9' 
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cautela , quia argentum et simplex cuprum facilius deaurari pos- 
sunt quam auricalcum. Debet enim morosius et diligentius invi- 
vari et spissius deaurari , et frequentius lavari, et diutius siccari. 
Quod cum coeperit croceum colorem trahere, si videris albas 
maculas inde exire , ut nolit aequaliter siccari , haec est culpa cala- 
minae, quod non fuit aequaliter commixta, sive plumbi, quod 
cuprum non fuit purgatum et excoctum, quod sic emendabis. 
Tolle smigma et pone in vasculum mundum, et infunde ei aquam, 
et digitis tuis quasi lavando commisce diligenter, donec fiat 
quasi fex cerevisiae , atque cum setis porci linies illud aequaliter 
per omnia super deauratum thuribulum. Deinde pone super 
carbones, et tam diu calefac, donec confectio illa incipiat ni- 
grescere , et sic elevans cum forcipe per omnia diligenter asper- 
ges' aqua, sicque lavabis, et cum filis ex auricalco, sicut supra 
dictum est, polies. Quo facto rursum circumfricabis cum con- 
fectione vinei lapidis , et vivo argento , et denuo deaurabis 

> £d. asptrgens. 



deprecaution, parce que Vargent et le 
cuiTre simple peuvent plus facilement 
se dorer que Tauricalque. II doit en ef- 
fet ^ti*e ravive avec plus d*exactitude 
et de soin , dore plus epais, lave plus 
frequemment, seche plus longtemps. 
Lorsquil aura commence k prendre 
une couleur jaune, si Tapparition de 
taches blanches montre qu il ne veut 
pas se secher uniformement, cela pro- 
vient de la calamine qui n*a pas ete ega- 
lement melangee, ou du piomb, parce 
que le cuivre n'a point ete purifie et 
cuit : vous 7 remedierez ainsi. Mettez 
du savon dans un vase propre, ver- 



sez-y de i'eau ; avec vos doigts mSiet: 
soigneusement comme en lavant , jus- 
qu'^ ce que cela ressemble a de la he 
^de cervoise; au moyen de soies de 
porc, vous Tetendrez egalement sur 
tout Tencensoir dore. Placez sur les 
charbons, chauffez, jusqu'^ ce que 
cette preparation commence a noir- 
cir ; enlevant aiors avec des tenailles, 
vous arroserez partout soigneusement 
d*eau , vous laverez , et avec des fiis 
d'auricalque, comme il a ete dit plus 
haut, vous poiirez. Gela fait^ vous troXr 
terez derechef avec la composition de 
pierre de vin et du vif-argent; vous 
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propter calorem carbonum , qui saepius in illud mittuntur, ne 
forte, si tenue deauratum fuerit, ipsum aurum comburatur, sicque 
iterum poliescum filis, ac denuo super carbones ponens diutius 
calefacies, donec rubeum colorem trahat, et mox refrigerabis 
in aqua, et cum ferris aequalibus et ad hoc aptis polies, sicque 
cum atramento combusto incolorabis , ut praediximus. 



CAPUT LXVIII. 

QCALITBR SBPARBTCE AUEUM A GVPEO. 

Quod si aliquando vasa cuprea seu argentea deaurata fregeris, 
vel aliud quodlibet opus, hoc ordine adquirere poteris. ToUe 
ossa cujuscumque animalis , quae per plateam inveneris, et con- 
bure, quae refrigerata minutatim tere, et tertiam partem cinerum 
ex phago commisce, et fac testas sicut in purificando argento 
superius diximus ; quas igne sive sole siccabis. Deinde aurum a 



redorerez a cause de la chaleur des 
charbons qa'on y met si souvent, de 
peur que par hasard si Ton a dore 
mince , Vor ne se briile : tous poli- 
rez de nouveau avec les fils ; remet- 
tant sur les cbarbons vous chaufiferez 
plus longtemps, jusqu*^ la couleur 
rouge ; aussitdt vous refroidirez dans 
Teau; a Taide de fers unb et propres 
a cela , vous polirez ; vous colorerez 
alors avec du noir bri^le, comme nous 
avons dit precedemment. 



CHAPITRE LXVm. 



I DV COIVKB. 



Si quelquefois vous avez casse des 
vases de cuivre ou d'argent dores , ou 
tout autre travail, par le procede sui- 
vant vous pourrez en degager Tor. Pre- 
nez les os d'un animal quelconque, que 
vous aurez tronves dans la rue, brft- 
lez; lorsqu'ilsseroht refroidis, triturez, 
mdiez un tiers de cendres de figuier, 
et faites des vases comme nous avons 
indique dans la purification de Tar- 
gent : vous secherez au feu ou au so- 
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cupro diligenter abrades, et ipsam rasuram complici^is in plum* 
bo tenue percusso, atque una ex testis illis coram fornace pninis 
imposita, jam calefactam ipsam complicaturam plumbi cum ra- 
sura impones, et superjectis carbonibus conflabis. Gumque lique* 
factum fuerit , eo modo quo ^olet argentum purificari , interduo» 
prunas amovendo et plumbuin addendo, interdum retegendo et 
morose flando combures, donec cupro penitus absumpto , purum 
aurum appareat. 



CAPUT LXIX. 



QUOMODO 8BPARBTCE AVEVM AB AEGBNTO. 



Gum raseris aurum de argento, imponas ipsam rursum rasu- 
ram in vasculum , in quo solet aurum et argentum liquefieri , et 
superinprime panniculum lineum, ne forte quid inde eiciatnr 



leil. Vous raclerez «oigneusement For 
du cuivre, cette raclure vous renve- 
lopperez dans du plomb battu mince ; 
ayant mis un de vos vases devant le 
foui^neau sur la braise, vous y placerez 
renveloppe de plomb dej^ chauffee 
avec la raclure, et mettant par-des- 
sus des charbons vous ferez fondre. 
Quand ce sera liquefie , de la mSme 
maniere que Targent se purifie ordi- 
nairement, eloignant queiquefois les 
charbons et ajoutant du plomb, quel- 
quefois decouyrant et souflQant avec 
precaution yous brdderez, jusqu*il ce 



que, le cuivre completement absorbe, 
For se montre pur. 



CHAPITRE LXIX. 

coMMUT ov «ipA&B i.'oR DB L^Amonrr. 

Quand vous aurez racl^ Tor de Tar^ 
gent, replacez cette mSme raclure dans 
un petit vase ou Ton a coutume de 
fondre Tor et l*argent, appUquez des- 
sus une petite toile de lin, de peur 
que quelque chose n en soit chasse par 
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vento follis, atque coram fornace ponens liquefac, et mox fra- 
gmina sulphuris impone, secundum quantitatem ipsius rasurse^ 
et cum carbone gracili diligenter commove , donec fumus ejus 
cesset; statim infunde in ferrum infusorium. Deinde super in- 
cudem leviter percute, ne forte quid inde resiliat illius nigri, 
quod sulphur combussit, quia ipsum est argentum. Non enim 
sulphur auri quicquam consumit , sed solum argentum , quod 
taliter ab auro separat, quodque diligenter servabis. Rursumque 
in eodem vasculo sicut prius Hquefac ipsum aurum et adice sul- 
phur. Quo commoto atque efFuso , quod nigrum fuerit frange 
et serva , sicque facies donec aurum purum appareat. Deinde 
omne illud nigrum, quod servasti diligenter, compone super 
testam compositam ex osse et cinere , et adice plumbum , sicque 
combure , ut recipias argentum tuum. Quod si ad usum nigelli 
servare vohieris, prius quam combures, adde ei cuprum et plum- 
bum secundum mensuram superiu^ memoratam , et confunde 
cum sulphure. 



le yent du soufQet; devant le fourneau 
fondez, ajoutez des morceaux de sou« 
fre en proportion de la quantite de 
raclure ; avec un petit charbon remuez 
attentiyement, jusqu'^ ce que sa fu- 
mee cesse : aussitdt versez dans un 
moule en fer. Ensuite sur une en- 
clume battez legerement, de peur que 
par hasard il ne se delache quelque 
chose de ce noir que le soufre a brftle, 
car cela mSme est Tai^ent. Le soufre 
en effet ne consume rien de l'or, mais 
Targent seul, qu'il separe ainsi de 
Tor^ et que vous garderez soigneuse- 
ment. Derechef dans le mdme petit 



yase conmie auparavant fondez Tor, 
ajoutez du soufre : ayant remue et 
coul^ , cassez, puis conservez ce qui 
sera noir, vous ferez ainsi jusqu'a ce 
que VoT se montre pur. Tout ce noir 
que Yous avez conserye avec soin, ras- 
semblez-le sur un vase compose d'os 
et de cendres, ajoutez du piomb, 
briilez alors, afin de recouvrer votre 
argent, Si vous voulez le garder pour 
Temployer en niello, avant de brft- 
ler, ajoutez-y du cuivre et du plomb 
dans la proportion menUonnee plus 
haut, et melangez de soufre. 
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CAPUT LXX. 

QVOMODO DBN16EBTUR GUPRUM. 

De cupro supradicto, quod rubeum dicitur, fac tibi laminas 
attenuari, quantae longitudinis et latitudinis velis. Quas cum 
incideris et aptaveris operi tuo , pertrahe in illis flosculos, sive 
bestiolas , aut aliud quod ' volueris , et fode cum gracili ferro 
fossorio. Deinde tolle oleum, quod fit de semine lini^ et cum 
digito superlinies per omnia tenue , atque cum penna anseris 
aequabis, et tenens cum forcipe pones super prunas ardentes. 
Gumque modicum incaluerit, et oleum liquefactum fuerit, de- 
nuo cum penna aequabis rursumque impones prunis, sicque 
facies donec exsiccetur. Quod si videris per omnia aequaliter 
esse , mitte super carbones valde ignitos, et tam diu jaceat, donec 
omnino cesset fumare. £t si satis nigrum fuerit, bene ; sin autem, 
valde parum olei cum penna super calidum ita linies, aequatum- 

* fCMMf omitt. M. 



CHAPITRE LXX. 

COMMBirT ov voiaciT LB ctiivaB. 

Du cuivre indique ci-dessus , qu on 
appelle rouge , faites-vous amincir des 
lames de la longueur et de la largeur 
que vous voulez. Quand vous les aurez 
taillees et ajustees k votre ouvrage, 
tracez-y de petites fleurs, de petits ani- 
maux, ouautre chose qu'il vous plaira, 
fouillez avec un leger fer a creuser. 
Prenez de rhuile qui se fait de graine 
de lin, avec votre doigt vous en appU- 
querez partout une couche fine, vous 



Tegalberez au moyen d^une plume 
d'oie, et tenant avec des tenailies vous 
placerez sur des charbons ardents. 
Lorsque ce sera moderement echau£Fe, 
et rhuile liquefiee , de nouveau vous 
etendrez a la plume, vous replacerez 
sur les charbons; vous continuerez 
jusqu*^ ce que ce soit see. Si vous 
voyez que tout Test egalement, met- 
tez sur les charbons vivement embra* 
ses, et laissez jusqu ^ ce que la fum^ 
cesse entierement. Sll est assez noir, 
c est bien; sinon, avec la plume vous 
Tenduirez encore chaud de tres-peu 
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que denuo conflatis carbonibus superpone, faciens sicutprius. 
Gunique refrigeratum fuerit, non in aqua sed per se, cum ferris 
rasoriis valde acutis rade diligenter flosculos, ita ut campi re- 
maneant nigri. Si vero litterae fuerint , in tuo sit arbitratu , utrum 
eas volueris esse nigras an deauratas. Cum vero lamina diligenter 
rasa fuerit, statim invivabis eam cum confectione vinicii lapidis et 
vivo argento , et mox deaurabis, deauratamque non exstinguesin 
aqua , sed per se refrigerabitur, poliesque sicut supra dictum est, 
et eod^m modo colorabis. 



CAPUT I.XXI. 



DB OPBRB ISTBERASILI. 



Attenuato' tibi laminas ex eodem cupro sicut superius, sed spis- 
sius , quas pertractas quocumque volueris opere fodies, ut supra. 



M. Attenua. 



d'huile, et ayant egalise, vous remet- 
trez sur les charbons allumes, faisant 
comme ci-dessus. Lorsquil sera re- 
froidi, non dans Teau, mais de lui- 
m^me, avec des racloirs bien affiles 
raclez soigneusement les petit^ fleurs, 
de ia^on que les champs restent noirs. 
S'ii y a des lettres , ce sera a vous de 
choisir si yous voulez qu'elles soient 
noires ou dorees. Quand ^ne lame 
aura ete attentivement raclee, aussitot 
vous la raviverez au moyen de la com- 
position de pierre de vin et du vif- 
argent, vous dorerez, vous ne Fe- 



teindrez pas alors dans Feau, mais elle 
se refroidira d*elle-mSme, vous polirez 
comme il a ete indique, et vous colo- 
rerez de la mSme maniere. 



CHiPITRE LXXL 

Amincissez-vous des feuilles du m^- 
me cuivre que plus haut , mais plus 
epaisses; y ayant trace ce que vous 
voudrez vous creuserez, comme ci- 
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Deinde habeas ferros graciles et latiores, secundum quantitatem 
camporum , qui sint ' in una summitate tenues et acuti, in altera 
obtusi, qui vocantur meizel; ponensque laminam super incudem, 
campos omnes perforabis, cum supradictis ferris percutiens cum 
malleo. Gumque omnes campi tali modo fuerint perforati , cum 
limis parvulis sequabis eos per omnia usque ad tractos. Quo facto 
deaurabis et polies laminam , ut supra. 

Eodem modo fiunt tabulae, et laminae argenteae super libros 
cum imaginibus, floribus atque bestiolis et avibus, ex quibus 
pars deauratur, videlicet coronae imaginum et capilli atque 
vestimenta per loca , atque pars remanet argentea. Fiunt etiam 
et* laminae cupreae et fodiuntur, et denigrantur ac raduntur; 
deinde in patellam liquefacto stagno mittuntur, ut rasurae albae 
fiant, quasi deargentatae sint. Ex his ligantur cathedrae pictae, et 
sedilia, atque lecti; ornantur etiam libri pauperum. 

> M. sunt, — ' M. omht et. 



dessus. Ayez des fers etroits et de plus 
larges , selon la quantite des champs , 
qui soient ^ un bout minces et aigus , 
k Fautre obtus ; on les appelle meizeL 
Placant la lame sur une enclume, vous 
percerez tous les champs avec les fers 
indiques en frappantau marteau. Lors- 
que tous les champ» auront ete perfo- 
res de cette fa^on, au moyen de petites 
limes vous les egaliserez partout jus- 
quaux traits : cela fait, vous dorerez, 
vouspolirez la lame^ conune plus haut. 
De la m^me maniere se font les ta- 
bles, les lames d argent sur les livres 



avec des images, des fleurs , des ani- 
maux, des oiseaux; une partie en est 
doree, savoir^ les couronnes des ima- 
ges, les cheveux, les v^tements par 
places ; une partie reste d*argent. On 
fait aussi des lames en cuivre , on les 
creuse, on les noircit, on les racle ; on 
les met ensuite dans un vase conte^ 
nant de fetain fondu, pour que les 
raclures deviennent blanches, comme 
si elles i^taient argentees. EUes servent 
k consolider les sieges pemts , les 
chaises , les lits, k omer encore les li- 
vres des pauvres. 
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CAPUT LXXII. 

DR OPBmB PVNGTILI. 

Fiunt etkiin lamin» de cupro , modo quo superius , et fodiun- 
tur gracili opere imaginum , florum sive bestiarum , et ita dis- 
ponitur opus, ut campi parvuli sint, deinde purgantur cum 
subtili sabulo , et cum ferris ad hoc opus aptis poliuntur et in- 
colorantur. Post haec ferro punctorio punctatur, quod hoc modo 
formatur. Ex chalybe fit ferrum ad mensuram digid longum , 
in una summitate gracile , in altera grossius» Quod cum in gra- 
ciliori parte aequaliter limatum fuerit, cum subtilissimo ferro 
et malleolo percutitur in medio ejus subtile foramen, deinde 
circa ipsum foramen diligenter limatur, donec ora ejus in circuitu 
^ualiter acuta fiat , ita ut quocunque percutiatur brevissimus 
circulus appareat. Post haec ipsum ferrum modice calefactum, 
ut vix candescat, temperetur in aqua. Deinde tene ipsum ferrum 
sinistra manu 6t malleolum dextra, sedeatque puer ante te qui 



CHAPITRE LXXII. 

DIT TKAVAII. X>B mVTC. 

On fait des lames de cuivre de la 
maniere precedente, on les creuse d'un 
trayail delicat d*iuiages , de fleurs ou 
d*anii»aux, on dispose le travail de 
sorte que les champs soient petits, on 
les nettoie au sable fin, avec les outik 
tt^cessaires on les polit et on les co- 
lore. On pointe a Taide d'un poin^ on 
qui se fabrique de cette roaniere. On 
fait d*acier un instrument long de la 
mesure du doigt, effile a un bout, plus 



gros a Tautre. Apres TaToir a la par- 
tie plus fine ^alement lime, avec un 
fer tres-fin et un petit marteau, on ou- 
vre au milieu un petit trou , autour 
duquel on lime attentivement, jusqu'a 
ce que le bord en devienne egale- 
ment aigu a Tentour, de fa^on que 
partout ou il est frappe apparaisse un 
tres-petit cercle. Ce fer, chauffe k peine 
au blanc, sera trempe dans Teau. Te* 
nez-le de la main gauche, et de la 
droite un petit raarteau ; devant vous 
faites asseoir un enfant qui tienne la 
lame sur une enclume , et TappUque 

3o. 
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laminapa teneat super incudem , et aptet in locis illis in quibus 
percussurus es, sicque mediocriter percutiens super ferrum cum 
malleolo imple campum unum subtilissimis circulis quanto pro- 
pius possis conjungere unum alteri. Impletis campis omnibus in 
huncmodum pone laminam ipsam super prunas candentes, donec 
percus^ones illae fulvum colorem recipiant- 



CAPUT LXXIIL 

DB OPBRB DUCTILI. 

Percute tabulam auream sive argenteam quant» longitudini» 
et latitudinis velis ad elevandas imagines. Quod aurum vel ar- 
gentum, cum primo fuderis, diligenter circumradendo et fo- 
diendo inspice, ne forte aliqua vesica sive fissura in eo sit, qua^ 
ssepe contingunt ex incuria , sive negligentia vel ignorantia aut 
inscitia fundentis, cum aut nimis calidum, aut nimis festinato. 



dans les endroits ou vous derez firap- 
per. Alors battant doucement sur le fer 
avec le petit marteau, remplisses^ un 
champ de tres-petits cercles le plus 
pres que yous pourrez les joindre Tun 
a Tautre. Tous les champs remplis de 
cette maniere, placez la lame sur des 
charbons ardents, jusquit ce que yos 
coups prennent une teinte jaune. 



CHAPITRE LXXIII. 

Battez une feuille d'or ou d*argent 
d*autant de longueur et de largeur que 
Yous Youlez pour relever les images. 
Cet or ou cet argent, quand vous Fau- 
rez d*abord fondu, attentivement ra- 
clant. autour et creusant examinez-le, 
de peur quil ne s*y trouve quelque 
vessie ou gercure, qui souvent sont ki 
suite de rincurie , de la negiigence , 
de rignorance, ou de l'inhabilete du 
fondeur , quand on coule soit trop 
chaud, soit trop k la h&te, soit trop 



Digitized by 



Google 



( 237 ) 

aut nimis productim effunditur. Gumque considerate et caute 
fuderis, si hujusmodi vitium in eo deprehenderis, cum ferro ad 
hoc apto diligenter effodies, si possis. Quod si tantse profun* 
ditatis vesica sive fissura fuerit, ut effodere non possis, rursumque 
oportebit te fundere , et tamdiu donec sanum sit. Quod cum fue- 
rit, provide, ut incudes et mallei tui omnino aequales et politi 
sint, cum quibus operari debes, et omni diligentia procura, ut 
tabula aurea vel argentea ita aequaliter ex omni parte attenuetur, 
ut in nullo loco spissius sit quam in alio. Gumque sic attenuata 
fuerit ut unguibus ' impressis vix ex altera parte appareat, et om- 
nino sanissima, statim pertrahe imagines quot volueris secundum 
libitum tuum. Pertrahes autem in ea parte , quae sanior et deco- 
rior videtur, leniter tamen et sic ex altera parte modice appareat. 
Deinde cum curvo ferro bene polito fricabis leniter caput im- 
primis , quod altius * debet esse , sicque convertens tabulam in 
recta parte fricabis circa caput cum ferro dequali et polito , ita 

< Ed. unguit. — > £d. Titiose tdfrius^ quod in mss. ita eiprimitiir o/fttf, vel alfius. 



lentement. Lorsque vous aurez fondu 
avec prudence et precaution , si vous 
y decouvrez un vice de ce genre, avec 
un fer propre a cela vous extirperez 
soigneusement, si vous pouvez. Si la 
vessie ou la ger^ure est de telle pro- 
fondeur que vous ne puissiez Venle- 
ver, il vous faudra fondre derechef, 
et jusqu'a ce que la chose soit sans 
defaut. Alors , assurez^vous que vos 
enclumes, que vos marteaux, avec les* 
quels vous devez operer, sont tout k 
fait unis et polis, ayez grand soin que 
k feuille d'or ou d'argent soit egale- 
ment partout amincie a tel point qu'en 



aucun endroit elle ne soit plus epaisse 
qu'en un autre. Quand elle Taura ete 
assez pour que Timpression des on- 
gles la laisse paraitre ^ peine de Tau- 
tre cote, quand elle sera parfaite, 
tracez-y autant d'images que vous vou- 
drez, k votre choix. Vous tracerez 
toutefois sur la partie qui Vous semble 
en meilleur etat et la plus belle, dou- 
cement neanmoins, de fa^on que cela 
paraisse un peu de Tautre cdte. Avec 
un fer courbe bien poli vous frotterez 
legerement en premier lieu la tSte, qui 
doit ressortir le plus; retournant la 
feuille, vous irotterez k Tendroit autour 
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ut caput descendat , caput elevetur, et statim circa ipsum caput 
cum malleo mediocri super incudem percuties . leniter, sioque 
coram fornace superpositis carbonibus in ipso loco reooques, 
donec candescat. Quo facto et tabula per se refrigerata , itenim 
in inferiore parte cum curvo ferro fricabis leniter et diligenter 
fossam capitis interius , convertensque tabulam in superiori parte 
denuo cum aequali ferro fricabis, et depones. campum ut mon- 
ticuium capitis elevetur, rursumque cum malleo mediocri circa 
ipsum leniter percutiens, appositis carbonibus reooques; sic mpe 
facies diligenter elevando interius et exterius , et crebro percu- 
tiendo, totiensque recoquendo donec monticulus ilk ducaturad 
altitudinem trium digitorum aut quatuor, sive plus Tel minm 
secundum quantitatem imaginum. Si autem ipsum aurum vel 
argentum adhuc aliquantum spissius est , poteris interius cum 
longo malleo et gracili percutere et attenuare, si opus fuerit. 
Quod si duo capita, vel tria seu plura in tabula esse debeant, 



de la tdte ayec un fer uni et poli, de 
sorte que la tdte descende et s*eleve al- 
ternatiyenient ; aussitdt k lentour avec 
un marteau mojen vous battrez douce- 
ment sur renclume; et devant le four- 
neau ajant gami de charbons , vous 
recuirez a cet endroit jusqu a ce qu'il 
blanchisse. Gela fait^ la feuille s'^tant 
reftoidie d*elle-m£me, de nouveau a 
la partie de dessous avec le fer courbe 
vous frotterez doucement et soigneu- 
sement le creux de la t£te k rinterieur; 
tournant la feuille du cote de dessus , 
vous frotterez derechef avec un fer 
uni, vous abaisserez le champ pour 
que le relief de la tdte s'eleve ; battant 



encore doucement autouravecun mar- 
teau mojen, vous recuirez aux ehar- 
bons; vous rep^terez souvent cette 
operation avec soin mettant en sail- 
lie en dedans et en dehors , battant 
frequemment, recuisant autant de fois 
'qu'il en faudra pour que la bosse 
soit amenee a la hauteur de trois ou 
quatre doigts, ou plus ou nioins selon 
la quantite des images. Si Tor ou Tar- 
gent est encore un peu trop epais , 
vous pourrez interieurement avec un 
marteau long et effile battre et amin- 
cir, si besoin est. Si deuz, ou trob, ou 
plusieurs t^tes doivent £tre dans nne 
feuille , autour de chacune vous de- 
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ciraa unumquodque ita facere debes sicut dixi , usque ad alti-^ 
tudmem quantam volueris. Deinde cum pertractorio ferro de- 
signa conpus vel corpora imaginum , et ita deducendd et inter- 
dum percutiendo elevabis ea, quantum libuerit; hoc tamen 
procurans ut caput semper altius sit. Post hsec designabis nares 
et oculorum supercilia, os et aures, capillos et oculos, manus 
eC braohia, casterasque' vestimentorum umbras, scabella et pe^ 
deS) et sic interius cum minoribus curvis ferns elevabis leniter 
et diligenter, summopere cavens ut non rumpatur opus aut per- 
fopetur. Quod si ex ignorantia vel negligentia contigerit, hoc 
modo solidaridebet. Tolle ipsius auri vel argenti modicum, et 
admisce tertiam partem cupri , fundensque pariter limabis subti- 
liter, combustoque vinicio' lapide, et addito sale commiscebis 
aqua, ex quo tenuiter liniens, fracturae ^ supersparge liihaturam. 
Qua siccata denuo confectionem superlinies spissius , et sic in- 
ferius et superius admotis carbonibus leniter flabis, donec^videas 

1 Legendum fortasse cteteraque, vtst. — > Ed. vitiose vicinioque, — 3 £(|^ frt^cturam. 



vez fairecomme j!aidit, jusqu'a la hau» 
teur que vous voudrez. A Taide du 
fer k tracer dessinez le corps ou les 
corps des images ; ^tirant ainsi et par- 
fois battant vous les eleverez a votre 
gre, vous aurez soin cependant que la 
t£te ressorte toujours. Apres cela, vous 
dessinerez les narines, les sourcils des 
yeux, la boucbe, les oreilles, les che- 
veux, les yeux, les mains, les bras, 
puis les ombres des vStements, les 
escabelles et les pieds; en dedans, au 
moyen de petits fers recourbes vous 
eleverez doucement et avec atten- 
tion, prenant bien garde que le tra- 



vaii ne se brise ou ne se perce. Si cela 
arrivait par ignorance ou negligenee , 
on doit souder de cette maniere. Pre- 
nez un peu de cet or ou de cet argent, 
mSlez-y un tiers de cuivre, fondez en* 
semble, Iime2 fin ; brfdant de la pierre 
de vin et ajoutant du sel vous melan-» 
gerez d^eau, vous en etendrez une 
couche legere et vous repandrez la 
limaille sur la cassure. Cela sec, vous 
remettrez une couche plus epaisse; 
vous gamirez de chari>ons dessus et 
dessous, vous soufflerez doucement, 
jusqu a ce que vous voyiez la soudure 
couler de cdte et d autre. Ce que 
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solidaturam difBuere. Quod videns statim asperge leniter aqua, 
et si firmum fuerit, bene; sin autem, denuo similiter fac usque 
dum firmum fiat, Si autem fractura lata fuerit, diligenter con- 
junge ei particulam ejusdem auri vel argenti aequaliter tenuem, 
quam solidabis eodem modo, donec ex omni parte adhaereat. 
Gumque elevatura imaginum perducta fuerit usque ad subtiles 
tractus, si aurum fuerit, statim facies eos et polies diligenter, 
atqu^ colorabis cum atramento usque ad ruborem combusto, 
et sale, ut supra in opere calicis. Si vero argentea fuerit tabula, 
et volueris in ipsis imaginibus deaurare coronas , capillos et bar- 
bas, et partes vestimentorum , hoc oportet fieri prius, quam 
subtiles tractus fiant , hoc modo. Compone duas partes argillae 
simplices, subtiliter tritae, et tertiam salis, et in vasculo com- 
misce cum fece cerevisiae mediocriter spissae, qua confectione 
cooperies omne argentum quod volueris ut album remaneat, et 
quod deauratum est, maneat intectum. Quod cum siccaveris 
super prunas, deaurabis loca singula diligenter sine aqua , deau- 
rataque lavabis et polita incolorabis. Deinde cum carbonibus 



voyanl, aussitdt arrosez legerement 
d'eau : si oela est solide, c'est bien; 
sinon, recommencez jusqu*a solidite. 
Mais si la cassure est large, reu- 
nissez-y avec soin un morceaudu 
m£me or ou argent ^galement mince, 
que yous souderez de mSme, jusqu*a 
ce qu il adhere de toute part Lorsque 
le relief des images aura ete conduit 
jusqu'aux traits delicats, si c*est de 
Tor, aussitdt vous les ferez et polirez 
soigneusement , vous les colorerez 
avec du noir brWe jusqu'au rouge et 
du sel, comme plus haut dans la fa- 
brication du calice. Si la feuille est 
d'argent, si vous voulez dans ces ima- 



ges dorer les couronnes, les cheveux, 
les barbes , des parties de v^tements , 
il faut que cela se fasse, avant que les 
traits delicats ne soient faits , de cette 
fa^on. Preparez deux parties d*ar- 
gile pure bien broyee et une troi- 
sieme de sel, m^lez dans un petit vase 
avec de la lie de cervoise mediocre- 
ment epaisse. De cette preparation 
vous couvrirez tout Targent que vous 
voudrez, afin qu'il reste blanc, et que 
ce qui est dore demeure decouvert 
Quand vous aurez sech^ sur la braise, 
vous dorerez chaque place avec soin 
sans eau, vous laverez vos dorures, 
VOU8 colorerez apres avoir polL Avec 
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subtiliter tritis et lignis gracilibus et grossioribus fricabis dili- 
genter, donec per omnia aeque clarum sit. Post haec et in auro 
et argento fac subtlles tractus, quos et faciendo pariter polies, 
donec ad perfectionem perduces. Gum vero tabulas illas aureas 
vel ai^enteas pleniter elevatas atque politas configere volueris, 
tolle ceram et liquefac in vase fictili vel cupreo, atque coni^ 
misce ei tegulam subtiliter tritam sive sabulum, ita ut sint hujus 
duae partes et cerse tertia. Quod cum pariter liquefactum fuerit, 
cum cochleari ligneo fortiter commovebis, et inde implebis omnes 
imagines in auro et argento, sive cupro, vel quodcunque in his 
elevatum fuerit, et refrigeratum confige ubi velis. In cupreis 
vero tabulis eodem modo attenuatis simile opus fit, sed majori 
virium instantia et diligentia, quo durioris naturae est. Quod 
opus cum pervenerit ad subtiles tractus , debet in exteriori parte 
purgari cum laneo panno «t sabulo , donec nigra cutis auferatur, 
et sic deaurari atque poliri, perfecCis tractibus incolorari, et 
praedicta confectione impleri. 



des charbons pulverises et des bois 
petits et plus gros vous frotterez mi- 
gneiiseinent, jusqua ce que ce soit 
partout egalement brillant. Apr^ ce- 
la , sur I'or «t Faigent faites aussi des 
traits fins, que vous polirez en mdme 
temps, jusqu*^ ce que vous ayez atteint 
la perfection. Lorsque vous youdrez 
attaoher ces fsuilles d or ou d'argent 
pleinement rehaussees et polies, fon- 
dez de la cire dans un vase d*argile ou 
de cuivre, mSlez-y de la tuile bien 
trituree ou du sable , de sorte qu il j 
en ait deux parties sur une troisieme 
de cire. Apres fusion complete, avec 
une ciiiller de bois vous remuerez for- 



tement ; vous en couvrirez toutes les 
images sur or, argent, ou cuivre, ou 
toutes ^urs parties relevees; ayant 
laisse refroidir, attachez ou vous vou- 
lez. Sur des feuilles de cuivre amincies 
de mSme se fait un semUable ouvrage, 
mais avec d*autant plus de forces et* 
d*attention; que ce metai est de na- 
ture plus dure. Ge travail, quand il est 
parvenu aux traits delicats , doit k la 
partie exterieure Stre nettoye avec une 
etofife de laine et du sable, jusqu'ik 
ce que la peau noire soit enlevee ; en- 
suite dore, poli, et les traits acheves 
colore, enfin oouvert de la composi- 
tion deja deaite. 
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CAPUT LXXIV. 

DR OPBRB «VOD SIGILLIS IMPRiMrrUR. 

Fiant ferri ad mensuram unius digiti spissi , tribus digitis et 
quatuor lati , longitudine pedis unius, qui sanissimi debent esse, 
ut in eis nulla sit macula , nulla fissura in superiori latere. In his 
sculpantur in similitudine sigillorum limbi graciles et latiores , 
in quibus sint flores, bestise, et aviculae sive dracones concatenati 
collis et caudis, et non sculpantur profunde nimis, sed medio- 
criter ac studiose. Deinde attenuabis argentum multo tenuius 
quam ad elevandum quantae longitudinis volueris , atque pur- 
gabis cum carbonibus subtfliter tritis et panno , ac polies cum 
creta desuper rasa. Quo facto conjunge argentum cuicunque 
limbo, positoque ferro super incudem ita ut sculptura superius 
sit, ac superlocato ei argento desuper pone plumbum spissum, 
percutiesque cum malleo fortiter, ita ut plumbum impingat ar* 
gentum tenue in sculpturam tam valide , ut omnes tractus in eo 



CHAPITRE LXXIV. 

On fabrique des fers epais d*un doigt, 
larges de trois et de quatre, de la lon- 
gueur d'un pied, qui doivent £tre sans 
defauts, au point qu'il n'y ait aucune 
tache, aucune ger^ure au cdte supe* 
rieur. On y grave a rimitation des 
sceaux des bordures etroites et de plus 
larges, dans lesquelles soient des fleurs^ 
des animaux , des petits oiseaux , ou 
des dragons enchaines par le cou et 
la queue; on ne les grave pas trop pro- 
fondement, mais moderement et avec 



precaution. Ensuite you» amineiiez de 
l'argent beaucoup plus que pour le 
travail en bosse de la longueur que 
Tous Youdrez, vous nettoierez avec 
des charbons pulverises et un linge , 
vous polirez avec de la craie radee 
par-dessus. Gela fait , joignez Targent 
k une bordure quelconque ; pla^ant le 
fer sur une enclume de sorte que la 
gravure spit en dessus, et y appliquant 
Targent dessus placez du plomb epais ; 
vous frapperez fort avec un marteau , 
de fa^on que le plomb penetre Tar- 
gent mince sur la gravure si vigoureu- 
sement, que tous les traits y paraissent 
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pleniter appareant. Quod si lamina longior fuerit, trahe eam de 
loco ad locum, et conjunctam ferro cum forcipe aequaliter tene, 
ut una parte percussa , alia percutiatur, sicque fiat donec lamina 
tota impleatur, Hoc opus satis utile est circa limbos in fabricandis 
tabulis altarium, in pulpitis, in sanctorum corporum scriniis, in 
libris et in quibuscunque locis opus fuerit, quando elevatura 
decora est et subtilis, et leviter fit. Fit «tiam in cupro hujusmodi 
opus quod simili modo attenuatur, purgatur et deauratur atque 
politur, quod ferro superpositum , ita ut deauratura vertatur ad 
ferrum, plumbo superposito percutitur donec tractus appareant. 
Sculpitur quoque in ferro , modo supradicto , imago crucifixi 
Domini, quae cum argento vel cupro deaurato impingitur, et fa- 
bricantur inde phylacteria , item " capsellae reliquiarum et scri- 
niola Sanctorum. Fit etiam sculptura imaginis Agni Dei in ferro, 
et imagines quatuor evangelistarum , quibus auro vel argento 
impressis omantur scyphi ligni pretiosi, stante rotula agni in 

I Ed. ^m. 



pleinement. Si la lame est trop lon- 
gue, tirez-la de place en place , avec 
des tenailles tenez-la egalement jointe 
au fer^ afin que, une partie ayant ete 
frappee , une autre le soit , et ainsi de 
suite jusqu'ii ce que toute la lame soit 
remplie. Ce travail est assez utile au- 
tour des bordures dans la fabrication 
des tables d'autels, les pupitres, les 
cbJisses des corps saints, les livreset 
partout ou il est besoin , quand le 
relief est beau , fin , delicat. On fait 
en cuivre un travail de ce genre , que 
•de mSme on amincit , on nettoie , on 
xlore, on polit; etendu sur le fer de 



maniere que la dorure soit toumee 
vers celui-ci, en appliquant du plomb 
dessus, on frappe jusqu*^ ce que les 
traits paraissent On grave aussi sur le 
fer, suivant le mode dej4 indique , 
Timage du Seigneur crucifie^ dont on 
prend Vempreinte avec de Targent ou 
du cuivre dore : on en fabrique des 
reliquaires , de petites ch4sses et des 
coffrets de Saints. On grave encore sur 
le fer Timage de TAgneau de Dieu^ 
celles des quatre evangelistes , dont les 
empreintes en or ou en ai^ent ornent 
les vases de bois precieux; le disque de 
Tagneau etant au milieu du vase, les 
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medio scyphi , quatuor evangelistis in modum crucis in cir- 
cuitu , et procedentibus quatuor limbis ab agno usque ad qua- 
tuor evangelistas ; fiunt imagines pisciculorum et avium atque 
bestiarum, quae figuntur per reliquum scyphi campum, pr»- 
bentes omatum multum; tit etiam imago Majestatis eodem modo, 
aliaeque imagines, cujusque formae sive' sexus^quaeimpressaeauro 
vel argento seu cupro deaurato, plurimum decoris praestant locis, 
quibus imponuntur, propter sui subtilitatem et operositatem ; 
fiunt et imagines regum et equitum eodem opere in ferro, ex 
quibus auricalco Hispanico impressis ornantur pelves , quibus 
aqua in manibus funditur, eodem modo quo ornantur scyphi 
auro et argento cum suis limbis ejusdem metalli , in quibus stant 
bestiolae vel aves et flosculi, qui tamen non figuntur*, sed stagno 
solidantur. 

* Ed. sit, — * Correctio edkoris Gudph. Codex tamen configmtur. 



quatre evangelistes k rentour disposes de leur delicatesse et de leur travaiL 

en croix, et les quatre bordures s'e- On fait sur le fer, par le mSmepro- 

tendant de Tagneau aux quatre evan- cede , des 6gures de rois et de cava- 

gelistes. On fait des images de petits liers qui, imprimees sur de rauricalque 

poissons, d'oiseaux , d'animaux , que dEspagne, embellissent les bassins ou 

Ton fixe au reste du champ du vase, Ton verse de Teau sur les mains, de la 

et qui rornent beaucoup. On fait de mSme maniere dont on orne les vases 

m^me Timage de la Divinite glorieuse d'or et d argent avec leurs bordures 

et d'autres images, de quelque forme de mSme metal, sur lesquels se voient 

ou genre que ce soit; lesquelles im- de petits animaux, des oiseaux, depe- 

primees sur or , argent , ou cuivre tites fleurs, que Ton n attache pas ce- 

dore decorent infiniment les en- pendant, mais que Ton soude ^ Vi- 

droits ou on les appUque^ a cause tain. 
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GAPUT LXXV. 

DB CLATIS. 

Fiunt autem clayi ferrei longitudine uniusdigiti, in una sumr 
mitate grossiores, in altera graciliores, in qua etiam chalybe 
aolidandi sunt, quorum unus limetur quadrangulus , aliustrian- 
gulus, tertius rotundus, secundum convenientem grossitudinem. 
I>einde sculpantur in eis flosculi eodem modo, quo supra, ita ut 
ora ferri circa flosculum acuta fiat '. Cumque valde attenuatum 
fuerit argentum sive cuprum deauratum , vel auricalcum in su- 
periori parte, polies, sicut supra ; in inferiori superstagnes valde 
tenue cum ferro , quo fenestrae solidantur, ponesque plumbum 
spissum super incudem et desuper argentum', sive cuprum 
deauratum , ita ut deauratura superius sit , et stagnum inferius 
sit ; sumptoque uno ex ferris , quale velis , junge sculpturam ad 
argentum, percutiesque cum malleo ita ut sculptura appareat. 



> Ed. fiant. — > Ed. argentaium. 



CHAPITRE LXXV. 



SB8 CbOVS. 



On fabricpe des clous en fer, de la 
longueur d*un doigt, plusgros a un bout, 
plus effiles a Tautre, ou Ton doit les 
souder a Vaeier; on en limeraun carre, 
un autre triangulaire , un troisi^me 
rond, selon la grosseur convenable. 
Ensuite on y gravera de petites Heors 
de la m^me maniere que plus baut, 
de fa^on que le bord du fer autour de 
\sL fleur devienne aigu. Lorsque Tar- 



gent, le cuivre dore, ou rauricalque 
aura ete bien aminci a la partie supe- 
rieure , vous polirez comme ci-dessus ; 
k rinferieure vous etamerez tres-lege- 
rement au mojen du fer qui sert a 
souder les fenStres, vous placerez sur 
Tenclume du plomb epais et par-des- 
sus Targent, ou le cuivre dore, de 
sorte que la dorure soit dessus , Te- 
tain dessous. Prenant un des fers , 
celui que vous voulez, joignez la gra- 
vure a Vargent , vous battrez au mar- 
teau,de facon que la gravure paraisse, 
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et cum acuta ora ferri in circuitu incidatur. Quod cum per to- 
tum argentum feceris, serva tibi flosculos omnes, quia illi erunt 
capita clavorum, quorum caudas hoc modo facies. G>mmisce 
duas partes stagni , et tertiam plumbi , et percute illud gracile 
et longum , deinde pertrahe per foramina ferri , in quo fila tra- 
huntur, ita ut longissimum filum fiat, et non gracile nimis fiat, 
sed mediocre. Post hsec fac tibi ferrum gracile , longitudine pedis 
unius dimidii, quod in una summitate sit modice latum, ad men- 
suram unguis, et mediocriter cavum, et altera summitas infigatur 
ligneo manubrio. Deinde sedens juxta fornacem ad hoc opus 
aptam , ante quam stet vasculum cupreum cum cera liquefacta , 
tenensque sinistra manu ' illius gracilis ferri in latiori parte cale- 
facti, in dextra vero filum stagneum quasi globum involutum, 
cujus caput facies in cera liquefacta humidum, ponensque super 
unum ex flosculis, in ea ubi stagnum est, ita ut haereat, levabis, 
et pones in fossulam ferri candentis, tenebisque donec liquefiat , 

< LegeDdum Yidetur manubrium. 



et soit avec le bord aigu du fer taillee 
a la circonference. Quand vous aurez 
fait cela ^ tout Targent, conservez- 
vous tous les fleurons, parce qu*ils 
seront les tStes des clous, dont vous 
ferez ainsi les queues. MSlez ensem- 
ble deux parties d*etain sur une troi- 
sieme de plomb , battez mince et 
long; tirez par les trous des filie- 
res, de facon qu'il se forme un fil 
tres-long, sans 6tre trop fin, mais 
mojen. Faites-vous un fer effile de la 
longueur d*un demi-pied, qui soit k 
un bout un peu large, de la grandeur 
de Tongle, mediocrement creux^ k Tau- 



tre emmanche d*un bois. Assis aupres 
d*un foumeau propre a ce travail, de- 
vant lequel soit place un vase en cui- 
vre avec de la cire liquide, tenant 
de la main gauche le manche de ce 
fer effile chauffe a la partie la plus 
large , de la droite le fil d*etain roule 
en peloton, dont vous bumecterez le 
bout dans la cire fondue, placant des^ 
sus une des petites fleurs, dans la par- 
tie ou est i*etain, de facon qu'il y ait 
adherence , vous enleverez, vous pla- 
cerez dans le creux du fer chauffe, 
vous tiendrez jusquafusion; aussitdt 
vous eloignerez Tun et Tautre du feu , 
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statimque removebis utrumque ab igne, incidesque filuiti cum 
forcipe secundum longitudinem quam vis habere caudam clavi. 
Sicque facies donec expendas in hujusmodi clavis argentum illud 
cuprumque deauratum. Gumque clavorum copiam habueris, et 
eosconfigerevolueris in corrigiis ascensoriis sellae equi, sive circa 
capitium freni, primum cum subula fac foramina, et sic impone 
clavos ordinatim, ita ut sint tres aurei , tres argentei, rursumque 
tres aurei , et simili modo per totum. Si vero duos ordines vel 
tres habere volueris , pone semper unum argenteum , et alterum 
aureum per omnia^ sicque ponens corrigiam cum capitibus super 
tabulam ligneam aequalem, confige caudas cum mediocri malleo. 
Fiunt etiam eodem modo clavi ex auricalco, sed spissiores, quorum 
caudae cupreae solidantur interius stagno puro eodem modo. His 
configuntur vaginae cultellorum, et coria super libros, multaque 
hujusmodi. 



vous couperez le fil avec des tenailles 
selon la longueur dont vous voulez 
avoir ia queue du clou. Yous conti- 
nuerez jusqu'ii ce que vous employiez 
en clous de ce genre cet argent et ce 
cuivre dore. Lorsque vous aurez une 
provision de clous, que vous vou- 
drez ies attacher aux courroies des 
etriers d une seile de cheval, ou au- 
tour de la t£tiere du frein, d*abord 
avec une al£ne percez des trous, po- 
sez les clous dans un ordre tel qu*il y 
en ait trois d'or, trois d*argent, dere- 
chef trois d*or, et semblablement par- 



tout. Si vous voulez avoir deux ou 
trois rangs, placez toujours un d*ar- 
gent, un autre d*or partout; met- 
tant la courroie avec les tStes sur 
une table en bois unie, enfoncez les 
queues k Taide d*un marteau moyen. 
On iait de m^e des clous d*aurical- 
que, mais plus epais, dont les queues 
en cuivre se soudent interieurement a 
Tetain pur de la m£me maniere. On 
s*en sert pour les gaines de couteaux, 
les cuirs sur les livres , et beaucoup 
de choses de ce genre. 
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CAPUT LXXVI. 



DB SOLIDANDO AVBO BT ABABHTO PABITBB. 



Purificatur argentum pondere duodecim nummorum , et per- 
cutitur strictim longitudine dimidii digiti minoris, deinde per- 
cutitur aurum coctum pondere unins nummi eadem latituduie 
et longitudine, atque consolidantur h«c duo praescripta doli- 
datura auri, donec omnino sibi inTicem adksnreant, sicque in- 
simul percutiantur usque dum tenuissima lamina iiat. Hoc opus 
videtur, quasi argentum in una parte deauratum sit, nec posset 
cum duobus aut tribus nummis auri tantse longitudinis lamina 
tam iulgide deaurari. £x hac lamina fiunt limbi, modo quo su- 
perius impressi ferro. Inde etiam inciduntur subtiles corrigke, et 
in serico filando circumtorquentur, unde texuntur aurifrigia 
apud pauperes eodem modo quo apud divites ex auro puro. 



CHAPITRE LXXVI. 

m»iimt M aovDBa i.*oa ir jl*ambvt umiuu. 

On purifie de Fai^nt du poids de 
donze ecus, on le bat etroit de la lon- 
gueur de ia moitie du petit doigt; 
ensuite on bat de Tor cuit du poids 
d*un ecu, de m^mes largeur et ion- 
gueur, on reunit ces deux metaux ayec 
la soudure d*or prescrite, jusqu'a ce 
qulls adherent tout k fait entre eux ; 
on lesbattra ensemble jusqu'^ cequ*on 
obtienne une lame tres-mince. Ce pro- 



duit ressemble a de Targent dore d un 
cote, et on ne pourrait arec deux ou 
trois ^cus d'or dorer d*une maniere 
si brillante une lame aussi longue. 
De cette lame se font ies bordures 
imprimees au fer d*apres le procede 
precedent. On en taille aussi d'etroites 
courroies, dont on recouvre au rouet 
le fil de soie, pour en tisser les fran- 
ges d*or k l'usage des pauvres, de 1a 
m£me fa^on qu*en or pur chez les 
riches. 
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CAPUT Lxxvn. 

DB OPBKB DVCTIU, QVOD SCVLPITVR. 

Peroute tabulmn cupream quantae latitudinis et longitudinis 
voluerisy sic spissam ut vix plicari possit, et sit sanissima ab omni 
fissura et macula , et pertrahe in ea imaginem , quam volueris. 
Deinde percute in loco capitis fossam cum mediocri malleo ro« 
tundo in inferiori parte, et ex superiori parte cum tenui malleo 
in circuitu, sicque recoques in prunis* Qua refrigerata per se, 
facies per totam imaginem cum malleis sicut fecbti in tenui cupro 
cum curvis ferris ' et dequalibus , semper ex utraque parte dili- 
genter deducendo et frequenter recoquendo. Gumque elevaveris 
imaginem quam alte volueris ^ accipe ferros ad mensuram palmi 
longos, in una summitate grossiores, super quos possit cum 
malleo percuti , et in altera graciliores , tenues et rotundos atque 
subtiles , quos ad hoc opus aptaveris, et sedente coram te puero 

* Ed. ferreis. 



CHAPITRE LXXVII. 

OU TlATAIl AD MMOtf i , QOB l.'oil OKATB. 

Battez une feuille de cuivre cl'autant 
de largeur et delongueur q[ue yousyou- 
drez, epaisse a pouvoir a peine se plier, 
exempte de toute ger^ure et tache; 
tracez-j rimage qui vous conTiendra. 
Battez 4 la place de la t^te une cavite 
avec un marteau moyen arrondi dans 
la partie inferieure, a la partie supe- 
rieure avec un ieger marteau a Fen- 
tour; vous recuirez sur la braise. Ayant 
laisse refroidir naturellement, vous fe- 



rez par toute Timage arec des marteaux 
comme vous avez feit sur le cuivre 
mince avec les fers recourbes et unis, 
etendant toujours des deux c6tes avec 
soin et recuisant souv^nt Lorsque 
vous aurez donne k Timage le relief 
que vous voudrez, prenez des fers 
longs de la mesore d*un palme , plus 
gros k un bout, sur lesquels on puisse 
frapper au marteau, a Tautre bout 
plus effiles, fins , ronds, pointus, que 
vous aurez prepares pour ce travail. 
Ayant assis devant vous un enfant 
exerce a cet art, tenez de la main 

3a 
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hujus artis docto , tene sinistra manu tabulam , et dextera ferros 
puero desuper feriente cum mediocri malleo, designabis oculos 
et nares, capillos et manuum digitos, pedum articulos, et omnes 
tractus vestimentorum in superiori parte, ita ut interius ap- 
pareant, ubi etiam cum eisdem ferris percuties, ut exterius 
eleventur tractus. Quod cum tam diu feceris donec omnino for- 
metur, cum ferris fossoriis et rasoriis fodies circa oculos et nares, 
os et mentum et aures, designabisque capillos et omnes subtiles 
tractus vestimentorum , et ungues manuum et pedum. Quo facto, 
si volueris coronas imaginum ornare gemmis , electro atque 
margaritis, statim operare singulas partes in auro cum filis et 
solidatura , sicut superius in opere calicis , et adjungens unam- 
quamque loco suo^ fac foramina, per quae configi debeht, vide- 
licet sub majoribus gemmis, et in cupro aequaliter; sicque deau- 
rabis tabulam et polies eam in primis cum filis ex auricalco sicut 
supra, deinde cum ferris aequalibus; sicque colorabis et configes 



gauche la feuille, de la droite les fers, 
tandis que renfant frappe dessus avec 
un marteau moyen , ▼ous dessinerez 
les yeux, les narines, les cheveux, les 
doigts des mains , les articulations des 
pieds, tous les traits des T^tements 
dans la partie superieure , de maniere 
k les faire paraitre interieurement, ou 
vous frapperez aussi avec les memes 
fers , afin que les traits s'eleyent k Tex- 
terieur. Quand tous aurez fait ainsi 
assez longtemps pour achever la forme, 
avec des fers k creuser et a racler vous 
fouillerez autour des yeux, des narines, 
de la bouche, dumenton, des oreilles; 
vous dessinerez ies cheveux, tous les 



traits delicats des y^tements , les on^' 
gles des mains et des pieds. Cela fait , 
si vous vous proposez d*omer les cou- 
ronnes des images de pierreries , de 
cabochons, de perles , aussit6t prepa- 
rez chaque partie sur Tor avec des fils 
et de la soudure, comme ci-dessus 
dans la fabrication du calice; pla^ant 
chacune en son lieu , faites les ouver- 
tures au moyen desquelles elles doi- 
vent £tre fixees , savoir sous les plua 
grosses pierres precieuses , et dans le 
cuivre egalement. Alors vous dorerez 
la feuille , vous la polirez d'abord avec 
les fils d*auricalque comme plus haut, 
puisavec lesfers unis; vous colorerez, 
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auri partes unamquamque in suo loco , imponesque gemmas et 
circumligabis margaritas. 

Eodem modo, si facultas in censu fuerit, potes in auro et ar- 
gento facere imagines super libros evangeliorum et missales, et 
bestiolas atque aviculas ac flores super sellas equestres matro- 
narum exterius. Fiunt etiam eodem opere, in scyphis aureis sive 
argenteis vel scutellis, in medio equites contra dracones sive 
leones vel gryphes pugnantes, imago Samsonis vel David ora 
leonum confringentes, leones quoque simplices et gryphes, idem 
singuli singulas pecudes suffocantes, sive aliud quod libuerit, 
quodque secundum operis quantitatem decens vel aptum fuerit. 



Yous fixerez les morceaux d*or, chacun 
en sa place, vous poserez les pierres, 
et Yous attacherez les perles. 

De la mSme fan^on , si les moyens 
sont k TOtre disposition, vous pouvez 
en or et en argent faire des images 
8ur les livres des evangiles et les mis- 
sels, de petits animaux , de petits oi- 
seaux, des fleurs sur Texterieur des 
sdles de cheval des dames. On fait 
encore par le mSme procede, sur les 



vases d'or ou d^argent, sur les cou- 
pes, au milieu , des cavaliers combat- 
tant contre des dragons, des lions ou 
des griffons, Timage de Samson ou de 
David dechirant des gueules de lion , 
aussi des lions seuls et des griffbnS) 
etranglant eux mSmes chacun une bre- 
bis, ou autre chose qu'il vous plaira, 
ipii sera convenable et propre a Te- 
tendue de i*ouvrage. 
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CAPUT LXXVIII. 

M FVftCANDA ANTIQIJA DBAUEATUEA. 

ToUe smigma et pone in pelve , sive in alio vase mando , et 
superfunde ei aquam, atque digitis tuis commisee donec sit sicut 
fex spissum, ita ut ubicumque superponatur non possit fluere. 
Deinde cum setis porci linies illud diligenter super yetustam 
deauraturam in cupro sive argento , quse fuigorem suum pesy 
diderit , sic ut omnino cooperietur, et sines ita permanere per 
diem et noctem. Secunda vero die aqua lavabis cum eisdem setis 
semel et iterum , ac tertio perfundas limpida aqua , videbisqne 
fulgere eam sic ut placuerit oculis tuis. 



CHAPITRE LXXVIII. 



vmormi irvs vnnxB MwoaB. 



Mettez du saTon dans un bassin ou 
dans un autre Yase propre, versez des- 
ftus deVeau, melangez avec tos doigts 
jusqu'^ ce qu'il soit epais comme de 
la lie y teilement que quelque part 
quon le pose il ne puisse couler. Avec 
des soies de porc yous Fetendrez soi- 
gneusement sur la vieille dorure sur 



cuivre ou ai^ent , qui aura perdu son 
eclat , de facon qu^elle soit entiere- 
ment couverte; vous laisserez ainsi 
sejourner pendant un jour et une nuitr 
Le second jour vous laverez k Teau au 
moyen des mftmes soies , une pre- 
miere, une seconde fois ; k la troisieme 
vous arroserez d*eau limpide, et vous 
verrez un brillant qui satisfera vo& 
yeux. 
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CAPUT LXXIX'. 

DB FUftCAlf M AVm BT ABGBHTO. 

Si aurum et argentum laminis attenuatum atque clavis alicubi 
amfiKum denigratum vetustate fuerit, tolle carbones nigros et 
minutissime tere eos atque per pannum cribra, sumensque 
pannum lineum sive laneum madefactum in aqua , pones super 
ipsos carbones , elevansque fricabis diligenter per omnia aurum 
et argentum, donec omnem nigredinem auferas, sicque lavabis 
aqua, et sole sive igne vel panno siccabis; deinde tolle cretam 
cnndidam, et minutissime rade in vase , et cum lineo panno ita 
giccam fricabis super ipsum aurum vel argentum tamdiu , donec 
pristinum fulgorem recipiat. Eodem modo vasa purgantur. 

■ « Hic iiicipit in nostro Godice numiis rccentior. » Xditor Guelph, 



CHAPITRE LXXIX. 

MASXilB 0B VBTTOTBl I.*OB BT I.'ABMBT. 

Si de For ou de Fargent aminci en 
lames et fixe quelque part a Vsdde de 
clous est noirci de vetuste , prenez des 
cfaarbons noirs, puWerisez-les, tami- 
sez-les a travers un linge ; ayant une 
etoffe de lin ou de laine trempee dans 
de Teau , tous la poserez sur ces chaiv 
bons, la retira.nt vous frotterez soi- 



gneusement partout i*or et Tai^^ent^ 
jusqu a ce que vous enleviez tout le 
noir ; vous laverez avec de Teau, vous 
secherez au soleil, au feu ou avec un 
linge. Raclez tres-menu de la craie 
blanche dans un vase, avec une toile 
de lin vous la frotterez ainsi seche 
sur cet or ou cet argent, jusqu*a ce 
qu'il recouvre son ancien eclat. De la 
m£me maniere on nettoie les vases. 
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CAPUT LXXX. 

DB OftCAlflS. 

Facturus organa primum habeat lectionem mensurae , qualiter 
metiri debeant fistulae graves et acutse et superacutae; deinde faciat 
sibi ferrum longum et grossum ad mensuram , qua vult esse fistu- 
las, quod sit rotundum, in circuitu summa diligentia limatum 
et politum, in una summitate grossius et modice attenuatum, ita 
ut possit imponi in alterum ferrum curvum per quod circum- 
ducatur, juxta modum ligni in quo volvitur ruucina , et in altera 
summitate gracile',secundummensuram inferioris capitis fistulst, 
quod conflatorio debet imponi. Deinde attenuetur cuprum pu- 
rum et sanissimum, ita ut unguis impressus e\ altera parte ap- 
pareat. Quod cum fuerit secundum mensuram ferri limatum et 
incisum ad longiores fistulas, quae dicuntur graves, fiat secundum 
praeceptum lectionis foramen , in quo plectrum imponi debet, et 
circumradatur modice ad mensuram fistulae, atque superlineatur 

■ £d. gracili. 



CHAPITRE LXXX. 



Le facteur cl'orgues choisira d'abord 
la dimension sur laquelle doivent se 
regler les tuyaux graves , aigus et sur- 
aigus. Ensuite il se fait un fer long et 
gros k la mesure dont il veut les tuyaux, 
qui soit rond, tout autour lime, poli 
avec un grand soin, k l'un des bouts 
plus gros et un peu aplati, de maniere 
k pouvoir ^tre place dans un autre fer 
recourbe, pour le faire toumer, a peu 
pres comme le bois k Vaide duquel on 



toume une tariere, a Fautre bout ef- 
file en proportion avec ia t^te infe- 
rieure du tuyau, qui doit sengager 
dans le sommier. On amincit du cui* 
vre pur, sans aucun defaut, de lacon 
qi]ie la pression de Fongle paraisse de 
Tautre cote. Lorsque selon la mesure 
du fer le metal aura ete iime et taille 
pour les plus longs tuyaux , qui sont 
appeles graves, il faut suivant la r^le 
ouvrir un trou, pour y placer ia sou- 
pape, le racler moderement k Ten- 
tour aux dimensions du tuyau , Ten- 
duire d'une couche d'etain avec le fer 
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stagnum cum ferro solidatorio , radaturque in una ora longitu* 
dinis interius , et in altera ora exterius eadem mensura, et super- 
stagnetur tenue. Quae stagnatura, priusquam fiat, ac sint tractus' 
noviter facti , modice calefacto cupro lineatur cum resina abietis, 
ut stagnum levius et citius adhaereat. Quo facto complicetur 
ipsum cuprum circa ferrum et circumligetur filo ferreo medio- 
criter grosso fortiter, ita ut stagnati tractus conveniant sibi. 
Quod filum primo induci debet parvulo foramini , quod est in 
gracili summitate ferri , et in eo bis contorqueri , sicque deduci 
in volvendo usque ad alteram summitatem, ibique similiter 
obfirmari. Deinde juncturis sibi invicem convenientibus et dili- 
genter jungentibus, ponatur* ipsa ligatura pariter cum ferro ante 
fomacem super prunas ardentes, et sedente puero ac mediocriter 
flante, teneatur dextera manu lignum gracile , in cujus summitate 
fissa haereat panniculus cum resina, et sinistra teneatur stagnum 
longum gracile percussum, ut mox cum fistula incaluerit , lineat 



' Ed. oiMCure casiteactus, Ilalico charactere scriptuili. — > Sic, t«te Editore Gadph., ab alia maou 
«nendatur in margine Codicis, qui habet : dUigenter ingentibus priora. 



k souder, le racler k Tuii des bords 
de la longueur interieurement, k Tau- 
tre bord exterieur a la m^me mesure, 
par-dessus ietamer legerement Cet 
etamage , prealablement, et les traits 
etant fraichement faits , sera sur le 
cuivre chauffe un peu etendu avec de 
la resine de sapin, afin que letain 
adhere plus facilement et plus vite. 
On roulera ce cuivre autour du fer, 
on rentourera d un fil de fer medio- 
crement gros , assez fortement serre 
pour .que les traits etames se rencon- 
trent. Ce fil doit d'abord ^tre intro- 
duit dans un petit trou qui est k Tex- 



tremite fine du fer, y £tre roule deux 
fois, amene ainsi en tournant jus* 
qu*^ Tautre bout, et \k semblable- 
ment fixe. Les jointures se rencon-» 
trant et joignant exactement, cette 
ligature sera mise , ainsi que le fer , 
devant un fourneau sur les charbons 
ardents; un enfant s'asseyant et souf- 
flant un peu, on tiendra de la main 
droite un bois effile, a Textremite 
duquel dans une fente soit fixe un 
chiffon avec de la resine ; de la gau- 
che on aura un morceau d*etaii>battu 
long et effile, afin qu*aussitdt que le 
tuyau sera chaud, on frotte la jointure 
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juncturam cum pamiiculo resina infecto^ appositumque stagnum 
liquefiat , ipsamque juncturam diligenter consolidet Quo facto 
refrigerata fistula, ponatur ferrum in instrumento tomatoris 
modo parato, impositoque curvo ferro et filo soluto circumvolvat 
unus ferrum curvum , alter vero utrisque manibus chirothecis 
jam indutis fortiter fistulas teneat, ita ut ferrum circumducatur 
et fistula quieta maneat , donec omnino oculis gratiosa appareat, 
quasi tomata sit. Deinde educto ferro percutiatur ipsa fistula 
cum malleo mediocri juxta foramen superius et inferius , ita ut 
pene usque ad medium descendat ipsa rotunditas spatio duorum 
digitorum; fiatque plectrum ex cupro aliquantulum spissiori, 
quasi dimidia rotula , et superstagnetur circa rotunditatem sieut 
fistula superius, sicque imponatur in inferiori parte foraminis, ita ' 
sub ipsius ora sequaliter stet, nec procedat inferius aut superius. 
Habeat quoque ferrum solidatorium ejusdem latitudinis et ro- 
tunditatis , qua plectrum est. Quo calefacto ponat modicas par* 
ticulas stagni super plectrum, parum resinae , et diligenter cir- 

> Scribendum ut. 



avec le linge impregne de resine, que 
i'etain mis en contact fonde , et que 
Fon soude bien la jointure. Le tuyau 
refroidi , on place le fer dans un ins- 
trument de toumeur qu'on vient de 
preparer ; engageant le fer recourbe et 
denouant le fil, un ouvrier toume le 
fer recourbe , un autre avec les deux 
mains munies de gants tient fort les 
tuyaux, de fa^on que le fer tourne et 
ie tuyau reste en repos, jusqua ee 
qu*il se presente aux yeux tout a fait 
beau, comme etant fait au tour. Ayant 
retire le fer , on battra le tuyau avec 
un marteau moyen pres de Touver- 



ture dessus et dessous, de sorte que ia 
rondeur descende presqu'au milieu a 
une etendue de deux doigts. On fera 
la soupape en cuivre un peu plusepais, 
comme une demi-roulette, od Teta- 
mera autour de la partie ronde, comme 
on a fait au tuyau; on l'adaptera k la 
partie inferieure de Fouverture , pour 
quelle en touche le bord egalement, 
sans avancer ni en dessous ni en des- 
sus. L*ouvrier aura un fer a souder 
de mSmes largeur et rondeur que la 
soupape. L*ayant cbauffe, il placera 
sur la soupape de petites parcelles 
d*etain , un peu de resine, et prome- 
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cumducat ferrum calidum ne plectrum moveatur, sed liquefacto 
stagno sic adhdereat ut in circuitu ejus nihil spiraminis exeat, 
nisi tantum superiori foramine. Quo facto apponat (istulam ori 
et suflflet primum modice, deinde amplius, sicque fortiter, et 
secundum quod auditu discernit , disponat vocem , ut si eam 
vult esse grossam, foramen fiat latius; si vero graciliorem, fiat 
strictius. Hoc ordine omnes fistulae fiant; mensuram vero sin- 
gularum , a plectro superius , secundum magisterium lectionis 
faciat, a plectro autem inferius, omnes unius mensurae et ejus- 
dem grossitudinis erunt. 

EXPLICIT THEOPHILUS. 



nera soigneusement le fer chaud, afin 
que la soupape ne se deplace pas, mais 
adhere si bien apres la fusion de Te- 
tain, qu*il ne s*echappe aucun air au- 
tour, si ce n*est seulement par le trou 
superieur. Alors, il approchera l^ tuyau 
de sa bouche, il soufHera d*abord dou- 
cement , ensuite davantage , puis for- 
tement, et sur ce que lui conseiliera 
roreille, il reglera ie son; s'il le veut 



fort, il elargira Touverture^ il ia re- 
trecira s*il le veut moins intense. D*a- 
pres ce procede se feront tous les 
tuyaux : quant k leur dimension parti- 
culiere, a partir de la soupape en haut, 
on la reglera sur les lois de la propor- 
tion ; mais depub la soupape en bas, 
ils seront tous d*une seule mesure et 
de m£me grosseur. 



nN DE THiOPHILE. 
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NOTES. 



Agnus. — L*agneau , dans la symbolique chretienne ' , est aux autres 
quadrupedes ce que la colorobe est aux oiseaux* ; il est Tagneau de Dieu^, 
rembleme de la mansuetude divine \ la representation de la brebis egaree que 
le pasteur ramene au bercail^. Cette demiere figure ornait dej^ les ca- 
lices au temps de Tertullien ', et se retrouve jusque parmi les allegories du 
Pallium pontifical; suivant le temoignage des plus anciens monuments% la 
matiere doit en Stre de laine, non d'un animal quelconque % roais d*un agneau 
blanc, sans tache^: «Utovicula designetur eadem, amissa scilicet, et inventa, 



■ Cf. BIM. Martin et Cahier, Fitraux de Bowges ^ Ch. Yn> pl. 7. — Molanus, Hist, st. hnag,^ 
ed. Paquot. pass. — Interian de Ayala, Pictor Christ. erud, — J. a S. Geminiano, Summa de exemplis, 
L. V, c io5. Lugd., i585, 4S f.-i35. 

» Petri Blesensis Serm, X, in BibUoth, max, PP., Lugd., T. XXIV, f. 1089. 

3 « Tidil Joannes Jesum venientem ad se, et ait : Ecce Agnus Dei, ecce qui tollit peocatum mundi. » 
Joann., 1, 29. — « Licet alia animalia immolarentur in lege;... Christus magis Tocalur agnus quam cetera 
imroolatida :... quod inter omnes figuras ^eteris Testamenti agnus paschalis expressius figurabat passionem 
Cbristi, quia illeagnus erat sine macula; et per ejus immolationem filii Israel liberati sunt a servitute 
JEgyptiaca, sicut per i^assionem Christi, qui peccatum non fecit, sumus liberati a servitute diaboli. » 
Nic. de Lyra, in Joann, Glos., x5o8, P. Y, f. 189, g. 

4 « Sicut ovis ad-occisionem ducelur, et quasi aguus coram tondente se obmutescet, et non aperiet os 
suum. ». Isaj., LHI, 7. — Act,^ VIII, 3a. 

5 « Et cum invenerit eam, imponit in humeros suos gaudens. » Luc, XV, 5. 

fi Tertull., De pudicitia, 7, 10. Op. ed. Rigalt., 1641, p. 721, 727. — Du Saussay, Panoplia Episc^h, 
Hl, p. ai4. — Mamachi, Origin, et Antiquit, Christian,, T.m, p. 80. 

7 De Albertis, De sacris UtensiUbus^ C. IV, p. 5o. 

* Durandi Bationalcy L. IH, c. 17. Lugd., 1672, 4^ P« 79*— Innocent. in., De oJJ, misse, L. I, c. 5f . 
Parisiis, i5i8, 8", f. i3, ▼<>. 

9 Bona,i?er. liturg, L. I, c^ 24, n. x6. Op. Antverp., 1739, f., p. 287. 
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et in Salyatoris huroeros sublata; quod officium erga greges suos imitari Pon- 
tific^s debent, oviculasque sibi commissas ferre, ac sustentare. Mysterium autem 
hoc Pallii archiepiscopalis ab Isidoro Pelusiota' affertur '. « 

Ampulla. — En general, flacon^ etc. ' : « Quasi ampla bulla; similis est enim 
rotunditate buUis , quae ex spumis aquarum fiunt, atque ita inflantur vento^ » 

Au prologue du L. III, p. 124, h cause du yoisinage du root urcei^ burettes^ 
nous avons traduit ampulla par vase aux Saintes Huiles, Nous trouvons ce sens 
dans du Cange ^y dans Cancellieri ^, et dans Thistoire du sacre des Rois de 
France \ 

Ailleurs, ampulla signifie certainement burette^; par exemple, p. aoo, au cha- 
pitre De ampullay qui conunence ainsi : « Si autem Tolueris componere ad fim- 
dendum vinum. » 

Anhblitits. — « . . . Statimque removens ab ore tene juxta maxillam, ne forte, 
si retraxeris anheUtum, trahas flammam in os tuum», p. 84* 

Cette precaution est recommandee, presque ayec les mimes termes, par Agri- 
cola' : « Quam fistulam quoties inspirat, saepius vero inspirare necesse habet, 



< L. L, EpUi, i36. Op. PartsiM , i638, f., p. 4z : «Td tov imaxoirou «>(i,of6piov il ifiac dv, &XX' oO XCvou» 
Ti^v Tou icpo6aT0v 8opav ar\{udsti, 6icsp nkoNrfih Itirf^TOii 6 Kupioc iicl twv olxsCttv ^^miv dtv^Xa6ev. » 

* Fed. Borromai card. De ptctura mcta, L. II, c. a. ap. Gori, Sjmbolm iitter,^ KouUy T. yil, 
p. 45,46. — De Albcrtb, De ss, Utens.^ L c — Macri Hierolex, v. Paliium, — Botio, Roma sotterr,^ i632, 
L. IV, c 28, p. 6a4- 

3 Cf. ForcellJiii Lex. 

4 6. Isidor. Hisp., Etjjn, L. XX, c. 5. Op. ed. Arevalo, Rom., 40, T. IV, p. 5oo. 
^^jGloss, y, Ampuiloi, 

6 De secretariis, T. I, p. 129, et seqq. ' 

7 « Serratur Remisin ecclesia abbatiie RemigiaiUB ampuUa Wtrea ad magnitudinem nucis, in eaque 
liquor quidam seu oleum , quo Francorum reges in solemni auguratione sua inungi solent , sacia. am- 
puLLA passim appellala. Imposita illa est pretiose thecc , conclusaque in magnifico mausoleo S. RemigiL » 
BoUand. Jcta SS,, VIII^ x. I, p. 83. — > Et ecce subito columba nive candidior attulit in rostro am- 
puilulam Chrismale sancto repletam. ..«Hincmar., in Fita S, Renugii, ap. Surium, De prob, SS. hist., 
Januar. i3, Colon., 1576, T. I,p. 297. — BoUand., ubi 8upra,p. 146. — Chiflet, De ampuUa Bem. 
disquis., p. 27. 

* Cf. du Cange, ubi snpra. — Durandi Rationale^ L. FV, c 3o. Lugd., 1672, 4% p. 143. 
9 De remetallica, L. XII, Basil., i56x, f., p. 475. 
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toties eam repente remotam ab ore ad maxillam admovet, ne (lammam spiritu 
reducto in os trahat. » 

Aphronitrum Affromtumy du grec d^p^jvhpov, ecume, fleur (sel) de 

nitre'. 

Arabia. — « Quicquid ductili vel fusili , seu interrasili opere distinguit Ara- 
bia », p. 8. 

« On est etonne du nombre prodigieux d*auteurs arabes nes en Espagne, et de 
la foule d*ouYrages sur la philosophie , la poesie, IVloquence , les arts ipdus- 
triels, Tagriculture , qui dorment enseyelis dans la bibliotheque de rEscurial, 
et qui furent autrefois presentes aux rois de Grenade et de (2ordoue. II n^est pas 
douteux que de cette source il ne se soit repandu sur TEurope plusieurs de ces 
inyentions ingenieuses, qui, vers les xi*^, xii^ et xiii^ siecles , se montrent tout a 
coup, sans date certaine, et sans nom d*auteurs *. » 

AsrsRBLLA. — Prihf plante, ainsi nommee a cause de sa rudesse, qui la rend 
propre k polir divers ouvrages '. 

Ce mot, purement Italien, et quelques autres qui se presentent dans le cou- 
rant de roeuvre de Theophile, pourraient faire presumer que notre auteur etait 
originaire de ritalie, s'il n'avait fait egalement des emprunts k la langue de 
rAIlemagne. Puisque la France ne peut le revendiquer, nous regrettons qu il ne 
nous soit pas permis de le restituer ^ la terre dassique des arts; mais nous 
croyons, non sans autorites, qu*il appartient a la Germanie \ 



» Plin. — Forcellini Lex, — S. Iiid. Hisp., £/jm., L. XVI, c. a. Op. Rom, , T. IV, p. ^49. — Ru- 
laodi Lex, AUhem.^ Francof., 1613, 4*. — Johnson, Lex. chym,^ Lond. , xSS;, in-ia; et in Bibliotheca 
chem, Mangeti, T. I. — Muratori, Jntiquitates Ital. medii <rw, T. 11, p. 371, dissert. a4. — J. Ja- 
nuens. CatlwUcon.^ 

s M. Yilleinain, Cours de Utter.\au moyen dge, a^ ed. , T. I, p. 14$. — Les Arabes ont donne leur 
nom k un genre d*ornements , les arabesques, oix ils ne firent entrer que des plantes, des fleurs, des 
feuillages , des enroulements , suivant les prescriptions de Mabomet , qui defendent de reproduire 
Pimage de tout ^tre anime. Vasari, Vies des peintres, trad. et ann. par L. Leclanche, T. III, p. 3o4. 

3 Cf. Menage , Dict. dtym. — Vincent. Bellov., Spec. natur.^ L. IX, c. 74. Spec. maj., cd. Bened., 
Doaci, x6a4, f., T. I, p. 607. — Eraclius,i>tf coloribus et artibus Rom. ap. Raspe, A criHc. essay on 
^U-pain^ng , Lond., X78X, 40, p. 1 18 ; et Ms. de la Bibliodieq. Royale, fonds ancien du Roi , 6741* 

^ Voy. Xlntroduction. 
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ATRiJfBNTUM. — « Le mot atramentum est souvent employe par Pline pour 
exprimer Tencre liquide et la matiere charbonneuse dont il etait compose. 
Dans cette circonstance, n*ayant pas de mot technique, il n'a dA Temployer que 
dans la signification generale de liqueur dCaspect brun \ » 

Nous n avons pas a examiner ici ce que pouvait ^tre YatramerU dont parle 
Pline, et qui donnait aux tableaux d'Apelles un brillant que personne ne put 
imiter*. Nous croyons que Theophile a voulu par le mot atramentum designer 
non un vernis, mais du noir \ 

AuREOLA. — JSaureola, appelee autrement peinture translucide^ est une cou- 
leur qui embellit et rend transparentes toutes celles qui se trouvent sur de 
Tetain lamine et poli^ Des teintes legeres, des glacis acqueraient ainsi de 
la vigueur par reffet des feuilles d'etain jou d*pr *. 

II n*y a pas de doute que les fonds dores ne spient favorables au co- 
loriste^, et qu'il ne puisse en tirer un grand parti. Cette methode fut 
fort usitee dans Tantiquite, et surtout dans les temps des ecoles primi- 
tives modemes. Cest ce qui excitait la cupidite des barbares depredateurs, 



' M. Merimee , De la peinture a rkuile, p: 44, n. 

> « noum imitari nemo potuit , quod absoluta opera atramento illinebat ita tenui , ut id jpsum repe r- 
CUS8U darilates colordm exciUret. . .» Plii^, Hut. nat, , L. XXXV, c xo. — Cf. Raspe, A crit. essay on 
oil-painting, Lond., 178 1, 4", p. »7. — Caneparius, De atramenttSy Lond., 1660, 4**. 

3 « Atramentum dictum, quod sit atrum. » S. Isid. Hisp., Etjm., L. XIX, c. 17. Op. ed. Arev., Rom., 
^*',^. rv, p. 439.— Cf. Albert. Magn., De alcfumia lib. Op. Lugd., i65r, f., T. XXI, ad finem, p. 7; et 
in Theatro chemic., Argentor., i6i3, 8^ T. II, p. 47». — Bartholom. AngL, De propriet. rerum, L. XIX, 
c. 3a; Le propridtaire des cftoses Iranslal^ de latin en fran^oys, par Fr. Jeban Corbicbon. — ,Ms. 
de la Bibliotb. R., fonds ancien du Roi, 6741. Tahula de voeabulis sinonimis et equiwcis colorum. 
V. Atramentum et Jncaustum. 

4 Ibid. V. Aureola et Pictura translucida. 

5 ^eric-David, Discours hist. sur la peinture modeme. Magasin encyclop., i8ia, T. IV, p. 92 ; 
1 o3 de 1'^. du bibliopbile Jacob ( P. Lacroix ) , Paris , Gosselin , 1842. — Cf. Raspe , ubi supra , p. 5o , 
5i. 

fi Pour oblenir de beaux transparenU dans un tableau du jugement demier qu'il peignit k Anvers , Van 
Orley, eleve de Raphael, fit dorer son panneau. ;Descamps, Fies des Peintres Flamands, Paris^ 1753, 8', 
T. I, p. 39. — Redoute appliquait de Tor ou de Targent derrt^ ses velins, afin d*augmenter reclal 
de ses aquarelles. Ce renseigiiement nous a ete commuuique par M. Eug. Prevost, Jun des eleves le$ 
plus distingues de ce peintre renomme. 



^ 



Digitized by 



Google 



NOTES. 273 

«t les poitait a d^truire beaucoup d*anciens tableaux qui d^oraient 11- 
talie '. 

AuRiGALcuM. — Nous avons traduit ce mot par son semblable, auricafque, 
afin de nous tenir le plus pres possible de son etymologie et de notre texte : c*est 
le laiton '. 

AuRiPiGMBNTTUM. — Orpimcnt, orpin, arsenic natnrel, mineral. Le meilleur 
est celui qui brille des couleurs de Tor ', ce qui lui a fait donner le nom qu*il 
porte*. 

AuRUM. — Quel que fftt le sujet represente par la peinture^ on ne manquait 
point d*y mettre de Tor \ On en chargeait le fond des tableaux, les nuages qui 
environnaient les Saints, leurs v^tements et les firanges dont ils etaient bordes ^. 
Les manuscrits que nous a legues le moyen 4ge ^tincellent d*or. S. Jerome a 



' P. de Montabert, Traiti de peinture, T. IX, p. 181, 182. Dans ces temps li, ror ^t battu fort ^pais. 
L cft •poliateun retiraieDt en mkmt tempt la ceoleur da lapii, matiere pr^cieuM que le feu ne peut attaquer. 
Id.ibid. 

* « Laiton si comme dict Ysidore est ung dur metail qui par dessus reluist comme or. » Le proprle- 
iaire des chose* trauslate par Fr. Jehan Corbichou , L. XYI, c 5. . « Auricalcum ut dicit Isi. est dic- 
tum, eo quod cum sit es sive cuprum resplendet superficialiter sicut aurum. » Barthol. AngL, De proprie- 
tatibus rerum. — Cf. S. Isid., Etym. , L. XVI, c. ao. Op. Rom. , T. IV, p. 490. — Vinc Bellov. , 
Spec. nat.f L. VII, c. 36. Duaci, T. I, p. 446. — Junius, De pictura vet,, L. III, c. xi, ed. Grsvio, 
Roterod.^ 1694, f.,p. a83. «Sicut Lucretius didt, cum primum homines syWas incendissent , nullarum 
adhuc rerum periti , terra casu , fertilis omnium, ex incendii calore desudavit metalla : inler que orichal- 
cum pretiosius visum'est, quod et splendorem auri, et «ris duritiem possideret » 

3 Dioscoride , L. V, c. lax. 

4 S. Isid., £/>-m., L. XIX, c 1 7. Op. Rom. , T. IV, p. 438. — Gf. D' Hoefer, Hist. de la chimie, 1843, 
8*, T.I, p. x36. 

s Quoique les peintres fussent en ^at de compoaer euxnntoies tous ces accessoires , il paralt qirils se fai- 
saient aider par des sculpteurs , par des doreurs, qui, pour cette raison, entraient dans leurs compagnies, 
et ailachaient aiosi qu eux leur nom aux ouvrages aiixquels ils avaient travaille. Lanzi, Hist, dtt la pein- 
ture en Italie, trad. par M* Dieude. Paris, i8a4, 8^ T. I, p. 87. 

^ Lanzi, I. c. — £meric-David, Disc. hist. surla peint. Magas. encycl., x8ia, T. IV, p. 92; io3 de 
Ted. du biblioph. Jacob. — M. Artaud de Montor, Considerations sur tetat de la peinture en Itaiie. 
Peintres primitifs, Challamel , 1843, p. 16. — L. B. Alberti bUme cet emploi immodere de Tor: 
•• Sunt qui auro immodice utantur, quod aurum putent quamdam histori» aflerre majestatem : eos ipse 
plane non laudo. . . potius coloribus imitari enitar, quam auro. » De pictura^ L. II, p. a5 , ad finem ed. 
Vitruv. Elzevir., f. 

35 
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parle de leur richesse *, et la typographie, m^nie avec le secours de la gravurey 
n'a produit aucun monument aussi magnifique '. 

Theophile nous apprend, p. 48 et suiv., les moyens par lesquels on Tappli- 
quait dans les livres. Cet art, appele chez les Grecs chrysographie, j^pucoypa^pia , 
fut exerce par des empereurs, avant qu'ils fussent revetus de la pourpre\ 
Du Cange * en a donne des procedes. 

Les chrysographes , les enlumineurs, les calligraphes, formaient autant de 
classes de scribes, que Tantiquite ne confondait pas. De la, surtout dans les ma- 
nuscrits des bas siecles, les lettres initiales laissees en blanc , et les places vides 
qui attendent encore des miniatures, des titres ou des capitales^ 

Notre auteur a deux chapitres sur la cuisson de Tor. De coquendo auro^ p. i Sg. 
itemeodem modoy p. 161. Au temps de Dagobert, on cuisait aussi ce metal 
pour le purifier. Nous lisons dans la vie de saint Eloi ^ : « Cum omnis census 
in unum collectus Regi pararetur ferendus, ac vellet domesticus simul et 
monetarius adhuc aurum ipsum fomacis coctione pui^are , ut juxta ritum , pu- 
rissinum ac rutilum aulae Regis praesentaretur metallum... » 



Baraaas. — Christian Leiste , dans Tavant-propos ' qui precede Tedition de 
Theophile donnee par Lessing, dit ne pas connaitre la gomme appelee Barabas, 
Nos recherches ont ete egalement vaines. Nous nous demandons si ce serait une 
espece commune, ainsi noromee parce qu elle etait connue comme Barabbas dans 



I «Habeant qui Tolunt veteres Hbros, vel in membranis purpureis auro argentoque (leicni>tos. . . >» 
S. Hieronym. Preef, m Joh. Op. ed. Martianay, Bened. , f. , T. I, p. 798. 

» Rive , Prospectus d^un ouvrage propose par souscript. [Essai sur Vart de vSrifier Vdge des muiiatwes 
peintes dans dts mss^ , p. 7. 

3 Nouv. traite de Diplomatiq. , T. 11, p. 107. 

4 Gloss. med. et inf. Grascitatis , v. xpvxroYpoiqpoi ; et in Gloss. med. lat. v. aurigrafus. — Cf. Moot- 
faucon, Paiaographia Graca^i.^ L. I, c. i, p. 5 , et seqq. — Nouv. traite de Diplomatiq.^ ubi supra. 

5 Nouv. traite de Dipiomatiquey 1. c. , p. xo6, 108. Les savanls religieux ciient a Tappui de leurs ob- 
servations un memoire communique par M. de Sainte-Palaje. Les imprimeurs du xv« siede, ajoutenl- 
ils, laissaient aussi dans les livres des espaces vides, pour peindre les letlres capitales. Mais, de peur que 
renlumineur ne 8*y IrompAt , souvent ils les meltaient en plus petits caracteres. 

fi Fita S. Eiigii episc. aucl. S. Audoeu. ep. Rolhom., L. I, c. 16', in Dacherii Spiciieg., ed. 4*. T, V, 
p. 170. 

1 P. x3. Mem. diiist. et de titter, , Iresors de la Biblioth. duc. de Wolfenbiittel , VI, f^ing, Brunsw. , 
»781,80. 
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ta Passion; ou bien une alteration de Borax, qui cependant estun sel metallique % 
mais qui entrait, comme fondant sans doute, dans la composition du nielle ^ 

Basiliscus. — Le Basilic tue, dit-on, par ses regards. Son noni de Basiliscus 
ou Regulusy petit roi, indique assez qu il fut considere comme le roi desserpents. 
Les naturalistes modernes soutiennent que c'estun animal fabuleux. Gallien lui- 
mSme avoue qu il n'en a janiais vu : comment en verrait-on, puisque sa vue est 
mortelle, et qu*on ne peut pas mSme en approcher? Neanmoins, a entendre les 
anciens, qui en font des descriptions, on dirait qu ils en ont nourri, et examine 
a loisir; mais le peu d*uniformite qui existe sur cet article entre les divers 
«crivains, rend leur temoignage fort suspect. Les effets attribues au venin , au 
sifflement, au souffle, a la piqi\rc, ^la presence de ce reptile, sont si cxtraordi- 
naires, qu ils deviennent incroyables. Ceux qui Tont represente comme un jeune 
coq , n'avaient apparemment pas lu les anciens; car ceux-ci \\n donnent la 
forme d'un serpent : ils ont suivi des bruits incertains et populaires , suivant 
lesquels le Basilic nait de Tceuf d'un vieuK coq '. 

On croyait au moyen age que ses cendres operaient la transmutation des 
metaux; c'est k cause de cette propriete qu'il entrait dans la preparation de 
Xor espagnol : • Donec ipsa confectio cuprum transmordeat, et inde pondus et 
coloremauri suscipiat », p. 182. 

Le chapitre De auro Hispanico est le seul ou Theophile semble payer sa dette 
a Talchimie; encore il n*assure rien, il ne parle que d'un art probable,/?roiafti/w*. 
Cette expression dubitative ne prouve-t-elle pas combien le moine artiste avait 
peu de credulite dans les surnaturelles merveilles du grand oeuvre ? 

Calix. — Les calices n ont pas toujours ete fabriques avec des metaux de 
prix ; bien que Ton rencontre des preuves de leur richesse des les premiers 



• Cf. Thenard , TraiU de chimle. 

» M. Ducbesne, Essai stw les NieUes^ p. 35. 

3 D. Calniet, Comment. Utt. sur la BibU,9w\% » 1724, f. , T. IV, p. 417, 418. Pi. 90, v. i3. « Super 
aspidem et basiliscum ambulabis. •» — Si Ton attribuait a ce nptile le pouvoir de tuer par son seul regard, 
sa puifsance redoutable pouvait ^lre aussi lournee contre lui : il suflisait de lui presenter une glace ou 
uo bouclier eiincelant, pour le voir chanceleret mourir. — Cf. M. Ferd. Denis, Le monde enchatite , 1843, 
p. 154. — M. Quilard, Dict. des Prov.y 18 '|2, v. BasiUc. — Et, dans Xlntroduction, lcs citaiions du iMmen 
anima. 

* Voy. ce mol. 

35. 
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siecles', on y employait le cuivre, Fetain*, le verre, le bois^ etc. On connait, a 
regard de cette derniere substance, la celebre r^ponse de saint Boniface^. La 
simplicite des vases sacres prenait frequemment sa source, soit dans une bumble 



> « Vasa Sacra, puta calioem , patenain etc... , qaiii et anrea , ac argentea extitiMe sameBtittm pene- 
cutioDum lempore, constat » Asiemani Codex Uuurgicus Eccies, wiw,, L. IV, p. i, T. IV, p. za6. — 
Cf. S. Augustin. In Psalm. xi3. Enarr., serm. a. Op., ed. Ben.,T. IV, p. ia6a. 

s Dans beauGOup de dioceses de France, on tolera les calices d*eiaiu pour les eglises pauTres , jusquV 
pres la re?olution de 1793. M. Tabbe Barraud, Notice sur les Caiices et ies Patines; dans le BuUetin 
monum, publ. parM.de Gaumont, T. vm, 1842, p. 398. Nous devons k ce Iravail^es renseignemeois 
utiles. — «... Ratione paupertatis solum stannum permitti , non vero plumbum , . . . quia vigore Tini 
parit etiam seruginem , sicut ss , aut cuprum , et provocat vomitum ; quod non ita contingit in stanuo. . . 
Quando calix conficitur ex argemo, partera interiorem cuppae debere esse inauratam. . . quod a fortiori 
inteUigendum est , si. . . ex stanno. » Quarli , Comment, in Rubric, miss,, t, p. 140. 

3 Suivant S. Isidore, le bois est retymologie du mot calioe; « Grseci eoim omne lignum xdiXov dioebant. » 
Op. Rom. , 4% T. rv, p. 499. M. de Chaleaubriand , Genie du christian, , P. IV, L. I, c a, Pourrat , 
1834, 8», T. II, p. a63, a trouve une plus poetique origine : « Nos calices, dit-il , avoient cberche leurs 
noms parmi les plantes, et le lis leur avoit pr^te sa forme; gracieuse concordance entre l'Agneau et les 
fleurs. *• — Gf. Du Saussay, Panoplia sacerd, , f. , P. I, L. VIII, c i, p. i8a. 

4 « Apophlhegma celebre hoc circumfertur S. Bonifadi Episcopi Moguntini et Martyns. . . » Du Saus- 
say,ub] supra, c. V, p. 195. « Interrogatus , si Uceret in vascuiis ligueis sacramenta oonficere, respon- 
dit : Quondam sacerdoles auret iigneis calidbus ulebanlur , nunc econlra lignei sacerdotes aureis 
utuntur calicibus. » Concil. Tribur., can. 18, ann. 895., Formoso papa, in Labbei Concil,^ T. IX, 
p. 45 1. — Walafrid. Strab., De Ee6us eccies., e, 24« in BiSiiot/t, mas, PP,, Lngd., T. XV, p. 194; 
et ap. Melch. Hiltorp., De div. catli, Eccies. oJJ, , Parisiis, 1610, f., p. 686. 

<)n renconlre dans Thisloire quelques antitheses semblables k ceUe-ci , et qui paraissent en ^e la 
lointaine imitation. Cest une vieille babilude de comparer le present au passe ; celui-d , quoique absent, 
n'eut jamais tort. «• Vetus est querela, pnesentia tempora, prsBteritorum comparatione culpare. » Du Saus- 
say, 1. c,p. 196. Tritheme, ^vant en i5ix sa Clironique de Hirschau, Mon. S. GalL, 1690, f., T. I, 
p. 4, disait: «Veleres quondam ordiois nostri monachi cellulas inhabitabant humilesettenebrosas; sed 
corda eorum lumine divini amoris splendida fuerunt et lucida , atque in scientia sanctarum scripturarum 
mirabiliter illuslrata. Nostras vero tempestatis monachi cellas hodie pulchras inhabitant et luddas ; mentes 
autem sine lumine sanciitatis negligunt vitiis et ignorantia tenebrosas. Ita similiter cum calices olim es- 
seui Guprei, fuerunt, utsic loquamur, aurd sacerdotes, nunc autem calioes sunt aurei, el in cuprum sa- 
cerdoles videutur esse mutati. » 

Du Cange, Gioss. , v. Bacuius Pastoraiis, cite les vers suivauts, rapport^ par Gui Coquille, dansson 
Histoire du Nivernois : 

Aa teanpt pass^ du sidde d'or, 
CrotM de bois , Eresqve d'or. 
MaiDteiuuit changent les loix , 
Crosse d'or» Evesqae de bois. 

Enfin , pour termioer cetle serie d*analogies , nous rappellerons que , dans des jours plus rapproches 
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ou une pieusc ' pradque, soit dans la charite du pasteur, qui les avdit yendus 
pour nourrir son troupeau; Vornement des autels deyenait le pain des pauvres, 
la redemption des captifs et le salut des yierges '. 

Au IX* siecle, le pape Leon IV interdit Tusage des calices de verre'; k partir 
des X* et xi% on n'y voit figurer que Vor, Targent* et les pierreries. Si Ton 
recueillait dans Tor, dit Suger, le sang des b^liers, combien a plus forte raison 
ne doit-on pas, pour recevoir le sang de Jesus-Ghrist, se servir des coupes les 
plus pre<ieuses ^ . 



de nous, an sein de k fameufe Assemblfe nationale, un qrateur fl'^cria : « Si on chasne les ^v^ues de 
leurs palais , ils se retireront dans la cabane du pauvre qu*ils ont nonrri. Si on leur 6te leur croix d*or, 
ils prendront une croix de bois; c*e8t une croix de bois qui a sauv6 le mond<f. » M. de Montlosier, 
Sf^m, snr la Revolfr. , T. I, p. 379. 

> Saint Gall, a qui Ton offrait un calice d*argent d'un travail remarquable, le refusa , et conseilla de le 
donner aux pauvres, en disant : Mon maitre , le bienheurenx Colomban , a coutume d^offrir k Dieu le 
saint Sacrifice dans des vaies d'airain, parce que la tradition raconte que le Sauveur fut attache i la croix 
avec des dous de ce m^tal. « Yas quod possides, pauperibus conferri curato. Nam praeceptor meus 
beatissimns Columbanus , in vasis «neis Domino solet sacrifidum offerre salutis : quia fertur et Salvator 
noster davis nreis criid confixus. » Vita S. Galli abb,^ L. I, c 18, in Plorileg, ins. SS. Messinghami, 
p. aS6. 

s « Omatus sacramenlorum redemptio captivorum est Vere illa snnt vasa pretiosa , qu« redimunt 
ttnimas a morte. Ille venis thesaurus esl Domini^ qui operatur quod sanguis ejus operatus est. Tuuc vas 
Dominid sanguinis agnosdtur, cum in utroque viderit redemptiouem ; ut calix ab hoste redimal, quos 
sanguis a peccato redimit. Quam pulchmm , ut cum agmina captivorum ab Ecdesia redimuntur, dicatur : 
Hot Christus redemit Ecce aonim quod probari potest , eoce aurum utile , eooe aurum Christi quod a 
morta liberat , eoce anrum quo redimitur pudidtia, servatur castitas. » S. Ambros., De off, ministr., 
L. II, c 28. Op. ed. BenedM T. d, p. io3. — Cf. Hug. Flav., C/ironic. Firdun. ap. Labbe , No9. BibUo- 
theca mss., T. I, p. i83. 

3 «« NuUhs in ligneo, plombeo, aut vitreo calice aadeat missam agere. » Leonis pap« rv HomU. de 
cwraPastor,, in Labbd ConciL^ T. VIII, p. 36. 

4 « . . . Adeo ut grav» peocati reum evadere, qui in Calidbus et Patenis ex »re, aurichalco , ligno , 
vitro, plumbo, ferroque confectis aacra Mysteria expleret, communi calculo conveniant Morales Tbeologi.- 
De Alberlis, De ss. Utens., c. FV, p. 38. — Cf. M»' Affre, Trmte de tadministr. des Paroisses, iSS^, 
p. ai8. 

& «« Si libatoria aurea , si fial» auresB, el si mortariola aureaadcollectam sanguinis hircorum, aut vitulo- 
rum, aut vacc» ruffe, ore Dei , aut Prophets jussu deserviebant : quanto magis ad susceptionem sanguinis 
Jesu Christi vasa aurea, lapides pretiosi, qusque inter omnes creaturas carissima conlinuo funulatu, plena 
devotione exponi debent. • Sugerii abb. De rebus in administr. sua gestis Hb.^ c 3a. ap. Duchesne, Bist. Pr. 
script., T. rv, p. 34S; F^libien, ffist, de tabbaye de S. Denys^ Pieces justific, p. 11. — « Quid posset 
fieri decentiusy quam quod sacratissima Christi sacramenta pretiosissimo metallo honoramus?» Dialog. 
inter Cfuniae. et Cisterc. monach. ap. Martene, Tkes. nov, anecdot., T. V, p. i584. 
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Malgre ses deux livres si etendus, run sur rart de la venrerie, ou il n'a pas 
meme oublie les vases, Quomodo fiani vasa vitrea, rauire sur le travail des 
metaux qu'il passe tous en revue, Theophile ne mentionne pour les calices 
que Tor,^ Targent et les pierres qui sy ench^ssent Son silence a Tegard des 
autres matieres nous parait indiquer quil n'etait deja plus question du 
cuivre , du verre , dans la fabrication de ces instruments du culte , et que 
par consequent il n*est pas anterieur au x*^ siecle '♦ 11 vivait au temps des 
splendeurs de Tart chretien , alors que le pelntre, le verrier, Torfevre , reu- 
nissaient leurs efforts pour glorifier les divins mysteres de TEvangile. 



Calx. — « Liniantur omnes colores,... qui omnes calce misceantur, et cum 
ipso muro siccentur ut haereant », p. 26. — « Omnes colores,... in muro, calce 
misceantur propter (irmitatem >, p. 3o. 

La peinture k fresque , ainsi nommee du mot italien frescoy parce qu elle 
s'execute sur une couche encore fraiche, a cela de particulier, qu elle penetre 
Tenduit du mur, et qu elle le colore des m^mes nuances qui ont ete apposees a 
sa surface. On attribue pour cette raison une grande solidite ' a ce procede, 
qui , en effet , est aussi durable que la matiere sur laquelle sont etendues les 
teintes qu'on lui confie^. 

Les couleurs qui decorent quelques temples de TEgypte, sont appliquees a 
la chaux*. Petrone, dans la description du repas de Trimalcion , raconte qu*il 
aper^ut a la porte un dogue qui Teffraya, le croyant en vie; mais qull etait 
seulement peint sur la muraille avec une chaine et cette inscription : « Cave 
canem *. » La fresque ne plaisait pas a Pline. Les anciens, suivant lui, n*embel- 
lissaient point des murailles dont romement n*eAt ete que pour le maitre de 1a 
maison, Vart etait cosmopolite, le peintre appartenait a Tunivers, il n*emprison- 
nait point ses peintures \ L'encaustique, dont les images, au dire de Plutarque^ 



■ Voy. les mots : Calx, Ductilist Pergamenam, SeUof. 

* « Item Lacedaemooe e quibusdam parietibus etiam pictur» ezcise iolerseciis lateribiis iudusc sunt 
in ligoeis formis , et in romilium,... fuerunt allats. » "Vitruv., De architect. , L. II» c 8. Elzevir., f., 
41. ag. — P. de Montabert , Traite <ie peint, , T, IX, p, io3. 

3 P. de Montabert , 1. c , p. 4 1 6. 

4 Id. ibid. , p. 439. 

5 Cf. Acad. des Inscript. , Hist. , T. V, p. 3oo. 

6 Plio. Hlst, nat. , L. XXXV, c. to. « Non enim parietes excolebant domiiib tantum . . . omni$ eorum 
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sont en quelque sorte 6xees par la puissance du feu ', fut longtemps preferee a 
la fresque*, Aujourd'hui encore dans la Grece, quelques-uns des heritiers in- 
fortunes d'Apelles et de Pausanias s*en transmettent Tun k Tautre la connais- 
sance comme un secret precieux' : un voyageur moderne ne doute pas que leur 
methode ne soit veritablement antique , aussi bien qu'une foule dautres usages 
quils ont conserves de leurs anc^tres*. 

Lorsque Tobligation de couvrir de peintures toute la surface interieure des 
eglises dut faire rechercher les procedes les moins coiliteux, la firesque devint 
plus commune: rencaustique, frequemment mise en ceuvre jusque vers le mi- 
lieu du ix^siecle, fut, dans le courant du x% generalement abandonnee en 
France, en AUemagne, en Italie. Aussi, les ecrivains contemporains , qui nous 
indiquent avec beaucoup de details la fresque , les detrempes, la peinture sur 
verre, ne parlent plus que fort indirectement de cette antique maniere*. 

Campan£. — «Etconficitur metallum, quocampanae (unduntur », p. 220. Vers 
le temps de Charlemagne , on perfectionna Tart de fondre les cloches*. 

Campanarii. — « Ad similitudinem lignei campanarii », p. 208. 

M Campanarium , turris ecclesise , in qua campanae pendent ^ » Cette imi- 
tation d*un clocher de bois doit £tre ce que les architectes nomment 
clocheton • . 



ars orbibus eicubabat , piciorque res cominunis terrarum eral. . . Carcer ejus artis domus aurea fiiit. » — 
Cr. Acad. des Inscripl. , Mem. , T. XXY, p. aaS, 2^4. 

' « FpafopLevai 5ia nvpo;. » Plutarq. , Amat. , cd. Didot, T. IV, p. 927. — Cf. ^eric-David, Disc, 
/list, tur la peint. Magas. encycl. , i H ti, T. IV, p, 77 ; gS de I'ed. du biblioph. Jacob. 

* Cf. ^meric-David , ubi supra. — Caylus, Mem, stir la peinturei^ Cencaustique, Acad. des loscript., 
T. XXVIII, p. 179. Le savant academicien s^est livr^ a des experieuces sur le sujet qu'il traite. Nous nV 
irons pas h, nous pr^ccuper de ce genre de peinture , et nous ne le mentionnons ici que pour faire remar- 
quer que Theophile oe parle poiut de l'encaustique. — Voy. les mots : Calix, Ductilis, Pergamenam, 
SelUt. 

3 ^meric-David, 1. c. Magas. encyd., p. 85; 99, ed. du biblioph. Jacob. 

4 Castellan , Lettres sur la Moree, 1808, 8'', p. i36. 

^ ^^ric-David , I. c. Magas. encycl., p. 83, 86; 98, 99, ed. du biblioph. Jacob. 

6 Le Prince, Remarq, sur Vetat des arts dans le moyen dge. Joumal des s^avaos, juillet, 1782^ 
p. 489- 

7 Du Cange , Gloss. — Carpeniier, ad Gloss. 

> Cf. M. de Caumont , Cours (tantiquites monum, , 1 83 1, P. IV, p. 1 79, 261. 



Digitized by 



Google 



28o NOTES. 

Casbi 6LUTB1I. — La coUe de fromage, dont il est question k la p. 3i, se 
rencontre aussi dans de vieilles preparations, comme etant ntile pour coller du 
bob et des os'. 



Cbnobbium. — « Du dragon et de loliphant est denomme le sinobre, car, 
selon Ayicenne, le dragon lie de sa queue les jambes de loliphant, et loli- 
phant se laisse cheoir sur le dragon , et le sang du dragon rougist la terre, et 
toute la terre que le sang touche devient sinobre, qu'Ayicenne appelle sang de 
dragon : et est sinobre une pouldre de rouge couleur, si comme dict Ysidore*.» 
Vincent de Beauvais est plus pres de la yerite : « Cinabrii vero transmutatio, 
accidit ex proprietate compositionis : fit enim ex argento et sulphure albo , 
vel citrino, qu» rubedinem quidem, quse in eis non est, in conjunctione 
ncquirunt, ex violentia sulphuris illata argento vivo, mediante igne et ingenio 
artificis^. » 

Cbbosa. — La ceruse est, comme personne ne Tignore, du plomb qui a ete 
dissous ou plutot corrode par le vinaigre. Pline nous a decrit la maniere dont 
s'operait cette preparation : la methode qu*on suivait autrefois, etait fort sem- 
blable k ce qui se pratique aujourd'hui dans nos fabriques ^ 

Cbbvisia. — La cervoise etait la biere douce des Gaulois^; on la faisait avec 
de Torge. Dansla suite cependant ony introduisit d*autres grains ; mais, malgre 
ce changement, elle conserva longtemps son m£me nom : toute boisson faite avec 



' Muratori, Jntuiuitat, Ital, medii eepi^ T. H, p. 38a, dissert. 24. « Si aatem osia in lignis, casei 
gluten. » — Cf. Vom Alter der Oelmaleref, 1774. OEuvr. de Lessing, iSSg, T. IX, p. 481. —M. Meri- 
mee, De la peinture h thuile, p. a38 et suiv. 

* Le Proprietaire des cftoses, translat. par Fr. Jehan Corbicbon, L. XIX, c. 27. — « Cinobrium quod 
Greci dnabarin dlcunt a dracone et a barro, elephante, est vocatum. Aiunt enim draconum esse sangui- 
nem, dum implicant elepbantes. Buunt enim bellue, et dracones obruuntur, quorum fusus cnior terram 
infidt. Fitque pigmenlum, quicquid solum tinxerit. Est autem pulvis coloris rubri. » Bartbolom. angl* 
Li6, de proprietai. rerum, — Cf. S. Isid. Hisp. Etpn,^ L. XIX, c. 17. Op. ed. Arev., Bom., 4*, T. IV, 
p. 437. 

3 Yincent Bellov., Spec, doctr,y L. XI, c i33. Spec, maj,, ed. Bened., Duaci, 1624» f^T. n, p. 1071. 

4 M^. de llnstitut, Littdrat, et Beaux-arU, T. III, p. 368, 369. 

& Cf. Melanges tires dune grande bibliothkque (M. de Paulmy), T. m. Precis d*une hist, de la we 
priyee des Francois (Contant Dorrille), p. 77. 
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un ble quelconque, germe, soit orge, soit avoine, soit froment, porta indif- 
feremment le nom de cervoise \ 

Clarum oyi. — L'oeuf a de tout temps ete considere comme contenant un 
gluten tres-propre a la peinture, 

On a agite la question de savoir si Ton usait, et si Ton doit user du 
jaune seulement, ou du jaune m^e au blanc, ou quelquefois uniquement 
du blanc de roeuf. L'auteur du Traite de peinture*, a qui nous empruntons 
ces details , pense , d'apres les essais auxquels il s est livre , que les trois 
moyens peuvent etre utiles. La presence du jaiine apporte beaucoup d*onctueux 
et denergie aux couleurs ; le melange du blanc donne de la tenacite et 
une plus grande transparence ; Tusage du blanc seul procure des teintes plus 
yives, plus fortes, mais moins moelleuses et plus fiiables. 

Le jaune ayant la propriete de dissoudre les corps gras et resineux, on 
peut unir des resines a ce gluten, et le rendre ainsi plus tenace, plus dur et 
par coDsequent moins permeable. Les anciens peintres y associaient le suc ou le 
lait du figuier^ : ils en coupaient les jeunes brauches par petits morceaux, et 
les battaient avec le jaune de roeuf. II importerait beaucoup d'examiner par des 
experiences ce que ron pourrait obtenir de cette peinture si usitee au moyen 
^e, et qui a produit des chefs-d'oeuvre. 

CoLATORiuM. — Lk passoire etait un instrument concave , perce au fond de 



' Le Grand d^Aussy, Hist. dela vle privee des Francois, ed. Roquefort, i8i5, T. II, p. 35o, 35 1. Sui- 
vant Pline, 1a biere, en gaulois, 8*appelait eerensia, et le grain qu*on y employait, brance, Cette double 
ezpression s*est cooservee chez nous d*4ge en Age : Fune a form6 ie mot brasseur, qui subsiste toujours; 
Pautre, celui dc cervoise, qui a subsiste hingtemps. id. p. 34a. 

* P. de Montabert, Traite de peinture^ T. IX , p. 448-45o. — Cette peinture consistait dans un pro- 
ckAk k peu pres semblable, qiuint k la preparalion des teinles^ k celui qu^emploient encore aujourdliui 
les doreurs, c*est-lk-dire, dans un melange de coulenrs delayees avec de Teau et des ceufs, au lieu de 
colle, posees a plat sur un euduit prepare/e( sur lesquelles on revenait ensuite avec des oxydes de 
fer pour former les ombres., Gette espece de peinture devait avoir quelque ressemblance avec les 
peintures grecques du Bas-Empire. Alex. Lenoir, Monum, des arts de la France, i84o, f. , p. a8. 
Precis de thist. des aru, — Cf. Hist. litter. de la Franee, contin. par TAcad. des Inscript., T. XVI, 
p. 3aa. Disc, sur Vetat des beaux-arts. — Lanzi, Hist. de la peinture , trad. par M* Dieude, 1824, 
T. I,p. i3i. 

3 Le suc du figuier jouissait d'une immense reputation. Suivant Pline, il fait cailler le lair, comme ferait 
le vinaigre. D** Uoefer , Hist. de ia cfiimie , T. I, p. 199. . 
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tres-petits trous , k Taide duquel on versait \e vin et Teau des burettes dans \e 
calice % afin que rien d*impur ne s'y trouvit melange *. 

Les Peres de TEglise ont apporte toiite leur solUcitude et tous leurs soins dans 
la preparation des substances destinees a devenir le sang de Jesus-€hrist^. Le 
vin qui devait servir a la consecration etait recueiili sur des vignes choisies*; 
dans rOrient, on pressait les raisins avec les mains , sans les fouler aux pieds^. 

La passoire parait en France des le commencement du vii® siecle \ On la 
retrouve y en i^^o, dans un inventaire de la chapelle de nos Rois \ Son usage 
s*est,conserve longtemps parmi les rites de quelques monasteres^ : D. Martene 
Ta vu souvent employer et Ta employee lui-meme dans reglise abbatiale de 
8aint*Denis». 

Les passoires ont ete travaillees de differentes manieres'**; le cardinal Bona 
a decrit deux " de ces monuments des anciennes liturgies. 



' « UrceolU sive amulis aut scyphis jungebant antiqui colatorium, quod es( vasculum coocaTum subci- 
lissirois foraminibus iu imo fundo perforatum, per quod vinum et aqua ex amulis sive urceolis in calicem 
refundebantur, ne quid impuri iu ipsum efflueret. Illud Ordo Romanut aiiquando colatorium, nonmin- 
quam colum et colam fcemineo genere nuncupavit. *• Bona, Rer. Uturg. L. I, c. a5, 5. Op. Antverp;, 
1739, f., p. 294. — Cf. Mabillon, Museum Ital.y T. II, p. ^3. — Macri Hierolex. — Du Cange, Gloss. — 
Anast. Biblioth., Ubcr Pontificalis, ed. Yignoli, 4*i T. III, p. 56, 163. — Cancellieri, De secretariis^ T. I, 
p. 349. — Krazer, De liturgiis, p. i43 et seqq. 

> «< Ne pili, sive qus immunda aer movet agitabilis, valeant admisoeii. » Mabillon, Vetera aiuUecta, 
17^3, f., p. 3a6. jict. Pontif. Cenom., c. 37. 

3 « Sunt igilur aqua, et vinum, quse in calice permiscemus, figtirce sangiiinis et aquae qu» ^ latere Sal- 
vatoris nostri emanarunt nobis, et ipsamet sunt etiam materia purissimi ejus sanguinis secundum illius 
iostitulionem ac mandatum : hoc facite in mei memoriam. » Assemani, Codex liturgicus Eccles. univ.^ 
L.IV,p. a.,T. V,p. 271. 

4 « Ex electis vineb colligebatur. » De Albertis, De ss. utensilibus^ C. IX, p. 144. 

5 «. XJviB muudse seligantur ad vinum conficiendum, illseque manibus exprimantur, non pedibos concul- 
centur. » Renaudot, Liturg. Orient, co/iect., T. I, p. 193. 

6 Labbe, Biblioth. mss.y T. I, p. 4^4. Hist. Episc.j4utiss. — C{. Lebeuf, Hist.tfAuxerre.T. I, p. laS. 

7 De Berlendis, De oblationibuSf Yenet., 1743, 4<>, p.'46. 

8 Bona, ubisupra. 

9 •* Yidi ego persepe obsefvari, ipseque observavi in aliari ministrans in percelebri S. Dionysii in 
Francia templo. »Martene,/)0 antiq. Eccles. ritib., L. I, c. 3, art. 12. 1788, f., T. I, p. 141. 

>« Cf. De Berlendis, ubi supra. Cet auieur, riche de documents dont nous avons profite, a reproduit, 
p. 44, des figures de )a passoire. 

« In Musaeo Barberino extat pfu^um colatorium inslar cochlearis cum oblongo maQubrio. Aliud 
ilem argenleum instar sculellse, cujus minutissima foramina pulcherrimum opus reticulatum efformani. » 
Bonay ubisupra. 
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CoNGHiLii. — '(In concha testudinis vel conchilii >»,p.49*Bien que ce niot soit 
a la suite de testudinis, et en quelque sorte pour le suppleer, il ne nous a point 
paru cependant signifier ia pourpre, mais un coquillage de quelque espece 
que ce soit, « quae de aqua toliitur ». Dans ses formules Theophile semble 
chercher sans cesse la simplicite des appareils. 

CoNFLATORio. — « Dicitur locus in quo fit conflatio '. » Dans notre passage , 
c*est le sommier, le reservoir du vent, qui communique ^ la soufflerie. Quelques 
vers, cites par du Cange % indiquent le nombre des soufflets d'un oi^e d'autre- 
fois, et les efforts avec lesquels on les mettait en mouvement : 

Bisseni sopra sociantor m ordiDe foUes, 
iDferiusque jtcent quatnor atqoe decem. 
^ Flatibus altemis spiracula maxima reddunt, 

Quos agitant validi septuaginta viri, 
Brachia versantes, mullo et sudore madentes. 

GoNGLOMEBETUR. — « Nc foitc adhaercat... et conglomeretur», p. 5i. Ife peur 
qu*il ne se forme des pelotons par Fadherence, des grumeaux. 

CoRNU. — Au lieu de cornue^ il faut lire : corne, cornet, ecritoire. 

CoTHO. — Nous n'avons pu decouvrir le sens de ce mot. Serait-ce une alte- 
ration de cetus^ baleine, de costum^ plante odoriferante , ou de zythum^ espece 
de biere , avec laquelle , selon Plutarque ^, on pouvait macerer Tivoire ? 

CoxiNARii. — Nous pensons ne pas nous tromper dans Topinion qui nous 
porte a traduire ce mot par menuisiers. II s'agit ici en effet, p. 3i, d'un assem- 
blage de tablettes « diligenter conjungantur asseres», ^ Taide d un instrument a 



> Carpentier, a^ G/0JJ. 

» Glois, V. Organum. — D*Achery, Mabillon, j4cia ss, ord, S. Bened., S. v. Parisiis, T. VII, p. 63o. — 
Cf. M. Leber, Collect. de Dissert.^ T. XVI, p. S^a el suiv. Lettre sur des orgues du i« sikcle. — Monacfa. 
Sangall., L. U, c. lo. ap. Duchesne, Hist. Franc. script.^T. II, p. laS. — Cauis., Thes.'monum. ecctes., 
ed. Basn., T. II, P. III, p. 74. — D. Booquet, Hec. desHut. de France, T. T,p. ia4. 

^ « Tov iXifavra t(}> C^Oei (ioXaxdv Yev6{i.evov xal xotX&vra xa(iirrouai xal 8ia9X^(iaT(Couatv, dDOiMC tt oO 
2uvQcvtai. » Plutarq.,^/! vitios. ad infel, sujficiat. ed. Didot, T. III, p. 604. 
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joindre y junctorio irutrumentOt ^utr^tre le sergent^ et dont se servent les ton- 
neliers', quo utuntur doliarii. Uedition de Wolfenbuttel continue sive tonnarii^ 
ce qui serait la ra^me chose. Raspe et le Codex Regius donnent siufi tornarii^ les 
tourneurs'^ auxquels cet outil ne nous semble pas necessaire. Le manuscrit de 
Carabridge porte sive coxinarii^ le^on qui ne peut Atre venue d'une glose 
ou d*une comiption, comme on doit le soupconner des mots tonnarii ou 
tornarii. 

Les fabricants de bqites de bois, de coOfres, de cassettes, ont certainement 
aussi besoin d'un instrument a joindre pour tenir leurs planches , jusqu*a ce 
qu'elles soient affermies par les clous ou la colle. 

L*auteur a mis sans doute sii^e caxinarii: changement da en o frequent 
en paleographie. Le mot caxoy caxiay est le primitif du fran^ais chasse, et etait 
fort usite au moyen ^ge. Tl s'agirait donc ici des menuisiers, des layeiiers, des 
charpentiers'. Nous lisons, dans YHistoire de la peinture en Italiey par Tabbe 
Lanzi *, que les menuisiers etaient telleraent vains de leur industrie, qu'il n*etait 
point rare qu*ils ecriyissent leur nom avaht celui du peintre. 

A6n d*emp£cher entierement que des panneaux , composes de plusieurs 
planches collees ensemble , ne se disjoignissent par Teffet de la secheresse et de 
rhumidite auquel les tableaux sont plus ou moins exposes, on recouvrait la 
surface de toile ou de cuir, « cooperiantur corio crudo equi, sive asini^sive bovis», 
p. 32. Le collage des bandes de toile est attribue par Yasari a Margaritone qui 
vivait au xiii® siecle ; mais il etait deja pratique avant lui , puisquon trouve le 



' Leur outil se noinme tretoire. 

* Nous remarquerons , en passant, que ven la fiii du xi« siecle, ou rencontre « des vestiges de Tart de 
tourner, en usage ches les Solilaires, lequel devint dans la suite si commun parmi les Chartreux, qui com- 
mencerent alors k se muhiplier. i* Hist, litter, de la Franee, T. VII, p. i4a. Atat des lettres, xx*/. 
— Lebeuf , Dissert, sur Chist, eccles, et civ. dt Paris^ T. II, p. a32. titat des sc, en Fr,^ deputs le Roi 
Eohert jusqu'a Philippe ie BeL 

^ La profession de charpeutier embrassait autrefois tous les travaux qui sont executes aujourd*hui par 
les menuisiers, par les toiineliers, etc. M. G^aud, Paris sous Philippe le Del, Resume hist, p. 494> A>- 
cuments in^dits^ publies par les soins du Ministre de rinstruclion publique. — « Carpentarii diversi diversis 
instrumentis fabricant quod videmus in carpeniariis , qui fabricant- cuppas et dolia ferrata... *• Magistri 
J. de Garlandia Diciion, , seconde moitie dii xi" siecle. Ibid. , p. 596. — Dans la corporation de la 
charpenterie etaient confondus les huichiers, touueliers, charrous, couvreurs de mesons, toumeurs, laoH 
broisseurs, et toutes autres manicres de ouvriers que k charpeiiterie appartienuenL M. Depping, Le 
Livre des mdtiers dCttienne Boileau, xiti* siecle, p. loi* 106. M^e coUection des Documents, 

4 Trad. par M*" Dieude, 1824, T. I, p. 86. 
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procede dans Theophile. H est yraiseinblable qu*il avait ete importe en Italie 
par des peintres grecs'. 



DiGNiTAS. — «Aurumsua dignitate tractandum est», p. 56. Dignitas ne designe 
pas ici la valeur materielle que le xix^ siecle, positif et financier, attribue a Tor; 
mais la dignite d'une substance^ que le moyen dge appelait le Roi des metaux. 

DucTiLis. — Malleable , ductile ; metal battu , conduit *, etendu sous le mar- 
teau , repousse , sphyrelaton '. La nature de la substance explique le genre du 
travail. 

Dans le chapitre sur le repousse proprement dit, De opere ductili^ p. 236, 
notre auteur ne mentionne pas les crucifix^ mais il ne les oublie point un peu 
plus loin. «Sculpitur quoque in ferro, modo supradicto, imago crucifixi Domini, 
quse cum argento vel cupro deaurato impingitur, et fabricantur inde phylacteria », 
p. a43 : et ia, bien qu'il s*agisse d*un autre procede que celui du marteau,d*une 
impression de fer grave, d*une espece de poin^on, c*est neanmoins, ce nous 
semble, toujours une sorte de relief ^ La forme etait sans doute celle de ces 
crucifix Byzantins^ que la pudeur des Grecs avait enjuponnes *, et dont la cathe- 
drale d' Amieus possede un precieux monument ^ 

La figure de J. C. ne parait avoir ete representee en ronde-bosse sur la croix , 
quau IX* siecle, sous le pontificat de Leon III; elle s*est depuis cette epoque 
multipliee dans les eglises latines , sans abandonner cependant Tusage 
plus ancien de la peinture ou de la gravure \ Par-dessus celles-ci , vers le 



« M. Merimee. De la peintwre h fhuiie^ p. a38. — Cf. Vasari, Vite de* piu eccellenti pittoriy Livoruo, 
i767,T.I, p.agS. 

* M Ductilis, • duco. » J. Januens. Catholicon, 

3 Cf. Du SomDierard, Jrts au moyen dge, C. XIII, pl. i . 

4 Yoy.aussi le chap. : De ihwribulo fusili, 

5 « A nudis vero imnginibus penitus abhorrent. » Interian de Ayala, Pictor christian. erud., p. lo. — 
a Qui mos ab Orieutalibus susoeptut videtiir. » Gori, De mitralo capite J, C, in SpnhoiMtter,^ Florenl., T. 
m, p. 176. — Cassieu apporta cet usage, avec beaucoup d^autres, de Constautinople. On appelle ces 
lortesde repr^tations, des crucifix a la grecque. Millin , f^o^. dans ie midi de la Fr.^ T. III, p. 33 1. — 
Cf.D. Ceillier, Hut, des auteurs eccles,, T. XVU, p. i8. — Dalham, De canone dogm, christian,, L. II, 
dissert. 4, p. 3o4. 

6 M. Gilbert, Descript, deia cathedr.d^Jmiens, p. 169. 

7 Cf. ^m^ric-David, Disc, hist,sur la peinture. Magasin encyd., i8ia,T.IV, p. a57,»58; ii6de led. 
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XI* siecle, on appliqua quelquefois une autre representation relevee en bosse*. 
Voici donc un nouveau tenioignage * qui , a notre avis, prouve que Theophile 
ne saurait ^tre anlerieur au ix^siecle. Emeric-David ' regrette de n'avoir pu se 
procurer une dissertation dans laquelle Lami examine « Quando siano comin- 
ciate a usare le sacre Imagini di tutto rilievo.» Nos efforts ont ete plus heureux : 
apres avoir vainement cherclie a Paris Topuscule cite, il nous a ete possible de 
faire venir de Florence le volume qui le renferme. Ce travail confirme ce que 
nous avons deja dit, et demontre suffisamment que les images sacrees en relief 
sont posterieures au ix^ siecle. « Ho indicato abbastanza, che le Statue sacre 
d* intero rilievo sono posteriori al secolo ix *. » 

Electrum. — « Hujus tria genera. Unum , quod ex pini arboribus fluit , quod 
succinum dicitur. Alterum metallum, quod naturaUter invenitur, et in pretio 
habetur. Tertium , quod fit de tribus partibus auri , et argenti una. » Ainsi 
sexprime saint Isidore^. Cicognara ^ a vu de Xambre dans Velecirum de Theo- 



du bihlioph. Jacob. — Cosl dans la vie de Leou que pour la premiere fois Anaslase, qui jusqu*alon ne 
parle que de croix, emploie le teriue de cnicifix, crucifixum ex argento, II se sert m^e, dans un autre 
passage , d'une expression qui semble annoncer un usage nouveau : imaginem Salvatoris, cruciJLti in mo- 
dum, Le mot image, daus raccepUon que lui donne habituellement cet icrivain , signifie une figure en 
ronde-bosse. Id. ibid., n. 

> m Secutis secuUs , nempe xi vel xci seculo eidem imagini Crucifixi, ut diximus, stylo, seu viricuk> 
anliquitus cadats, superposita fuit alia Crucifixi imago, integro exstantique opere absoluta, ex cre pariter 
inaiirato; cujus pedes hinciude dispositi siugulis clavis subpedaoeo adfixi sunt ; quod cognovi eadem ima- 
giue submota, quas antiquiori adfixa erat. » Gori, ubi supra, p. 176. — ••...Nonnullisinsupcr Christi ima- 
gine preditis crucibus, quse vel grapbidis ope, vel pennicillo expressa fuerat,superinduclam fuisse Christi 
cnicifixi anaglypticam figuraro. » Borgia,/>tf Cruce Fe/iterna comment,^ p. i3a. 

» Voy. les mots : Calix, Calx, Pergamenam, Se/iof, • 

^ Ubi supra. 

4 Novelle ietterarie puUlicate in Pirenze, 1767, T. XXVin, p. 657. 

& Etxm,y L. XYI, c ^4. Op. ed. Arev., Rom., 4°, T. lY, p. at)6. « Succinus, quem appellant Gneci elec- 
trum, fiilvi, cereique coloris, fertur arboris succus esse, et ob id succioum appellari. Electniro autem vocari, 
fabulosa argumentatio dedit. Naroque Phaetonte fulminis iclu inlerempto, sorores ejus luctu niutiitas in 
arbores populos, lacrymis eleclrum omnibusannisfunderejuxtaEridanum aronem, et electrum appellatum, 
quoniam sol vocitatus sit Elector, ut plurimi poets dixerunt. Constat aulem, eum non esse succum populi, 
sed pinee arboris... Vocari autem a quibusdam harpaga, eoquod attritu digitonim« accepla calorisanima, 
folia, paleasque, et vestium fimbrias rapiat, sicut magnes femim, » . Ibid., p. 269. — Baitholom. Angt., De 
proprietatibus rerum, L, XYI, c. 38. — Le Proprietaire des clu>ses, translal. par Tr. Jeban Corbichon. 
— Cf. Renaudoly Anc, reiations <U deux voyageurs mahomitnns, p. 3 10 et seqq. — M . de Sacy, Cfiresto- 
matliie arabe, a» ed., T. III, p. 467. 

6 Storia deiia scuitura, Prato, i8a3, 8^, T. III, p. 149. Nota intorno ii codice di Teofilo monaco. 
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phile; EmerioDavid de \ambre\ puis du vermeil*, Nous regrettons de nous 
trouver en contradiction avec de si doctes autorites; mais nous ne pouvons 
adopter ces interpretations du mot electrum de notre auteur. 

Nous esperons ne pas qous ^tre eloigne du vejitable sens que Theophile lui a 
applique, et Tavoir decouvert par les situations ou il en fait usage. Electrumy dans 
sa pensee, doit signifier ou ces sortes de pierreries grossieres qui s!incrustaient 
dans les metaux , dont on retrouve de nombreux exemples sur les reliquaires , 
les croix, les crosses, les vases du moyen 4ge, et dont Texpression technique 
est Cabochon, « pierre pr^cieuse qu*on n*a fait que polir sans la tailler ^ : » ou 
des incrustations d em^il. Parmi les descriptions historiques a Taide desquelles 
M. Pottier a explique les Monuments FrancaU dessines et publies parWillemin , 
nous lisons, a propos d*un vase emaille : «Les couleurs employees dans Temail 
sont le vert , le rouge et le bleu : ces couleurs sont appliquees suivant le pro- 
cede qui eut cours peiidant tout le moyen skge, c'est-a-dire que Ton a creuse 
a Faide du burin, ou peut-^e pratique dans Foperation de la fonte, les enfon- 
cements destines a rec<jvoir Temail vitrifiable, et que Texposition du vase k un 
certain degre de chaleur a ensuite provoque radherence complete de Temail au 
metal *. » 



' Duc, /list. sur la peiniure, Magas. encycl., i8ia, T. IT, p. 59, 96; 84 t io5, M. du biblioph. 
Jacob. 
» Biogr, univ, v, Theoph. 

3 Dict. de CAcad. — Le mot nous semble poiivoir ici s'etendre et dtre pris dans iine acception 
generale^ on eroployait aussi des morceanx de verre fondu. 

4 Willemiu, Monuments Pran^ais inedits. Texte par M. Andre Pottier, Conservatenr de la Bibliolheque 
de Roueu, T.I, p.'aa. Le savanl Bibliothecaire continue ainsi : •* A partir de la periode rumaiue, et peu- 
dant presque toiite la duree du moyeii Age jiisque vers le milieu du xiv* siecle , on ne connut que ce 
genre de peinture en eroail que Ton appliqua avec profiision ^ tous les objets, a toiis les ustensiles en metal 
donl on voulait rehausser la valeur par ce genre d'omement : crosses, candelabres, boites a renfermer les 
hosties, petits coffrels destioei a st>nir de reliquaires, bassins, croix processionnelles, couverlures de livTes 
sacres, pieces de harnais et d*armures, etc, tout re^^iil ceUe couverte precieuse, qui donnait a un metal 
vulgaire Tapparence d*une riche incrustation de pierreries. » 

« Quel que soit le genre d'ornement adopte et Tepoque suppos^ de rexecution du travail, c'est toiijoiirs 
le m£me proced^ avec plus ou moins de perfeclionuements et une r^iissile plus ou moins parfaite. CVst 
bien moins, k propreineut parier, de la peinlure en email que du metal emaille. Le melal, en effet, ne dis- 
parail jamais coropletement sous remail : fouille, ou, pour parler techniquement, champleve partout ou doit 
s'etendre la couleur, il reparait a la surfece daus tous les interstices ; des>inani les < ontours, a la maniere 
du plomb des vilraiix, formant autour de chaque teinte un rempart qu^elie ne doit pas franchir, ou enfin, a 
Taide de la riche dorure qu'il reqoil, mariant hg^ efTets k ceux des nuances peu variees dont dispose ce 
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Nous remarquons au chapitre De dii^ersis vitri coloribuSy p. 91 : « Inyeniuntur 
in antiquis aedificiis paganorum in musivo opere diversa genera vitri ; videlicet 
album, nigrum, yiride, croceum, saphireum, rubicundum, purpureum, et 
non est perspicax, sed densum in modum marmoris, et sunt quasi lapilli quadri, 
ex quibus fiunt electra ' in auro , argento et cupro. » Ce ne sont assurement pas 
Ik des ambres. 

P. i83. «Si calicem inde componere volueris et ornare lapidibus et electris 
atque margaritis. » Les monuments qui nous restent, les calices, etc., sont le 
meilleur commentaire de ce passage. 

P. 192, De imponendis gemmis et margaritis. Ce dtre, en ne renfermant pas 
le mot electrum , qui se montre neanmoins dans le cours du chapitre , parait 
nlndiquer que deux classes, les pierreries et les perles. Quant a Xelectrumy 
c est une matiere qui ne differe peut-Stre des autres que parce qu*elle n*est 
point taillee, ou par son volume. Uauteur dit bien : «Deinde electrum , juxta 
quem (sic) lapis cum margaritis, rursumque electrum. »Si c^etait de Tambre, de la 
topaze, au lieu de lapis^ expression generale, n*y aurait-il pas les hyacinthes, 
les emeraudes ? ne les avons-nous pas deja rencontrees ainsi specifiees ? II n*aura 
voulu indiquer que le genre dans la difTerence de la preparation , et non Tin- 
dividu dans Tespece. 

Theophile consacre au cabochon le chapitre suivant : De electris ou DeelectrOj 
p. 194. Cette distinction n'a pu ^tre motivee que par un procede particuUer, 
une fa^on toute speciale. II debute ainsi : « Hoc modo omnibus electris composi- 
tis et solidatis, accipe omnia genera vitri, quod ad hoc opus aptaveris. » De cette 
phrase ressortent deux observations : la premiere, que Tauteur rappelle positive- 



geore de peintore. Quelqiiefois m^e Teffet de la piece emaill^ est rehausse par des omements, des tMes, 
des figures entieres eu demi-relief et dorees, qui se detacbent en saillie sur le champ nivel^ de remail. >» 
— Cf. M. Tabb^ Texier, Essai sur les Smailleurs et les argentiers de LimogeSf Poitiers, i843.;Eitnul des 
Mem, des Antiquaires de tOuest, p. ao, i5g. — Bi. de Caumont, Cours ttAntiquites monum,, P. VI, 
p. 567. 

II y a plusieurs siecles, qne les emaux de Limoges sont renomm^; et ils etaient conousau moins des le 
rfgne de Louis le Jeune. Le foit cst prouv^ par une lettre de ce temps-Ia , ecrile a Richard, prieur de 
Saint-Yictor a Paris, dans laquelle il est parle de tables, ou tablettes 'emaillees, •• de opere Lemovicino. » 
Uist, liitSr. de la Prance , T. IX, p. aa3. Atat des lettres en Prance , xii'' s. — Cf. Du Sommerard, Arts 
au moyen dge, T. IV , p. 6a et suiv. 

> Christian Leiste, daus Tavant-propos de Tedition de Theophile donnee par Lessiiig, a remarqiie t*e 
passage, mais sans definir le mot electrum rigoureusement. Mdm, tthUt, et de litter, Tres. de la Bibliotb. 
duc de VIToIfenbuttel., Less., Bninsw., 178 1, 8% YI, p. 1 1. 
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ment ce qu'il a dit plus haut, p- 91 : « Omnia genera vitri », qu'il entend par 
consequent diverses couleurs, et non le jaune seul de rambre, le blanc limpide 
du cristal de roche, etc. ; la seconde, qu*en confondant ici sous le nom commun 
A^electris les enchdssures dont il vient de parler , gemmce , margaritce , electra , 
il nous force k ne voir dans ce dernier qu une substance ench^ssee , une case , 
puisque Yelectrum est prepare par une m£me operation que ses semblables , 
que, comme eux, il est recu par un chaton : « domunculas , in quibus electra 
ponenda sunt » , p. ipS. 

Les diverses couleurs se traivaillent k part , et ne se fondent pas ensemble , 
ce que temoignent ces prescriptions r^petees : « de singulis partibus, unamquam*- 
que tamen partem per se, singulariter repone, singulas probati vitri, mitte in 
ignem singillatim, hoc modo singulos colores dispones, sicque facies ex singulis 
coloribus. » 

Notre etude du texte nous ameuait pour ainsi dire a opter entre une 
incrustation d*email , ou le cabochon. Nous nous sommes arr^te a ce demier, 
comme offrant plus de concision. Toutefois, dans certains passages, p. 8, 
91, nous avcns traduit electrum par incrustation , que nous avons jugee plus 
convenable , sans cesser d'^tre exacte; p. 63, nous avons cru reconnaitre de 
Tambre jaune ; mais ailleurs , ou Fart arrive avec toute Taridite de ses recettes , 
nous avons conserve le mot caiochon. 

Nous ignorons quelle peut fitre Tetymologie de notre electrum : il n*est pas 
probable qw'il vienne d*eligerej electum, Serait-ce un terme d*atelier ? Les ou- 
vriers designent parfois rceuvre entiere par la principale matiere qu*ils y em- 
ploient : aurait-on appele electrum un genre de travail ou Fambre entrait comme 
Telement le plus considerable ? Nous voyons, dans les Actes des iveques du 
Mans : « Aureum quoque calicem , factis ex electro politum monilibus , smarau- 
dis et topaziis, multisque preciosissimis redimitum lapidibus '. » 

Elevbt.— «Prae nimia spissitudine se elevet », p. 53. II s*agit sans doute ici de 
boursouflures. 

t Emate. — « De emate polies • , p. 58. — «Onychino aut emate », p. Sg. Faisant 
deriver ce mot de ritalien smalto^ afin de rester plus pres du texte, nous Ta- 



« Act. Ponti/. Cenom,, c.37, ap. Mabillon, Feier, analect., 1723, f., p. 326.— Cf. Carpentier^ adGlost, 

37 
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Tons traduit par emaii ; mais nous ne doutons pas, comroe nous le faisons ob- 
server dans les variantes, qu'il ne s*agisse de la sanguine^ lapis sanguinarius de 
la p. 53, et qu*il ne faille lire ematke^ hematite \ 

Equitbs. — Bien qu*il y eAt des cberaliers k Rome, la chevalerie propremcnt 
dite ne remonte pas au dela du XI** siecle * : Fexpression de caTaliers nous a 
paru rendre plus litteralement la pensee de Theophile. 

EyiLi.T. — « Et fluvius egrediebatur de loco voliiptatis ad irrigandum Paradi- 
sum , qui inde dividitur in quatuor capita. — Nomen uni Phison : ipse est qui 
circuit omnem terram Hevilath , ubi nascitur aurum : — Et aurum terrae illius 
optimum est : ibi invenitur bdellium , et lapis onychinus. — Et nomen fluvii 
secundi Gehon : ipse est qui circumit omnem terram iEthiopise ^. » On voit , 
par le texte de la Bible , que ce n'est pas le fleuve Gehon , mais le Phison, qui 
coule autour de la terre de Hevilath. Cette erreur, dans Fouvrage de Theophile, 
ne peut Stre quune inadvertance de copiste. 

ExEDRA. -*- Gouleur resultant d un melange de rouge avec un peu de 
noir , et qui s appelle autrement cedra : elle sert k faire les nus dans les corps 
humains \ 



False. — « False gemme», p. 5y. 'Raspe donne salsa : serait-ce du sel 
gemme ? 

FiGTiLis. — «Yasa fictilia», p. pS. «Fictilia, dicta, quodfiant, et fingantur 
ex terra. Fingere enim est facere , et formare , et plasmare : unde et figuli 
dicuntur. Et vas fictile dicitur, non fiqtum illud, quod mendacium est, sed 
quod formatur, ut sit , et habeat aliquam formam ^ » 



> 1 UeiDatites, rubore sanguineus; ac propterea bematites vocatur : oclfjut quippe sanguis est. « S. Isid. 
Hisp. Eiym,, L. XVI, c. 8. Op. ed Arev., Rom.,T. IV, p. 269.— Cf. Dioscorid., L. V, c 144. 

> Cf . La Curne de Sainte-Palaye, Mem, sur Vanc, chevaUrie, T. I, p. 66. 

3 Genes.y II, io-i3. 

4 Tabula de voc, sinonim, in C. R. — Vexudra des variantes indiquerait peut-^tre du noir de suic, de 
fumee, en le faisant deriver de la racine exsudare ou H dScop. 

( S. Isid. l^isp. Etym.y L. XX, c. 4« Op. Rom., T. lYy p. 496. 
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Le nom et retymologie out change plus tard. La faienGe ^ est ainsi appelee , 
dit-on , de la fabrique italienne de Faenza, dont Raphael et Jules Romain enri* 
chirent les produits *. Pour nous, nous airaons mieux en chercher Torigine dans 
la ville francaise de « Fayence , plus renommee par les vaisselles de terre qui s*y 
font que par sa grandeur ny par son importance ^. » 

Cest la vue d'une belle faience qui determina rirresistible vocation de Vii^ 
i^enteur des nutiques figulines^ que le genie et le malheur ont immortalise. 
« S^aches , dit Bernard Palissy % qu'il y a vingt et cinq ans passez qu*il ne me 
fut montre une coupe de terre, toumee et esmaillee dune telle beaute, que 
deslora i*entray en dispute avec ma propre pensee, en me rememorant plusieurs 
propos, qu*aucuns m'avoient tenus en se mocquant de moy, lors que ie pein- 
dois les images. Or voyant que Ton commencoit k les delaisser au pays de 
mon habitation, aussi que la vitrerie n*avoit pas grande requeste , ie vay penser 
que si i'avois trouve I invention de faire des esmaux que ie pourrois faire des 
vaisseaux de terre et autre chose de belle ordonnance, parce que Dieu m*avoit 
donne d*entendre quelque chose de la pourtraiture , et deslors sans avoir esgard 
que ie navois nulle connoissance des terres argileuses, ie me mis k chercher les 
esmaux , comme un homme qui taste en tenebres. » 

FiSTULA. — Le chalumeau, appele aussi syphon^^ canncf^ calamus^ etc.', etait 
un instrument dont on se servait autrefois k la communion, pour puiser Tespece 
du vin daiis le calice , de peur de la repandre '. 

Son usage s*est conserve pendant longtemps dans plusieurs monast^res**, ^ 



> Cf. D' Uoefer, Hist.de la Cltimie, T. I, p. 146. 
» Ci. Notices swtliotel <U Cbmy, i834,8*,p. io5. 

3 MAzeray, Hist. de France, x65i, f., T.III, p. 978. 

4 (^Mvres^ Paris, 1777, 4", p. 14 «t »uiv. 

s Cf. Anast. Biblioth. Li6. Ponttficaiis, ed. Vignoli, T. II, p. a55, n. 

6 Hariulf. mon. Chron. centul., L. II, c. 10, in Docherii SpiclUg.^ ed. 4«, T. IT, p. 468. 

7 Cf. dn Cange, G/oj/.— Krazer, De Hturg., p. 104. 

* « Quia enim sangaiois effusio propter incullioris popoli ruslidlatem merito timebatur,... uodeCbristl 
sanguinem liceret sugere, non bibere. » Lindanus, Paiiop/Mi Evang., Coloo., i575, f., p. 341. — «Qua saa- 
guis Christi olim e calice hauriri solebat. » Bona, Rer. iiturg. L. I, c. i5, b. 4. Op. Aolverp., 1739, f,, p. 
993. — Cancellieri, De secretariis, T. I, p. 3^3. 

9 Booa, ubi supra. — Liodanus, ubi supra. — Roeca, T/tes. Pontif. esBrem.^ T. I, p. «5, De comm. t. 
Pont.—Ct.MarteDet De Antiq, Monaeiu rit^ L. II, c. 4. De Eecles. rii., 1788, f., T. IV, p. «5. 
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Cluny, k Saint-Denis ', dans les ceremonies du sacre des Rois de France*: 
maintenant le Pape seul ^ Temploie dans la celebration des saints mysteres *, 

Les benedictins auteurs du Voyage litteraire decrivent un chalumeau, qu'ils 
▼irent dans le tresor de Tabbaye de Corbie : « 11 avoit une petite coupe pour 
recevoir le precieux sang qui pouYoit tomber par megarde, d'ou en ce cas il 
retombroit dans le calice par deux petits tuyaux *. » Uinstrument etait m^e 
quelquefois fixe au calice ^ 

Les Grecs ne connurent pas le chalumeau. « Ils rompent plusieurs particules 
du pain consacre, quils mettent dans le calice. Ensuite ils ont une petite 
cuillier ^ avec laquelle le Prestre prend une de ces particules trempee dansle sang 
precieux , et il la donne ainsi aux Communiants. II n*y a que les Prestres et les 
Diacres assistants k la Liturgie, ausquels on donne le calice. Les Grecs pretendent 
que S. Jean Chrysostome establit Tusage de cette cuillier, mais il n'y en a au- 
cune preuve certaine dans les Auteurs Ecclesiastiques '. • Cetait ainsi que, vers 
Tan 4oo, un saint solitaire de TEgypte recevait une miraculeuse Eucharistie', 
qui , suivant sa legende, lui etait apportee par les anges ". La cuiller etait con- 
sacree aussi bien quele caliceet la patene". Cet instrument fiitinconnu chez les 



*■ De Mol^ (Le Bruu des Marettes), yoy, liturg. de Fr,, p. 149. — Cf. Booa, ubi supiti. 
* OinceWlenf De secretariis, T. IV, p. 1789. Sylbge vet, monum.^ elc. 

3 Macri Hierolex, ▼. Sip/ton, 

4 lonocent. III, De off.mxsse^ L. V, c. 9. Parisiis, i5i8, 8®, f, 83, f*^. — Bona, iibi supra. — « Mtbi 
▼ero hanc praesertim, de qua loquimur, rem, diligenter, ac diu medilanti, nibil aliud opportuoius, con- 
gruentiusque seseque offert, nisi ad usum antiquitus introductum conservandum referatur , quam Calarous 
ille, quem pro acetosa potione Cbristo Doinino sitieuti, et Cruci aflixo subministranda juxla BealiMarti 
Evangelium adbibitum fuisse constat. » Rocca, I. c, p. a8. « Hcc Benedictus XIV, qui tamen simul inge- 
nue fatetur, banc Rocce rationem esse meram tantummodo cogitationem ex auctoris pietate profedam, 
milloque Yeterum niti moniimento. Nec aliam ob rationem..., nisi ut vetus retineatur usus.>*Krazer, I. c, 
p. ao5. 

5 P. II, p. 61. 

^ « Caiicibus cannaesi ferruminata, affabreque inserta. » Lindaniis, ubi supra. — Cf. DeBerlendis, De 
oSlation.t Venet., 1743» 4", p. i47< LWeur a doon6, p. 148, plusieurs dessinsdu cbalumeau. 

7 Cocldear, — Cf. Goar, EuxoX^ytov, sive Rituale Gngc, p. i5a. — De Berlendis, \, c, p. i35. 

« Perp^tiiite de la Poy, T. V, p. 548. 

9 Bolland. Acta SS,^ Martii T. I, p. 367. De s, Marco mon, in Mgypto. « ... Cochlearium, per quod 
Sanclus sacrae Eucbaristiie fieret particeps. » 

<» Cf. Menologium Grcec, Albani, P. III, p. 5. 

>* De Berlendis, ubi supra. — « Obatio fro CocBLiAai. Dicet Episeoptis. Deus qui servum tuum Isaiam 
dif num fecisti videudi Cberubim iu cujus manu forceps erat, quo accepit carbonem ex altari el io os ejos 
illud (sic) injecit : nunc etiam Deus, Pater omnipotensy extende manum tuam super hoc cochkar, in quo 
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Latins ', comme le chalumeau chez lesGrecs : aussi Theophile n en parle point; 
il n'a eu pour objet que les pompes ^t les solennites de TEglise occidentale. 
«Fistula diversonimque generum aromata», p. 7. — Nous avons traduit 
Fistula par cannelle y nous autorisant de cet exemple : « Est tamen et 
lalia casia ai^iyl sive fistula, quae passim hoc tempore cinamomum et canella 
appellatur*. n 



FoLiuM. — Le Folium sert k teindre les laines; c'est une couleur' rouge , 
quelquefois pourpre, quelquefois bleu de saphir^ Nous lisons, p. 23, «Misce 
succum folii. » Le mot succum semblerait indiquer qu'ici du moins le folium 
serait une plante^ 



FoRNis. — « On ne sait pas quelle espece de resine Theophile a designee 
par les mois/ornis etglassa romana: ni Tun ni Tautre ne se trouvent dans nos 
glossaires ; mais sous beaucoup de rapports , il n'est point de resine a qui sa 
description puisse mieux convenir qu*au copal^ » Lessing^ y trouve la racine 
de Tallemand y£rm^j ou vernissy sappuyant sur une derivation analogue que 



suscipienda suDt membra corporis sancti, quod est corpiis Filii tui uDigeniti Domini , Oei , et Salvaturis 
nostri Jesu Christi. Beuedic illud, sanclifica illud, da illi virtutem et gloriam forcipis, qui est in dextra 
Cherubim, quia tibi est potestas^ gloria et honor... » Reoaudot, iXturg, Orient, coUecL^ T. I, p. 54. 

> « Cochlear Latini semper ignoraverunt , ut Gneci calamuro. » Id., T. II, p. zai. — Cf. Bona, ubi 
supra. 

* Dodonsi Florum^ et coronariarum odoratarumque /lerbarum lust,^ Antverp., i568, p. 264. 

3 Tab, de voc. sinonim, in C R. t. Folium et Purpureus, 

4 « FoUum dictum, quod sine ulla radice innatans in Indiae litoribus colligitur. Quod lino perforatum, 
siecant Indi, alque reponunt. Fertur autem Paradisi esse herba, gustu nardum referens. » S. Isid. Hbp. 
Etym.^ L. XVII, c. 9. Op. ed. Arev., Rom., T. IV, p. 347. — On lit dans du Cange, Gloss, v. Prasinum : 
«( Peto, ut nobis mittas ad decorandos parietes colores diversos, qui ad manum habentur , videlicet auri 
pigmentum, folium Indicum, minium, iazur. » 

^ M. Merimee, De la peinture a tfmiie, p. 74. — Cf. Cicogoara, Storia delia scuitura^ Prato, i8a3, 8», 
T. III, p. 148. Nota intorno ii codice di Teofiio monaco, 

6 Fom Aiter der Oeimaierey^ 17 74« OEuvres de Less., 1889, T. IX, p. 482. — Si nous admettons cetle 
opiuion, nous trouvons un mot allemand de plus, qui peut appuyer encore Torigine germanique deTheo- 
phile : k son tour, cette origine admise confirmerait Tetymologie de Lessing. Le romain Giassa arrive- 
comme comparaison, et non comme primitiL 
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donnent les BolEandifttes '. Raspe % qui en tire le latin barbare venutiom , le 
francais vemis^ et I'ang1ais ^vamish^ le juge grec moderne. 

Le synonyme roraain glassa^ « in eam mitte supra dictum gummi fomis, quod 
Romane glassa dicitur », p. 87, parait aux uns nne espece d'alun^; aux autres 
une sorte de Tcmis*. Raspe* voit de Tambre dans cette substance ; parce que, 
dit-il , les anciens appelaient insulas glessarias quelques contrees reculees de 
TEurope septentrionale, qu'ils supposaient produire Tambre, et qui en produi- 
sent effectiyement une grande quantite. 

Le manuscrit duRoi ajoute jirabicum^p. 36, 3 7 : cette variante n'indiquerait- 
elle pas tout simplement la gomme arabique ^, surtout si on la rapproche des 
caracteres que notre auteur reconnait k Fornis : « quod habet speciem lucidis- 
simi thuris, sed cum frangitur fulgorem dariorem reddit. » p. 36. 

Francia. — « Quicquid iu fenestrarum pretiosa yarietate diligit Francia », p. 9. 
« Franciin hoc opere peritissimi»,p. 91. Cest de la France que, desle tii* siecle, 
l*Angleterre^ faisait venir des verriers pour omer ses eglises; que Jules II 
appela a Rome des artistes pour executer a Saint-Pierre des peintures sur verre; 
c'est en France que cet art , qui n avait cesse (l'y faire des progres , parvint a 
sa perfection, sous les mains de Jean Cousin', et de Pinaigrier. Theophile 



< « Yernix ginnini seu lacryroa jnniperi, quo picturas statuaeve inductc novum fulgorem induunt, a 
vemoqoo flueresolet tem|Kire, inquit nonnemo. At priusquam vocem hanc latinilate douaret, qusrendus 
ei fuerat auctor Latinus probatus, qai ea usus fnisset Quid si Francis, Italis, Belgis ktque Germanis com- 
munem nunc dictionem, dicarous ab ipsa origine barbaram , compositaro ex duabus radicibus Te ulonicis 
NUch madidus, humidus, apud Kilianum in etymologico Teutouico; etyer pulcher, quod adhuc ex Saxo* 
nica veieri apud Anglos usurpatur?» Acta SS,^ april. T. II, p. 3oa. 

> A critic, essay on oil-painting, p. 69. 

^ C. R., Tai, de '9oc. sinonim, v. Giassa, 

4 Rulandi Lex, jiiehem., Prancof., i6ia.— Johoson, Lex. Chfm.t Lond., 1657 ; et in Mangeti BiUioth. 
cftem.j T. I. 

^ ITbi supra, p. 69, 70. 

^ « Sed est altenim (glutinis genus) prsestantius, non tamen nisi in picturis delicatioribus usilaturo, 
propter pretium et raritateBi. Q«od fit ope lacrymae Arabics... » Schefferi De arte pingendi lih., Norimb., 
1669, p. '^<* 

7 Ann. 675. — A leur tour, let peupies de la Grande Bretagne en enrichirent la Germanie, et ce fut par 
cetle demiere qoe les autret nations du Nord Tirenl introduire chez elles une branche importante de riu- 
dustrie humaine. Langlois, Essai sur la peinture sur verre, Konen, i83%, p. 8. 

B D'Agincourt, Hist, de Cart par ies monumensy T. II, p. i43. 
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yante la Terreiie des Francais, comme Dante a cel^re leurs enluminures '. 
Les eloges que notre auteur adresse exclusiyement aux vitraux de la France, 
nous paraissent un ar^ment contre son origine italienne. Le pape Leon III, qui 
yiyait k la fin du viii* siecle , fit executer des verrieres * : un italien ne Vetit pas 
ignore sans doute , et xieiit pas manque de le rappeler. 



Gbmmje. — Au moyen ige , les croix ', les chisses *, les livres d'Evangile ^, 
etincelaient de pierreries. Les rois, les princes, et les prelats se d^pouillaieot de 
leurs brillants anneaux , pour les offrir a Dieu et a ses Saints ^ 

Germania. — «Sollers laudat Germania», p. 9. Si Tbeophile est Germain, 
comme nous sommes porte k le croire, Teloge qu*il donne a T Allemagne, sa patrie, 
sans la distinguer des autres contrees dont il parle , par une qualification plus 



■ e r ooor di quell* arte, 

Ch* alluiiiinare e chiamala ia Parisi. 

Purgat,, Cant. XI, v. 8o. 

Cf. M. Artaud de Montor, Hut. de Dante AUghierit 1841, p. 269. 

* K Fenestras de apsida ex Titro diversis coloribus conclusit atque decoravit. » Anast. Biblioth. Ub. 
Pontificalis, ed. Vignoli, T. II, p. 296. — Cicognara eilc ce fait avec une complaisance toute patriotique. 
Storia delia scult,^ Prato, T. Hl, p. i5o. Nota intorno il codice di Teofilo monaco, II y avait deja un 
siecle que l*Anglelerre avait mis a contribution les verriers fran^s. 

3 « Frequenter Crux, e solido auro, pondere insignis, gemmb, lapillisquepretiosissimis omata, Ecclesiis 
urbis donodata memoratur. » Gori, De mitrato capite J. C. in Symb. Utter.^ Florent., T. III, p. 161. 

4 Claudiiur hoc opere, quod gemmis fulget et ere, 
Ad decus ecclesie, sancte digilale Marie. 

M. Guerard, Cartulaire de Cabbaye de Saint- Bertin, p. 36o. Documents inddits publies 
par les soins du Ministre de rinstructioo publique. 

5 « Evangelium auro scriptum cum tabulis argenteis auro et lapidibus pretiosis mirilice paratum. » 
Chron, centul,^ L. II, c 10. In Dacherii SpiciL^ 40, T. lY, p. 468*-— On renoonlre une richesse sembkible 
sur les Korans des Orientaux. « Uliun auro ac lapidibus pretiosis exomant. » iMtJmHist, biUior. picto- 
rum, Lips., 1743, 4*^» p- x35. 

6 « Yideres Reges et Prindpes, multosque viros preoelsos, initatione noitra digitos ■aannm soanim 
exanulare, et anulorum aurum, et gemmas, margaritasque preciosas ob amorem sanctorum Martymm 
eidem tabulas iufigi pracipere. Nec minus etiam Arohiepiscopi et Kpiseopi ipaos susdesponsatioiiis anulM 
ibidem sub tuto reponentes, Deo et Sanctis ejus devotissime offerebant. » Sugerii abb. De reius in ttdmi- 
nistr. sua gestis Lib.^c. 3i. ap. Duchesne, Hist. Fr. script., T. IV, p. 344; Recueil des Hist. de Frnncef 
T.XH, p. 98; Felibien, Hist.de Cabbaye de Saint^Denys, pieoes juatific, p. 11. 
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recherchee, prouve jusqu*^ quel point le Religieux Youlait rester inconnu. Le 
sublime auteur de Y Imitation^ recommande Tobscurite; le plus profond des 
philosophes * fletrit i*egoisme de l'orgueil : c'est dans le christianisme et dans le 
cloitre que l'on rencontre une si humble abnegation. 

Glassa. — Voy. Fornis, 

GaxNos. — Duvet. « Ea pars barbae, quas infra nares est^». Moustache, grenon 
du vieux langage^. 

Grosarium. — Gresoir. Les Italiens le nomment grisatoio ou topo^ parce 
qu'il ronge et mord le verre *. 

Ce ne fut que vers le commencemeot du xvi^ siecle que Tusage du diamant 
s'introduisit parmi les vitriers. Le premier essai parait en ^tre dA k Fran^ois I", 
lorsque, preoccupe des soup^ons d*infidelite que lui inspirait la duchesse d'E- 
tampes, avec la pointe d*un brillant qu'il portait a son doigt, il traca sur une 
croisee de Ghambord ces vers : 

Souvent femme Tarie, 
Bien fol est qui s*y fie ^ 

On raconte que Louis XIY sacrifia a M°^ de la Valliere cette satire d un roi 
desabuse ^ ; d'autres disent qu elle a ete , comme tant d'autres choses irancaises^ 
vendue aux Anglais. 



HiRcus. — L emploi de Turine du bouc que Theophile conseille pour la 



' « Ama oesciriy et pro nihilo reputan. » De Imitatione Christi, L. I,c. a. 
> « Le moi est haissable. » Pascal, Pensees, C 4, art. a. Dijon, i835, p. Si. 

3 Forcellini^. 

4 Ci Roquefort, 'Gloss, de la langue romane, 

^ Le Yieil, VArtde lapeinture sur verre^ p. aa, 207. — Cf. M. tjak, Thibaud, Considerations hist. sur 
ies vitraux et la peinture sur verre^ Qermont, i84a, p. 16, 17.— M. M^im^, Peinture surverre, Dant 
VEneyci. modeme de Courtin. 

^ Le Yieil, 1. c, p. ao5, ao6. 

7 M. de la Saussaye, Chdteau de Chambord, 1837, p. ai. 



Digitized by 



Google 



NOTES. 297 

trempe du fer, p. i4i> est indique, k peu pres avec la m^me preparation, par 
Eraclius '. 

Huso. — «Tolle vesicam piscis qui vocatur Huso » , p. Si, Sa. Cest la vessie 
natatoire de Testurgeon, acipenser kuso et sturio *. 

Ce mot, d*etymologie germanique, est un de ceux qui peuvent appuyer rori- 
gine allemande de notre auteur. 

Htpogeis. — Le texte ajoute : « aut in occultis locis convenit scribere », p. Sp, ce 
qui permettrait de penser qu*ii s*agit de caves ; les hypogees de Thebes doivent 
eux-m£mes leur nom k leur construction souterraine '. A la page suivante, 60, 
il y a «ad ignem scribe»; Theophile a peut-tore voulu parler d etuves, de salles k 
po^Ies , stufa des ItaUens. Mous lisons dans les recettes que du Cange* donne 
sur la m£me matiere : « In hypogaeis aut calidis locis convenit scribere. » 



Ihcaustum. — II ne faut pas s'etonner de trouver dans lecrit de Theophile 
un chapitre sur Fencre. Cette substance, qui est Tinterprete de la pensee, a 
joue un grand r61e. Quelquefois, au moyen &ge, on m^la k Tencre le vin 
consacre du calice ^, afin d^apporter plus de poids aux transactions que Ton si- 
gnait. Les empereurs d'Orient avaient leur sacrum encaustum, qui se faisait avec 
la pourpre ^, que Ton conservait dans des vases d'or enrichis de pierreries ^, dont 
la garde etait confiee k des officiers du palais \ et dont Tusage etait interdit sous 
peine de rebeliion K 



t De cotor, etart, Rom, ap. Raspe, A criiic, essajr on oU-painting, p. 1 1 4 ; et io C. R. — Cf. Millin, 
Dict, des beawD^rts, v. Diamant, Pointe, 

> Berzelius, Trait^ de chimie, tnid., i833, T. VU, p. 668. 

3 Cf. M. Jomard, dans la Descript, de ttgypte, Imprim. imp^. Antiq., descnpt., T. I, p. 3o5. — De 
signjfic, vocab, Vitruv, in Vilniv. Elzerir., p. 59. 

4 Gloss, med, Gracit, v, XputfOYpOfoC. 

5 « ... Insigne factum quonimdam, qui ut horrore ipso sanctior ac soUemnior esset rerum transactarum 
fidesy atramentum pretioso Christi sanguine dilutum in subscriptionem adhibueruot. » MabiUon, De re 
diplomatica, L.II, c aa, Parisiis, p. 170. — Cf. Fabricii Bibtiographia aniiquaria, Hamb., 1760, p. 961. 

^ Cf. Nouv. traitdde Diplomatique, T. I, p. 554. 

7 Schwarz, De omamentis Ubr, dissert,, Lips., 1756, p. 9a5. 

s Cf. du Cange, Gloss, v. Caniclinus, 

9 Panciroli, Rerum memor, sive deperdit, P.I,tit. a. 

38 
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Indiccm. — Le plus estim^ des indigos etait celui de Bagdad , qa*on appelait 
indigo bagadel; les tarifs de Marseille en parlent sous ce nom des Tau 1228 '. 

Interr^silis. — On n est point fixe sur lc sens que les ecrivains du moyen 
age ont applique k ce mot *. Muratori pense qu'il ne signifie pas toute espece de 
ciselure^ Theophile, en attribuant aux Arabes, p. 8, ce genre de travail, a 
peut-^tre eu en vue la damasquinure *, qui tire son nom de Damasf et dans la- 
quelle excellaient les peuples de TOrient *. 



liBims. — «Fiantgrana rotunda sicutfabae^ in sequenti foramine fiant quasi 
in tertio quasi lentes, et sic minora», p, i33. Nous avons ete obUge de traduire : 
qu*il se forme des grains ronds comme des feves, comme des lentilles dans le 
trou suivant aussi bien que dans le troisieme , et ainsi en diminuant. Mais le texte 
primitif pourrait bien avoir porte une espece intermediaire entre les feves et les 
lentilles, par exemple,/>wayn ou cicer. Nous n*avoiis trouve aucun signe de lacune. 

LtBRi. — «Libri pauperum», p. 234. Nous ne sommes pas eloign^ de croire 
qu*il (aut entendre par \k ces breviaires publics k Tusage des pauvres, et qui 
etaient enchaines ou enfermes sous des cages de fer treiUisseeSy afin qu'ils ne 
pussent £tre derobes, sans neanmoins empecher la main de toumer lesfeuillets*. 
Dans les premiers temps de rimprimerie , il y eut aussi un livre appele Biblia 
pauperumj et rempli d'images , pour donner une connaissance de la Bible k ceux 
qui n etaient pas en etat de payer un manuscrit de TEcriture sainte \ 



« M. Depping, tiist, du commerce entre ie Levant et VEurope, T. I, p. 141. — Cf. s. Isid. Hisp. Etpn,, 
L.XIX, c. 17. Op.ed.Arev., Rom., T. IV, p. 439» — Dioscorid. L. V, c. 107. — « ... laccam vulgo appella- 
mus, Gneci >axxdv. » Scheffer, De arte pingendi, Norimb., 1669, p. 77. 

* Moreili, Codicesmss. Lat, BibUoth, Nan,, p. 4i.^f. du Caoge, Gloss, — Forcellioi £ex. — Vignoli, 
Gloss, ad fiuem Lib, Pontific, T. 11. 

3 « Quo Domiue opiuor, 000 omnem cslatoram desigoari, sed eam taotum, quie iocidendo figuras effbr- 
mabat, ut est io sigillis. » Muratori, Antiq. Ital, med, avi, T. II, p. 36o, dissert. 24. 

4 Cest ce que parait avoir compris £m^io-David, dao5 soo article de la Biographie universelle , v. 
Tb^pbUe. 

^ D*Agiocourt, Hisl, de Vartpar les monumens, T. II, p. 144. 

^ Cf. Sauval, Antiquit^ de Paris, T. II, p. 634. — (Tillaio) , Hist. de Saint-Jacques de ia Bouciterie, 
p. 6a etsuiv. 

7 (Heiueckeo), /dee ttune coiieet. d^estampes, p. 292. — Cf. Hist, Uttdr, de ia France, T. XX, p. 65. 
Art. de M. Victor Le Clerc sur Nicolas de Uaoapes. 
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LiMBo. — «Quorum nomiDa scribes in limbo»^ p. 211. L*usage dlnscrire le 
nom des saints au-dessus de leur representation vient des Grecs , auxquels il etait 
defendu de yenerer des images inconnues. C*etait une suite du systeme des lco- 
noclastes '. Vers le commencement du xrv* siecle , un peintre florentin imagina 
de faire partir de la bouche de ses personnages des rouleaux, sur lesquels etait 
ecrit cc que ceux-ci devaient dire *. 

LiMiNANDA. — « Quibus liminanda quoque teneantur», p. i3i. Nous n^avons pu 
Toir ici une alteration pour laminanda ou limanda : nous avons prefere le faire 
deriver de limen^ et lui donner ie sens de arr^ter, fixer. 

LunnfA. — Teinte compos^ d'un melange de ceruse et de couleur de 
chair , pour eclairer en peinture les visages et les corps nus d'hommes , ou 
donner du relief ii leurs rondeurs'. 



Majsstas. — La Divinite glorieuse, N. S. dans la gloire, dans rellipse. C*est 
Tattribut de Dieu *. 

Les Grecs (urent les premiers qui entourerent de majeste et d*eclat les images 
de la Divinite ^; cette coutume tira sans doute son origine de la transfigura- 
tion * du Thabor. 

MsizEL. — C est encore le nom allemand du ciseau \ Theophile dit simple- 



< M. ArUnd d«Montor, Cciuidermiions sur fttui de lapeimture en Ita^, Peintres primitifs, GhaUanel, 
1843, p. II. 

» Mekmges tirSs ctune grande BibUoth. (M. de Paulmy),T. XXX, p. ZiZ.-^Biogr, univ, v. Buf- 
falmacco. * 

3 Tabula de voe, sinon, iu C. R. v. Lumina, 

4 Du CaDge, Gloss, ▼. Majeslas, — Cf. Indese exotic, 'voc, ad finem T. IV Edmundi Martene, De an* 
tiquis Eccles, rit., 1788, f., p. 417. — « Mensa majoris ar», in qua erant sedes Majestatis cum duodecim 
apostolisex aoro purissimo.» Gaufred. Pr. Vos. Chron, Lemov. ap. D. Bnal, Recueit des Hist. de France, 
T. XVIII, p. a 16.— -« Singulare est, quod Imago, Libri Missalis initio posita, Majestas aliquando vocala sit. » 
Paquot, inMolan., Hist.ss, imag.j p. i33. 

6 Marangoni, Istoria deW anticluss, orat. appell. Sancta sanctorum,, Rom., 1747, 4% p. 166. 

fi Nicolai, Disqms. de nimbis, 1699, p. lo^.—Cf. Robr, Pietorerrans in hist, /., C. II, s. a, i. — Hil- 
scher, Errores pict, circ, nativ, Christi, m, 8. 

7 Cf. Morelli, Codicesmss. Lat. Bibiioth, Nmn., p. 4i- — CicDgnira, Storia deila saUt,, Prato, i8«d, 8«, 
T. m, p. 148. JVoia intorno iicod, di Teofiio monaeo. 

38. 
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tnent : « qui vocantur meizel •, p. 234« S*il eiil emprunte cette expression k un 
pays etranger au sien , il TeAt sans doute indique , comme il a fait pour < gummi 
fomis, quodRomane glassa dicitur », p. 87. Uhumbie moine paraits*dtre iciun 
peu trahi par son silence. 

Membrana. — Comme ie parchemin est appele charta membraiuicea de m^m- 
brum^j de m£me aussi^ sans doute, membrana doit son etymologie aux mem- 
bres du corps humain , sur iesquels on l'emploie en peinture '. Nous i*avons tra- 
duit par couleur de ohair : c est Tinterpretation de Raspe, of carnation 
colour^. 

Menesch. — Gouleur rouge , plus foncee que le mimum et plus claire que 
le sinople; on lui attribue aussi la teinte du suc de sureau qui est vert, ou celle 
de Tindigo^ Nous croyons assez k la possibilite de cette analogie, car nous 
avons, p. 24 : « Misce auripigmentum cum indico, sive cum raenesch^ sive 
cum succo sambuci.» Ces substances doivent donc produire un resultat iden- 
tique. — Nous n'avons rien pu decouvrir sur ce mot: nous ne saurions en 
voir la racine dans le grec (Ai^vTiy lune ; dans Varabe JL» nUlh , sel. 

MiNiuM. — Cesta tort, dit Dioscoride, que quelques-uns regardent le cina- 
bre et le minium comme une seule et m£me chose *: le premier, en effet, est 
un deutosulfure de mercure, Tautre, un deutoxyde de plomb. Theophile ne les 
a point confondus, et il a distingue aussi le minium du carmin, « minium et cero- 
sam et carmin » , p. 47 : probablement , suivant Christian Leiste ^, parce qu'on 
faisait alors celui-ci avec du bois de Bresil; ce bois parait avoir ete connu long- 
temps avant la decouverte d*un pays , qui en aura re^u son nom, au lieu de lui 
donner le sien. 
.Les Romains enduisaient de minium le corps des triomphateurs, et les idoles 



' Cf. Mootfaucon, Palaogr, Grac, L. I,c. a, p. 17. 
> Cf. Tah, de ^voc. sinon. iu C. R. t. Memhrana, CamaUtra. 
^ Raspe, A critic. essajr on oil-painting, table, V. 
4 Tab, de ^voc, sinon, in C. R. v. Menesch , Succus, 
* L. V, c. 109. 

6 Mem. tthist. et de littdr, 'Mn. de la biblioth. duc.de Wolfenb., VI, Leis., Bruntw., 1781, 8«, a^nt- 
propos, p. 7. — Cf. M. Depping, Hist, du commerce entre le Levant ettSurope, T. I, p. i4x. 
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de Jupiter ' ; ils en decoraient deji les livres : le mdancolique Ovide n'en 
Youiait pas pour ses elegies*. Gette demiere coutume passa de Rome en 
Egypte, chez les Cophtes, chez les Turcs; puis dans les Gaules^ ou, de cette 
couleur rouge, rubrica^ on appela rubriques les titres des Bibles^ des chapitres 
du droit ecclesiastique , et les regles de la iiturgie^ Le minium a aussi 
donne son nom aux miniatures, parce qu*il servait pour les colorier en 
rouge *. 

Mnam. — « Qui domino suo reconsignare dissimulans mnam fceneratam », p.6. 
• Et alter venit, dicens : Domine, ecce mna tua, quam habui repositam in suda- 
rio; — timui enim te , quia homo austerus es : toUis quod non posuisti , et me- 
tis quod non seminasti. — Dicit ei : de ore tuo te judico , serve nequam , sciebas 
quod ego homo austerus sum, tollens quod non posui , et metens quod non se- 
minavi : — Et quare non dedisti pecuniam meam ad mensam , ut ego veniens 
cum usuris utique exegissem illam? — et astantibus dixit: auferte ab illo mnam, 
et date illi qui decem mnas habet ^. » 

« Mna in ponderibus centum drachmis appenditur ^. » 

MoNiAcuLUM. — Nous iguorons ce que signifie ce mot, k moins que ce ne 
soit ou un mordant quelconque, ou du sel ammoniac% qui serait ici conseille 
comme fondant. 



« Polyd. VergU., De rer. invent, L. II, c. aa. — WinkdmaDH, Bist, de Vart chez les anciens, ed. Janseo, 
T. I, p. a6. 

* « Nec titulus miDio, oec cedro charta notetur. » Ov,, Trist., L. I, £leg^, l, ▼. 7. 

3 Delaodioe, Itss, de la Biblioth, de Lyon, T. I, p. 54, E4sai hist, sur iesmss, — Cf. Now, traiU de Di- 
plomatiq,, T. II, p. ix i. — Janseo, Essai sur Corigine de la grav,, T. II, p. ao6. — Du Caoge, Gloss, v, Rn- 
brica, — Schwarz, De ornam, libr, dissert,, p. 34. 

4 Cf. Delaodioe, L c, p. 56. — Jansen, 1. c. — Rive, Prosp, d^un ouvr, prop, par souscript, {Essai 
sur tart de Wn/. tdge des miniatures peintes dans des mss,\ p. a6, 27, n. 

Theopbile dit, p. 55 : «Literas et folia'et nodos ex minio.» On pr^teod que le root de wgnettes nous est 
▼enu de lafeuille de vigne, qui domioait dans ces sortes d'omemeots. Sist, litter, de ia France, T. XTI, 
p. 3a3, Disc, sur Cetat des beaux-arts, 

5 Lac, XIX, ao-a4. 

6 S. Isid. Hisp. Etjrm,, L. XVI , c. a5, Op. ed. Arev., Rom., T. IV, p. 3oo. — Cf. H. Steph. Tites. 
ling, Gr,, ed. Didot, v. Mva. 

7 Ainsi Domme, parce qu*on en trouvait unegrandequantite aux environsdu temple de Jupiter Ammon. 
Tlienard, Traite de Chimie, 1817, T. II, p. 658. U favorise la formation de Tor mussif , or mosaique, or de 
Judee. Id., T. I, p.4ao, 4ai. 
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n s'agit de la maniere d'ecrire avec Tor : Quomodo scribitur de auro , p. Sj. 

Nous lisons dans le Traite de Diplomatique des Benedictink : • Les lettres en 
or, apres avoir ete beaucoup moins employees, durant les xi, xii, et xiii* sie- 
cles , reprirent une nouvelle faveur, aux xiv, xv, et xvi*, surtout dans ies 
heures des persones de distinction : mais elles sont d'un go(kt bien diferent de 
celui des siecles anterieurs. Souvent on diroit, qu'on apliquoit des feuilles d*or 
sur le velin , pour en former des lettres , ou quelques-unes de leurs parties. Si la 
liqueur dor y etoit admbe; ce n'etoit guere, que pour les peintures, devenues 
plus k la mode, et les lettres initiales , apelees depuis lettres grises '. » 

Les recettes de Theophile mentionnent la liqueur d'or,' et non pas les 
feuilles de ce metal. 

De ce que notre auteur donne k ce genre de calligraphie une place si impor- 
tante dans son Uvre , de ce qu'il lui consacre plusieurs chapitres , p. 5^ — 63 , 
il faudrait peut-^tre conclure que Tecriture ou entrait la liqueur d'or a ete plus 
en usage qu'on ne Ta pense. 

MusivuM. — Les abbes les moins riches faisaient executer des fresques; les 
prelats les plus magnifiques , des mosaiques *. Les auteurs qui ont ecrit sur ce 
genre de travail le proclament immortel '. 



Navigula. — « L'urne qui renfermoit les parfums imitoit la forme d'une 
navette *. » 

NiGELLUM. — Le mot niello designe , chez les Italiens, et un genre de travail 
qui repond k la damasquinure , et la matiere elie-mSme qu on y emploie. C*est 



* Noup, traiU de Diplomatique, T. II, p. io5, io6. 

> ^eric-David, Disc, hist, sur la peint, Magas. encvd., i8ia, T. IV, p. 86; 99 de Ved, du biblioph. 
Jacob.— C*e8t sans doute fusage des mosaiques qui retarda en Italie celni des verres peints. D*Agincourt, 
Hist, de Vart par les monum, T. U, p. i43. 

3 «cH musaico, per la sua lunghissima vita , si puo quasi chiamare etemo. » Vasari, Vite de piii 
eccell, pitt,, Liv., 1767, T. I, p. laa. — «Musivum autem induisse videtur immortalitatem. » Ciampini, 
Vetera monim.j P. I, p. 89. — La m^e duree au moins se retrouve dans les laves emaiUees, que les recents 
procedes de MM. Morteleque et Hachette ont su rendre iualt^ables : un peintre habile, M. Jollivct, j 
a ajout^ r^at de ses couleurs et 1e m^rite de ses compositions. 

4 M. de Chateaubriand, Geniedu C/iristian,, Pourrat, i834,T. II, p. «64. 
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alors le melange euch&sse dans des tailles ou creux pradques sur des metaux '. 
Sa teinte obscure4ui fit donner le nom de nigellum '. 

A defaut d'ivoire , Tart de nieller servit a couvrir d*ornements delicats 
des planches dor ou d'argent, qu'on offrait k la veneration des Fideles^; 
et Tepreuve fortuite d'un nielle fut, dit-oa, Forigine du tirage de la gravure *. 
Le hasard a donne naissance k un grand nombre de decouvertes. N'est^ce pas 
le chien d'un berger, qui trouva la plus precieuse de toutes les couleurs, 
que connussent les anciens ; et cet animal ne s'est-il pas vu , pour ainsi 
dire, decore le premier de la pourpre^ qui devint le signe du pouvoir su- 
preme*? 



Oratoris. — «Juxta vocem oratoris cujusdam», p. 76, Nous avons traduit ce 
mot par auteur et non par orateur, puisque la citation est un vers, qui appartient 
aux Distiques de Gaton *. 

Organarium. — Cet outil est vraisemblablement du genre des matrices 
d*atelier. Christian Leiste ' a remarque que Fon s'en servait encore chez les 
forgerons et les orfevres de TAllemagne. 



' Millin, Dictionn, des beaux-arts, v. NieUo. — Cf. du Cange, Glost, v. Nigellum, — ^P. de Montabert, 
Traite de peinture, T. IX, p. 589 et suiv. — M. Duchesne, Rssai sur les nielies, p. 91 et suiv. — M6nage, 
Dictionn, etym, v. Nellure. Au mot nielle, cet auteur ne mentionne que 1a maladie des bles, une plante , 
et ime petite monoaie, qui avait ele anciennement fabriqiiee k YhfAtX de Nesle, r^idence, a Paris,des lei* 
gneurs de Nesle, bourg de Picardie, dont le nom vient, dit-on, de ce que la nielie affectait souvent les bles 
dans cette conlree. M. Duchesne, ubi supra. 

> Lanzi, Hist, de ia peinture, trad. par M* Dieude, 1824, T. I, p. i55. 

3 ^^ic-David, Disc, hist. sur iapeint, Magas. encycl., 181 3, T. lY, p. 37; 72 de Ted. du biblioph. 
Jacob. 

4 Cf. M. Duchesne, L c, p. 4a. — On cooserve pr^cieusement, au cabinet des estampes de la Biblio- 
theque Royale, une ^preuve de la Paix niellee de Finiguerra, qui fut unique, jusqu*au jour, x5 juiu 1841, 
oii un nouvel abbe Zaui, rhonorable auteur du Peintre-graveur fran^ais , M. Robert-Dumesnil, en de- 
couvrit un second exemplaire a 1a Bibliotheque de TArsenal. 

5 Ameilhon, Recherciies sur ies couieurs des anciens. Mem. de rinslitut, Litterature et beaux^rts, T. I, 
p. 546. 

<> Ne pudeat qus nescieris te veQe doceri. 

Scire aliquid laus est, pudor est nil discere velle. 

Catonis Disticha, L. lY, 3o. 

7 IktSm, ^hist, et de littir, Tres. de la Biblioth. duc de Wolfeob., YI, Leas., Broosw., 1781 , 80, avant- 
propos, p. i3. 
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Obganum. — Nous n*aYons pas k nous occuper ici de rhistoire de Forgue '. 
Nous dirons seulement quau rapport de D. Bedos % « on ignore de quelle 
espece de metal ou melange etoit cet airain dont on faisoit les tuyaux d'orgue. 
£toient-ib faits d'un cuivre battu et reduit en lames assez minces pour Stre 
roulees et soudees? ou bien, etoient-ils jettes en fonte? Cest ce qu'aucun Auteur 
ne nous a explique. » Et c'est ce que Theophile indique clairement par cette 
phrase : « Attenuetur cuprum purum et sanissimum, ita ut unguis impressus ex 
altera parte appareat », p. 2^4. 

Pour les diflicultes que nous a preseotees le chapitre De organis^ nous avons 
puise d'utiles conseib dans la docte obligeance de M* Bottee de Toulmon. 



PERGABiBNiiM. — «Tolle pergamcnam Graecam, quse fit ex lana ligni», p. 39. 
« On pense que les Grecs ont pu se servir de papier de coton avant le temps ou 
son usage fut repandu dans Fouest de TEurope par les Maures de TEspagne. 
La connoissance de ce papier passa des Grecs aux habitants de Fltalie , et par 
les Yenitiens elle se repandit en Allemagne dans le neuvieme siecle, sous le 
nom de parchemin grec *. » 

Cette note interesse k la fois la patrie de notre auteur, et sa date , posfeerieu- 
rement au ix* siecle *. 

Le ms. de Cambridge nous donne pour ymssiteigretam ^ qui deriverait sans 
doute des mots itaUens greto^ epais, on grezzoj brut. 

Pbrspigax. — « Verum quoniam hujusmodi picturae usus perspicax non valet 
es&Cj quasi curiosus explorator omnibus modis elaboravi cognoscere^ quo ards 
ingenio et colorum varietas opus decoraret , et lucem diei solisque radios non 
repelleret. » p. 77. 

Perspicaxy que plus loin, p. 91, non est perspicax^ nous avons rendu par 
transparent, nous semble ici plutot £tre en opposition k curiosus explorator, 



' Cf. Gerbert, De cantu et musica sacra, pasi. — Du Cange, Gloss, t. Organum, — MilliD, Dict. 
dei Beaui-arts. v. Orgue. — Bist. litter. de la Fr., T. Vn, p. 144. ttat des iettres en Franee, 

* VArt dufacteur (torgues. ArU et MMers, f., P. FV, pr^f., Hist. abr. de torgue^ xij. 

3 Peignot, Essai sur thist, duparchemin et du velin, i8ia, p. i5, x6. — Cf. MontfBiicoD, Dissert. sur 
le papyrus, etc. Mem. de l*Acad. des inscript, T. VI, p. 6o5, 606. 

4 Voy. les mots : CalU, Calx, DuctUis, Sellm. 
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qu*en rapport avec lucem diei solisque radios; nous ayons traduit : Mais comme 
l'usage cle cette peinture ne peut se saisir au premier coup d'oeil. 



Petra yini. — Le tartrate acide de potasse existe dans le raisin; il se depose , 
avec une petite quantite de lie et de tartrate de chaux , sur les parois des ton- 
neaux dans lesquels on conserve le vin, et forme sur ces parois une couche 
plus ou moins epaisse , connue sous le nom de tartre \ 

Petuul. — Theophile nomme ainsi ce qui, dans d'autres ecrivains, s'appelle 
petalum^, probablement de ic^tgcXov. II entend par petula auri la feuiUe d'or, 
qu'il apprend a battre et a poser; forpetula stagni la feuille d*etain : il montre 
comment il faut preparer celle-ci, de facon k remplacer Tor ou Tai^ent ': « si 
aurum non habueris nec argentum » , p. 43. 

« Li bateurs d'estain puet taindre son estain de toutes manieres de couleurs *. » 
La coloration des metaux fut un des moyens du grand oeuvre; il etait re- 
serve' k la chimie de changer par son analyse le nom de transmutation en 
celui de combinaison ^. 

Phago Ficus^ G231.^guier ^ 

Phtlagteria. — Reliquaires \ — On a donne aussi ce nom aux croix 
pectorales '. 



I Themrdf Traite de chimie, i8i8, T.IU, p. i38. 
> Cf. du Cange, Gloss. t. Petalum. 

3 Fom Alter der OelmaUref, 1774, OBjayr, de Lessing, 1839, T. IX, p. 480. — U ii'y avait pas 
encore, du temps de Thdophile, des batteurs d*or proprement dits; le peintre ou rartiste qoi vnaX besoin 
de feoilles de ce m^tal, ^tait obUge de les fobriquer lui-m^me. Id., ibid. 

4 Le Uvre des mitiers tTEt, Boileau, publi^ par M. Depping, p. 76^ xiii* #. collect des Docttments 
inSdits, 

5 D^Hoefer, Hist. de la chimie, T. I, p. 38a. 
^ Canpentier, €ulGloss.i,Phagiis, 

7 Cf. Durandi Baiionale, L. I, c. 3. Lugd., 1672, 4^, p. 16. — ^Macri Bierolex, ▼. Phjrlacterium. — Indejc 
exotic, 'voc. ad finem T. IV Edm. Martene, De antiq. Eccles, rit., 1788, f., p. 4x8. — Schioppalalba, Ih 
perantiquam sacram tabulam Grmcam dissert., Venet., 1 766, p. 1 4 et seqq. 

8 Gavantus, Thes. sacr. Bituum , cum observ. Merati, P. II, tit. r. Aug. Vind., 1763, f., T. I,p. 149. 
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PiLA. — Pilon. « Moitariolum comitatur pila , vulgo monachus y quod est 
pistillum cum tubore rotundo \ » 

PixiDES. — Le mot Pixis a ete applique k plusieurs especes de vases par les 
liturgistes ' ; mais dans la phrase « Pixides ad oblatas imponendas»^ p. soS, il 
designe eyidemment des boites « por mettre oistres ^» , des custodes k Hosties \ 

Plectbum. — Soupape, dans Torgue. Du Cange a rassemble dlverses inter- 
pretations de ce mot, parmi lesquelles nous remarquons le battant de cloche, 
Tarchet de vielle ; et ces acceptions indiquent un objet , un appareil determinant 
un son. 

Plbnaria. — On distingue , dit Christian Leiste *, les plenaria des chlsses , 
quoiqu'ils puissent egalement servir a renfermer des ossements de Saints : celles- 
ci ne sont que des sortes de reservoirs, de coffires, tandisque les premiers sont 
encore destin^ k d'autres usages , et contiennent en outre des compartiments 
rempUs de reliques. 11 cite pour exemple , et comme nn plenarium de ce genre, 
un evangeliaire transporte de la cathedrale de Brunswick k la ville de Hanovre ; 
la couverture en est si epaisse, que Ton a pu pratiquer de semblables cases dans 
son interieur. Ainsi le nom du livre est emprunte, non pas au contenu, mais a la 
reliure, la partie est prise pour le tout : cependant il est toujours question 
d*Evangiles% de missels^; nous avons adopte ce dernier sens. 

Ges plenaria se faisaient ordinairement avec de For et des pierre- 



' Rulandi Lex, alchem,, Franeot,, i6ia. — Jobnson, Lex, chym,, Lond.,1657; ct in Mangeti J9M/!rWi. 
chem,, T. I.— « Pile k piler fromant. » Du C^ange, Gloss. v. Pila, 
* Mylleri Ornatus eccles., Monach., iSqi, 4», p. 3;. 

3 Notices sur thdtel de Cluny, 1 834, 8<», p. 48. — Cf. Macri HleroUx, v, Pyxis, 

4 « Oblata, Panis ad sacrificiuni oblatus, hostia nondum coDsecrala... Obkuas qumdoque etiam somptas 
foissa pro Hostiis consecratis patet. » Du Gai^, Gloss, — « IUas admodam parw, et levissimi aequipoD- 
dii primis ssculis Ecclesiae exslitisse «IteriBs eviacitur ex Palenanim vitrearum usu, quem tertii scciili 
initio S. Pontifex Zepbyrinus^ ... suo deoreto Eoclesise indixit. • De Berlendis D^ Oblatumibut, yenet., 
1743, 4% p* a3. — Cf. Le savant articlede M. Victor Le Clerc, sur Guiliaume Duranti : Hist, Utter^deU 
France, T. XX, p. 470. 

5 Mem, d'hist, et de iiaer^Tres, de la biblioth. duc de Wolfenb., TI, Less., avan^-pmpos, p. 11. 

6 Cf. Chron, Centul,, L. II, c. 10, in Dacherii Spicileg,, 4^ T. FV, p. 468. — Garpentier, ad Gloss, 
V. Plenarium, 

7 Du Cange, Ghss, v. Missale, — Index exotic, ifoc,, ad iin. T. IV Sdm. Marleney Be amiiq, Eccks, 
rit., 1788, f., p. 418. 
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ries '. A diverses ^poques, le respect pour les livres sacres sugger» aux fideles 
ridee de les placer sous des couvertures precieu^es, et on y employa les 
diptyques*, auxquels le merite du travail, aussi bien que la veneratioQ qu*ils 
inspiraient, donnaient un double prix. Nous devons k cette circonstance la 
conservation de la plupart de ces monuments de Tart ancien K 

PoscH. — Produit d'un melange de vert fonce, de rouge obtenu par la com- 
bustion de Vocre et d'un peu dc cinabre , ou d'oCTe et de vert melanges ; il 
s*emploie sur la coule^r de cbair, pour distinguer les parties des mem-> 
bres du corps bumain \ Raspe^ Ta traduit par demi-teinte, half shades; nous 
voyons, p. i6 : « ut umbra sit anterioris colori&n 

Prasinus. — Cet adjectif designait la faction verte dans les jeux du cirque". 
Les mots « babens similitudinem viridis coloris et nigri » , p. 12, nous ont porte 
a le rendre par vert fonce. Le celtique/^r^i^ signifie airain, bronze ', et semblerait 
fortifier notre interpretation. 

PaoBABiLis. — Ce mot, en Tbeologie, s'entend de ce qui n*emporte pas con- 
viction , mais autorite sufBsante pour determiner un assentiment quelconque. 
Cest sans doute dans ce sens que Tbeophile , pr^tre et moine , presbyier et 
monachus , a pretendu Femployer *. 

PuLPiTis. — •Pulpitum^ gallice, /(?f/T/m^ » Le latin a fait pupitre^ le vieux 
fran^ais a donne naissance a notre mot lutrin "". 



> Cbristiaii Lebte, L c. 

s « Diptychoruni nomena Terbo nt^mo ducilBr, qnod eUplicaM. » Gori, Thes. ifet. dip^ch., T. II, 
p. X16.— Cf.T. I, p. a3a. 

3 Willemin, Montanenttfr. ined. texte par M. Pottier, T. I, p. a8. 

4 Tab. de voc. sinonim. , in C. R. ▼. Potch, 

5 A critic. essajr on oilftunting, TabL , t. 

^ Pitiscus , Le*. antiquit. Rom. ▼. Color. — Blillin , Dict. des beaitx-arts. ▼. Prasinus. 
7 BuUety M^m. sur la langue celtique, T. III. Dictionn. 
^ Toy. le mot Basiliscus. 

9 Bfagislri J. de Garlandia Diction. M. Geraud, Parii sous PluUppe le Bel, p. 6oa. Collect. des 
Documenis inddits. 

10 Ibid.,note. — « Pulpitum txten deaurato fabrefactum, in quo Evangelium in missa canebatur. » 
Mabillon, Jnn. ord. S. Bened., ann. 1006, L. LII, c 85. Luc, 1739, T. lY, p. 172. 
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RoTULA. — «Rotula siye lignea sive plumbea tornatilis, et in media parte 
superiori figatur corrigia (jua trahi et volyendo retrahi possit», p. 49- 

£n rendant tomatilis par mobile , nous ayons youlu autant eyiter Tespece de 
pleonasme qui nous semble resulter d'une roue tournee , que completer Tidee 
du mouyement quelle imprime. Nous ne nous sommes pas appuye sur le mot 
retrahi^ parce qu'il se retrouye deyeloppe un peu plus loin. 

La petite roue est yraisemblablement une sorte de mandrin , comme celui 
sur lequel agit Tarchet des semiriers dans les operations du genre de celle 
qui est ici decrite. 

RuDEM. — «Pone oUam rudem », p. 87. Le manuscrit de la Ribliotheque 
Royale donnant pour yariante n(n)am , que notre texte porte dans la recette 
precedente, nous ayons traduit rudis par neuf ^ c'est-&-dire , qui n'est pas 
encore poU par Fusage. 

RuNCiNA. — « Juxta modum ligni in quo yohitur runcina », p. 254- Runcina^ 
qui generalement signifie rabot, nous a paru deyoir, dans cette circonstance , 
a cause de la comparaison , se rendre par tariere '• 



Salso. — «De yiridi salso^^ p. 68, yert sale, yert-de-gris. Salsum exprime 
sans doute Tacidite de cette substance. Cest k Montpellier, et dans les enyirons 
de cette yille, que se fabrique le yert-de-gris en France*; les procedes ont la 
mSme base que ceux qu'a decrits TheophUe. 

Sanguinb draconis. — « Sanguine draconis intinge aurum » , p. 61. La resine 
appelee sang-dragon, par les chimistes, est d*un rouge fonce et presque brun, 
Iprsqu^eUe est en masse ; d'un rouge de sang , lorsquelle est en poudre : eUe 
s'extrait par incision du draccena draco , et de plusieurs autres yegetaux qui 
crois^nt dans Tlnde^. 



> Cf. J. Januens. CathoL — Du Cauge , Glots, 

* Thenard , Traitd de chimie, 181 8, T. III, p. 77. — H ne fiiut pas confondre ce vert-de^is avec ce* 
lui qui se forme sur les vases de cuivre que Ton u*a pas soin de nettoyer. Id., ibid., p. 78. 
3 Thenard , 1. c, p. 229. 
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ScHBDULA. — Le manuscritde Theophile, que rauteur' du Lumen animce 
recut de T Allemagne, et dont les citations , etudiees dans leur esprit plus que dans 
ia lettre , sont un des plus forts arguments a Tappui de son origine germanique, 
semble avoir porte le titre de Brei^iarium. « De quodam monasterio Alemanie 
quidam mihi libri delati sunt videlicet... Theophilus in breviario diversarum 
artium^ » 

Breviaire', abrege, inventaire*, manuel, recueil de recettes, de formules, 
essai , sont des expressions dont le choix importe peu ; elles n'ajoutent , ni ne 
retranchent rien k la nature, au but^ k TinterSt du traite. En adoptant, d*apres 
Ijessva^^Schedula ^ que fournit aussi la preface, p. 8, en traduisant par Essai, 
nous avons eu en vue de rendre la pensee d'humiUte, qui, dans Temploi de ce 
mot, guida sans doute notre Religieux. S. Jer6me a dit: «Mihi, meisque per- 
mittant pauperes habere schedulas ^^ » 

Silencieuse elucubration du monastere , VEssai sur diifers arts dut servir de 
regle aux artbtes chretiens du meyen ige, qui n'avaient en quelque sorte 
pour guides que ces recits , a Taide desquels la femme de Namatius indiquait 
jadis aux peintres ce qu*ils devaient representer *. 

ScBiNiA. — Chftsses. Tant que durerent les incursions et les devastations des 
Normands , on ne songea point a fabriquer en metal des ch4sses , qu'il fallait 



' Matthiai FariiMtor n*c;st pas Tauteur du livre intituU Lumen aninug, comme i'out faussement pense 
quelques toivains. Cf. (D. Liron), Singularitit hiitt T. I, p. 368 et suiv. — Et V Introduction. 

* Liher moralitattun elegantissimus magnarum rerum naturalium ittmen oftime dictus, 1 48a , Pro). -» 
Plac^ dans le Prologue, dans un endroit pour aiosi dire officiel, qui constale l*envoi du Tb^ophile, le mot 
Breviarium nous parait devoir ^tre prefere auz synonymes que Tauteur emploie dans le cours de ses 
moralitis, 

3 Du Cange , Ghss. v. Breviarium, 

4 Id. Ibid. « Sed et iste Breviarius ad omamentum Ecdesie perlinet, id est , luribula deaurata 2 , coi-« 
linie I a, etc. » 

5 S. Hieronymi Prtef, in Job. Op. ed. Marlianay, Ben<;d. , T. I, p. 798. 

fi « Cujus conjux basilicapi Sancti Stepbani suburbano murorum cdificaviL Quam cum fucis coloruni 
adoruare vellet, tenebat libnim in siuu suo, legens bistorias actionum autiquorum , pictoribus indicans 
quc in parietibus fiugere deberenl. » S. Gregorii Turon. episc BisU Fr,, L. n, c. i t, ap. D. Bouqqet , 
Aecueil des Hist. de France^ T. II, p.i^o. — Le savant beuedictin a reproduit avec des ameliorations 
le texte de Tedilion de son coufrere D. Ruiuart , Biogr. umv. v. Gr^. de Toors : sa le^n a ele adoptee 
par M. Guizot , dans la Collection des Mem. relat, a thist. de France, 
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sans cesse transporter d'e|^ise en eglise pour les soustraire a leur rapacite. Mais 
lorsque To^ n'eut plus k redouter ces feroces spoliateurs, la deyotion enTers les 
saints n^ayant fait qu'augmenter, et les peuples etant deyeiius plus riches par 
le commerce soumis a moins d^entraves, on deploya le phis grand luxe dans 
les monuments qui recelaient les reliques'. f 

ScuTA. — Boucliers, ecus\ Nous ne donnons a ce mot une place 
parmi nos notes que parce qu'il nous ofire une obsenration, qui ne nous 
semble pas depourvue d'inter£t pour Thistoire d*une epoque feconde' en 
souvenirs. 

Les boucliers furent souvent decores. Les guerriers danois y retra^aient leurs 
faits d'arroes ou des emblemes relati& a leurs moeurs ^* Ces premiers symboles 
cependant sont simplement des signes , dont , chez tous les peupies y on s*est 
toujours servi a la guerre, pour se faire reconnaitre de ses compagnons et 
distinguer de ses ennemis *• Les Croises, en-imaginant dans le m^e motif des 
couleurs , que leurs familles adopterent ensuite pour prouyer sans doute qu'elles 
tenaient aux vaiuqueurs, donnerent naissance aux armoiries^. 

Ces marques de la gloire durent se repandre avec la rapidite de ce qui se 
rattache aux fantaisies de la mode et k Torgueil des hommes. Theophile ne 
parle pas des ecus armories ; et Von reconnaitra peut-^tre dans le silence du 
moine une tacite desapprobation. 

Selue. — On sera moins surpris de rencontrer plusieurs fois les selles * dans 
le graye et presque ecclesiastique traite de notre auteur, lorsque Von songera 



> HUt, litier, tU la France, T. XYI, p. 317. Discsur tetdt des beaux^arU, 

s On a doDD^ oe nom k une monnaie , {Mrce qoe le roi j tenait nn ktn, Le Blanc, Traite kist, des 
monnoies de Fr., yj. 

3 Spallart, TabUau lust, des cost,, des mceurs etdes usages , T, IV, [l 184. 

4 Willemin , Momtments fran^ais indd, Texte par M. PotUer, T. I, p. 47* — SpaUart , I. c, T. V, 

^ MalHot, Recherches sur les cosL^ Us moturs^ etc. , T. III, p. 92, 93. — Cf. Menestrier, Origine des 
armmries , pass. — Fonoemafne , De Forigime dee armoiries, M^ de TAcad. dea ioscript., T. XX. — 
M. Leber, CoUect, de disseri, , T. XJTT. *- jirt de veri/kr les dates , f. , T. I, p. 572. 

^ Notre auteur indique le moyen d*omer lei selles, etc, dans le cas oik, sculpties, eUes ne sout point 
susoeptibles d^^tre recouTcrtes d*etoffe ni de cuir : « que sculpuntur,et non possont corio vel panno ooope- 
riri », p. 39. Nous ne pensons pas qu*on puisse dler un emploi de la peaii sur les sieges anikieur aui Pbilii. 
lins, lorsqu*ib furent frappes par la main du Seigneur : « et fecerunt sibi sedes pelliceas. » Reg,^ If ▼• 9> 
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qu'elles ont ete depuis loogtemps Tobjet d*aii luxe et d*un travail particuliers. 
Theodose et rempereur Leon n ont pas dedaigne de les mentionner parmi 
leurs lois'; dans la seconde moitie du xi^ siecle, Jean de Garlande parle des 
selles peintes*; au ziii', le Livre des metiers d'£tienne Boileau confond 
ensemble les seliers et les pairUres '. 

Les etriers sont indiques , p. 21^7 > ^^^ ^^ periphrase « corrigib ascensoriis 
sellae. » On en voit sur la tapisserie de la reine Mathilde, mais tous les cavaliers 
n'en ont pas, ce qui parait prouver qu^ la fin du xi® siecle, leur usage etait 
encore loin d'Stre derenu genend ^. Nous nous demandons si , pour que Theo- 
phile, peu prodigue de details, les signale ainsi dans son liyre, il ne £Eillait 
pas que cette partie de Tequipage fih encore peu repandue au temps ou il 
vivait*? 

Sepum. — «ToUe sepum de auriculse tnse fbramine»^ p. 173. Cerumen. 

SoLiDi. — «Si enim una fiierit auri, croci solidi sint duo», p. 60. Nous ne 
savons quelle unite de poids attribuer k una; n'aj«nt donc pas le mot de 
renigme, ni once, ni livre, ni autre diose, nous croyons pouvoir eluder ia 
difiBcuIte, en traduisant par une expression vague, ind^finie comme notre 
texte. Solidi doit £tre ici un substantif , et ne nous semble pas se rapporter 
adjectivement k croci. 

Succus. — Gouleur tirant sur Tindigo ; on pretend qne c'est la m£me chose 
que le menesch ^. 



* « De seUi eUam TheodosMU Blaginu loqoilur. . . lu quMUm eoiin lege praecipit , oe leUa cuoi freuis 
et a?erta , sexaginta libras auri transeat. . . Ejusdem sellc mentio quoque fit in Constilutione Leoais Im- 
peratoris... Ea quippe lege prohibetur, ut nulli prorsus lioeat iniraiiis et equestribus seUis, vel iu 
baltheissuis margaritas,smaragdos, et byadnthos adaptare.» Panciroli, Rer. mem. sive deperdlt, P. 11« 
lit. 16. 

> « SeUarii Tendunt sellas nudas et pictas. » Bfagislri J. de Garlandia Dict 11. G^raud , Pmris sorn 
PhUippe leBel, p. 587. CoUect. des DoatmenU inddiu, 

* Le Lipre des meiiers d'Et. Boileau , pubU^ par M. Deppiog« p. 106, titr. LXXYIIL CoUect. des Do- 
cimtenU inediu, — CL Lanzi, Hist. de la petnture^ trad. par BT Dicude, 1824» 8^ T. r, p. 86, 87. ~ 
Mdnteii , Hist, des Prancais des divers dtmU , xnr* a. , T. II, p. loi. 

4 Willemin , MonumenU fran^ais ined. tezte par M. Pottier, T. I, p. 47. 

5 Voy. les mots : Calix^ Calx, Ductilis, Pergamenam. 

6 Tab. de voe, sinomm, ia C E. ▼. Suecus. 
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Thuribulum. — Si les encensoirs ont ete decores ayec magnificence % 
aucun n*a surpasse celui de Theophile, p. 207. II j avait non-seulement 
du genie, mais encore du gotit dans Thomme qui a su si bien decrire ce mer- 
yeilleux instrument : u Gertamente questo monaco era dotato non solo d*ingegno 
ma ancora di gusto , e la descrizione ch* egli fa d'un incensiere basta a far 
capire s' egU era yersato neli' arte di comporre e disegnar le figure*. » 

TusciA. — « Seu nigelli yarietate noyit Tuscia», p. 8. Le trayail du niello fait 
yoir que la le^on Tuscia doit £tre preferee k Russia. II n est pas impossible que 
les Russes, instruits par les Grecs, aient mis en oeuyre le nigellum^ dans le 
mojen ^e ; mais Tart de nieller etait sp^cialement propre aux Toscans '. 



Urgei. — Burettes * : peut-6tre encore reliquaire *, benitier *. 



Yeneda. — Teinte produite par le melange du noir et d'un peu de blanc 
de plomb \ La couleur appelee f^enetus color distinguait une des factions du 
cirque *. - 

VEEifANTEM. — «Diycrsisque coioribus distinguens paradjsi Dei speciem 
floribus yariis yemantem...» p. i22-ia3. Nous crojons aperceyoir dans ce pas- 
sage quelques reminiscences d'une eloquente description de S. Gregoire de 



I 11. Gaenebatilt en cile plusiean daos son Dicdonn. iconogr, des monumenis de fanttquiU chritienne 
et du mojren dge, tresor de recherches accumul^ , dont k publication sera un senrice rendu aux arts et 
a l'arch^logie. 

* Cicognara, Storia della seult,, Fnlo, i8a3, 8% T. Hl, p. x68. Nota intomo U codice di Teqfiio 
monaco, 

3 ^eric-David, Biogr, univ, ▼. Theopbile, n. — Cf. CicogQara, ubi snpra,p. 149. 

4 « Ut ▼iDum et aquam calici infuudamus, urceis sife urceolis vitreis vel argenteis uli solemos, quos 
hodie aropullas vocamus. 1» Bona, Rer, Uturg, L. I, c. aS, 5. Op. Ant?erp., 1739, f., p. agS. 

5 Du Cange , Gloss. ^ Cf. Macri Hierolex, 

^ 1 A?ant la grand*Messe rEnfant de chcBur apporte le benilier, ou rOrceau , comme on dit k Char- 
tres, du mot latin urceus ou urceolus,» De Mol^n (Le Brun des Biarettes), roy. titurg, de Fr, , 
p. aa8. 

7 Tt^* de voc, sinonimi in C. R. ▼. Feneda, 

> Cf. PitisGUS, Lex. antiq, Rom, ▼. Cotor. — Millin, Dict. des heaujB-arts, ▼. Venetus coior, — De 
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Nysse , dont le souYenir pourrait bien ^tre arrrve jusqu'^ la cellule de llieo- 
phile. <« Induxit autem etiam pictor flores artis in imagine depictos, fortia 
facta martyris , resistentiam , cruciatus , efferatas et immanes ty rannorum for- 
mas, impetus violentos, flammeum illum fomacem, beaUssimam consumma- 
tionem athletae , certaminum praesidis Christi humanae formse efligiem , omnia 
nobis tanquam in libro quodam toquente coloribus artificiose depingens , 
certamina atque labores martyris nobis rlare expressit, ac, tanquam pratuni 
amoenum et floridum, templum exomavit : solet enim etiain pictura tacens in 
pariete loqui , maximeque prodesse '. » 

Nous lisons dans le Rational^ de Guillaume Duranti : « Quandoque in Eccle- 
siis Paradisus depingitur, ut aspicientes ad delectationem praemiorum alliciat : 
et quandoque infernus , ut eos formidine poenarum a vitiis deterreat : quando- 
que flores et arbores cum fmctibus ad repraesentandum fmctus bonomm opemm 
ex Yirtutum radicibus prodeuntium. » 

ViBRANs. — • Vibrans ipsam fistulam cum vitro, quod ei appendet, ultra 
(^put tuum , eo modo quasi velis eam projicere », p. 90. Le m^me mouTement 
est prescrit par Agricola : « Mox fistulam sublatam circum caput in orbem 
torquens vitmm facit longum ^ » 



ZiDUAB. — «Contra quas uti debes ziduar», p. 167. La zedoaire estla racine 
d*une plante, kcempfena rotmula^ qui nous vient des Indes, et dont les 



Guignes, Jf«r». tur Citat du commerce tUs Fran^is dans le Levant. Mem. de PArad. des Insciipt. , 
T.XXXVII, p. 473. 474. 

' « *£ictxp(i>ac 2i xal (ciiYP^^ Tot avOr) Tijc t^x^ ^"* >^x6vt StoYpQt^l^dci&svoc , toc ^toTtta^ toO (lopT^jpo; , 
To; ivoTOffttc , Toc aXYT)66va; , to? 0T)pt(o8et; twv ivpdwcov {«opMe; , to; cirripctac , Tyiv ^XoYOTp^^ feu(vTfjv 
xd(jitvov , n^v |ia)capt«i»Tdtn)v TcXcUtfOtv toO aOXvjTOu , tou dYwvoO^rou XptoroO t9)c dcvOpamCvy); (top^f}; t6 
bf.x(mia\M , icdvTa ^(uv (Sk ^ ptCXup tivI YWrro^opCf) 2id xp<«>PLdTu>v Texvox>pYT]ad{tevo; , 0090^ 6(T)Y6peu9c 
Toi»c &Y(i&va; toO (idprvpo; , xoU 6; Xct(i«i>va Xa^iiTpsiv t6v veoiv xotTT^YXdiocv * oi6e ^dp xat yP^ atanrcbaa iv 
To(x<|> XaXcTv, xal to (ieYi<rra (b^eXeiv. «• S. Gregorii Nyss. Orat, de S, Theodoro mart. Op. Parisiis, i638, 
f., T. III, p. 579. Nous avous cni devoir reproduire, dans nolre note, la version luline dece (lassage, qui, 
iraduii en fran^ais, edt perdu peut-^lre de sa couleur, et par cousequent de son analogie avec le lexle de 
Theophile. — Cf. Fed. Borromsi card, De pictura sacra L. I, c, 11. ap. Gori, SjmboUt iitter,, Rom., 
T. VII, p. 3i, 32. 

> L. I, c. 3. Lugd., 1672, 4«, p. iS. 

3 Agricola , De re metaliica^ I.. XII. Bisi'. , i S6f, f. , p. 476. 
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3i4 NOTES. 

Arabes paraissent aToir les premiers connu les effets '. Elle est ici conseillee 
comme antidote des exhalaisons mercurielles, comme contre-poison* 

Apprime siimptum zedoar obstare venenis 
AfiGrmant, et reptilium morsns levat hausturo *. 

En se rapprochant , dans notre texte , de Tallemand zidwar^ le mot ziduar 
foumit un nouveau temoignage de Torigine germanique de Theophile. 



> Dietionti. des sc, medic^ Panckoucke. 

» Macer, De herbarum virtutiitu. — Vincent. Bellov. Spec, nat. , L. X, c. 170. Spcc. ma/., cd. 
Bened., Duaei, 1624, T. 1^ p. 7S8. 
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